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Page 19 - ligne 23

Page 56 - ligne 2J

ERRATUH

lire t~ditionaZiste et non traditionnaZiste

lire iZZettré et non iZZetré

Page 85 compléter la note infrapaginale ainsi :

Doauments du. CentPe d'Etudes et de Reaherahes ,de Kara 1973~

aaaompa,gnée d'une note compUmentaire où s,Ont donnés quelques
commentaires sur Zes attitudes à t'égard des funéraiZles.

Page .199 - 1ère ligne. notel: lire les ~nquêtes ne considèrent
et non me considèrent

........
Page 206 - li~e 18 lire 'l'6J(f."ÇS et non rejts."
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Rapport d'enquête ~ur .les travail~eur6 d'une industrie extractive du Togo

Complément aux Errata (non compris les fautes de frappe ou d'orthographe

non gênantes, les 100 %manquant, les traits non tirés sous les %à réponse)

p. 13 note 2 ligne 1 : supprimer ou après d'origine

16 note 1 lire employés 2 titulaires

19 § 4 fermer la parenthèse après 340

22 § 5 lire données factuelles

24 A Caractéristiques ••• échantillon lire (351)

85 Correction à la note 1 et au complément de l'erratum

-remplacer dans la note 1 à paraître dans par : paru en 1975 dans la

publication suivante de l'Université du Ghana, p. 164-176

lire 3Mutations, •••• poste fixe

Remplir lee cases vides par Mina, Ouatchi, Ewé, fan, Kabré

ligne 6 fermer la parenthèse après travailler

ligne 7 supprimer la fermeture de parenthèse

268 avant dernier paragraphe, avant dernière ligne. Compléter par :

aucun poste de chef de quart n'était tenu par un Africain lors •••

319 ligne 3 lire à ce facteur

ligne 3 à partir du bas lire sans en manifester

321 § 4 lire le peu d'intérêt

322 ligne 6 lire l'ethnie du chef

324 Troisième facteur Analyse globale lire désirant changer

325 Quatrième facteur Analyse du centre industriel lire un métier appris

auparavant.

.remplacer la dernière ligne de la note 1 par : reproduit dans A. Hauser

"Notes scientifiques", Centre OR5TOM de Lomé, 1975, p. 1-16, suivie

d'une "note complémentaire relative aux opinions des travailleurs sur

les funérailles" p. 17-19.

B) Sans précision se rapporte à -Ingénieur

Compléter Agent par d'encadrement

15b) Autre raison donnée au oui lire (un cas)

lire en 1ère colonne c) Si oui réponse 95

Si non réponse 43

23b) total des autres réponses : ouvtir une parenthèse devant commandeme~~

Remplacer B -) par b)

note 1 ligne 1-2 lire des api-nions

b) fausses accusations, ••• maltraité lire 3

150

152

157

163

166

171

179

181

209

246
~.
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ligne 27 - lire factuelles (au lieu de factorielles)

Complément à la liste des errata

note ! - lire employés' 2 titulaires

Caractéristiques générales •• lire (351)

73,5

26,2

0,3
100,0

o

87,3

12,7

100,0

63,2

36,3

~
100,0

un peu

non

lire agent d'encadrement

15 b Autre raison donnée au oui lire (Un cas)

lire le tableau ainsi : oui

Si oui réponse 95

Si non réponse 43

{
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Page 16

22....

24 A

C
4S b)

\ 152
~.

157

.:.,;,~ 163 c)

171

e72

-- 173 d)

179

181 b)

B-) lire b)

en haut lire 5° 20,0

6°. lire 20,0

2° lire 24,2

note'! lire opinions

Fausse accusation •• lire 3

Mutations ••• lire 3

246 ligne 7 : supprimer la fermeture de parenthèses et la
rapporter à la ligne 6, après travailler

268 avant dernier §, avant dernière ligne lire : aucun poste de .
chef de quart n'était tenu par un Africain lors •••

319 ligne 3 lire ce facteur

-\•
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Rotre prO~TŒLnïe do travail au Togo portait sur l'étude des

travailleurs de 1lllldustric. Il s'agissait, COL~~ dans nos enquOtes

précédentes, au SunuGcl, de faire passer dûs questionnaires à Ulle

population de quelques centallles de travailleurs.

Deux possibilités s'offraient dans le choix des entreprises'

enquêter dans plusie'lU"s unités llldustrielles de rektivenent petite

taille ou dans Ulle selùo lD.1ité d' assez ~ro.nde taille. Nous avons

préféré ne prendre en considération qu'une entreprise pour sllllplii'ier

à la fois l'enquête ct l'interprétation dus résultats.

Dans ces con(~i"i;ions le choix des industries était très

liuité : :"1 y avait, ;~t notre arrivée au Toeo, à la flll de 1968, dem::

entreprises indüstriellos (le g"J.'o.nde -Caille ": une usine 'de textiles

à l'intérieur du pays c-l; 'Lille exploitation Llinièrc (phosplmte) sur la

c6to, à faible distrolce de Loné. Pour des raisons de facilité de

trnnsport, en égord am:: noyena dont nous disp0sions, nous avons

choisi cette dernière. ~voc plus de 1000 travailleurs, c'est la plus

importante entreprise industrielle du Togo (1) '.

J. l'origine et au cours de l'enquête encore, l ':tntreprise, ~ ,.,.".'''.était une societe anon~ùe ~ eap1taux xrança1s, aner1ca1ns,
togolais (00 )~ des actions déte:lUs par l':stat). 311e a été
nationalis'e le 2 février 1974.

Togo 1970

Population t.o·~ale 2 000 cao
ac"cive 700 000

salariés publics 25 000
pl'ivés 20 000

dont industrie uodorne 4 000
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Généralités s~~ ll~nt~eprise

L'entreprise choisie pOtœ l'onqueto a cOIDIDencé à exploiter tU1G
<.

LÙlle de phosphate en 1961. L'extraction se fnH dons une carrière ~ ciel

ouvert. le Iilinerai cnt h'o.llSportu par un chCLlin de fcr de 30 lœ D. une

usine (le trniteBcnt Dii.-u.uO"'-O.u bord de la mer, à 35 km de LOLlC~. Le phos­

phn:Ge e8"(; évacué pax tUl uhnrf attenant à l'usine, de 1 200 m.

La ~roduction n été de 1 300 000 tonnes on 1969, 1 500 000

en 1970.

?arsonnel et Services

1e persoiulel dlo:~Dloitntion de l'entreprise s'élevait au

31.1.70 à 1 109 travnilletœs pOl~nnents (1) :

:Jarvice aclninis trntif

Service rlDIitine

Ouvriers
Enpl03Tés

92

Agonts de ~hîtrise de
recrutelilent local,

Africains i Européens
,

o -i- 1 cnd;re! 6

! !--------,----(-
,:iervice 01ectronéco.nique 256 .!

Sel~ee fnbrics~ion
__..-- O!

Savvice carrière 3

Notre enquCta nia porto que sur le personnel local employé

à des opérntions de ~roduction, d'entretien ou de .transport du phos~l1ate
" .

Ce por~o~ol c~üprend ~es n&ents de mattrise, des ouvriers et des nal10eUVl'es.

Nous n'avons pus interro~é 10 porsonnel du iaboratoire (2); de l'ap?rovisioiulemc~t

(magasins, transit), du l~ comptabilité, du bureau du personnel, du

centre de formation DI'ofeDsionnelle, du service médicnl ct des ecolos

de l 'on·~reprise. Tout ce l)ersonnel est regroupé dans le s'ervice a"ck:ui.i::rcl'D:Gif.

Nous n'avons pas non }?lus :intürrogé 10 personnel des bur~a1.L"1: dl études, c.~e

ln prospection du bUJ.'cau (le plmming, ni le personnel de secrétariat d'numm

service.

Plus un agent ù-e uaHrise togolais détaehé du chc.:min de :Ler du TUGo
et 92 trnvailleu.l's occasionnels. (::~r~ 197h 1.700 :travailleurs, 77
Dirigé par un cadre "l;ogolais. 3uropéens pour 2 • .500.000 tonnes).
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. Tous les sOl~ices autres que celui do la carrière sont rO~Tou~US

en un centre llldustriel nu bord de la mer.

Le service QC ln carrièrG comprend .-. "

1° Une section do 'j;:cavau::: où prelTIlent place toutes les opérations

en !np~ort avec l'e~tr~ction ~u phosphate:

2° Une soction (L'e:ntretien du matériel utilisé pOL' ces opérntions.
Agont de Lk~1trise

de recruteBent local~

TotalExpatriés
Européens

Ouvriers

A:frica:ins
!

----------------I---------!-------of--------f------_+_
Chef de service
sec+,6tarint G

152

._---~--------------!-_._--

! 2G3 (1)3ection travaux

----------------!--_.- ----!

Section entretion 19 10:;

---------------- --------,------- '------- ------- ----
TO' AL 4L 3 35 ':·52

Le travail s·'effectue en plein air ; les travaillelITs reçoivent

des casques c ntra les chutes de pierre, des lunettes pour le soleil,

des nasques l)Qur la ~)olwsiùre. Los conducteurs de certaines machines sont

abrités dans une cabllle. L'entretien se fait sur le chantier ou en atelier.

Le service Qe la fabrication comprend :

1° - Une section de produ~tion (usllle de traitement du phospllate)avec

ses installations D.lme~:cs : déchargement et stockage du minerai brut, stockage

du )hosphate L'k..:.rchn...Ylcl dans lU1 hange.r, évacuation par un wharf, chnrGenent

à bord de navires nlllo1'nliers.

2° - Une section d'entretien mécanique de l'usine et des autres ll1Stal­

Intions.

(1) De plus 120 tâcherOl1S sont euployés comme puisatiers pour la prospection.
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ouvr,iers
employés

Agents de ma1trise
de recrutenent local.
Africains ! Européens

Total

Chef de sc:nico
secrétariat 2 J

167

.-._--.---- -------
161

--------- -------!--------!------- ------
!Section 'production

!

----------------_!_------ -----. !

59

229

! ~1

! !
!------!-------
! !

"i1,~

"

51

2H.TOTAL

Section entretien
LléGanique

!
!
!

-------------------!-----'---!,._----_+...----
!

--...;....:---=-----~-

10 parsollilel de l'entretien électrique de ce Gervice dépend du

service électromécanique.

L'usino aGt assez bien vontilée; Cl est un G,rrc:l1cl hangar, très

haut de toit, fermé sur dem( côtés seuloment, pa.r deo plaques de t$le

laissant uno ouvert1.u'e nu-dessous du toit. En dehors de l'uGine et du ba11[,nr

de stocl~Ge du phosphate llk~rchand toutes les opérntions oleffectuent en

plein aiT. Les conducteurs de quelques machines sont ab:i.~:'_tus dans UllG

cabine.

Lü DOrvico électromécanique comprond

L08 a.teliors dlent~etien et de réparation

Les sections d'entretiel1 et d'exploitation de ln voiG forrée

J~ ceatralo th9r.oique

Le bt~eau d'0tud~s.
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Ouvriers Agonts ëi.c j Ul1'i;rise

LJ:.lploy6s de recrutel.J.ent local EJ..1JEl.triés Total
Africains

!
:..h.'..TOIJGenS

_._--- ..
~~

Chef de Dervice
secrétariat

!
2

!o__

BU1'enu cl'études 5 ! 6
1___ o.

Centl'nle (conduite et
entretien) 31 2 33

,-----
~:écnnic~uü 75 8 83

-.~--
!--_._----_!.

1
16Garc.ce 15

!
-1

Ii:lech~icité Lj.8 7 55

Voie l'erruo 69
!

69 (1 )

" ·1--.--

EntretiC:l b~tinents 12 12
!-! . r

276 (1)TOT1.J, 256 19

Les ateliers du service électrol.J.écrolique sont situés à c$té

de l'usine; ils effectuent toutes les crosses réparations de l'entreprise

et sont beaucoup plus mportül1ts que les ateliers d'entretien de la

carrière.

Le service l!L..'"'.ritine effectue les opérations en rapport avec

l'utilisation du wharf par los naY;; 0S ~ linSraliers •
Centre de formation professionnelle

Nous nous étondrons un yeu s~u' le centre do formation professionnelle

de l'entreprise, de façon à faire C01JP' ondre les appréciations quo les

enquôtés portent sur CG centre.

(1) Plus un agent de maîtrise togolais LutQch~ du chel.J.in de fc~ du Togo.
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D.n 1965 la direction de l'ent::copl'i:Je décida de pratiquer une politique

systGLlatique de fOI'Lk'l.tion ot de prono'cion du persollilo1 togolais (lU scia de
. .

l'entreprise. A cet effet un contre de fon:mtion professiollilellc. fut créé

en 1966. Les objectifs étaient les nuivo...l1ts :

- améliorer la technicité du ~ersolnlel en place

- fODQer un rGsel~oir d'ouvriers qualifiés

- promouvoir vers des postes de rm.î·criso les ouvriers forrJés nyn.l1t le

plus dl nptitude nu cOLIDnnde]jlent·

Le chef de centre, lll&Oniour, eGt nssisté d'un psychotechnicien

ot dq dotL"t o~ trois formntqurs Cll0isis lX'.n·li les agents de maîtrise de

l'entreprise pour leurs qunlités pédagogiques (1).

Ln diffusion des connaissancel> toclmiques est faite par 10s

stagiaires du contre, qui jouent'le rôle ù'anLJatours des sOffilces rédig6es

par leur.fo~teu~.

Le choix des stagiaires so fui';; po..rni les tr<1vuilleurs do 11 entreprise,

à l'aide de 3 critères:

1° Critères profossiol~101~

2° Niveau scoluire (Ui2 = dernière o..nnée d'école primuire)(2)

3° Sélection psychotecllllique

Les stagiaires doivent avoir pas80 Ull an au IilininULl dans l'entreprise,

8tre agés d'onviron 25 à 30 ans.

Chaque stage comprend 14 sta{;iaü'es' et 'C1:ure d'Ull an

deux ans (3). Il est clivisé en trois parcies :

ot demi à

Lors de notre enquête un Togolnio dubutuit comue formateur.
Depuis 1971; CII1 avec préstage de 2 Ct J mois.
Pendant la durée du stage los tro..vnillelITs conservent l'intégralité
de leur traitement, y compris les aV~:.l1tages qui s'y attachent (grutification,
prime do rendement). Depuis 1971 il '.l a aussi des stagiuires provenant de ;
llextGrieur ct engagés à l'essai; ils bénéficient d'UllC u1locution de
sta{;rc.
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1° Tronc commun: 6 mois de notions de base

2° Demi-spécialisation : stagiaires répartis en demi-stages.

Il y a 9 demi-spécialisations :

- deux fonctionnelles, propres à l'entreprise (pour la

carrière et la fabrication)~3 mois.

quatre centrées sur des techniques d'entretien mécani­

que générale, moteurs, chaudronnerie, électricité :6 moi$

- une pour le laboratoire : 6 mois

- une pour les dessinateurs industriels 6 mois

1 t h d 1 ., 6 mois (a'- une pour es opograp es e a carr1ere
•

temps partiel)

3° Spécialisation c prévue pour un poste de travail bien dé­

terminé : 3 à 6 mois.

4° Stage de métier: équivalent d'une période d'essai dans

les nouvelles fonctions: 3 mois, renouvelable.

En 1969, après 3 ans de fonctionnement du centre, 70 sta­

giaires y étaient entrés, soit 6,4 %de l'effectif.

Sur ce total :

7 avaient été éliminés (10 %)
27 avaient complètement achevé leur formation

15 étaient en période d'essai

21 étaient en cours de formation
.

Parmi les 27 ayant achevé leur formation il y avait

- avant la formation :

3 agents de maitrise de 1er échelon

6 ouvriers de 6me catégorie (OP2)

3 ouvriers de 5me catégorie (OP1)

15 ouvriers de 4me catégorie (OS2)

- après la formation :

l'agent de maîtrise de 2me échelon

,4 agents de maîtrise de 1er échelon

2 ouvriers hors catégorie (OP3)

16 ouvriers de 6me catégorie (OP2)

4 ouvriers de 5me catégorie (OP1)
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En 1970 2 parmi'ces ouvriers:sont'passés agents de ma!trise.

Le centre de formation professionl1elle fonctioIll1e aussi COmille

centre de sélection :du persollllel à enGUGer et d'orientation du persoIll1el

sur place.

I~ Y a 10 à 15 postes à pourvoir par an et tous les candidats
, ,

subissent un examen professionnel ct un e~~al.1en psychoteclmique à partir

de la 3ème catégorie: il y en'n de 80 à 100.

Environ 10 travc.illeurs de l' on-crol)rise passent au centre
:.: "

dans l'année en vue d'une réorientation professionnelle (1) •

. ....

La: journée de ,travail est de G heures. Preique tout le personl1el

employé aux opérations en rapport avec l'oxtraction ct le traitement du

minerai travaille par quart'(2); les autreG travailleùxs ont la journée en

deux temps , dite' nOI'Llale (3) ..'

Le travail par qU<.1Xt est continu ~~ l'usine" interrompu 16

heures pqr seQUll1e à la carrière, où tU1e équipe d'entretien prend la place
1 ,,; •

do l'équipe de quart (4).

La durée hebdomadaire du travail est de 48 hetœes (5). Les équipes

de quart ont un jour complet de repos par Genaille (6), les autres

environ. Voir ducument annexe sur CFP p. 14
la carrière
l'usine

17 h à la carrière
- 17 11 JO aux autres services

En 1971-1972 beaucoup plus: 200
Commençant à 4 h ; 12 "h ; 20 h ù.
commençant à 6 h ; 14 h ; 22 h à
Comrilençant 7 h - 12 h ; 13 h 30
commençant 7 h - 12 h; 14 h
Le samedi 7 h 12 h 30.
Il Y a quatre équipes de quart à l'uGll1o, à tour de r81e en journée
normale une fois par semaine, et ::; équipes de quart' à 'la carrière.
A l ".lsine chaque équipe effectue durant une semaine 56 heures, à totœ de
r81e. Le personnel des' services d'entretien est astreint à effectuer
des heures supplémentaires en cas de dépannage, de réparation urgente.
Sauf celle effectuant 56 heuros à l'uGll1e.(6)
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travailleurs ont le repos hebdomadaire du week-end.

A l'usine il n'y a d'arrêt du travail que certains jours

'f'érfes ..

Le congé payé règlementaire est d'un mois après 12 mois de

trayai~.: ~l se f'ait par roulement.

. ., .
Conditions juridiques d'emploi

L'entrepr~se applique la convention collective des travaux pu­

blics. Les travailleurs sont recrutés par lettre d'engagement de

l'entreprise; pour une durée indéterminée. Ils sont d'abord engagés

à l'essai pour' 3 mois, par contrat écrit, résiliable sans préavis.

La lettre d'engagement couvre la période d'essai.

Rémunération

Le paiement du salaire, horaire pour les rnano-eûvre"s ·et· '1:e's ou..

vriers, est ef'f'ectué apr~s un mois de.travail, mai~.~ ~~ompte, cor­

respondant ~u maximum à sa moitié, est versé aux travai~+eurs apFès

15 jours de travail. Les agents de maltrise ont un salaire mensuel (1).

Tous les travailleurs ont une gratif'ication annuelle corres­

pondant à un mois de salaire au miniouD (2).

Jusqu'en 1969 une gratif'ication exceptionnelle, de 20 à 25 %
du s~laire, était accordée à tous les travailleurs à l'occasion de

certains évènements. Depuis le 2ne senestre 1969 il existe une prine

de rendement,calculée en f'onction du tonnage, de la productivité,

(~eures t~é~~igueS) et des accidents du travail. Cette 'pri~e a été
curüs r-o 0S

de 35 %du salaire au 2me semestre 1969, 42 %au 1er senestre 1970,

39 %au 2me semestre 1970 (3) •

. Une' prime de panier de déUx f'ois le SMIG est accordée pour

le travail de nuit •
. " ·1., ,'..
,.

(~.) Un avant~g.e supplémentaire.a été accordé aux ouvriers à partir
.1;' .d~ 1~r jaI?-vier 1972 sous la f'orme' dJun. sursalaire de'10 % • Si­

gnal.'bI?-s un.e: augmentation de 20"% du: SMIG' au' 1 .1 .70 et une augmen"':
tation.générale des salaires:dè 10 %au 1.1.71. " .

(2) Le versement s'ef'f'ectue en'2 fois (jui~ ~t décembre) pour les ma­
noeuvres et ouvr~ers. La gratif'i~atipn'~~uelleest réduite en
cas d'avertissement au-delà du premier.': ~ de 25 % pour le 2rne,
75 %pour le 3me ; elle est supprimée à partir du 4me.

(3) 93 %pour l'année 1971.
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Des allocations familiales sont versées aux épouses des tra­

vailleurs, sur la base de 500 francs.par:I3ois par enfant (1) par

une caisse de compensation gérée par l'Etat.

En cas de maladie l'en~reprise verse au travailleur, un salai­

re complet pendant la durée du préavis (2).

En cas d'accident du travail la caisse de compensation verse

au travailleur un deni-salaire pendant 21 jous, puis deux tiers de

salaire jusqu'à la fin de la période d'indisponibilité; l'entrepri­

se complète cette somme dans la limite du préavis.

L'entreprise vers~ à la caisse nationale de sécurité sociale

des cotisations assises s~r la totalité des salaires versés : allo­

cations familiales (6 %) (3), a~cidents du travail (2,5 %), retrai­

te (6 %dont 2,40 %à la charge des employés).

Avances - Prêts

A l'occasion de l'anniversaire de la pris~ de pouvoir par

l'armée, le 13 janvier, l'en~reprise fait une avance d'un nois de sa­

laire à tous les manoeuvres et ouvriers qui en font la demande (4).

Le reI!lboursement des prêts accordés aux travailleurs par' la

banque togolai,se de développer.J.e~t se fait par l'interoédiaire de
. . . " .

l'entreprise; Ces prêts concernent environ un tiers des travailleurs

(1969).

Le total des retenues mensuelles effectuées dépasso souvent

l~ quotité saisissable.

Logement

Le personnel expatrié est logé dans des cités à proximité du

Jusqu'à 6 enfants pour l'ensemble des épouses. L'allocat~on q~~se

quand l'enfant atteint 16 ans (21 ans en cas de scolari~é). Il
faut qu'il y ait un mariage·dit civil, c'est-à-dire devant. un a­
gent d'état civil auquel doivent être aussi déclarés les enfaQts
(en.milieu rural·c'est le secrétaire' du chef de canton)~·
8 jours jusqu'en 4me catégorie, 15· jours 5me catégoriè/ i r.tois
6r.te catégorie et agents de maîtrise.
8 %' depuis le' 1er jan';'ier 1972.
Cette avance est' reoboursable en 6 men~ualités. Près de 10 %
s'en sont abst~nus èn 1969.

•
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centre industriel et de l~ mine. Pnroi le yorsonnel local, seuls sont logés

par l'entreprise les agents de nn1trise et lUl certain nombres d'ouvriers, et

d'employés, coupte tenu dos postes occupés, ~u total une trentaine de travail­

lours à l'époque de l'enqu6te tous ~u centra llldustriol (1). Au contre

industriel os 10geBûnts do co ~orsollilol Gont de 2 types

~1éI:1(:mts de béton contigus ~: 1 ut~C'o, 2 piècos en bas, 2 piècos

en haut cuisllle, doucho ot UC ù l' oxtérieur dos

blocs. (28 logements).

Bungalow: sallo de sojour, 2 ou 3 ch..'1Ii'c.ros, cuisino, cabinet

de toiletto (douche, ue, cllnuffe-eau) (15 logmlents). Dans les

bungalows sont aussi lOGos Qes aGents eJ~atriés (2).

Pour 10 persollncl local lIDO retenue de 2, 5 ~~ du snlaire de bo..se est

effectuée au titro du logement, lU10 autre retenue, do 200 frs est effectuée pour

la redevance forfaitaire d'eau; l'électricité est facturée 1 francs le I~v

jusqu'à 50 kw, (150 ICwpcur los blIDG'.:W.OUS) 7 francs le Kw au dessus.

Dispensaire

L'entreprise entretient doux disponsaires : l'un avec un agent

teclmiquo local, lIDO infirmière, et lUl au:;dliaire au.::?rès du centre industriel,

Ull autre dispensaire, plus petit, avec '.'.11 infirrùier et un auxiliaire,

auprès de la mine. La famille du porsollilel de l'entrepri~e a accès à ceG

disponsaires. Los frais d'hospitalisation du personnol sont avwlcés p~

l'ontropriso.

Ecole

L'ontreprise a créé doux écolos, ~voc un couplo d'agonts expatrias,

doux upousos d'agents expatrius ct QOl~~ D1CtitutcUl'S loc~ux, auprès dos citas

d'habitation du contro llldustriel ot do la IJlllO. Cos acoles sont ouvertes

aux onfants d' ag,mts logés par l' Clüroprice. Dans doux villagcs à pro::cuilité

du contro industriol et do la Bine, l'on-:;l'Ol)rise a construit, pour los autres

agonts locall."':: ot los habitants de cos vill~'..Gos, deux autres écoles qu'elle

a l'omises à irBtnt.

1

(2)

2 agents do inaîtriso non logés pCl'çoivont Ulle indoDnité corrospondant à la
différonce entre le loyer de 10llr locoDont et la rotenue effoctuée sur les
salaires au titra du logooont.
:en 1972, tous les agents de ma1triso locaU::~ du centre industri€J. san.t en
bungalow ou dans un imnouble colloctif où logent aussi les agonts de mat­
trise européem:: jusqu'au niveau •.:.~ .:.• r:uelques agents de ma1triso locnll.--::
sont logés dans dos villas de la citü ~e la mine.
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l' approvisionnoLlent on produito ; lC'.11ufac turés peut s' effcc l..~or <1.'U1S

lb! local construit pnr l'entreprise dml:J cllncune des deux cités d'habitation

ct concédé à \Ule socioté cOLIDerciale to{;'olniso. Los :?rix sont C01.L"'r de LOLlé.

lIu"Cuelle

Une associe:.tion lIutuelle éi. "c..nrc::.·' n:i.de du persoilllel de l'entreprise

a ote créüe. LE.'. cotisation l.1ensuollc vr.riG de 5(1 ~ 250 froncs on fonction

de la catUgorie profossionn011e. 1 1 on<;::"ü:':>rioe verDe un uon-crolt uquivalent

à 125 >6 des cotisntions. Cette mutuc.:lle fait des p rtts pour l' nCMt de

médicm1ents, pour l'hospitalisation de l~ ;unille des trnvaillours,

pour los funérailles, des dons pOtIT leo llises n le retraito, le décès

du travnillcur, de ses opouses ou de ses eilfnnts (1).

En 1969 elle cOLlptait enviro:l 5"U nOLlbros.

Habitat

1e giseLlent ost situé sur un }?la:Geo.u do basse altimde hnbité

p.::œ les Ouatchi (2). C'est une P01)ulD.tion d1agricultetITs, qui cultivent

surtout le iil.D.nioc et le Lm.ïs ot G:~::ÙOitŒ1J.; tUle importantè po.lr.1oraie d' élaeis.

Le peupleMent est très denoe : de ::>00 ~t 6;..;0 habitants au 1m2, et toute la

rugion est défrichée.

Pour COïJrJencer l' exploitntion C.u ::;isenent il a fnllu

Depuis 1972 la Llutu911e prènd en cllar~e les frais d'hospitalisation
des travailleUl~s.

les Ouatchi (300.000 ) sont un G6nurnl considérés comme un sous-groupe
Dwé, principal group~ ethnique: du TOGO ( 330.000). il Y a . .

. aussi un important groupe Ewé au Ghana en continuité avec le groupe
du Togo) •

..
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déplacer un village d'un millier d'l~bit~lts (1). Le nouveau village est

construit sur un plan géométrique COlilpoTtunt des rues rectilignes contrastant

avec les villagos de type traditiolUl01. Il o'y est installé Ull certain

nOj~lbre de gens étrangers au pays. L' enh'o~)Tise fournit 1'eau, clans un lxtSS:lll,

au lililieu du village et a construit une 0colo et Ull dispensaire.

Les travailleUl's do la rrine proviennent (le co village et cles villages

traditionnels avoisinants.

Le centre industriel est si-GuC:; dililS la cocotornie dHière entre
'.

la lagune (lac Togo) et la mer. La POplüo.:~ion des villages avoisinc.wts,

où logent les travailleurs du centre lllùuotriel, est conposée d'Dwé et cle

IIina (2). Ce sont dos cultivateurs et cles pêc~1C":.I's. Les H:ll1.2 sont aussi

cOl.llID.erçants.

ClirJat

Il est cllaud ùt htllilide, avec lIDe CTffildo saison des pluies, de

la mi-avril 8. le.. mi-jui:llut·, et une peti'~e rJCl.ioon des pluies en septeEbre­

octobre. Les précipitations sont faibles pOUl' lUle rugion située à 6~ Hord

environ 1000 IDlil par an.· La tempC:;ratill'e OGt assez UllifonJ.c toute l'année :

23-29 degrés; elle baisse peu la nuit, Olu'tOUt au centre'industriel,

au bord de la Iil"r, où l' humiclité est plue c.;rande qu'à la m:llle.

Los dispositions qui ont oté prises et qui sont valables pour tous coux ayant
des terra:lllS ou llabitations sur l'enplacenont du gise@ent au fur et Q mesure'
de h~ poursuite de 11 exploitation. sont les suivmltos :

Les villageois reçoivent cle l' ontreprise une indClJ.nité cl' occupo.tion du
torrain pour une période de 50 <:U1S SOUD fOI'Be de loyer. Lo taux, cléterïJ.iné
par l'Etat en fonction do la ron-co.b~_lHé de la terre au moment de l'occu­
pation, est d'un franc CFh. 10 112. L<:;o villageois ont cl' autre parc Ulle
indemnité pour reconstruire lours IlD.isons, versée en espèces et en nutériaux
de construction. Ils sont lllstallus sur d'autres terra:iJ.ls pour'ieequGlles
l'entreprise verse aux propriétaires lUl loyer dans les llÛLles conditions.
Do plus 1'entreprise siest e.l.10ac;ée ~t fou:rnir l'eau dm1S le village
déplacé et à y construire une école et lUl dispensaire. Lorsque le tel'l'ain
qui leur est Joué o.....r:tient des cu~tu.l'es, dos pD.lmiers, les villageois
reçoivent une indemnité de récoi~c.· .. .
Les Uina, d'origine ou en partie GÛll, en partie Fanti, ont 6migré du Ghana.
dans la scconde Iiloitié du XVIIène eiècle; ils parlent actuellellent Ulle
langue très proche de l'Ewé. Ils occupent une petite portion du Sud-~st

du Togo, incluant Anécho,' DllciCiUle ville cle la cete," à. 10 kL1 à l'est du
centre industriel. ( 120.000 )
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Annexe

Situation dos ancions stnGi~~'os du Centro do Formation

profossiolU1üllo on 1S72

Ont débuté 10 iltage C F P G9

échec ou abandon au Tronc Com'1Un k ooit

en 1/2 spécialisation ~ ooit

.5,75 ~:,

~. 5; dû 11 effectif rostant on
fll1 do Tronc CODOun

on s?écinlisntion

ont toruiné 10 cycle 71

soit 1,4 5; do l'effectif restant en
fin dû ·/2 spécialisation.

Promotion sortiè 'C F P par :i"c~:~'~rt
,

llontréoa

1'11 .- II2 4- ~ 6 18

H1 - II1 2 LI- ~ 5 7
60 ~ fI1 3 :5 ~ 6 :;

60 - HC 3 3 --J ... 2

60 ' -... 6 3 3 - 1,.

50 -- HC 1 2 -~ 5

50 ~ 6 16

au total

15 nI ont pas ou de proLlotion à la sortio (~~1 5;), 28 ont été promus d '1 catégOrio

(39 I~)' 24 ont été promus dü 2 cnteJgorios U~· IJ) 4 ont été proLlus do :; cL-..tégorics

'(6 ~~).

"

Promotion depuis la sortio clo.'J otaginires ayant torminé on

." .' ... -

1968 (4 1311S)

N2 ~ H3 ......... ~ ont ncçédé (.1. ln rua1triso.
. ...

111 ---; r'I2 :; ont été promus de 2 ca·t;ügorios •

m . . I11 ;;- ont été pronus cl '1 catégorie.~

60 ---) ~I1 3 13.n'm'lt pas Ol'. do promotion.

60 ~ HC 1
, ,

60 ~ 6 10

50 -) 6 1

50 -4. 5 2---
Total 20



1969 (3 ffi1s)

111 .... H2

Il1 ~ ~I1

HC -~ II2

HC --:lI11

6e ~ HC

6e -? 6

50 -t :.5

50 - 5

~.e -? A

total

1970 (2 ans)

- 15 -

2 ••••.••••• 2 ont accédé à la rmîtrisc

1

1 1 a été promu de 2 catégories

1 5 ont été prOI;lUS d' 1 ca'Gagorie

1 'j 5 il' ont pas eu de l)rOmotion

11

1

2

21

nc ~HC ......... ::J ent üM pro]j],uD d l '1 catégorie

6e ......, HC'

6e ~ 6

50 -4 5

3

9

1:~. n'ont pas eu do promot ion.

1971 (1 3Il)

total 17

•

.......... aucun n'a eu do promotion•

Note ..
111 = agent de maitrise 1er échelon

E2 = agent de maîtrise 2me ~chelon

He = hors catégorie = OPJ .4e = 082

6e = OP2 Je = 081

5e = OP1 2e = 1'·102

\
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Héthodologie

L'enguête

L'enqu~to a commencé en avril 1969 au centre industriel, où ello a

duré quatre Bois. Elle a repris en nOVOllbro 1969, à la rJ.ine, où ello a duré

cinq mois.

Nous n'avons diopooé que do dOlS: enqu~teurs, ayant le brevet

de fin d'études du premier cycle secondaire, qui ont d-a ~tre formés sur

le terralll; il a fallu un certain tümps pOlIr qu'ils remplissent convenablement

les questionnaires et nous avons eu à re~rendre un grand nombre de ~estion­

naires passés au centre industriel et ch~l~er trois fois l'un des enqu$teurs.

L1enqu~te à .. la mine s'est déroulée depuis le tlébut dans des conditions

satisfaisantes. Cette enqu~te par questi011llaire a été effectuée entièreuent
.... - .. . ~ -

nldomicile des travailleurs. L'accord de llerJ.ployeur n'était donc pas

indispens~ble ~~ t~éorie. En pratique il aurait été assez difficile de
- ,

nous en passer; son service du perS01TIlel nous a cOll1ffiuniqué la liste des

travailleurs avec leur catégorie professiolTIlelle et quelques autres

L~ormations; nous avons eu accès en pen~lence dans l'encelllte de

l'entreprise, o.inoi que nos enqu$telIrS, et c.31a nous a permis

de prendre rendez-vous avec les trnvaillelIrs que nOlŒ voulions intorviewer

chez eux. De plus nous avons eu l'autorisation d'interroger brièvenent

tous les travailleurs sur le lieu de travc.il. Enfin nous avons pu nous

rendre compte des conditions de travc.il ~'. tous les postes.

L'essentiel était pour nous ù'avoir la collaboration des orgcffiisa­

tions syndicales et en particulier QvO duluGuGs'du porso11llel. Deux syndicats

étaient présents à l'entrepriso mais en 1S69 tous les délégués du pürsollilel

ouvrier appartenaient au même syndicat (1). Nous avons d'abord pris contact

avec les secrétaires des deux centrales s~~ldicales dont dépendaient ces

syndicats puis avec les deux secrétaires cénéraux de ces syndicats, dont l'un­

était délé~~é de l'entreprise. lIous'avons tenu ensuite des réunions

d'information avec les délégués, au centre indils-triei 'et à la mine et aussi

avec les responsables du syndicat n'ayrolt Po.s de délégués élus.

(1) L'autre syndicat avait eu un délégué les années précédentes.
L'entreprise avait en 1969 les déléGués du persollilel suivants

Hine Centre industriel
Ouvriers 7 titulaires Ouvriers 7 titulaires 7 suppléants

7 suppléants Dillployés 3 titulaires 3 suppléwlts
Employés titulaires AGents de

~ suppléants naHrise 2 titulaires 2 suppléants
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Nous avons pu ainsi avoir l'aide de tous. pour persuader les

travailleurs d'accepter de se laisser interviewer chez eu::~.

Au centr~ llldustriel, où les oyndicats avaient-Ulle audience

certaine auprès des travailleurs, nous avons obtenu rapidement la confianco

de ceux-ci et l'enquôte a pu déQBXrer facilement.

A la mlllc, nous nous SOtlliles vite aporçu que l'influence syndicale

était réduite dans ce milieu coutunior (1). Nous avons alors demandé au chef

coutlliaier local son appui, qu'il nous a accordé par l'llltermédiaire

de son fils, délégué d~ personnel de l' Clrl:ro:;:œise, en poste au centre

llldustriel. Grâce à l'action de co deTIlicr, en tant que reyrésentant

de la chefferie traditio11l1ellc, les travailleurs ont alors accepté de se

laisser interroger.

Les agents de lnuîtrise étaient représentés par Ull délégué,

que nous avons aussi contacté.

L'interview dure en moyenne trois heures. Elle se fait le plus

souvent en deux séances, quelquefois davantaGe. Aussi peut-il y avoir 'Lill

assez long espace de tenps entre le début et la fin de l'interview,

dépassant un mois dans quelques cas. Le travailleur en effet ne respecte

pas toujours le rendez-vous peur des raisons qui tiennent surtout à

ses obligations sociales. Il faut alora prendre un autre rendez-vo s;

certains questionnaires n'ont pu Dtre achevés qu'après plusieurs rendez­

vous. Ihis nous avons nené à bien l'enquÛte auprès de tous ceux que

nous avions choisi d' intorroger. Dans quc~tre cas cependant nous avons

fini par considérer que les 110rJbreux rend(.z-vous non respectés équivalaient

à un refus déguisé. D'autre part l'enquête n'a pu progresser que lentement

à la mine, où nous avions affaire à des ouvriers dont beaucoup étaient

aussi cultivateurs et ne trouvaient pas facilement le temps de se laisser

interviGllCr.

Les travailleurs des équipes de (~mrt peuvent fixer un rendez-vous

n'importe quel jour, ~tin ou soir, en fonction de leur teraps de

travail. Ceux qui travaillent en jOUl~lée normale peuvent Dtrc lllterrogés le

samedi après-midi ou le d:iJ:nanche, mais plus rarement le soir après le tra.va.il.

(1) Cependant les travailleurs de la illllO se déclarent presque tous neubre
dtun syndicat. (voir tableau ci-après à caractéristiques
des travailleurs C 40 ).
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Aussi l'enquête progressait-elle inégo.leLlent selon que nous avions affaire

à des travailleurs de l'une ou ] 'autre catub~rie. Dt, pour des raisons

psychologiques, il était préférable d'llltcrroger à la m6ne époque, les

travailleurs d'une même équipe ou d'mle mÛne section.

Le choix de l'échantillon des t~availleurs interviewés' s'est fait

différe~ent au centre llldustriel et à la Wllle Au centre industriel

'n:ous avons interrogé tout le persOln1el (10 la fabrication travaillant en

équipe. Il s'agit de travailleurs de la 1~re à la '1,eme catégorie, c' est­

à-dire de nanoouvres ct d' ouvriors spéci.:tlisus, et dos agents d' encadroHont,

en 5èmo , Gèm0 catégorio'et dans la uaHriso.

Nous avons interrogé 10 pOrSOlTI101'du service électrooécmlique

dos 5ème, 6ème catégories, c'est-à-diro los ouvriers professionnels, ot

aussi l 'mlique agent do LUlîtrisu do co Gorvice.

Au sorvice maritliJo nous avons lllterrogé un reprusentnnt

de chaquo poste tiré au sort.

Notre échantillon au centre llldustriel comprend donc

essentiellement, on plus des agents d'oncaùrement, los travailleurs non

qUalifiés de la production ct les travaillollrG qualifiés de l'ontrotion

au total 201 travaillours.

A la mllle nous avons procédé onti()renont par tirago aléatoiro,

pondéré on fonction do la qualification ct stratifié, conpto tonu des

quarts. Nous avons rotonu la moitié clu l'effectif do chaque catOgorie

professionneile, à l'llltérieur de chnquo uquipe évonJGUolloLlent.

Nous avons cepondant exclu de l'échantillon le personnel de

la soction d'ontroti en travaillant 011 r.'.telior. Au total nous avons intorr;:,ù_

150 travailleurs à la mine.

Los enquêteurs remplissaiont otL~-Dêmes los quostioIlllairos,

interrogeaient on éwé (ouatchi) ou on nina, bea~coup plus raroLlent on

frrolçais ou même on anglais. Nous avons interrogé porsoIlllellemont tous les

agents d'oncadromont et quelques ouvriors.

':'.' ... . ~ ..::-~.: - j.: .'~ i ••_~; •.1.

, .' .
.~." ':'"•• _ . :... 1-'
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L'enqu$té devait toujours Otro interviewé seul à seul, la présence

d'un tiers pouvant altérer les réponses.

Nous contro~ions chaque Seillallle le travail des enqu$teurs et leur

de[k~dions parfois de revoir les enqu~tés ~ propos de réponses obscures.

Les enquêteurs avaient des llWtrtlCtions écrites ~ais nous devions

en répéter tille partie chaque se~allle 101'0 des séances de contr61e des

questionnaires. Nous avons pu ainsi horlo~6néiser la façon de procéder

et unifier l'interprétation des questions qu'ils avaient à traduire.

En plus de l'en~uête par questiolUlaire nos enquêteurs ont

interrogé très brièvement (10 rùi.nutos) la Grrande ~ajori té du personnel ouvrier, sur

le lieu du travail (782 travaillé~s sur environ 900, dont '''centré industriel 442..

mine 340 ~ Il s 1 agissait d l avoir des informations de base que l'entrep"±oise ne poU~ait
fournir, sinon très fragmentaire~ent : GToupe othnique, religion, rel1séigneEents~

succints sur l'instruction, la formation professionnelle, la faraille,

la résidence.

Le questionnaire comporte de8 questions factuelles et des

questions d'attitudes.

Les questions factuelles concel~lent l'instruction, la fornetion

professiorillelle, l'h~~toire professionnelle, (données sur l'emploi),

les migrations, les conditions do vie, la vie sociale. Ces questions

factuelles sont complétées par quelques questions d'attitudes, concernant

la vie traditionnelle : opinion sur couttHeS Tmtr:i.aoniales et funéraires,

de façon à situer l'onquôté COL~le uodol~1iste ou traditionnaliste.

rhis la partie la plus importante du questionnaire e~t relative

aux questions d'attitudes portrolt sur l'liltégration R la vic industrielle,

les aspirations des travailleurs, leurs Gttitudes en face du poste de

travail, de l'entreprise', des agents d' enc~~drcLlent, des compagnoris' du

travail et de quelques .'Problèmes on l'elation avec la vie professionnelle.

Dans cette partie'du questionnaire la présentation et le nombre'dos

ques tions, dont beaucoup introduisent naturelleDent les suivant.es, .d:91Wpp:l!.

à l'enqu6te un tou'de conversation dirigée et les répœlses de l'ertqù6té

sont en général assez peu stéréo~}ées; t1I1 certalll nombre de qUGstiono
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sont reprises sous des formes différentes, ce ~ui permet d'apprécier la

fidélité des réponses. Cette façon de jrocéder ne laisse ~~ principe

aucune marge d'initiative à l'en~uêteur; celui-ci ne doit pas cependant

se contenter d'enregistrer les réponses; il doit pouvoir se rendre

compte si l' en~u~té a compris la question d'après la réponse qui

lui est faite et, s'il y a lieu, reprendre la traduction en se mettant

à la portée de l' en~uêté. La teneUl' du questionnaire rempli permet donc

aussi de vérifier la ~ualité du travail de l'en~uêteur.

C'est l'importance de ce questionnaire et son contenu

qui nous ont fait décider en faveur d~s interviews à donicile,

bien qu'ils aient l'inconvénient de nécessiter beaucoup de

·.:tenps et de déplaceDents : d'une part l'et:1ployeur n'aurait pas

accepté de ~ist:r~ire des· travai.lleurs . aussi longteI:ips- cie ·l".eur

traY.9-i,.l ;: ,d'autre part J.0S sYl1dica,.t·,S .. repugnaierit à ee· que:' ·cer­

taines questions d'ordre confidentiel fussent posées dans l'en­

ceinte de llétablissenent et les travailleurs n'y auraient pas

répondu aussi librement qu'ils l'ont fait comme on pourra en

juger.

L'analyse

L'analyse factorielle' des correspondances, retenue pour

l'exploitation de l'enquête, est une méthod~ qui révèle les ten­

dances principales caractérisant un enseoble de dOlli,ées sans

présupposer le choix d'un modèle (1).

Le cas qui nous intéresse ici est celui d'un ensemble

d'individus dont les réponses à une série de questions centrées

sur un thème donné font ressortir des attitudes diverses.

La méthode d'analyse factorielle des. correspondances a

la particulari~é de, faire jouer aw~ indivïdus et aux questions

(c'est~~~dire aux diverses attitudes corresp~ndant à chaque

question) 4es r8les symétriques. On définit entre les individus

(1)' Voir ·J.P. BENZECRI - L'analyse des données, Paris, Duhod,
1973.
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de· 1 r·ensemble considéré des ressemblances.., exprimées par des·

distances: deux individus sont. d'autant plus proches qu'ils

répondent de la même façon aux différentes questions. Les si­

militudes €l~tr!3 l'es individus sont définies à partir du ta­

p;Leau des données,. c "est-à-dire de. leurs réponses aux questions.

On définit de mêr:le une ressemblance pour les questions

auxquelles les individus ont répondu de façon semblable. Deux

questions sont d'autant plus proches que les réponses des in­

dividus sont les ~ê~es. Dans le nêne espace on peut représen­

ter ~es individus et les questions, les distances entre indi­

vidus et questions étant respectées. Dans le cas le plus géné­

ral le nuage de points (individus ou questions) ayant plus de

trois dimensions ne peut être représentée qu'en projection pla­

ne dans laquelle les axes principaux d'inertie du nuage de

points, appelés axes factoriels en tant que supports des fac­

teurs. donnent les axes des coordonnées. La représentation des

questions permet de donner une signif.ication alDcaxes fac·to­

riels (1). Il est habituel de voir le premier axe refléter

l'idée centrale de l'analyse. Les questions que l'on ne peut

classer selon cette idée apparaissent alor~ avec une projection

quasiment nulle sur cet axe. Le premier facteur est donc d'ha­

bitude un facteur d'intensité.

Sur les axes les questions qui contribuent à leur signi­

fication se regroupent du nêne c8té de l'origine et s'opposent

de part et d'autre de l'origine; elles sont d'autant plus éloi­

gnées de l'origine que la fréquence des réponses est plus faible.

Les axes peuvent être classés par ordre décroissant d'im­

portance. La recherche est linitée aUx 3, 4 ou au plus 5 axes

principaux s'ils réunissent la majeure partie de l'infornation,

et mêne un plus faible pourcentage en' psycho-sociologie. Les

nombreux autres axes ~e sont que suq~idiaires et n'apportent

rien qui puissent être interprété. Sur le plan défini par deux

des axes principaux la projection qu nuage de points déforme
• • 1 •

la réalité Da~s l'image donnée esy une approximation de ~a réa-

lit~ d'autant meilleure que les axes sont importants.·.
• t '. • • •

(1) L'orientation des axes (partie positive et négative) ne cor­
respond qu'à des contingences statistiques et n'a aucune si­
gnification particulière dans l'interprétation.
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.' On peut reqplacer les poin.ts·: repré:seni;ant les "individus

4?-ns leur projection plane par des sY4lbol'es codé's (modalités)

çiésignfl.n,t une de leurs caractéristiques ('identificateurs). Ce­

.la p~roe:t d';interpréter la 'situatïon'des individus par rapport

aux axes' et ~ux questions, "de vo~r notamment s'il 'y 'a regroupe­

oent d'individus ayant même modalité d'identificateur au voisi­

nage d'une question ou alignement des modalités d'un identifica,

teu~ selon un axe. Dans la pratique.on reoplace les points qui

représentent les m~nes modalités par leur centre de gravité,

ce qui facilite beaucoup l'interprétation.

•égal à

En psycho-sociologie, où l'infornation apportée par les

axes principaux peut être relativement faible, il y a lieu de

tenir compte de l'importance de la contribution de èhaque ques­

tion pour l'interpr~tation du facteur. Aussi. n'avons-nous rete­

nq dans nos analy~es que les questions dites "significat:Lvesll

c'est-à-dire contribuant au facteur d'un pourcentage au moins
100

Nonbre de questions

. Nous avons effectué des analyses selon cette méthode "sur

.. lés· attitudes relatives au thème de la satisfaction au travail

d'une part, les aspirations des 'travailleurs et leurs notiva­

tions d'autre part.

Des essais d'analyse des .attitudes des travailleurs à
, .

l'égard de l'africa~isationde la n~îtrise n'ont donné aucun
" : .

résultat et il n'en sera pas fait; autrement mention dans ce

rappo::r- t •

Nous avons appliqué cette méthode de façon di~rérente

pour des analyses de données factorielles :,

} principales caractéristiques généràles et industrîèlles de

la population ouvrière totale"interrogée et de l'échantillon~

2 - histoire professionnelle (échantillon).

Dans ce cas l'analys'e porte sur les tableaux des cr~i~:e-
. . .' . '. " ; r

ments de toutes les' variables deux à deux; les variable~ sont

syo6triques pàr rapport' à elles-rnê~es.

. :
. ;

L ..



- 23

Il n'y a donc qu'une représentation, celle des variables,

à partir'de laquelle une signification est donnée aux axes fac­

toriels. L'analyse permet de situer les variables par'rapport

aux axes, en dégageant des oppositions, des regroupements, sur

ces axes entre variables. Dans une telle analyse, pour qu'il y

., ait opposition, il suffit que les variables apparaissent comme

éloignées l'une de l'autre, même si elles se trouvent du m~me
"

c8té de l'origine sur un axe (l'une étant proche de l'origine).

De même il y a regroupement lorsque les variables apparaissent

comme proche's, t:l~ne si elles se trouvent de part et d'autre de

l'origine sur l'axe (dont elles sont alors nécessairenent pro­

ches).

.: .



- 24 ­
CA~CTERISTIQUES DES T~AVAILLEURS

A - Caractéristiques générales de la population ouvrière totale interrogée

(782) et de l'échantillon (391) .(1)

Age: : 'Chaque: travaille'tir' connaît l'armée de sa naissance, qui ne correspond pas

toujours à' celle indiquée sur ses pièces d '"e"tat-civil : si son âge "réel" ne

lui permettait plus d'entrer à l'école il a pu se faire rajeunir off~ciellement..
de quelqués années. 14 % des travailleurs connaissent leur date exacte de

naissance.
," j., -:.:

r'," :

C~p.tre in~us.tr~el.

Hine

Total

<,: ,

Hoyenne , Ecart-TYpe

32~91 5,96

33,76 6,43 ..
33~28 7,52

Centre industriel Mine Total
PT Ech. PT. Ech. PT. ! Ech.

!
19 - 24 12~0 8,5 2,9 3 8,1 ! 6,5,
25 - 29 28,1 24 22,1 25 25,5i 24

30 - 34 28~ 1 ! 32 37,5 30 32,1 ! 3S
! ,

35-- 39 13,2
!

16 16,5 13 14~6i 14,5

40 - 44 9,1 ! 9~5 13,0 14 10,8 ! Il ,5

45 - 49 4~3
!

4 6,5 5 5,3 1 4,5
!

50 - 5~ 3,2 ! 4 1,5 2 2,4 3

55 - 67 2~0
! 2 0 0 1,2
!
!
1

100,0 i100,0 100,0 100 100,0 100,0

La limite inférieure est de 21 ans pour la mine et pour

l'échantillon la limite supérieure de croissance est de 60 ans (2

exceptions: 65 et 67 ans). Il est à noter, pour la mine, un palier aux

appro ches de la quarantaine; il est dû à une sous-évaluation volontaire,

phénomène signalé par les démographes.

Situation matrimoniale

Centre industriel Mine Total

Mariés 95,0 99,1 96,8

Célibataires 5,0 0,9 3,2

100,0 100,f) 100,0

(1) Pour chaque variable nous donnons d'abord les caractéristiques de la popu­
lation ouvrière totale interrogée et complétons éventuellement par quel­
ques informations sur l'êchantillon.
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Le relevé des fiches du personnel n'a pas permis de savoir s'il

n'y a pas quelques divorcés parmi les célibataires ; cependant ils sont

jeunes, entre ]9 et 33 ans, et 48 % ont moins de 24 ans.

Dans les villages avoisinant la m1ne il est difficile à un célibataire

de se faire préparer sa nourriture. Aussi les travailleurs de la mine

sont-ils à peu près tous mariés. Au centre industriel on trouve quelques

restaurants. Cependant les célibataires y sont peu nombreux: ils ont des

difficultés à entretenir leur ménage.

L'échantillon a encore moins de célibataires au total

industriel 2 %, mais à la mine 1,3 %.

Nombre d'épouses (travailleurs mariés)

Centre industriel Hine Total

r10nogames 51,5 43,4 48,0

Bigames 4] , ] 35,4 38,6

3 femmes 6,4 17,3 11,2

4 femmes 1,0 3,3 2,0

5 - 6 femmes 0 0,6 0,2

]00,0 100,0 100,0

1,7 % et au centre

L'échantillon comprend moins de monogames (41 %) surtout à la mine

(33 %); les travailleurs de l'échantillon ayant trois femmes sont particu­

lièrement représentés à la mine (24,5 %).

Nombre d'enfants ~ charge.

Le nombre d'enfants à charge relevé est celui de tous les enfants à

charge entière ou partielle, vivant ou non avec l'enquêté, sans égard à la

filiation: il peut s'agir aussi bien d'enfants légitimes, naturels, adoptifs,

petits frères ou petites soeurs, neveux ou nièces, cousins ou cousines.

Centre industriel

Mine

Total

Hoyenne

5,30

6,]8

5,69

Ecart-Type

3,04

3,15

3,]2

La distribution passe pour un maximum pour.4 enfants (]6 %). Limite

supérieure de décroissance: 18 enfants (2 exceptions: 22 et 26 enfants).

64 % des célibataires ont de un à cinq enfants à charge.
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S9~5 ~ ~es travailleurs mari&s 0nt au nains un er.fant à charge.

L'échantillon a des caractéristiques très proches de celles de la

population totale. Cependant, au centre industriel la distribution passe

par un maximum pour 5 enfants (17 %).

Groupe ethnique

.j. ,'. ",J',

,Nous,avon~ déjà mentionné les Ouatchi, sur l'habitat traditionnel

desquels se trouve le terrain de la carrière~et les ~ina et les Ewé dont

l'habitat confine au centre industriel (1).

Ces trois groupes ethniques et les Fon représentent 95 % des travail­

leurs. Les Fon sont originaires du Sud Dahomey ; 82 %des travailleurs

d'origine Fon sont de nationalité dahoméenne.

Centre iniustrie1 Mine Total

Mina 42,2 19,8 32,5

Ouatchi 19,6 50,1 39,9

El\l'é 19,0 17,4 18,3

Fon '14,4 7,7 Il,5

Autres 4,B 5,0 4,8

" ... 100,0 100,0 100,0

Les autres travailleurs appartiennent presque' tous à des groupes

eth~iques du ,Togo

Sud Togo. : ~posso 0,8 , Ana 0,6 %

Nord Togo : Losso 1 %, Kabré 0,5 %, Bassari, Kotoko1i, Lamba, ~chokossi,

t'1obo1 0,8 %.

Il faut ajouter quelques travailleurs Nago-Yorouba originaires du

Sud-Est Dahomey et du Nigéria Occidental : 0,9 %, un travailleur Haoussa

(Nord Nigeria) et un~travai11eur Fanti (Sud Ghana). Cependant, pour avoir

une' représentation. etHnique des travailleurs de l'entreprise plus conforme

à la réalité il v àutait lieu d'ajouter encore'ùne vingtaine de travailleurs

d'origine Kabré qui n'ont pu être interrogés sur le lieu de travail;

il s'agit de manoeuvres employés à l'entretien de la voie fer~é~ reliant

la mine au Centre industriel. Les travailleurs Kabré représentent donc

environ 3 % de la population ouv~ière de l'entreprise (2).

(1) On peut dis'tingue~ un sous-groupe Ewé, composé surtout de pêcheurs, dont
l'habitat'prinéipar:'est'la côte entre Lomé et l'embouchure de la Volta

.. au,}jqçma : ~es .~w~o~;çaux-ci représentent P % des' travailleurs Ewé de
l'entreprise.

(2) Les Kabré sont le' sècorid groupe ethnique du Tègo~ (320.000)
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Les travailleurs font toujours partie du groupe ethnique de leur

père. Mais leur mère peut être d'un autre groupe ethnique, tout comme leurs

épouses~ 14 % des travailleurs sont d'un groupe ethnique différent de

celui de leur mère, 63 % des travailleurs ont des femmes qui sont toutes

de leur groupe.ethnique, 37 % ont 'au'moins -une fe~~ d'un autre groupe

ethnique. DVune génération à l'autre on peut constater l'élargissement

des relations de parenté interethniques.

Groupes ethniques des épouses

6,8 % autres 3,5 %.

'1ina 30,2 % - Ouatchi 44,3 % - Ewé 15,2 % - Fon

..~- ~

LVéchantillon a des caractéristiques très proches de celles de la

population totale. Cependant à la mine il y a nettement pius de Ouatchi (59 %)

et moins dVEwé (11 %).

Rèligion

Centre industriel ~1ine Total

Catholique 80,1 58,8 70,9

Protestant 11,7 15,0 13,2

Religion traditionnelle 5,0 22,4 12,5

(participation aux cultes)

Religion tr~~itionnelle 2,3 3,5 2,8

~non participation aux

cultes)

Musulman 0,9' 0,3 0,6

100,0 100,0 100,0

Nous avons distingué, parmi les travailleurs ayant déclaré une

religion traditionnelle, ceux qui participent à divers degrés aux cultes

traditionnels et ceux qui ont seulement le respect du Dieu supérieur et

des ancêtres sans s'engager dans les pra~~ques religieuses traditionnelles

(1). On remarquera que c'est surtout parmi les travailleurs de la mine,

c'est à dire, en milieu rural relativement éloigné des courants de

circulation côtière que prennent place les pratiques traditionnelles.

La comparaison avec la reli8ion des parents montre que beaucoup

de ceux-ci sont restés attachés aux croyances ancestrales. Si 84 % des

travailleurs se déclarent chrétiens, cVest le cas seulement de 51 % de leur père~

et 37 % de leurs mères.

Les épouses des travailleurs sont plus modernistes que les mères de

ceux-ci : 56 % se déclarent chrétiennes. Cependant parmi les travailleurs
. r________~__...;.. ri

(1) Nos enquêteurs appelaient féticheurs les premiers, animis~~s les seconds.
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mariés, on trouve 8,8 % de chrétiens monogames ayant une ,femme de religion.. ";'

traditionnelle~ 1,2 % des chrétiens polygames ayant au moins une femme
,~, ' de religion traditionnell~

chrétienne et, un~.de ~eligion traditionnelle et 0,7 % de polygames/ayant au moins

une femme de ~e~~gion traditionnelle et une chrétienne. Parmi les femmes des tr~vaiJ

leurs 21,8 % sont de religion trsditionnelle à mari chrétien, 1,6 % sont des
chrétiennes à mari de religion traditionnelle.

Religion des femmes

Catholique 47 %

Protestante 9 %

Religion traditionnelle ; pratiquants 33 %

,;:non pratiqu?nts 10~5 %

Musulmane 0,5 %

L'échantillon a des caractéristiques très proches de celles de la

population totale. Cependant à la m1ne il y a nettement plus de pratiquants

de la religion traditionnelle (31 %).

Nationalité

90 %,des travailleurs ont déclaré être de nationalité togolaise 9~S %

des travailleurs ont déclaré la nationalité dahoméenne (centre industriel

14 %, mine 4 %) 0,5 % la ghanéenne ~ mais il y avait vraisemblablement

davantage de.Dahoméens. A l'époque de l'enquête le service de la main d'oeuvre

du TOGO commençait à donner la préférence à l'engagement de nationaux

et les travailleurs avaient intérêt à se déclarer comme tels (1). Cela leur

était facile s'ils étaient originaires d'une région frontalière.

Pays de naissance du père

Togo (2) 88~6

Dahomey 10,9

Autres . (Ghana, Nigéria~ Niger) 0,5.
100,0 ," :

Pays de naissance

Togo (2) 86~.s

Dahomey q.,O
Autres : (Ghana, Côt,e d'IVoire,

Gabon) O,S

, ' 100,0
----------'. . : . : ". .~ . . . .'
(1) Depuis 1971 l'engagement des travailleurs étrangers recrutés localement· est

" ,~q';1.l!\is, à l' appropatio~du.~'~rv:~c,e de la main d'oeuvre, qui' la.' donne rarement!
(2) aètuel ou ancien.
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Lieu de naissance

Village

Anécho

Lomé

Vogan

Tsévié

Palimé

Atakpamé

Grand Popo (Dahomey)

Ouidah

Abomey

Autres villes

Lieu de-naissance du père

Village

Anécho

Vo~an

Lomé

Tsévié

Grand Popo (Dahomey)

Abomey

Ouidah

Palimé·

Atakparné

Autres villes

Centre industriel

64,3

8,4

6,3

5,0

1,8

2,3

2,3

2,9

l , 1

l ,4

4,2

Centre industriel

71,6

8,8

5,0

1,8

1,6

2,0

2,0

1,6

0,2

0,7

4,7

Mine Total

74,3 68,7

0,4 6,6

6,2 6,3

7,4 6,0

1,8 1,8

1,2 1,8

0,6 1,5

1,2 2,2

0,3 1,0

0,6 0,8

2,.0; 3,3

100,0 100,0

Mine Total

80,5 75,5

4,7 7,0

7,4 6,1

1,8 1,8

1,5 1,5

0,9 1,5

0,9 1,4

0,9 1,3

0,3 0,3

a 0,4

1, 1 3,2

100,0 100,0

La distinction entre ville.et village a quelque arbitraire, d'autant

plus qu'à l'époque de la naissance des travailleurs et surtout de lèur père

certaines agglomérations n'étaient que des villages.

On observe un déplacement du lieu de naissance des travailleurs du

village vers l'agglom~ration par rapport aux pères.

Le caractère .relativement ancien d'Anécho et récent de Lomé Palimé,

Atakpamé apparait.·Vogan et Grand Popo ne peuvent guère être considérés

comme de vraies villes : Vogan est un centre rural, Grand Popo un centre

de pêche.
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L'échantillon a des caractéristiques très proches de celles de la .,

population totale.

CirconscriPtion de naissance

Centre industriel Mine Total

Circonscription du centre
industriel 38~8 26,3 33,4

Circonscription àe la .mine 15~8 39,8 26,2

Circonscription avoisinante
Sud Togo 17~9 18,9 18,3

Circonscription avoisinante
Sud Dahomey 13, 1 4,7 9,6

Autres circunscriptions
Sud T_ogQ.._ . 8~9 6,2 7,8

Autres circonscriptions 5,5 4,1 4,7

100,0 100,0 100;0

Travailleur né dans la même circonscription que son père

Centre industriel Mine Total

OUI 80,6 83,5 81,8

NON 19~4 16,5 18,2

100~0 100,0 100,0

Dans le village ancien de Porto-Séguro, proche du centre industriel

sont nés 4 % des travailleurs mais 3 %des pères seulement : cela confirme

le caractère hété~ogène de ce village.

Lieu d~. nQ.lssance, .cir.conscription de·, naissances des mères et des épouses

80 % des mères sont nées dans la même circonscription que le père,

79 %.dans un village; 64 % des épouses sont nees dans la même circonscription

que: le travailleur~ 64 % aussi dans un village.'

On observe de même chez les femmes un déplacement du lieu

de ~aissance'du village à la ville d'une génération à l'autre. De plus les

épouses sont souvent nées.plus loin de leurs 'maris que les mères des pères

de trflvailleur. : il Y' a· élargissement géographique du mariage d'une généra­

tion à l' aut:rre.
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Lieu de résidence

Villages très proches du centre industriel (1 km) 55

Village de la m1ne ........•..•...... POO.OO •••••••••••••••••••••••••••• 49

Village proche de la mine (4 k!n)...................................... 36,5

Agglomération proche du centre industriel ••••••••••••••• 18,5
(Porto-Séguro 4 km)

Ville proche du centre industriel (Anécho 10 km)........ 7,5

Ville proche de la mine (Vogan 20 km) •••••••••••••••••••••••••••••••• '. 6

Cité ouvrière du centre industriel...................... 4

Villages proches du centre industriel (3 à 4 km) •••••••• 13'

Autres : Centre industriel (1 "o. 0 • • •• ••• • • • • • • • •• • 2

~1ine. . . . 0 • • • • • • • • • • •••••• 0 • 0 • 0 " 0 (1 • • • • • • • (1 • • ••••••• Il ••••••••••

100,0

8,5

100,0

Très Feu de travailleurs de l'entreprise habitaient dans les villages

très proches du ~entre industriel avant la création de celui-ci : auparavant

il n'y avait qu"un petit village et un campement de pêcheurs. Le village
. . ..

s'est beaucoup développé et le campement de pêcheurs s'est tranformé en un

village à l'aspect extra-coutumier caractérisé.

Les travailleurs résidant dans ces villages q~~ forment la majorité

de la population ouvrière du centre industriel, n'ont donc pas, dans l'en­

semble, d'autres ressources que le revenu de leur travail salarié à

l'entreprise.

Niveau d'instruction

Centre industriel

Illettré 7,8

C P 2,7

C E 13,3

CHI 8,9

CM2 51,9

CCS,1

Ecole anglaise 3,0

Ecole française et anglaise' 4,3

Autres (arabe, allemand, cours par 3,0

correspondance, cours pour

adul tes, cour s' .p'ar ticul ier ., langues

ver~aculaires)•

Mine Total

24,6 15,1

5,7 4

il,7 12,6

8, 1 8,6

41,8 47,5

3,0 4,1

1,8 2,5

1,5 3,1

1,8 2,5

100,0 100,0 100,0



Enumération des autres cas

Cours pat correspond~~ç~

Cours ?our adultes

Leçon particulière.

Cours en mina

Cours en éwé

Etudes arabes

Ec'ole ·allemande
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2

6

3

5

ï9

Diplômes obtenus

Centre in1ustriel Hine Total

Aucun 62 70,0 65,4

CEP E 33 27,6 30,8

Diplôme anglais (fin d'études

primaires) 3 1.2 2,~

CEP E français et an8lais 2 1,2 1,6

I()O
, 100,0 100,0

Nombre d'années de sco larisation

Centre industriel Mine Total

° 8,8 24,5 15,6

à 2 2,1 6,0 3,8

3 à 5 17,3 1,6,4 17,0

6 18,9 17, 1 18,1

7 25,6 18,3 22,4
..

8 13,9 9,6 12,0

9 à 11 10,2 7,2 8,9

12 à 16 3,2 0,9 2,2

100,0 100,0 100,0

Connaiss.ance du francais
!

Centre industriel Mine Total,

Nulle 8 1,5 5

Sommaire 22 35,5 28

Courante 24 40,5 31

Correcte 46 22,5 36
._...~..-.-. 100,0 100,0 100,0

' .. !
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Le différence entre le pourcentage de non scolarisés et d'illettrés

(15,6 % - 15,1 % = 0,5 %) correspond aux travailleurs qui ont pris des leçons

~articulières avec un moniteur. L'appréciation de la connaissance du

f~ançais a été laissée à l'enquêteur. Le niveau d'instruction et le diplôme

év~ntuel obtenu permettent un certain contrôle. On peut retenir de toute façon

que les deux tiers des travailleurs semblent s'exprimer sans trop de Qifficultés

en ~rançais et comprennent à peu près ce qu'on leur dit.

On notera que 70,5 % des travailleurs illettrés se trouvent à la mine.

L'entreprise ne recrute plus que les travailleurs ayant un minimum d'instruc­

tion, dans la mesure du possible. Cependant.à la mine le recrutement ~~s.....

travailleurs des basses catégories doit se faire dans le milieu rural environ-

nant,
..

où le niveau d'instr~~tion'est encore
. ,. .... ". .

L'échantillon a des caractéristiques

bas.

très proches de celles de la
. ":."

population totale. Cependant à la mine il y a nettement plus d'illet~rés

(30 %) et moins de travailleurs ayant atteint le cours moyen (4?,5 %).

Niveau d'instruction du père

Illettré

Ecole française (sans précision)

Instruction sommaire
française (CP-CE)

Instruction primaire française
(CM)

Etudes secondaires françaises

Ecole allemande

Ecole anglaise

Ecole française et anglaise

Ecole allemande et anglaise

Ecole allemande, anglaise et
fr~~çaise (1)

Ecole allemande et française

Cours en langues vernaculaires

Total école française

Total école allemande

Total école anglaise

Centre industriel Mine Total

58,4 68,1 62,9

5,0 3,8 4,4

3,2 1,5 2,4

8,8 2,1 5,9

1, 1 0,3 0,7

Il ,5 12,7 12,0

5,0 4,4 4,7

2,0 1,8 1,9

2,7 2,7 2,7

0,7. 1,2 0,9

0,7 0,3 0,5

O,~. 1,2 1,0

100,0 100~0 100,0

21,5 11,0 :17,0

15,6 16,9 16,1

10,4 10,1 10,2

(1) Les circonstancfs historiques de la colonisation du Toso ont fait que
quelques père~enquêtés ont commencé leurs études primaires sous la
colonisation allemande, les ont poursuivies de 1914 à 1919 sous la colo-.. . ., ....
n1sat10n angla1se, qU1 s est etendue dans le Sud Togo aux cercles de
Lomé et de Palimé, et les ont achevées sous la colonisation française
à partir de 1919.
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,Diplôme du père (niveau maximum)

CEPE français

Brevet

Baccalauréat'" "

,CEP anglais

CEP allemand

, Centre ï'nci~striel

3,2

O~2

0;2

1,8

0,7

Mine Total

1,2 2,3

a 0,1

a 0,1

0,3 1,2

0,3 0,5

Il se trouve queloue~ p~res:plus instruits que leurs fils

Niveau d'instruction: et "diplômes de la mère

Parmi les 3 % de mères de travailleurs non illettrées 50 % ont el:':

une instruction en français, ,25 % en ,langue vernaculaire, 20 % en allemand,
" ',,; . . ," .

5 % en anqlais, 15 % ont eu le CEP •
• ~. o'.

Niveau d'instruction des épouses

(Pourcentage des travailleurs ayant toutes leurs ,femmes illettrées

Illettrées 82,0

CP 2,3
t,

CE 4,2

CM 8,3

CC 0,6

Etudes anglaises 2,0

Etudes fran~aises et
anglaises 0,2 ' "

'1ernaculaires 0,2

Autres cas 0,2
(niveau de ~onnaissance
du français, non précisé)

100,0

Diplômes obtenus par les épouses

CEPE français

CEPE anglais

CEPE français et anglais

: , ..

3,2', :

0,2

~ . .

:'.... :
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B - Caractéristiques industrielles de la popu1ation,ouvrière totale interrogée

et de l'échantillon (1)

Nous n'avons pas cherché n établir un échantillon représentatif de

l'e~semb1e de la. population ouvrière de l'entreprise mais un échantil1onreprésent~'

de çe~taines catégories du personnel

,
a) personnel de l'usine de traitement du phosphate

b) personnel qualifié du service de l'entretien

a) personnel de l'extract~on du phosphate

b) personnel de la section d'entretien travaillant sur le chantier

Cependant le fait d'avoir exclu de l'échantillon le personn~l de.1a

section d'entretien de la mille tr#lvai11ant en atelier .,.réduitf'> en une certaine
'. : 'i' . l:'

mesure la surreprésentation des travailleurs qualifiés.

Ha1gré tout l'échantillon peut avoir certaines caractéristiques ,'lU peu

différentes de celles de la population ouvrière totale et nous en donnons

la plupart des tableaux de distribution.

d'entrer à l'entreprise)

Centre industriel Mine Total

15,8 26,4 19,9

76,1 51,6 66,0

3,2 17,2 9,4

0,2 1,8 0,9

2,1 2,7 2,3
:

2,6 0,3 1,5

100,0 100,0 ' 100',0

'. ,'!

, : ..... :

Popuiation ouvrière totale

-Formation profëssionne11e(avant

Aucune

: 'Apprentissage d'un métier
, ,

Appiëntissage de deux 'métiers

Appreni{ssage de trois métiers

Ec61~'professionne11e

Cours professionnel

-"'---.-~:--~-::--

(1) Les questions ouvertes peuvent donner lieu à des réponses multiples
dont les plus importante éléments sont repris en fin de rubrique sous
forme de.pourcentages de totaux de réponses.

il
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,.No~bre d'ann~es d'appr~ntissage
.. . .. ......-' .....-... _... . _.' - ~ - ....

Centre industriel

° 20~ 1

1 7,4

'2 6,5

3 18,3

4 28,3 •
5 12,1

6 3~2

7 1,6

8 0,9

9 1,6

100,0

.'. - ' ... ",

~line Tot'al

29,2 24,0

4,2 6,0

7,8 7,1

14,4 16,5

19,2 24,3

15,3 13,5

5,4 4,2

2,4 2,0

0,6 0,8

1,5 1,6

100,0 100,0

Diplôme obt~nu 1: .

1,9

0,5

'9,5

Total

21,0

67,1

0,9

1,2

Mine

27,3

52,5

.' 18,1

; :

• l "

. ". '.
2,8.. ' .

2,8

o ,

16,0 .

78,4

~ ," 1 •

Cèntre' industriel: . :..r l

de fin·d'appren-

de fin d'appren-

de fin d'appren-

.. ;"', "

Aucun

1 certificat
tiss~ge

2 certificats
tissage

3 certificats
tissage

:ertificat d'Aptitude
nrofessionnelle (CAP)

ioo,o 100,0 100,0

: ... !
On remarq~era les différences relativement grandes q~~ existent à certains

;

niveaux entre le centre industriel et la mine, nota~ent en ce qui concerne

1 'apprentissag~ de deux métiers et le certificat ~ ';aptitude professionnelle.

Peu d'apprentis s'arrêtent en 1ère année d'apprentissage (6 %) ou en

2ème (7,1 %). Un apprentissage complet est de durée variable selon le

métier: il est au minimum de 3 ans. les 9,4 %de travailleurs qU1 déclarent

connaître deux métiers devraient· donc totaliser au moins 6 ans d'apprentissage

Au total ces travailleurs ne sont que 8,6 % au lieu de 10,3 %. L'apprentissage

d'un des métiers déclarés doit donc être incomplet chez 1,7 % des travail~

leurs •.; .
•• : • : ~ ': ... • : • ,1 • • 1 1 • :

Le cours professionnel n,' est pas une' êcol~ a propremerit: par-1er : un

professeur y enseigne l'exercice d'un métier non manuel comme celui de sténo­

dactylographe, comptable, géomètre.
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Le nombre d'années d'apprentissage ne comprend pas les années d'é~ole
,-

professionnelle ou de cours professionnel~ réparties entre un et six ans.

Mais le diplôme obtenu comprend les certificats de fin de cours professionnel

assimilés à des certificats ~e fin dVapprentissage.

Echantillon

Formation professionnelle (avant cl Ventrer à li entreprise)

Centre industriel Hine . Total

Aucune 17 p4 38,7 26,5

Apprentissage d'ùn IYl.étier 69,1 41,3 57,6

Apprentissage de deux métiers 5~5 15~3 9,,7

Apprentissage de trois métiers 0,5 2,0 1, 1

Ecole professionnelle 4~5 2~0 3,4

Cours professionnel 3~O 0,7 1,7

100 pO 100~0 ioo,o

Nombre dVannées d'apprentissage

Centre industriel Mine Total

0 25,3 40,7 31,9

9,5 6,0 8,0

2 7 pO 4,7 6,0

3 16,9 10,0 14,0

4 23,9 14,0 19,5

5 10,9 Il ,3 11, 1

6 3~5 5,3 ~,3

7 Op5 4,0 2,0

8 1,0 0,7 0,9

9 I p5 3,3 2,3

.... 100,0 100,0 100,0

. . , ...

.... ,

l':

.. ~.: ; .. '. .
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Diplôme obtenu

Aucun

1 certificat de fin d'appren­
tissage

2 certificats de fin d'appren­
tissage

3 certificats de fin d'appren­
tissage

Certificat d'aptitude profession­
nelle (CAP)

Centre industriel

19,9

71,6

4,5

a

4,0

100,0

Mine Total

38,7 27,9

42,6 59,2

16,7 9,7

,
1,3 0,6 .

0,7 2,6

100,0 100,0

Métier appris avant 1'entrer à l'en~r~prise (nécessitant un apprentissage

manuel)

1) population ouvrière totale

Aucun 20 Mécanicien 20

Menuisier 5 Chauffeur .. 4.-
Tailleur 4 Haçon 2

Dactylo (sténo) 4 Peintre

ElectriCien 6 Tourneur

Soudeur 3 Conduc teur '! d'engins

Forgeron 3
lourds

Autres . (y comprisBlanchisseur .
éventuellement les

Bijoutier métiers précédents) 23

Tôlier (tou-
jours associé 100
à soudeur)

Tptal soudeur.............. 7

Total forgeron............. 7

Total mécanicien ••••••••••• 34
(auto, diésel, monteur
ajusteur)

Total chauffeur •••••••••••• 8

Total blanchisseur ••••••••• 2

Total menuisier .......... 6

Total tailleur •.•••••.••• 6

Total dactylo (sténo) •••• 4

Total électricien•••••••• 7

Les autres métiers (23 %) cités une à quatre fois, seuls, associés

entre eux ou aux métiers précédemment énumérés, sont les suivants :
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comptable~ géomètre, photographe. cuisinier, cordonnier, tisserand, horloger,

infirmier~ typographe, briquetier, frigoriste, fraiseur, radiotélégraphiste,

vulcanisateur, ferrailleur, chaudronni~r ,'plombier (1)

Il est à noter les cas suivants dVassociation de métier manuel et

de bureau

2 mécaniciens-dactylos

électricien-dactylo

2) Echantillon

Aucun

~1enuisier

Tailleur

Dactylo

Blanchisseur

Haçon

Electricien

Soudeur

Forgeron

~·lécanicien

Chauffeur

Conducteur dVengins
lourds

Autres (y compris
éventuellement les
métiers précédents)

26,5

6,3

5,1

4,8

1,4

1.4

4,3

] , ]

2,0

16,2

4,3

] ,4

25,2

]1)0,0

7~7

6,8

6,3

4,6

4,8

Total ~

Menuisier (charpentier) 7,7

Tailleur

Dactylo

Electricien

Soudeur

Forgeron

Mééanic1en (auto, diésel,
monteur, ajusteur)., . ,; .. 28·,5

Chauffeur . 8~6

Blanchisseur

Tourneur

2~3

l , ]

(]) Nous nVavons pas considéré comme ayant appris un mét~er, au même sens du
terme, les ag'ents commerciaux, les agents du chemin de fer, les militaires
de car~ière (au moins ceux qui nVont pas de spéciàlité manuelle).
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Autres métiers appr1S (nombre de cas)

Plombier

comptable

géomètre

photographe

bijoutier

tôlier (associé à soudeur)

cuisinier

cordonnier

tisserand

typographe

fraiseur

radioté legraphiste

ferrailleur

2

2

2

3

3

2

2

Population ouvrière totale

Professions que le père a exercées

Cultivateur

pêcheur

menuisier

cultivateur-pêcheur

cultivateur-éleveur

mécanicien

commerçant

forgeron

tisserand

blanchisseur

employé de commerce

autres (y compris éventuellement les
métiers précédents)

50

4

4

3

2

2

2

2

28

100

Total cultivateur (plus chasse, élevage, pêche) 69

total menuisier 6

total employé 4

total commerçant 3

Parmi les 28 % d'autres professions citées seules, associé~9 entre

elles ou aux professions précédemment énumérées, quelques-unes totalisent i %:

moniteur, instituteur (en français ou en allemand), cuisinier, maçon, tailleur

infirmier, bijoutier ~ le reste est cité au maximum 5 fois: chauffeur, pas­

seur (pirogue), comptable, photographe, douRnier, horloger, cordonnier,

serviteur, charpentier, réparateur de vélos, ferrailleur, conducteur de loco­

motive, poseur de rails, militaire de carr~~r~~ pasteur, tonnelier,

sculpteur, ajusteur, tour~eur, pointeur, fét~c.h.eu~ (guérit le~ maladies), maga­

sinier, boutiqtii~~, achete~r'de produits agricoles, radioélectricien, planteur,

houcher. charcutier ft briauetier. iinnrimenr ft meunier. .
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Il est à noter que 59 % des pères des travailleurs n'ont jamais

connu que des activités rurales ou la pêche. Avant d'entrer à l'entreprise

actuelle 20 % seule~ent des travailleurs n'ava1ent jamais appris à

exercer d'autres activités.

Professions que la mère a exercées

Cultivatrice 40

Revendeuse 49

Cultivatrice-'

revendèuse 2
J

Ménagère 7

Autres 2

100

Signalons

une monitrice.

Z de commerçantes et quelques boulangères, cou~rières,

Professions des épouses

(Pourcentage des travailleurs ayant toutes leurs femmes ménagères

25 %)

Ménagère

Revendeuse

Cultivatrice

Coutt:: ~ière

Boulangère

Revendeuse-cultivatrice

Autres cas

28

43

14

13

1

100



Signalons deux monitrices, une employée de maison. une dactylo, une

aide infirrJ.ière.

Il est à noter beaucoup moins de cultivatri'c·es chez les épouses (15 %)

que chez les mères (42 %). D'"autre ·part la prof~ssion de cciuturière s'est

beaucoup développée d'une génération à l'autre.

Classification professionnelle lors de l'engagement­

J) Population ouvrière totale

2

3

4

5

6

Centre industriel

66,1

19,5

10,7

2,3

0,7

0,7

100,0

~1irie Total

56,0 61,7

18,0 18,9

19.8 14,6

5,9 3,9

0,3 0,5

0 0,4

100,0 100,0

(1) Y compris deux stat,iaires chef de quart.
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2) Echantillon

Centre industriel Hine Total
, ..

75,0 70,7 7),1

2 14,5 12,7 13,7

3 o~ 7 13,3 9,7

4 0,5 3,3 1,7

5 1,5 a 0,9

6 1,5 a 0,9

100~0 100,0 100,0

Ancienneté;

Cette variable a été mesurée à 19époque de l'enquête

Industtiel"'et au début de 19io à la mine.

1° Population ouvrière totale

en 1969 au Centre

Centre industr~el Mine Total

6 mois 1,4 0 Q",~
,

an 2~0 0,9 1,5

2 ans 4 ~ l 1,8 3,1

3 ans 10,3 6,9 8,9

4 ans Il ,5 16,3 13,6

5 ans Il,3 .Il,2 Il ,2

6 ans 9,5 21,5 14,6

7 ans 7,0 15,1 10,5

8 ans 29,1 4,2 18,5

9 ans 12,2 8,5 10,6

la ans 0,7 10,3 4,8

Il à 14 ans 0,9 3,3 1,9

100,0 100,0 100,0

" :

• ~.:": l
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2) Echantillon

Centre industriel Hine Total

an l ,0 ° 0,6
:

2 ans 3,5 1,3 2,6

3 ans 7,0 8,0 7,4

4 ans 13,4 14,6 14,0

5 ans 14,9 6,7 Il ,4

6 ans 6,5 24,0 14,0

7 ans 6,0 16,6 10,5

8 ans 37,7 4,7 23,6

9 ans 8,0 10,0 8,8

10 ans 0,5 10,0 4,5

11 à 14 ans 1.5 4,1 2,6

100,0 100,0 100,0

Hoyenne Ecart-Type

Centre indu$triel 6,09 2,42

Population ouvrière Mine .6,30 2,34

totale Total 6,18 2,41

Centre industriel 6,37 2,27

Echan~illon Mine 6,50 2,34

Total 6,43 2,30

C'est à la mine que l'on trouve le plus grand nombre de travailleurs

ayant le plus d'ancienneté, ce qui donne aussi la moyenne la plus élevée.

Il s'agit de travailleurs engagés par l'entreprise au stade de la recherche

et de l'expérimentation. Certains d'entre eux ont d'ailleurs été mutés ensuite

au centre industriel. Le nombre important de travailleurs ayant eu 8 ans

d'ancienneté en 1969 (centre industriel) résulte du recrutement lors de la

mise en route de l'exploitation en 1961, précédé de la mise en place des

équipements (9 ans d'ancienneté au centre industriel en 1969, 10 ans à la

mine en 1970).

Une autre anomalie de la courbe de distribution s'observe chez les

travailleurs ayant 7 ans et surtout 6 ans d'ancienneté à la mine. C'est en

relation avec le complément d'équipement mis en service en 1965.
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Fonction d'encadrement

...: " .

Ce sont des postes de chef d 1 équipe et d'agent de maîtrise. Ils peuvent

être tenus à partir de la Sème catégorie.

10 Population ouvrière totale

Centre industriel Hine Total

Agents cl ;dn~adrement 8,0 8.0 8,0

AUtres 92,0 92,0 92,0

100,0 ioo,o 100,0

2 0 Echantillon

·Agents d'encadrement

Autres

Centre industriel

13,4

86,6

100,0

;: "... , _.,. --. ~.

Mine

10,7

89,3

100,0

Total

12,3

87,7

100,0

Exercice d'un métier appris avant d'entrer à l'entreprise

N'a pas" appris ùe métier
avant d'~~~rer à l'entreprise

Exerce un métier appris avant
d'entrer à l'entreprise

N'exerce pas' ~n"'m~tie~ appris
avant cl 'entrer; .?ï''1 'éntreprise

Centre industriel Uine Total

pop. 1 Ech. pop!. Ech. pop. ! Ech.!toto i tot! toto !-------_. !--------- ------!_.:.._--- ------ ------
!..
!

15,0 17,9 26,8 38,6 20,2! 26,8

! !

26,8
! 12,9 32, ] 14,7 29, ] ! 13,7!
! . " : !

! !
58,2 '69,2

. l··...
4] , ] 46,7 50,7' 59,5

100,0 100,0 100,0 " 100;0 100,0 100,0

'.:1:'

'. :'~ ~
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Apprentissage d'un Métier à l'entreprise (1)

10
~opulation ouvrière totale

OUI

NON

Centre industriel Mine

14,8 8,0

85,2 92,0

100,0 100,0

Total

Il,8

88,2

100,0

On notera que si 70,9 70 des travailleurs ont appris leur travail

à l'entreprise, Il,8 % seule~eut y ont appris un véritable métier.

2 0 Echantillon

OUI

NON

Centre industriel

10,4

89,6

100,0

Mine

11,3

88,7

100,0

Total

10,8

89,2

100,0

, 1

Stage au centre de Formation professionnelle de l'entreprise

10 Population ouvriè"fë- totale

Centre industriel Mine Total

Pas de stage 91 ,4 93,8 92,5

·Stage avant enquête 3,6 3,8 3,7

Stage pendant ou après enquête (2) 5,0 2,4 3,8

100,0 100,0 100,0

Si Il,8 70 des travailleurs ont a~pris un métier à l'entreprise, 7,5 %

seulement l'ont a~pris su centre de for~atiop professionne~le.

20 Echantillon

Centre industriel Hine

Pas de stage 85,1 90,7

Stage avant enquête 7,0 6,0

Stage pendant eu après enquête (2) 7,9 3,3

100,0

(1) voir annexe à B. Métier appris avant d'entrer à l'entreprise x
apprentissage d'un métier à l'entreprise.

(2) travailleurs ayant commencé le staz.e an 1970 au plus tard.

Total

87,4

6,6

6,0

100,0
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Population ouvrière totale

Salaire

L'éventail des salaires mensuels moyens (y compris primes et gratifi­

cations) va de 7 000 francs (1) à 63 000 francs au centre industriel, de

8 000 francs à 50 000 francs à la mine. La différence des salaires minimum

s'explique ainsi~l'enquête a eu lieu en 1969 au centre industriel et de

fin novembre 1969 à fin avril 1970 à la mine~ pour laquelle nous avons pris

en considération les salaires de 1970. Or il y a eu une augmentation de 20 %

du SMIG au 1/1/1970. A titre de comparaison le salaire mensuel de base d'un

manoeuvre à la production (SMIG plus 4 %) pour 48 heures de travail par

semaine était de 6 700 francs en 1969 et 7 800 francs en 1970.

!
1969, !,---------:-,----::",-----:,:---------"':'",-----::----

!Centre industriel' Mine! Total !Centre industriel! Mine'Total
! !!, ,!

Moyenne

Ecart~Type

15 800

6 450

, 14300! 15 15a
, !

55001 6 100
!

7 600 5850.1 6 900'
! ,

En 1969 - 1970 un ouvrier professionnel de 5e catégorie, 1er échelon,

avait un salaire de base de 16 000 francs par mois pour 48 heures de travail

par semaine.

Les différences entre 1969 et 1970 s'expliquent non seulement par

l'augmentation du salaire des manoeuvres mais aussi par les change~ents de

catégories oU d'échelon et les primes différentes d'ancienneté. De plus en

ce qui concerne les travailleurs interrogés brièvement sur place nous n'avons

tenu compte que de ceux présents au centre industriel ou à la mine à l' épO'l\l~

de l'enquête dans le secteur correspondant.

Les salaires les plus fréquents vont de la 000 à 17 000 francs au

centre industriel (l969 - 65,3 %), de 9 500 à··17 000 francs à la mine (1970 ­

71,6 %). Les salaires inférieure à ces taux représentent 7,3 % au centre

industriels 37 7. à la mine, les salaires supérieurs à ces taux 27,4 % au centre

industriel (16,3 % de 17 500 à 21 000 francs), 25,7 % à la mine (14,3 %

de 17 500 à 21 000 francs).

(l) Al' exception de deux travailleurs (non interrogés à domicile) engagés
courant i969 et nayant pas bénéficié de toutes les primes et gratifications:
leur salaire mensuel moyen s'établit aux environs de 6 500 francs.
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Poste de travail

~entre industriel

10 Population ouvrière totale

Mine Total

Ouvrier·travaillant à l'usine
,de traitement

Ouvri~r travaillant à la
carrière

Méèanicl:en

Machine-outii's

Electricien

Soudeur

Chaudronnier 9 tôlier,

plo~bier, forferon

Vulcanisateur

l1açon' -menuisier-peintre-charpentier

Conducteur àide conducteur
de locomotive ,

Conducteur d '·engins, aide
~.' condusteur d'engins

Chauffeur

Aiguilleur

Agent de sécurité
~., ,.

Entretien wagons

Graisseur

Centrale thermique

Marir. .

Divers (frigoriste" ,poseur
et réparateur de t~léphone,

grutier, r'épé:tate"Ur de rou­
leaux >S,

20 Echantillon

37,5

9,9

3,5

10,1

5,1

3,9

2,5

4,2

1,4

1 ,2.

2,1

3 9 0

3,9

3,2

3,7

4,8

100,0

55,0

20,4

8,7

0,6

0,3

3,3

4,2

3,3

2,4

1,8

100,0

21,2

24,1

14,5

2,0

9 9 5

3,1

2,3

1 ,4

1,4

2,3

2,6

2,1

1 ,2

1 ,7

2,2

1,0

1 ,8

2,1

3,5

100,0

Ouvrier" travaillant à l'usine de
traitemc:nt

Ouvrier travaillant à la carrière

Mécanicien

~1achines-outils

Electricien

Soudeur-
. .

·.Chaudronnier; tôlier~ plombier;
forgeron ' ", "

Centre industriel

70,5

2,0

Nine

75,3

10,7

6,7

o

o

Total

40,3

32,4

7,1

In4

6,9

1 , 1

1 , 1
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Vulcanisateur 3,3 1,4

Maçon-menuisier
Peintre-'charpentier 0 0

Conducteur, aide conducteur de
locomotive 3 1 5 2,0

Conducteur dVengins, aide
conducteur d1engins a 3,3 ) ,4

Chauffeur. 0,5 0,7 0,6

Aiguilleur 0 0

Agent de sécurité 015 0~3

EntretiBn wagons 2,0 1, )

Graisseur 0 0

Centrale thermique ] ,0 0 1 6

!'!arin 1,0 0,6

Divers (frigoriste, poseur
et réparateur de téléphones,
grutier • réparateur de
rouleaux) 3,0 0 1,7

10°1') 100,0 100 1 0

Travail de nuit

1° Population ouvrière totale

Centre industriel Hine TOtal

Aucun 2,7 41,9 19,6

Périodique 4) 1 1 50,7 45,4

Occasionnel 56,2 7,4 35,0

100,0 ]00,0
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2° Echantillon

Centre industriel "fine Total

Aucun 0.5 24,7 10,8

Périodique 72,6 71,3 72,1

Occasionnel 26.9 4,0 J7 •1

100.0 100,0 100$0

Service

1° Population ouvrière totale 2° Echanti llon

Fabrication

Electrëm€è~nique

Haritime

Carrière

27,4

25,3

3,8

43,S

42,6

13,8

0,6

43.0

100,0



- 51 -
Durée du trajet du domicile au lieu de travail

1°/ Population ouvrière totale Centre industriel

5 minutes

10 minutes

15 minutes

20 minutes

45 minutes

60 minutes

90 minutes

Moyenne

Ecart-type

8,6

11 ,3

27,3

1'2,2

24,3

5,9

9,3

1 , 1

100,0

Centre industriel

l'fine

0,6

8,8

13,9

13,9

32,5

16,2

9,4

4,7

100,0

Hine

32,56

19, Il

Total

5,0

10,2

21,5

12,9

27,8

10,4

9,5

2,7

100,0

Total

27,94

17,85

2° Echantillon

Centre industriel Mine Total

5 minutes 12,9 1,3 8,0

10 minutes 13,4 8,7 11,4

15 minutes 30,8 12,7 23,1

20 minutes Il ,0 10,0 10 ,6

30 minutes 20,4 34,7 26,5

45 minutes 4,5 15,3 9,1

60 minutes 6,5 Il ,3 8,5

90 minutes 0,5 6,0 2,8

,100,0 100,0 100,0

Moyen de tr~nsport utilisé du domicile au lieu de travail

1° Population ouvrière totale

Centre industriel !-1ine Total

A pied 55,7 20,4 40,3

Bicyclette 37,6 64,8 49,4

Cyclomoteur 3,8 Il,8 7,3

Scooter-moto 1,8 3,0 2,3

Autres (voiture" taxi, train) 1, 1 0 0,7

100,0 100,0 100,0
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2° Echantillon

Centre i ndil s tr:i.e l .:..__ . Mine Total

·A;pl.ed 52,2 21 ,3 39,0

Bicyclette 39,8 62,7 49,6

Cyclomoteùr 4,0 Il,4 . 7 , 1

Scooter-moto 2,5 4,6 3,4

Autres (voiture, taxi , train) 1,5 0 0,9

100,0 100,0 100,0

~ouvement de la ~ain d'oeuvre

Notre enquête n'a pas été étendue ~ l'étude do mouve~ent

de la main d'oeuvre (enga~ements-d~parts). Nous donnerons cependant une

information à ce sujet, concernant les départs de la population ouvrière

totale interro3ée. entre ~ç{.: 1969 et décembre 1970. Il y eut 43 départs,

qui se répartissent ainsi :

démission

retraite

décès

1icencie'llent

2

19

5 (dont un par accident du travail)

22

Les motifs de licenciement figurent dans les registres de

.l'entreprise pour 17 cas ~ ils se ré?artissent ainsi:

Fauté professionnelle

refus d'obéissanc8

vol

ivresse

endormi au poste

absent sans ':1otif

2

3

3 (dont un vol d'essence)

2

1

6

.'. .~: .' l

Le -noriiore élevé des"''reU'aî tés reault'e de-'mises a la retraite

. par anticipation (a~ant 55 ans) par l'entreprise.

La population ouvrière totale interrogée comprenait 18

travailleurs engagés entre janvier 1968 et mai 1969.

Absentéisme

Nous reproduirons ici quelques ré'sultats fournis par l' entrepris~,

'··en nous limitant eux taux annuels pour 1 vense1'1ble de l'exploitation (1).

(1) il ne s'a8it pas seule~ent de la population ouvrière totale interrogée.
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Absences , Abseaces non Accidents du
autorisées (Il' autorisées travail

1969 0 9 49 0,04 0 9 64

1970 ! 0,70 0,09 0,45
!

M.:üadie

0,60

Total

1,77

2,14

Annexes Hétier appris avant d'entrer à l' entreprïse

x Apprentissage d'un métier à l'entreprise

Population ouvrièr~ totale

1° Mêtier appris avant d'entrer à l'entreprise

a) n'a pas appris de métier'avant d'entrer à l'entreprise

A appris un métier à l'entreprise 12,3

N'a pas appris de métier à l'entreprise87 9 7

100,0

b) A appris un métier.avant ~'entrer à l'entr7prise

~ appris un métier à l'entreprise 11,5

N'a pas appris de métier à l'entreprise 88~5

2° Apprentissage d'un métier à l'entreprise

a) N'a pas appris de métier à l'entreprise'

:A appris un,).TI.étier avant d'entr,'er' à lientrepri~e 79,9

N'a pas appris de métier avant d'entrer à l'entreprise 20~1

100 9 0

, :

:b) A appris un T'létier à l'entreprise

A appris un métier avant d'entrer à l'entreprise 78,6

~'a pas appris de métier avant d'entrer à l'entrepris~ 21,4

100 9 0
(1)' l?s absences autorisées ne sont payées que pour des motifs conventionnel~

dans 'tes autres- cas, elles peiIvent être' éventuellement récupérées sur les
heures de travail.
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Métier appris avant d'entrer à l'entreprise

x· Appr.entissage.. d 'un. métier. à l'entreprise

Echantillon

1° Métier appris avant d'~ntrer à l'entreprise

a) n'a pas appris de métier avant d'entrer à l'entreprise

a appris un métier à l'entreprise

n'a pas appris de métier à l'entreprise

b) a appr1S un métier avant d'entrer à l'entreprise

a appris un métier à l'entreprise

n'a pas appris de métier.à i'entreprise

100,0

2° Apprentissage d'un métier à l'entreprise

a) n'a pas appris de métier à l'entreprise

a appris un métier avant d'entrer à l'entreprise

n'a pas appris de métier avant d'entrer à l'entreprise

b) a appris un métier à l'entreprise

a appris un métier avant d'entrer à l'entreprise

nia pas appris de métier avant d'entrer à l'entreprise

72,5

27,5

78,9

21 ,1

100,0

Population .- totaleouvr1ere

Durée du trajet. ~1oyen de transport
(minutes) à pied vélo cyclomoteur

5 2,9 4.:2 17,5

10 9,2 6,8 .31 ,7

15 33,9 12,7 17,5

20 14,3 12,2 10,5

30 26,3 32,2 10,5

45 5,4 ;17 ,4 10,5

60 6,7 9,6 1,8

90 1,3 4,9 0

1., • 100,0, .. 100,0 100, f)

Autr·es moyens d~,.t+8:nspor~;: .~axi~ 3Q mn (sa~f ~ motards 45 mn 'et 60 mn).
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Echantillon
._.. ~ .. --.,.. - ..

Durée du trajet ~oyen de transport
(minutes) à pied vélo cyclomoteur

5 2,9 6,9 23,1

10 Il ,0 8" 1 23,1

15 39,4 11,5 23,1

20 12.4 9,2 11,5

30 24 5 1 32,4 7,7

45 5, 1 14.5 11,5

60 4,4 11.0 0

90 0,7 6,4 0

100,0 100,0 100,0

Autres moyens de transport

Population ouvrière totale

maximum 30 minutes.

Moyen de transport TJurée du trajet (minutes)
5 10 15 20 30 45 60 90

à pied 22,5 36,3 63,3 44,6 38,2 18,7 35,0 17,4

vélo 40,0 32,5 29,0 46,5 57,1 73,6 61 ,6 82,6

cyclomoteur 25,0 22,5 5,9 5,9 2,8 6,6 1.7 0

scooter-TIloto 5,0 8,7 1,8 2,0 1 ,4 1, 1 1,7 0

autres (voitures' 7,5 O, '0 1,0 0,5 0 0 0
taxi, train)

100,0 100,0 IQ0,0· 100,0 100,0 100,0 100,0 100,0
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C - Analyse des principales caractéristiques générales et industrielles de la

population ouvrière totale et de l'échantillon

43 items

- âge 19 à 29 ans

2 30 à 34 ans

3 35 à 39 ans

4 - 40 ans et plus

5 - Groupe ethnique Mina

6 - Ouatchi

7 - Ewé

8 - Fon

9 - Chrétien

10 - Religion traditionnelle

Il - Célibataire

12 - Monogame

13 - Deux épouses

14 - Trois ~pouses et plus

15 - 0 à, 3 enfants à charge

16 4 à 6 enfants à charge

17 - 7 et plus enfants à charge

18 - Illetré

',.19 - Instruction sommaire (cours préparatoire~ cours élémentaire)
",

20 Instruction primaire (cour moyen)

21 - Instruction au-delà du primaire (cours complémentaire)

22 - Pas de formation professionnelle

23 - Un apprentissage

24 - Deux ou trois apprentissages

2', - Pas appris de métier avant d'entrer à l'entreprise

26 - Exercice à l'entreprise d'un métier appris avant d 'y entrer

27 - Pas d'exercice à l'entreprise d'un métier appris avant d'y entrer

28 - Né dans un village

29 - Né dans une ville

30 - Catégorie 1ère ou 2ème manoeuvre

31 - Catégorie 3~me Aide':'ouvrièr .

32 - Catégorie 4èrne Ouvrier spécialisé

33 - Catégorie Sème - 6ème ouvrier professionnel et agent de maîtrise

34 - Fonction d'encadrement

35 - Pas de fonction d'encadrement
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36 - Ancienneté à 1gentreprise (années de service) un an

37" deux à S1X ans

38 - Il sept ans et plus

39 - A appris un métier à l'entreprise

40 - N'a pas appris de métier à l'entreprise

41 - Pas de stage au Centre de formation professionnelle de l'entreprise (CCFP)

42 - Stage avant enquête

43 - Stage pendant ou après enquête

Nous ne repro~uisons pas dans l'analyse la rubrique 25 qui ne fait que

complêter les rubriques 26 et 27 et est identique à la rubrique 22.

Population ouvrière totale

1C? Analyse globale "(centre industriel -1- mine) ,

Facteurs 2 3 4

Valeur proprê 0,518 0,297 0,171 0,133
~

% d'inertie ~ 24,54 14,09 8, Il 6,321
!

Premier facteur

Sur le premier axe, on trouve les oppositions suivantes
- du côté positif, dans l'ordre décroissant:

10 - Religion traditionnelle

18 - Illettré

14 - Trois femmes ou plus

6 - Ouatchi

17 - Sept enfants ou plus

4 - 40 ans ou plus

3 - 35 à 39 ans

19 - Instruction sommaire

13 - Deux femmes

28 - Né dans un village

Du côté négatif, à partir de l'origine

2 - 30 à 34 ans

16 - 4 à 6 enfants

9 - Chrétien

7 - Ewé
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8 - Fon

5 - Hina

29 - Né dans une ville

- 19 à 29 ans

20 - Instruction primaire

21' - ins'truction au-delà du primaire

15 - 0 à 3 enfants

11 - Célibataire

On notera que les illettrés sont très proches de ceux qui ont déclaré une

religion traditionnelle dont beaucoup sont des Ouatchi, ruraux, polygames,

d'un certain âge~ ayant une nombreuse famille. Les représentants des autres

groupes ethniques sont plus instruits, plus urbanisés dans l'ensemble,

plus christianisés~ plus fréquemment monogames~ plus jeunes, avec moins de

charges familiales.

Le premier facteur exprime donc le degré d'évolution de la population ouvrière

de l'entreprise. C'est un facteur de culture générale.

Deuxième facteur

On constate sur le 2ème axe les oppositions suivantes

avec des coordonnées dans l'ordre décroissant:

11 - Célibataire

36 - Un an d'ancienneté

22 - Aucune formation professionnelle

15 - 0 à 3 enfants

- Jeune (19 à 29 ans)

30 - Manoeuvre

37 - 2 à 6 ans d'ancienneté

r2 - Monogame

34 - Pas de fonction d'encadrement

40 - Pas appris de métier à l'entreprise

41 - Pas fait de stage au C.F.P.

- du côté négatif, à partir de l'origine

16 - 4 à 6 enfants

13 - Deux femmes

du côté positif
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3J A appris un métier à l:entreprise

23 - Un apprentissage

33 - Ouvrier professionnel et agent de maîtrise

38 - 7 ans d'ancienneté et plus

3 - 35 à 39 ans

3J - Aide ouvrier

32 - Ouvrier spécialisé

J4 - 3 femmes ou plus

34 - Fonction d'encadrement

4 - 40 ans ou plus

J7 - 7 enfants ou plus

24 - Deux apprentissages ou plus

42 - Stage au C.F.P. avant l'enquête

On n9tera le regroupement des manoeuvres; jeunes 9 célibataires ou monogames,

avec peu ou pas d'enfants, avec peu d'ancienneté à l'entreprise, sans for­

mation professionnelle alors que les ouvriers sont plus âgés, polygames,

avec des charges familiales importantes, plus anciens ; ils ont un apprentis­

sage au moins.

Le deuxième facteur exprime donc essentiellement le degré d'expérience

professionnelle.

Troisième facteur

Les oppositions··sulvantes apparaissent sur le 3ème axe

Du côté positif 9 avec des coordonnées dans l'ordre décroissant

42 - Stage au C.F~P.- avant enquête

34 Fonction d'encadrement

43 - Stage au C.F.P. pendant ou après enquête

39 - métier appris à l'entreprise

2J - Instruction au-delà du primaire

20 - Instruction primaire

38 - Ancienneté : 7 ans et plus

- du côté négatif, à partir de l'origine

36 - Un an d'ancienneté

40 N'a pas appris de métier à l'entreprise
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18 - Illettré

41 - Pas de stage

3S - Pas de fonction d'encadrement

37 - Ancienneté : 2 à 6 ans

19 - Instruction sommaire

Le troisième fa~eur exprime donc la fomation professionnelle à l'entreprise.

On notera la présence de l'instruction et de l'ancienneté et l'absence de,

l'apprentissage et de la qualification dans les oppositions. C'est que les

métiers que le travailleur peut avoir appris avant d'entrer à l'entreprise

ne lui sont d'aucune utilité pour exercer les fonctions d'agent d'encadrement,

ou bien ne sont pas nécessairement en rapport avec les postes des services

d'entretien qu'il peut occuper. -;,'

D'autre part, pour l'ensemble de l'entreprise, le recrutement au centre de

formation professionnelle n'est pas étroitement lié à la classification des

travailleurs (1).

".. ' '

Quatrième, facteur

,. -

Aucune opposition n'a pu être relevée sur le 4ème axe

o .... .' •.. ..•
2 Analyse du Centre 1ndustr1el

Facteurs

Valeur propre

% d'inertie

Premier 'facteur

0$427

19~69

2

0,308

14,82

3

0,183

4'

0,163

7,21

Les oppositions suivantes apparaissent sur le 1er axe: '

- du côté positif, avec des coordonnées dans l'ordre décroissant

14 - Trois femmes ou plus

4 - 40 ans ou plus

la - Religion traditionnelle

(1) Voir aux généralités situation des anciens stagiaires... {" . ":'
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17 - 7 enfants ou plus

18 - Illettré

19 - Instruction somma1re

13 - 2 femmes

3 - 35 à 39 ans

6 - Ouatchi

2 - 30 à 34 ans

16 - 4 à 6 enfants

5 - Mina

- du enté négatif~ à partir de l'origine

9 - Chrétien

8- Fon

20 - Instruction primaire

12 - Monogame

7 - Ewé

1 - Jeune (19 à 29 ans)

15 - 0 à 3 enfants

21 - Instruction au-delà du primaire

11 - Célibataire

Les Oppos1t1ons sont voisines de celles de l'analyse globale. On ~ot~+a

cependant l'absence d'opposition ville-village et la moins nette opposition

~~hni9ue~ ce qui est en rapport avec la situation g~ographique du centre

industriel.

Le premier :acteur est de même un facteur de culture générale dans le contexte

du centre industriel.

Deuxième facteur

La seule opposition qu'il soit possibl~ de trouver sur le 2ème axe concerne

la formation professionnelle: d'un côté ceux qui n'en ont aucune, qui n'ont

pas appris de métier avant d'entrer à l'entreprise, de l'autre ceux qui ont

eu au moins un apprentissage, qui ont appris un métier avant d'entrer à

l'entreprise.

Troisième facteur

Les oppositions suivantes apparaissent sur le 3ème axe :

Du côté positif, avec des coordonnées dans l'ordre décroissant
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42 - Stage avant enquête

34 Fonction d'encadrement

39 A appris un métier à l'entreprise

32 - Ouvrier spécialisé

33 - Ouvrier professionnel et agent de maîtrise

2] Instruction au-delà du primaire

20 - Instruction primaire

- du côté négatif~ à partir de l'origine:

40 - Pas appris de métier à l'entrepr~se

4] - Pas de stage

30 - Manoeuvre

35 - Pas de fonction d'encadrement

]9 Instruction sommaire

3] Aide ouvrier

18 - Illettré

" ~'

Les oppositions sont proches de celles de l'analyse globale: cependant on

notera l'absence de l'ancienneté et la présence 'de la qualification.

Le troisième facteur exprime donc la formation professionnelle ,. ~ .. , ."..;'.'

à 1 t enfrepris~ =-- au c~ntre industriel, les agents

d'encadrement 'formés 'à l'entreprise ont été recrutés parmi les ouvriers

professionnels dont un cp.rtain nàmbre ont appris leur métier à l'entreprise.

Quatrième facteur

Les oppositions suivantes apparaissent sur le 4ème axe

- du côté positif avec des coordonnées dans l'ordre décroissant

42

43

34 ­

39

38

Stage avant enquête

Stage pendant et après enquête

Fonction d'encadrement

A appris un métier à l'entreprise

7 ans ou plus d'ancienneté

" '.

- du côté négatif, à partir de l'origine:

35

39

41

Pas de fonction d'encadr~ment

N'a pas apI>'ris de ~mé'tiér: à l'entreprise

- Pas de stage au centre de formation professionnelle



Les oppositions sont proches de celles du troisième ~~cteur de l'analyse

globale avec cependant l'absence de l'instruction; elles diffèrent de celles

du troisième facteur de l'analyse du centre industriel par la présence

de l'ancienneté~ l'absence de la qualification et de l'instruction.

Le quatrième facteur exprime donc la formation professionnelle à l'entreprise

en relation avec l'ancienneté, qui a joué un rôle dans le recrutement

du centre de formation professionnelle et dans la promotion.

On notera que dans ce facteur l'ancienneté est dissociée de l'instruction.

Dans l'analyse du centre industriel, à partir du deuxième facteur, chaque

facteur concrétise un regroupement d'oppositions à partir d'une caractéristique

industrielle importante à l'exclusion d'une autre:

2ème facteur

3ème facteur

4ème facteur

formation professionne1œe antérieure à l'entreprise

qualification

ancienneté

3° Analyse de la Mine

Facteurs
.. !

2 3 4
1 1, !iVa1eur propre

1
0,619 0~267 ?~207 0,150

,.
% d'inertie 27 ~95 12,04 9~36 6,75

1

Premier facteur

Les oppositions suivantes apparaissent sur le 1er axe :

Du côté positif avec des coordonnées dans l'ordre décroissant

21 - Instruction au-delà du primaire

11 - Célibataire

5 - Mina

8 - Fon

20 - Instruction primaire

29 - Né en ville

15 - 0 à 3 enfants

12 - Monogame

7- Ev1é

9 - Chrétien

2 30 à 34 ans

19 à 29 ans

16 - 4 à 6 enfants
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13 2 fennnès

28 - Né au \ri11agê"

19 - Instruction sommaire

3 3S à 39 ans

4 - 40 'aùs et'plus

17 - 7 enfants et plus'

6- Ouatchi

14' - 3 femmes et plus

18 Iilettré

'la Religion traditionnelle ......

Les oppositions sont celles de l'analyse globale; le premier facteur

est un facteur de culture générale dans le contexte de la mine.

Deuxième facteur

Les oppositions suivantes apparaissent sur le 2ème axe

- du côté ,positif'9' ,avec ,des coordonnées dans. ,1 ~or.dre décrois13ant

39 Métièr appris à l'entreprise

42 43 -'~;i:age aü 'é:F"~P~

32 - Ouvrif7,!_,s,p',é~i,a}is.~

34 - Fonction d'encadrement

14 - 3 femmes et plus

17 - 7 enfants et:plu~

4 - 40 ans et plus

24 - 2 apprentissages ou plus

38 - Ancienneté : 7 ans et plus

3 - 35 à 39 ans

JI - Aide ouvrier

33 - Ouvrier professionnel et agent de ~aîtrise

2 - 30 à 34 ans

23 - Un apprentissage

- du côté négatif, à partir de l'ori8ine

41 - Pas de stage

40 Pas de métier appris à l'entreprise

, ,
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35 - Pas de fonction d'encadrement

16 - 4 à 6 enfants

12 - Monogame

37 - Ancienneté : 2 à 6 ans

22 - Pas de formation professionnelle

30 - Manoeuvre

1 - Jeune (19 à 29 ans)

15 - 0 à 3 ~~fa~~s

Il - Célibataire

36 - Un an:d'ancienneté-

Les oppositions sont c"~'ii~'s" de ï'anaïvse q;lobale

de même le' deg~_~ d 'expéri~nc~ profe.s.s.~onnelle.

Troisième facteur

le deuxième facteur exprime

Les oppositions suivantes apparaissent sur le 3ème axe

- du côté positif~ avec 'des coordonnées dans' l'ordre décroissant

42 - 43 - Stage

34 - Fonction d'encadrement

39 - Métier appris à l'entreprise

Jeune : 19 à 29 ans

38 - Ancienneté

2 - 30 à 34 ans

7 ans et plus

- du côté négatif, '"à '"p'~~tir de l'origine'

40 - Pas de métier appris à l'entreprise

37 - Ancienneté· 2 'à 6 ans

35 - Pas de fonction d'encadrement

41 - Pas de ~tag~._

4 - 40 ans et plus

3 - 35 à 39 ans

36 -" Ancienneté an

Les oppositions sont proches de celles de l'analyse globale et de l'analyse

du centre industriel. On notera l'absence de l'instruction, de la qualification

et aa présence de l'âge et de l'ancienneté. Le troisième facteur exprime dé même
. :".

la formation professionnelle à l'entreprise. Le recrutement pour les fonctions

d'encadrement n'est pas lié à la qualification car il s'est fait surtout

parmi les ouvriers ~pécialisés, du moins dans la carrière, qui ont de"l'ancien­

neté et ne sont pas âgés ; certainssont instruits, d'autres le sont

moins.
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Quatrième facteur

Aucune opposition n'a pu être relevée sur le 4ème axe

Echantillon

1° Analyse globale (centre industriel + mine)

Facteurs

Valeur propre

% d'inertie

0,614

27,74

2

0,261

3

0~200

4

0,145

6,56

Premier et deuxième facteurs

Les oppositions sont les ~êmes que pour l'analyse globale de la population

ouvrière totale.

Troisième et quatrième facteurs

Aucune opposition n'a pu être relevée

2° Analyse du centre industriel

Facteurs 2 3 4

, !Valeur propre; 0,380 0,296 O~227
!

0,183

! ' , .!
% d' inertie! 17 ,51 13,66 10~44 8,43

Premier facteur

Les oppositions sont voisines de celles de l'analyse correspondante de la

population ouvrière totale. On notera cependant la présence d'une opposition

ville-village, cornmè dans' l'analyse globale (échantillon, et population totale) •
. !

Deuxième facteur

Les oppositio'ns suivant~s apparai"ssent sùr le 2ème axe
" ..,' .

. .'

i - du: côté, .pos~tif.,.,av.~c. des coord.onné~s dans l'ordre décroissant

l " JI r. '.



- Manoeuvre

- Ouvrier spécialisé

- Honogame

Ancienneté 2 à 6 ans
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4 - 40 ans et plus

17 - 7 enfants .~t .plus

14 - 3 femmes et plus

34 - Fonction d'encadrement

42 - Stage au C.F.P. avant enquête

33 - Ouvrier professionnel et agent de maîtrise

38 - Ancienneté ~ 7 ans et plus

3 - 35 à 39 ans

24 - 2 apprentissages ou plus

13 - 2 femmes

31 - Aide ouvrier

Près de l'origine

41 - Pas de stage

35 - Pas de fonction d'encadrement

32

12

37

30

- 21 à 29 ans

22 - Pas de formation professionnelle

- du côté négatif, à partir de l'origine

15 - 0 à 3 enfants

36 - Ancienneté : un an

11 - Célibataire

Les oppositions sont les mêmes que celles de l'analYse globale (population

ouvrière totale et échantillon). Elles sont beaucoup plus nombreuses que

celles qui apparaissent sur le 2ème axe de l'analyse du centre industriel

pour la population ouvrière totale.

Troisième et quatrième facteur

Aucune opposition n'a pu être relevée

3° Analyse de la mine

1
Facteurs 2 3 4

!
! Valeur proprê 0,707 0,265 0,228 0,186,

d'inertie
!

j% 30,37 11 ,36 9,79 7,98
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Premier facteur

Les oppositions sont les mêmes que pour l'analyse correspondante de la popu­
•lation ouvrière totale

Deuxième facteur

Les oppositions suivantes apparaissent sur le 2ème axe :

Du côté positif~ avec des coordonnées dans l'ordre décroissant

42 - Stage avant enquête

34 - Fonction d'encadrement

32 - Ouvrier spécialisé

39 - A appris un métier à l'entreprise

17 - 7 enfants et plus

24 - 2 apprentissages et plus

14 - 3 femmes et plus

Du côté négatif~ à partir de l'origine

près de l'origine:

4 - 40 ans et plus

plus loin de l'origine

3 - 35 ans à 39 ans

33 - Ouvrier professionnel et agent de maîtrise

2 - 30 à 34 ans

13 - 2 femmes

31 - Aide ouvrier

41 - Pas de stage

23 - Un apprentissage

40 - N'a pas appris de métier à l'entreprise

34 - Pas de fonction d'encadrement

22 - Pas de formation professionnelle

16 - 4 à 6 enfants

12 - 1'1onogame

30 - Manoeuvre

- 21 à 29 ans

15 - 0 à 3 enfants

Il Célibataire

Les oppositions sont proches de celles de l'analyse correspondante de la

population ouvrière totale.
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On notera cependant l'absence de l'ancienneté.

Troisième et quatrième f~cteu~s

Aucune opposition n'a pu être relevée •

.~~.
On notera que la variable relative à l'exercice à l'entreprise d'un métier

appris avant d'y entrer ne donne lieu à aucune opposition.

j ';",
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D - Caractéristiques spéciales à l'échantillon

1° Complément aux caractéristiques générales

Résidence de la femme

femme avec mari'

Monogame

vit seul

Centre industriel

90

10

100

Mine

90

10

100

Total

90

'10

100

Polygame toutes les femmes avec
mari 50 68 59

une femme avec mari 17 19 28

deux femmes avec mari 3 8 5

vit seul 10 5 8

100 100 100

Il est à remarquer que la %des hommes mariés vivent seuls, qu'ils soient

polygames ou monogames, sauf chez les polygames de la mine où ce pourcentage

tombe à 5 %.
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Charges';fa~i1ia1es

:' .
Dans, ~e cadre de notre enquête il n'était pas possible d'entrer

dans le dé~~i1 des r~~atio~s économiques entre les travailleurs et leur

famiJ1e ou les ~ersonn~s vivant avec eux. Nous nous sommes contenté de noter

dans le questionnaire les liens de parenté, la résidence et les gains

des personnes à charge, et sur quoi portait la charge: nourriture, habille­

ment, 10ge~ent, espèces. Cette charge pouvait être totale ou partielle

et il se pouvait aussi qu'une personne vivant avec le travailleur 1uî

vînt en aide, en espèces ou en nature. Nous avons donc donné à chaque

travailleur un coefficient : chaque personne à charge totale comptait pour

un, chaque personne à charge partielle pour un demi. Les enfants au-dessous

de sept ans étaient considérés comme étant à charge partielle. Les personnes

résidant au pays d'origine de 1lenquêt~ n'étaient pas c~nsidérées comme

des personnes étant à charge entière. Les personnes aidant éventuellement

le travailleur ne pouvaient évidemment lui apporter qu'une aide partie11è.

En additionnant les charges et en soustrayant les aides on obtient un

nombre représentant très approximativement les charges du travailleur.

La moyenne est de 6 au centre industriel, 7 à la mine, 6 et demi

au total. L'écart-type d'un peu moins de 3. Tous les travailleurs ont au moins

une personne à charge, le maximum est de 17 (16 à la mine) 58,5 %

des travailleurs ont de 4 à 7 personnes à charge. La distribution passe

par un maximum pour 6 personnes à charge au total (18,1 %) et à la mine

(20,7 %), 7 au centre industriel (18,1 %).

Si l'on divise le salaire mensuel moyen des travailleurs par le

coefficient représentant les charges, augmenté d'une unité, r'epréS"ënfant' le
. : .

travailleur, on obtient le revenu assuré par le salaire mensuel à chaque

personne.

Ce revenu va de 500 francs à 9 000 francs.

Moyenne

Ecart-type

Centre industriel

2 600

1 400

Mine

2 100

200'

Total

2 "300 (1)

1 300

..J,,,,
~--------------

(1) ~e total est hybride car' on a pris les salaires du centre industriel,'
de 1969.....é'i: ceux de la mine 'de 1970 avec les charges correspondantes:"
Il n'était pas possible de connaître les charges exactes des
travailleurs en dehors de l'époque de l'enquête.
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Les revenus les plus fréquents vont de 1 200 francs à 2 600

francs au centre industriel (70,7 %), de 1 100 francs à 2600 francs à la

mine (57,9 %). Les revenus inférieurs à ces taux représentent 7,5 % au centre

industriel~ 10' % à la mine, les revenus supérieurs à ces taux 34, 6 %

au ~entre industriel (17 %'de 2 700 à"3 600), 19~3 % à la ID1ne (13,3 % de

2 700 à 3600).

Connaissance de lVanglais

Nulle

Sommaire

82,3

12,8

Courante

Correcte

100,0

On remarquera que les 4,9 % qui savent s'exprimer en anglais

correspondent aux 3,8 % ayant un diplôme anglais de la population ouvrière

totale.

Connaissance de iiallemand.

Nulle

Sommaire

Courante

98~8

0,6

0,6

100,0

2° Complément aux caractéristiques industrielles

Activité annexe

Centre industriel Mine Total

Aucune 39,8 17,3 30,2

Culture 28,9 36,7 32,2

Pêche 9,0 1,3 5,7

Culture et pêche 7,0 2,0 4,8

Cultu,re et élevage (1) 0 12,0 5,1

Réparation-mécanique 2~0 10,0 4,8

Menuisier-charpentier 4,0 0,3 3,1

Tailleur 2 p 5 2,0 3,3

Autres (y compris éventuellement 6,8 18,4 11,8

activités ci':'de~~his) 100,0 100,0 100,0

(1) Petit bétail, volailles.
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Comme autres activités annexes signalons : forgeron, bijoutier,

horloger, tenancier de bar, sculpteur, commerçant, blanchisseur, chauffeur,

maçon, cordonnier. Très peu 'd'enquêtés mentionnegt la chasse.

Total des réponses incluant

Culture '41,4 66,0 51,7

Pêche 17,5 8,9 13,6

Elevage ° 23,3 9,9

Syndicat

Centre industriel Mine Total

Non adhérent 11 1,3 7

Membre 84 93,4 88

Responsable 5 5,3 5

100 100,0 100,0

3° Higrations

Il a été demandé à chaque enquêté à'énumérer tous ses déplacements

depuis sa naissance, en donnant dans chaque cas des précisions sur le lieu

d'arrivée, l'année du déplacement, la raison du déplacement. Nous avons pu

ainsi déterminer quelques caractéristiques de migration•

..
Enquêtés ayant toujours résidé au lieu de ru\Jssance

Centre industriel

Autres enquêtés

Mine Total

6,0

Ancienneté de la première migqration (équivalent au temps total passé dans les

différents lieux' de ré~idence depuis le départ du lieu de naissance)

Moyenne Ecart type

Centre industriel 18.76 9,27

Mine 17,68 7,76

Total 18,32 8,69

La distribution va de 1 à 60 ans (43 ans à la mine) ; le maX1mum se situe à 12

ans (6,1 %) et 13 ans (6,1 %) (12'ans au centre industriel, 13 ans à la mine)

96,1 % des enquêtés ont' plus de 7 ans, 52,3 % ont de 8 à 18 'ans.
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Nbmb'rkde déplacemen:ts

Centre industriel Hine Total

9,2 4,4 '1

2 26,2 31,9 28

3 21,6 20,7 21

4 16,4 17,8 17

5 8,7 14,1 Il

6 7,7 5,2 7

7 4,6 3,0 4

8 1,5 2,2 2

9 4,1 0,7 3

100,0 100,0 100

Durée moyenne de séjour en un lieu de résidence depuis la première migration

Centre indus­
triel

Hine

Total

Hoyenne

5,93

5,70

5 ;84
• t ....

Ecart-type

3,13

2,71

2,96

La distribution va d'e: 1"~ 24 ans (18 à la mine) ; le maximum se situe à 4 ans

(18,2 %) (3 ans au centre industriel, 6 ans à la mine)::" 94,9 % des enquêtés

ont plus de 2 ans, 62,2 %'ont'de 3 à 6'ans.

Raison du déplacement

(fréquence des raisons rapportée au nombre total de déplacements (1178»

Affectation de l'employeur (personnel domestique) •••••••••••••

Pour chercher du travail ~ o 1.1 ••••••••••••••••. , .; .". . ~ ... .. '. ..
Retoùr' aù P~!s: ~fï:~rigine (village ou ville) ••• ,••• ~ ," ~ ••••,•••••

Pour apprerid-re ·un ni'étier 0 0 •• o ••••••••••••••••••••••••

Pour taire ou achever des études •••••••••.••••..••••••••••••••

Pour servir un parent ••••••••••••• &.0 •••••••••••••••••••••••••

35

12

14

8

4

4

Mutat i on a 0 •••••••••••••••••••• 0 0 0 0 0 0 0 •••••• 0 ••••••••••••••••••

Rapatriement (expulsion d'un autre Etat) ••••••.•••••••••••••••

Pour cultiver 1'1 ••••••••••• 1'1 • 0 0 0 ..
• . ..';'! '. ' . • . ~

Pour ouvrir un atel ier personnel •••••.••••••••••••••••••••••••
• • : • • • : • • • • • !. " • ',; •

Divers: faire... du comm~rce, se rapPFoch,~r de son. lieu ,de" . ~
... , t " •• 0; '. -.

travail, maladie, accident, engagement dans l'armée ••••••••••••
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Ancienneté du lieu actuel de résidence

Centre industriel
",'

!1ine "

Total

~1oyenne

7,46

7,46

7,46

Ecart-type

3,59

3,88

3,71

La distribution s'étend de 1 à 27 ans (24 à la mine) ; le maximum se situe

à 8 ans (19,1 %), 6 ans à la mine.94,6 % des enquêtés ont plus de 2 ans,

83,7 % ont de 3 à la ans.

Relations avec le pays d'origine (village ou ville)

Centre industriel Hine Total

Vit dans le pays d'origine 17,2 46,6 29,9

S'y rend 1 fois par semaine au 11, 1 4,0 8,0

moins

S'y rend deux fois par mois 13,1 25,3 18,4

S'y rend une fois par mois 10,1 10,7 10,3

S'y rend plusieurs fois par an 5,1 8,7 6,6

S'y rend une fois par an 18,2 4,0 12,1

S'y rend souvent 2h 2 ° 12, 1

S'y rend rarement 4,0 0,7 2,6

100,0 100,0 100,0

Il est à remarquer que 30 % des travailleurs vivent dans

le pays d'origine, mais que seulement 6 % y ont toujours vécu.

4°'Conditions de vie

Type de logement

a) Murs

Dur

Banco

Autres (torchis,

paillote, barraque)

Centre industriel Mine Total

52,7 Il,4 34,8

34,3 88,6 57,5

13,0 ° 7,7

100,0 100,0 100,0
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b) Toit

Tôle

Paille

Tuile

Autres (toile goudronnée,
béton, éver i te)

c) plafond

oui

non

d) Sol

Ciment

Terre (sablonneuse)

Argile

Confort

Electricité

Lampe à pression

Lampe à pétrole

Bougie

Centre industriel

70,1

Il ,4

9,5

9,0

100,0

Centre industriel

33

67

100

Centre" industriel

84,6

14,9

0,5

100,0

Centre industriel

9,5

0,5

89,5

0,5

Hine

88,0

12,0

o
o

100,0

Hine

36

64

100.

Hine

86

9

5

100

Mine

o
8,0

91,3

0,7

TOtal

"7I,8

Il ,7

5,4

5,1

100,0

Total

34

66

100

Total

85

12

3

100

Total

5,4

3,7

90,3

0,6

b) eau

100,0 100,0' 100,0

Eau courante à domicile

Puits dans la cour

Bassin public

Puits public

Font~.i1;l.e "publi.cI.~e." ._ . _.

Au'tres cas (rivïère, lac, lavoir
du centre industriel)

Centre industriel

8,4

78,6

o
8,0

4,5

0,5

100,0

l\fine

o
13,3

45,3

37,4

3,3

0,7

100,0

Total

4,8

50,7

19,4

20,5

4,0

.0,6

100,0
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c) W~C.

Centre industriel '~ine Total

Dans la maison' 8,4 0 4,8

Dans la cour 4,5 31 15,7

HC publics 1,0 6 3,1

Aucun 86,1 63 76,4

100,0 100 100,0

Nombre de pièces occupées

Centre industriel t1ine Total

13,9 4,0 9,7

2 48,8 34,7 42,8

3 14,4 18,7 1.6,2

4 16,9 19,3 18,0

5 2,0 6,7 4,0

6 3,0 5,3 4,0

7 1,0 2,0 1,4

8 0 3 ,~, 1,4

9 0 2,7 1, 1

10 et plus 0 3,3 1,4

100,0 100,0 100,0

Conditions d'occupation

Centre industriel Mine Total

Propriétaire 20,9 24 22

Copropriétaire, 0,5 15 7

Logé par la famille 4,5 13 8

Locataire 44,3 48 46

Locataire du terrain, 21,4 0 12

propriétaire de la maison

Logé par l'entreprise 8,4 0 5

100,0 100 100

Loyer mensuel (locataires) '.
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Centre industriel Mine Total

300-400 4,6 5,6 5,0

500 6,8 4,2 5,7

600 8,0 25,5 15,6

700 12,5 7,0 10,1

800 Il,3 14,1 12,6

.1 000 20,4 22,5 21,4

200 :.. 300 1l ,4 Il,3 11,4

1 400 - 1~600 17 , 1 9,8 13,8

2 000 6,8 0 3,8

3 000 1,2 0 0,6

100,0 100,0 100,0

Enquêtés nés au domicile actuel

Centre industriel

Autres enquêtés

Ancienneté du domicile actuel

Mine

18,7

Total

10,5

Centre industriel

Mine

Total

~1oyenhe'

5,13

3,57

4,53

Ecart-type

5,27

3,52

4,72

La distribution va de moins de 6 mois à 29 ans (27 au centre

industriel où figure aussi une exception 54 ans) ; le maximum. se situe à

3 ans (18,2 % au total, 15,1 % au centre industriel, 23,0 % à la mine)

60,3 % des enquêtés ont de 1 à 4 ans.

Biens

. a) Biens innneubles (en dehors du domicile)

Centre industriel

Maison

Aucune

100,0

aine

7

. 93

100

Total

14,2

85.,8

100,0
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b) possessions rurales

Centre industriel Mine TOtal

Aucune 55,5 38,6 48,2

Ch~p 35,5 28,0 32,3

Pal.meraie 4,5 22,7 12,3

Plantation. de café, cacao 1,5 2,0 1,7

Propriétaire louant son terrain 0,5 a 0,3

Locataire louant un terrain 2,5 2,0 2,3

Propriétaire ayant mis en gage. a 0,7 0,3
son terrain

Terrain reçu en gage a 6,0 2,6

100,0 100,0 100,0

c) biens meubles

machine à coudre

Centre industrie.l Mine TOtal

oui achetée 17,4 8,0 12,4

louée 0,5 0,7 0,6

non 82,1 91,3 86,0

100,0 100,0 100,0

tourne~di sque, transistor

Centre industriel Mine Total

AUCun des deux 42,8 34 39

Transistor 47,2 56 51

Tourne-disque 1,0

Les deux 9,0 9 9

1'J0,0 100 100

Réfrigérateur - glacière

Centre industriel Mine Total

Aucun des deux 94,5 93,7 96,3

Glacière 0,5 0,7 0,6

Réfrigérateur à pétrole 1,5 0,7 1, 1

Réfrigérateur électrique 3,5 a 2,0

100,0 100,0 100,0
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Réchaud

Centre industriel Mine Total

Pas de réchaud 70,6 82,0 75,5

Réchaud à pétrole 28,9 18,0 24,2

Réchaud électrique 0,5 0 0,3

100,0 100,0 100,0

d) Biens de transport

Centre industriel Mine Total

Aucun 35,8 9,3 24,5

Bicyclette 48,7 60,0 53,6

Cyclomoteur 3.5 8,0 5,4

Bicyclette et cyclomoteur 2,5 14,0 7,4

Scooter-moto 7,0 3,3 5,4

Bicyclette et scooter 0.5 4,7' 2,3

Bicyclette, cyclomoteur, scooter 0 0,7 0,3

Auto (avec ou sans bicyclette ou 2.0 0 1, 1

cyclomoteur)
100,0 100,0 100,0

Total bicyclette 53,2 79,4 63,9

Total cyclomoteur 6,3 22,7 13,1

Total scooter-moto 7,5 8,7 8,0

La camparaison avec le tableau concernant les moyens de transport

utilisés montre que tous les enquêtés n'utilisent pas leur véhicule per.sonnel

pour se rendre à leur travail. C'est à la mine que les distances sont les.plus

grandes entre le lieu de résidence et le lieu de travail, comme le montre le

tableau concernant le lieu. de résidence. et que la durée du trajet a la

moyenne la plus élevée. C'est aussi à la mine que les en~uêtés font le plus gros

effort d'acquisition d'un véhicule personnel, bien que le revenu, tout au

moins celui dû au salaire, .y soit le moins élevé.
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Moyen de transport ! Biens de transport
utilisé !

!
1 ,"
iAucun vélo cyclomoteur scooter- cycl O- scooter- auto auto-

moto vélo vélo vélo

va à pied 96~5 18,6 42,1 52,6 3,8 0 0 0

vélo 2,3 80,9 5,3 5,3- 42,3 55,6 0 50
(1 )

cyclomoteur 1,2 0,5 52,6 5,3 46,1 0 0 0

~cooter-I!loto 0 0 0 36,8 7,8 44,4 0 0

auto 0 0 () 0 0 0 100 50

100,0 100,0 100,0 100,1) 100,0 100,0 100 100

(1) Dont un scooter-vélo-cyclomoteur

Bien de transport ~oyen de transport utilisé

Va à pied vélo cyclo-moteur scooter-moto

Auc~n 60,6 0,7 4,0 0

vélo 25 9 6 87,8 0 7,7
!

cyclomoteur l 5.8 0,7 40,0 0
l

!'lcooter-moto ! 7,3 0,7 4,0 61 ,5
!

cyclo-vélo ! 0,7 6,4 48,0 7,7
!

scooter-vélo ! 0 3,0 4,0 23,1
! (2)

auto ! 0 1) 0 0'
!

~uto-vélo ! 0 0,7 0 0
!
!
! 100,0 100,0 100,0 100,0
!

(2) dont un scooter-vélo-cyclb~oteur

auto

66,7

33,3

100,0

On remarquera que si des travailleurs déclarent posséder un bien de

transport qu1ils n'utilisent pas pour se rendre à leur travail, quel~ues

autres déclarent utiliser un moyen de transport qu'ils ne possèdent pas.

d) Autres

4 enquêtés (centre industriel) ont déclaré posséd~r du matériel de pêche,

l(centre industriel) un ventilateur,

2 (mine) un concasseur à palmiste,

(mine) un moulin à mais.
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50 Vie sociale

Relations

Centre industriel Mine Total

a) Camarades parmi les
travailleurs de l Ventreprise

OUI. 77 ~ 1 83 sa
non 22~9 17 20

b) Camarades dVautres groupes
ethniques

oui

non

69

31

100

100

74

26

100

100

71

29

100

On a fait préciser à l'enquêté les ~roupes etbniques de ses camarades

de façon à vérifier s'il comprenait la question.

Camarades parmi les travailleurs de l'entreprisex C~arades d'autres ~roupes

ethniques.

10 Travailleurs de l'entreprise

a) Camarades parmi les travailleurs de IVentreprise

même group~ ethnique 17~6

autres groupes ethniques 82,4

1'00 ,0

_ b) Camarades hors de l'entreprise

~ême groupe ethnique 73~6

autres groupes ethniques 26~4

100,0
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2°. Groupes ethniques

a) Camarades du même groupe 'ethnique

travailleurs, de l'entreprise 48~0

Hors de l'entreprise 52,0

100,0

b) Camarades d'autres groupes ethniques

travailleurs de l'entreprise 92,4

hors de l'entreprise 7,6

100,0

Presque tous les camarades d'autres groupes ethniques sont aussi des

camarades de l'entreprise: -l'entreprise favorise les contacts inter-ethniques.

Appartenance à association

a) Ethnico-géographiaue (d'originaires)

I.lU1

non

Centre industriel

61

39

100

Hine

34

66

100

Total

49

51

100

b) religieuse1.'

Ce.ltre industriel Mine Total

oui 27 9 19
non 73 91 81

100 100 100

c) A caractère économique (tontine, etc. ) Centre industriel Mine Total
oui 47 61 53
non 53 39 47

100 100 100



- 84 -

d) Artistique, culturelle Centre industriel Mine total

oui 57 61 59

non 43 39 41

100 100 100

e) Sportive

oui 23 31 26

non 77 69 74

100 100 100

f) DVanciens combattants

oui 3 0,7 2

non 97 99,3 98

100 100,0 100

Occupation des- loisirs

a) Traditionnelle

Aunune

Tarn-Tam Joue

écoute seulement

Danse

Fête (sans autre précision)

Causerie historique avec
les vieux

Centre industriel MO TOtal"_1ne

23,4 7,3 16,5

49,2 52,7 50,8

24,4 36,0 29,3

1,0 0,7 0,9

1,5 ° 0,9

0,5 3,3 1,6

laO,O 100,0 100,0

Lorsqu'il y a fête ttéditionnelle il y a tarn-tam et danse: ces

trois -catégories de réponse ne s'excluent évidemment pas. Le chant a'est

mentionné par personne, bien qu'il soit aussi un élément de la fête.

b) Moderne

Centre industriel Mine Total

AUcune 10,4 4,0 7,7

Occupation déclarée 89,6 96,0 92,;\

100,0 100,0 100,0
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Total des réponses incluant :

(travailleurs ayant déclaré' une occupation)

Foo'tball

Cinéma

Cartes

Musique

Radio

Dames

Lecture

Ludo (jeu)

Bal, danse

joueur

spectateur

Centre industriel Mine Total

13,3 13,2 13,3

62,8 72,2 67,0

52,8 54,9 53,7

10,6 23,6 16,4

2,8 2,1 2,5

11,7 17,4 14,4

2,8 13',2 7,4

2,8 a 1,5

17,2 34,7 25,0

10,0 6,9 8,6

Activité religieuse

Pratiquant

Non pratiquant

77

23

. 100

81

19

100

78

22

100

Cette distinction est surtout valable pour les Chrétiens. Nous

avons vu que les cultes trad~tionnels ne sont pas suivis par tous.

E- Coutumes matrimoniales et funéraires (1)

Nous avons introduit dans le questionnaire (échantillon) une courte

rubrique sur quelques aspects très particuliers de la vie familiale tradition­

nelle : il a été demandé aux enquêtés leur opinion sur quelques coutumes

matrimoniales et funéraires: polygamie, choix de la femme par les parents, dot,

mariage intra ou inter-ethnique,. funérailles .• Ils avaient simplement à répondre

en quelques mots s'ils étaient favorables ou non à chacune de.ces coutumes,

en donnant la raison de leur opinion. Ces réponses permettent, en une

certaine mesure, de classer les enquêtés parmi les traditionnalistes ou parm1

les modernistes.

(1) Nous ne donnons ici que quelques indications succinctes, Nous avons développé
le premier thème dans: "Note sur les attitudes des travailleurs de l'indus­
trie à 1 1 égard de quelques coutumes matrimoniales dans le Sud-TOGO".
à paraître dans :
Urban family studies : the second volume of proceedings of the institute of
African Studie~ second interdisciplinary family ~esearch seminar held at Legon
in.June 1972. Legon famÙy research paper nO.. ,3, edited by C. Oppong.
c.&>t~'?-. note doit être reproduite dans DocumentS du ce~tre d lEtud~~ et de Recherches de
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/

Centre industriel Mi'ne Total

Travailleurs ~,avorables, à, ç:ette,
coutume

Travailleurs défavorables

Tr~vailleurs 'èstimant qu'il y a
des' cas où il, est nécessaire

'A \d etre polygame

"­
Raisons données :

a) F~vorable (réponse 99 %)

10 Indisponibilité d'une femme
(maladie)
Absence prolqngée ou fréquente ~'une

femme

20 Culture

3 0 Aime les enfants, désire procréar

40 Aide des enfants dans la
vieillesse

50 Autres raisons

52

45,5

-- 2,5
)0

100 ,,0

90

2

6

100

31

69

a

100,0

57,5

19,5 "

10,5

4,5

8

100,0

43

55,5

1,5

100,0

80

6,5

4

2,5

7

100,0

Enumération des autres raisons

.': ' - Pour empêché!' la domination d'une femme unI.que

_. -'jLat.polygamie créé une concurrence entre les fennnes pour travailler et pl~ire

au mari

En cas de "mésententé avec une femme on peut se tourner vers l'autre

Favorable seulement si les femmes ont.bon caractère

Pour' augmenter la population du Togo '

- En cas de divorce il reste une femme.

b) Défavorable (réponse Centre industriel 91 %, mine 98 %, total 95 %)

Centre industriel Mine Total

\,." . ", .."

100~0 ,' ...,', 1"00;0

10 Charges familiales

2~'i:;~lousie~"qu~r'elle',: ~iffï'cui~é: :
dans les foyers

30 Mauvaise éducation des enfants

40 Au tres : combinai"i~'n: ,des :3 'mà~if s
préd~dents et,,' é\i-entuellement de l'a
raison. : les'- enfants' de mères "
di~férentes ne s'aiment pas.

.33,5

35

'3,5
28 ' ',:

26,5

3

:, : 2

, '68,5':

30

17

3

:50

100 '
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Il Y a lieu d'ajouter une réponse au 4° : si l'on ne peut élever convenable­

ment tous les enfants de toutes les femmes il est difficile de faire un choix.

Total des réponses incluant

Centre industriel Mine Total

Charges familiales 54 85 71

Jalousie 45 47 46 r-
Mauvaise éducation des enfants 13 20 17

Les enfants de mères différentes 2 34 19
ne s'aiment pas

100 100 100

c) Polygamie nécessaire dans les cas suivants

1° Si l'on n'a pas d'enfant de la première femme (3 réponses)

2° Si la première femme a trop mauvais caractère et que l'on ne pU1sse

pas divorcer (2 réponses)

Choix de la femme par les parents

1
i
J

,1
/

Il ne s'agit pas dVun choix exclusif des parents mais de l'inter-

vention des parents dans le choix du conjoint.
. . ~. . ..

(Réponse : centre industriel, mine, total 98,5 %)

Centre industriel Mine Total

Travai lleur s favorables à cet usage 14 13,5 14

Travailleurs défavorables 79 86,5 82

Travailleurs estimant qu'il faut
choisir soi-même mais demander
l'approbation des parents 7 0 4

100 100;0 100

raisons données

a) favorables

1° Les parents connaissent la famille
de la femme, les parents de la
femme, son caractère

2° Les parents savent choisir, aideront
d'autant plus les jeunes mariés quVils
auront choisi

3° La f~mme choisie par les parents
leur obéit,Qbéit mieux au mari,
même en son absence

4° Il est difficile de trouver seul
une femme convenable

46,5

39

10,5

4

100,0

30

70

a

a

100

40

52

6

2

100
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b) défavorable .r

-' J.'

r

1° Il faut qu'il y ait du
sentiment, de l'affection dans
le mariage ; un choix personnel
es't 'nécessai're

2° Un adulte doit être libre de
choisir

3° Il est plus facile de résoudre
les difficultés, de renvoyer la

,.femme si... on l' a choisi~ .•

4° Le choix de la femme par les
parents est un système de
l'ancien temps

Bot

Travailleurs favorables

Travailleurs défavorables
. '

Travailleurs faisant des restric--
tions

Raisons données

a) Travailleurs favorables

1° La dot honore la famille de la
fèmme, satisfait la parenté

Centre industriel

82

14

3

100

Centre industriel

34

45

21

100

26,5

t1ine

97

2,5

0,5

o

100,0

Mine

17

28

55

100

15,5

Total

88,5

9

2

0,5

100,0

Total

27

38

35

100

2° La dot permet la soumission
de la femme à l'époux, son respect
pour ses beaux-parents

3° La dot est une marque d'amour, de
confiance, elle honore la femme,
la valorise

4° La femme apporte le contenu de
la dot chez son mari

5° La dot·:-· est une indemnité accordée
aux parents pe la femme pour la
perte de leur' fille

6° La dot est une coutume des él,n~ù\X.::'

qu'il lisut· respecter

25

17,5

9

14,5

7,5

100,0

15,5

23

38

4

4

100

22,5

19

17

11 ,5

6,5

100,0
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b) Travailleurs défavorables

(% réponses : èentre industriel 90, mine 93, total 91)

1° La femme est à la charge de l'époux

2° La dot rend le mariage plus
difficile

3° La dot est un achat de la femme,
une capitalisation d'épouse

4° La dot est une perte d'argent
après le divorce, notamment en
cas de stérilité de la femme

5° La dot n'a pas à être versée par
une seule des deux parties : les
deux côtés doivent aider le
couple

6° La femme est plus libre sans dot

7° La dot ne suffit pas à faire
r~specter l'époux

8° Ilrn'y a pas de différence entre
l'homme et la fe~e

64,5

15

10

6,5

100,0

49

23

18

2,5

5

2,5

o

o

100,0

59

17,5

12,5

5

2,5

1,5

100,0

Les travailleurs qui font des restrictions estiment qu'il faut

réduire la dot, la rendr'e modérée. .

Hariage intra ou interethnique

Les principales ethnies du Sud Togo sont proc~~s les unes 4es autres,

assez proches aussi de la plupart ~es ethnies du Sud Dahomey •.
(% .r.ê,ponses centre industriel 94,5, mine 100, total 97) •

Travailleurs favorables au mariage 23 24 23,5
intra ethnique

Travailleurs favorables au mariage 77 ,76 76,5
inter ethnique

100 100 100;0

Raisons données

a) travailleurs favorables au mariage intra ethniq~e:'

1°
; .

Le mariage inter ethnique 'créé une 68 66,5 67,5
confusion des coutumes

2° Le mariage inter ethnique provoque une dispersion 20,5 19,5 20
de la famille en cas de divorce ' .. ...

- .
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3° Le divorce est plus fréquent dans
les couples de groupes ethniques
différents

..,' .

1 1 ,5

100,0

14

100

12,5

100,0

b) trav~illeurs favorables au.mariage interethnique

(% réponses centre industriel 90~5~ Mine 98, total 94)

1° Le mariage inter ethnique renforce
l'union entre les ethnies

2° Le mariage interethnique élargit la
parenté, fait connaître d'autres
coutumes

3° Seul compte l'amour

4° La femme obéit mieux à u~ mnri
d'un autre groupe ethnique

5° Le mariage inter ethnique peut
abaisser le coût de la dot (par
comparaison entre les ethnies)

., 1.

Funérailles

29

29

38

3

100 .

50

46,5

3,5

°

°
100,0

38,5

37

22

1,5

100,0

....Un ..certain temps après la mort on célèbre les funGrailles. Celles-
.. ' ' .•• ,. .1 • •.

ci sont l'occasion de dépenses ostentatoires dans certaines groupes ethniques,

en particulier les Mina. La famille du défunt s'endette à cette occasion.

Travailleurs favorllbles avec des ~~'~t'rictions 46

Travailleurs favorables aux funérailles
l " " .:

Travailleurs d€favarables

.. ,

22

32

8

26

66

16

29,5

54,5

100 100 100,0

Raisons données :.

a) tr~vailleurs favorables

1° Les funératlles réjouissent l'âne du
défunt, le font sortir de la
société des vivants

2° Les funérailles témoignent du chagrin
des vivants

3° Les funérailles permetterit à la
, famill,e du défunt d'être honorée

4° C'est une cérémonie des aïeux à
resp~'è'~er .. ,,' '. ", ,. . ..

5° Cette cérémonie d'au revoir au
défunt informe ses camarades de
son décès

18 58

30 8,5

20 .0

•. .o ! 1 •

.19 "; .8,5
' .. ! .

7 °

27

25

16

16

5
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6°"l.es funérailles·pemettent·au défunt de
se réjouir du nombre d'années passées
parmi les vivants

7° Autres

Enumération des autres :..

2

4

100

16,5

8,5

100,0

5

6

100

- On ne peut enterrer le défunt comme un animal

- cela' permet aux vivants de se souvenir qu'ils mourront

- les funérailles écartent les soucis de la famille du défunt, lui font

oublier ses peines par le tam-tam~ les chants et les danses

b) travailleurs défavorables

1° Les funérailles appauvrissent la
. famille du vivant, sont 'une

dépense inutile pour un cadavre

2° C'est une coutume inutile à
supprimer

3° Il ne faut faire que l'enterrement

4° Avec les funérailles il y a
'dottble perte pour la famille :
perte humaine et perte d'argent

5° D~ns les familles il y a
concurrence entre tous : on se
moque de ceux qui ne font rien

59,5

9,5
,'.-

26,5

3

1,5

100,0

10

49

31

10

o

100

41

24

28

6

100

?~rmi les travailleurs favorables avec des restrictions, quelques­

uns donnent les précisions suivantes :

- les funérailles sont devenues un moyen de richesse; il faut que les

parents du défunt fassent seuls les dépenses.

- la cotisation funéraire dit être limitée : les dons funéraires sont

devenus une concurrence entre les familles alliées aux filles du défunt.

Traditionalistes - Modernistes

A l'aide des réponses nous avons essayé de classer les travailleurs

en traditiordistes et mod~r~istes : nous n'avc:>ns pu reteni:: ,que deux

variables: choix de l'épouse par les parents et mariage intra o~ inter­

ethnique~ les autres n'étant ?as assez discriminantes. Cependaut, dans le

tableau ci-dessous, nous indiquons les niveaux de la polygamie.



1° Modernistes: défavorable choix Femme; favorable mariage inter-ethnique

Centre industriel

Polygamie
défav.

fav.

Total

40,2 1
25,4 )

65,6
défav.

fav.
36 t 66
30

}fine

défav. 45,5i
65

fav. 19,5

2° Attitude moyenne (1) favorable choix Femme ; favorable mariage interethnique

Polygamie défav. 5,5 )fav. 6,5 12

.. : .. 1

défav.

fav.
4,5\
9 13,5

défav.

fav.

3° Attitude moyenne (II) défavorable choix F~~e; défavorable mariage interethnique

Polygamie défav.

fav.
10 J
9,2 19,2

défav.

fav.

7,5)
II,5\19

défav.

fav.
13 )
6,5 f 19,5

4° TraditioLalistes favorable choix Femme ; défavorable mariage interethnique

Polygamie défav.

fav.

èafav.

fav.
0,5i
l ,1·,5

défav.

fav.
4 l'
,1,51 5 ,5

100,0 100,0 100,0

Liaisons statistiques

- P (001

- P.(. 05Xz = 4,35 dl ==

: Nombre de f E!1llII1es : ;X'Z = 18,84 - dl =
(monogames - polygames)

. '. Religion (mine) : Xz = 3 ~ 94 - dl = 1 - P (. 05
(Chrétiens-autres)

i ~ .

Instruction: X2 = 16,25 dl = 1 - P ~.OOI

(Illettrés-autres)
Religion .
(Chrétiens-autres) : X2 = 16,07 dl =

Instruction (mine) :., Xz = 4,45 dl = 1 - P (. 05
(I1lèÙrés-autres)'
Religion (mine)
(Chr~tiens-autres)

Choix de la femme
par parents

Dot

"Polygamie

- P <.. 05

- ,

Mariage intra
. ou; ~nter.ethnique Instruction

~~:llettrés-autres) : Xz .= .4,14 dl =

Religion
(Chrétiens-autres)": Xi' = 4,02 dl = 1 - P (. 05

Gr'oupè ethniquè" l' : ..

(Ouatchi-~:lUtre~) :: Xz = 5,49 dl = l, - P ( •. OZ

La liaison est toujours dans le sens : traditionnalistes =
illettrés, non chrétiens, polygames, Ouatchi.
Funérailles : groupe ethnique : Xz = 4,243 dl = 1 - P ~. 05

(r1ina-Ouatchi)

Les Mina sont plus fréquemment favorables aux funérailles.
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Croisement de variables

Polygamie x Dot (1)

] 0 Polygamie Centre industriel ~~ine Total

a) Favorable à Polygamie

Favorable à Dot 48,3 57,9 50,0

Défavorable à Dot 5] ~ 7 42, ] 50,0

]00.0 100,0 100,0

b) Défavorable à Polygamie

Favorable à Dot 39,4 32,7 36,5

Défavorable à Dot 60,6 67>3 63,5

]00.0 ]00,0 ].00,0

20 Dot

a) Favorable à Dot

Favorable à Polygamie 61,8 40,7 55,8

Défavorable à Polygamie 38$2 59,3 44,2

100,0 ]00,0 100,0

b) Défavorable à Dot

Favorable à Polygamie 52,9 ]9,5 42,1
..

Défavorable à Polygamie 47, l 80,5 57,9

100,0 100,0 100,0

Polygamie x choix de la Femme par parents

] 0 Pol.yga...TIlie Centre industriel ?-fine Total

a) Eav.orable à pq],y~amie

Favorable à choix de la femme 2] ,7 25,0 22, ]

Défavorable à choix de la
fennne 78,3 75,0 77 ,9

100,0 100,0 100,0

(]) Les informations ci-dessous ne figurent pas dans la note à paraître
dans "Legon 'family research paper n° 3)1.
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b) Défavorable à polygamie

Favorable à choix de la femme 7,0 29,1 17.9

Défavorable à choix de la fermne 93,0 70,9 82.1

'100,0 100.0 100.0

2° Choix de la femme par parents

a) Favorable à choix de la femme par parents

Favorable à po'1yga!ùie 81,8 15,8 51,2

Défavorarrle -à po1yp.amie 18,2 84,2 48,8

100,0 100,0 1"00.0

b) Défavorable à choix de 1a f eï'1TIle par parents

Favorable à polygamie 55,1 18,8 44,6

Défavorable à polygamie 44~9 81.2 55,4

100,0 100,0 100,0

Polygamie x mariage inter-ethnique ou intra--ethnique

1° Polygamie Centre industriel ~ine Total

a) Favorable à l~o'lygamie

Favorable à mariage inter-
ethnique 75~3 73,7 75,0

Favorable à !nariage intra-
ethnique 24~7 26,3 25,0

100,0 100.0 100,0
_... ~. ~....__... ..

b) Défavorable à polygamie

Favorable à mariage inter-
ethnique 75,8 73,5 74,8

.. !

Favorable à mariage intra-ethnique 24,2 26.5 25.2

100,0 100,0 100,0
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2° Mariage inter ou intra ethnique

a) Favorable à mariage interethnique

Favorable à polYRamie

Qéfavorable à ~olygamie

b) Favorable à Qaria~e intraethnique

Favorable à polygaMie

Défavorable à polygamie

100~0

28,0

72,0

100,0

27,8

72,2

47,6

52,4

100,0

47,3

52,7

Dot x choix de la femme par parents

1° Dot

:.1) Fa-q,orable à dot

a) Favorable à choix de la fe!!lIlle 18~5 23.1 19,8

Défavorable à choix de la femme 81,,5 76,9 80,2

100,0 100,,0 ·100,0

b) Défavorable à Dot

Favorable à choix de la femme 13~3 14,6 13,8

Défavorable à choix de la femme 86,7 85,4 86,2

100,0 ·"lOb ,0 100,0

2° Choi.x de la femme par ·parents

a) Favorable à choix de la feI!Lrne par parents

Favorable à Dot 54,S 50,11 52,9

Défavorable à Dot 45,.5 50,0 47,1
:" l'.. -.

100,0 100,0 100,0

b) Défavf.lr al:: le a choix de la femme par paren.t s .(

\'
Favorable à Dot 44,9 36,4 \42,2

• t.,
! :

D€favorable à Dot 55,1 63,6 ·57,8
.... _. ._~ ......

, . , :
100,0 100,0 100.0



Choix de la femme par parents x mariage i.nter ou intra ethnique

10 ~1aria~e inter ou intraethnique

a) Favorable à mariage inter ethnique

Favorable à choix de la femme

Défavorable à choix de la fe~e

17,9

82,1

100,0

15,6

84,4

100,0
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b) Favorable à mariage intra ethnique

Centre industriel Hine Total

Favorable à choix-de la femme

Défavorable à choix de la femme

. 'r.·· r'" • ' •.. '"

5,1

94,9

16,7

83,3

100,0

10,7

89,3

2° Choix de la femme par parents

a) Favorable à choix de la femm8 par parents

Favorable à mariage interethnique 92,9

Favorable à mariage intraethnique 7 s 1

100,0

b) Défavorable à choix de la femràe par parents

Favorable à maria~e interethnique

Favorable à mariage intrnethnique

100,0

70,0

30,0

100,0

76,6

23,4

100,0

83,3

16,7

100,0

76,4

23,6

100,0

Les différences entre les nombres de travailleurs favorables

à l'une des coutumes matrimoniales citées ci-dessus "(I) sont toutes signi­

ficatives ( X2 d'échantillon appareillé) à l'exception de :

polygamie x dot (mine et total) Polygamie x mariage intraethnique (!'Iine)

polygamie x choix de la femme par les! Dot x mariage intraethnique (Mine)

parents (mine) Choix de la Fe~~e x mariage intraethnique

(centre industi"i el)

- Il Y a plus de travailleurs favorables à la polygamie qu'à la

dot

- Il Y a plus de travailleurs favorables à la polygamie qu'au choix

de la feIm!le par les parents

- Il y a plus de travailleurs favorables à la polygamie qu'au

mariage intraethnique

- Il y a plus de travailleurs favorables à la dot qu'au choix

de la femme par les parents

- Il Y a plus de travail13urs favorables à la dot qu'au mariage

intraethnique

(1) Pour le mariage interethnique ou intraethnique, afin de pouvoir comparer
avec les autres attitudes traditionalistes il y a lieu de formuler ainsi
favorable au mariage intraethnique, défavorable au mariage intraethnique.
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- Il Y a plus de travailleurs favorables au mariage intraethnique

qu'au c~oix de la fe~e par les parents.

x2 Centr2 industriel t-fine Total

Polygamie x dot 5 9 1 (P <~ 05) 2,0 1,3

Polygamie x choix de la

f eTTIme 52.2 1,4 31.a

PolypaT!l.ie x mariage intra-·

ethnique 28,8 0,04 22,4

Dot x choix de la f eI!lT11e 27 ,8 6,5 36,5

(P (P2)

Dot x mariage intra--

ethniqua 12,8 2,5 14,8

Choix de la-Fenmê x "1ariage

intraethnique 1,9 5.8 6,2

(P <.02) (P (al)

", .
- ,
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F) Histoire professionnelle (y compris à l'entreprisè "actuelle)

L'histoire 'professionnelle des travailleurs de l'échantillon

a pu être connue de manière approfondie ; il a été demandé à chaque enquêté

d'énumérer tous les emplois qu'il avait occupés, en les localisant, avec

l'âge auquel il avait commencé à exercer chaque emplo1, la durée dans chaque

emploi~ éventuellement la raison sociale de l'employeur, la classification. ".

professionnelle et le poste" occupé~ les motifs de changement d'emploi. Pour

l'entreprise actuelle il a été demandé à chacun de préciser aussi le cas

échéant ses changements de catégorie, "de poste, le temps passé dans chaque

poste~ la raison du placement à un poste. Les périodes d'apprentissage et

de chômage ont été signalées à leur place chronologique mais nous n'avons pas

considéré le temps d'apprentissage comme un temps de travail.

Secteurs professionnels

On peut distinguer six secteurs professionnels dans lesquels les travailleurs

de l'échantillon ont exercé une activité, salariée ou non: l'agriculture

(y compris pêche, élevage), le travail de chantier (industries extractives,

travaux publics, bâtiments), les industries manufacturières, le commerce et

les services~ les transports, l'artisanat.

Nombre de secteurs :

Centr~ industriel Mine Total

33,3 12,7 24,5

2 43,3 54,6 48,2

3 19,4 28,7 23,3

4 3,0 4,0 3,4

5 0,5 0 0,3

6 0,5 ° 0,,3

100,0 100,0 100;0

Nombre de métiers différents exercés (nécessitant un apprentissage manuel).. ' .. '

0 44,8 42,0 "~ 43,6

53,2 48,0 51,0

2 2,0 8,7 4,8

3 ° 1 ,3 0,6

100,0 " 100,0 "100,0

., ':
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Nous avons vu que 26,2 %des travailleurs de l'échantillon

n'ont pas appris de 'métier 'nécessitant un apprenti~s~ge avant d'entrer à '

l.'~ntre!,rise ; mai.s 2,3 % ont appris un métier à ,l'entreprise et il

ne reste qu~ 24,5 7 à n'avoir ja~ais ap?ris de Métier. Le no~bre des

travailleurs qui,tl:'ont je~ais exercé de '~étier ;.::st de 43,6 %. Il ,y a

donc 19,1 % d~ tr~v3illeurs qui ont ~ppris un m~~ie~ sans jamais l'exercer (1).

Mâtiers exercés(néce~sitantun apprentissage manuel)

Aucun 43,6

Menuisier 4,3

Tailleur 3,4

, Blanchisseur 1,4

Cuisinier 1,7

Electricien 5,4

Soudeur 1,4

Forgeron 1, 1

~écànicien 6~3

Chauffeur 2,3

Conducteur d'engins lduràs 3,4
, ,

Aùtres (y compris éventuellement les 25,7
métiers précédents)

100,0

Total

Menuisier (charpentier)

Dactylo (sténo)

Tourneur

Electricien

Soudeur

Forgeron

Mécanicien (auto, diésel,
monteur, ajusteur)

Chauffeur
.. " .

Vuicanisat~ur'

Chaudronnier

Plombier

Ferrailleur

4,13

1,4

1, 1

7,4

4,3

3,4

16,0

4,6

1, l '

1 , 1

1, 1

2,8

','

,.

Autres métier's-'l:!xercés (nombre de cas)
------------- '

(1) ce pourcentage n'est qu'approxi~atif car nous avons comparé des nombres
obtenus de façons différentes (voir page suivante )
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Maçon 2

Photographe

Bijoutier 2

Tôlier (associé à soudeur)

Co·':!onnier

Tisserand

Horloger

Fraiseur

Imprimeur

Le pourcentage des métiers exercés peut être supérieur à celui des métiers

appris car il s'agit des métiers appris avant d'entrer à l'entreprise actuelle

et des métiers èxercés éventüe1iement à l'entreprise actuelle où ils peuvent

avoir été appris. c'est le cas pour les métiers suivants : ferrailleur, plombier,

chaudronnier~ vu1canisateur.

Mais il y a des métiers qui ont été m01ns exercés qu'appris :

dacty1o~ menuisier, tailleur, mécanicien, forgeron, chauffeur, maçon, b1anchis-

se.1r.

Cependant il Y a des métiers plus exercés qu'ap'pris qui ne peuvent avoir été

appris ~ l'entreprise : cuisinier~ horloger, imprimeur.. :. .. . '. .

C' ~st ", que l'on a demanqé él.,~x ,enquêtés d'énumérer les métiers appz.:~s. Pour les
, , '

métiers exercés on s'est fié à l'histoire professionnelle décrite par les

enquêtés, qui ont pu se souvenir d'un métier exercé en reconstituant la

chronologie de leur vie active. Ce métier pouvait avoir été oublié dans la

réponse aux métiers appris.

Nombre total d'employeurs

30,3 35,3 32,5

2 34~3 36,0 35,0

3 ]6,4 14,0 15,4

4 8,0 6,7 7,4

5 7,0 2,7 5,1

6 1,0 1,3 1,4

7 2,5 2,0 2,3

8 0 2,0 0,9

100,0 100,0 100,0



Plus long temps passé chez un même employeur

2 ans

3 ans

4 ans

5 ans

6 ans

7 ans

8 ans

9 ans

10 ans

11 à 15 ans

16 à 30 ans

. .1' '.

Moyenne

Ecart-type
~ .:

Centre industriel "Hne Total

3,0 ° 1, 7

4,0 6,7 5,1

13,4 14,7 14,0

14,4 7,3 Il ,4

9,5 22,6 15,1

6,0 16)7 10,5

35,7 5,3 22,8

7,0 9,3 8,0

1,5 10,7 5,4

3,5 6,0 4,6

2,0 0,7 1,4

100,0 100)0 100,0

7,0 .6,89 6,95

3,36 2,67 2,96

Pour beaucoup d'enquêtés l'entreprise actuelle ",sc l. . (m:p loyeur

aussi les commentaires donnée à

pour expliquer les anomalies
. .

Cependant la moyenne .la plus élevée n'est pas
. ..' .~ .

chez lequel ils ont passé le plus de temps ;

propo.s de l' ancieQ.neté sont-ils valables ici
.... . . . ! ..

de la courbe de distribution.

à la mine.
:... (: ..

Temps total de travail sa13rlé
.,' .1

10 Aéricul ture

°
20 Hines, travaux publ~cs

- 2 ans.,

3 ans

4 ans

5 ans

6 ans

7 ans

8 ans

9 ans

10 ans

11 - 12 ans

13 - 14 ans

15 Iii. 17 ans

18 a 24 ans

25 à 30 ans

1,0

5,0

13,8

10,4

5,0

8,0

24,4

11 ,4

6,5

4,0

5,0

2,0

2,5

1,0

90,0 94,}.. . ' .. . .

0,7 0,9

3,3 4,3

10,0 12,2

4,7 8,0

18,6 10,8

16,6 11 ,7

6,7 16,7

10,7 11 , 1

10,7 8,3

6;7 5,1

5,3 5,1

4,0 2,9

2,0 2,3

° 0,6
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30 Industrie Centre industriel Mine Total

a 93,5 99,3 96,0.

40 Commerce et services

a an 71,0 81,2 75,5

an 6,0 _6_~~, " 6,3,

2 ans 6,5 2,7 4,9

3 aas 3,5 4,0 3,,7

4 - 5 'ans 3,5 3,3 3,4

6 - 7 'an's 5,0 0,7 3,1

8 à 13: :ans 2,5 0,7 1,7

14 à 23 ans 2,0 0, ~~, 1,4

100,0 JOO,O 100,0

50 Transports

a 98,0 94,0 96,3

60 Art{sanat

0 98,0 98,7 98,3

Temps total de travail salari~ (tous secteurs)

2 ans 0,5 a 0,3

3 ans 2',5 2,.1 2,5

4 ans 10,4 6,7 8,8

5 ans 5,5 2,7 4,3

6 ans 5,0 15,9 9,7

7 ans 7,5 12,7 9,7

8 ans 18,3 5,3 l1,8

9 ans Il,8 14,0 12,8

la ans 9,5 10,0 9,7

Il ans 5,~() 8,0 6,3

12 - 13 ans 6,5 6,0 6,3

14 - ni ans 5,5 7,3 6,3
"

16 - 11 aas 4,5 2,7 ' '?
"l4; •. l '

18 -,"9 ans 3,0 2,0 2,6

20 - 21 ans 2,0 1, 3 1, 7

22' à 24 ans 1,0 2,0 ' 1,4-

25 à 47 ans 1,5 0,7 1, 1

100,0 100,0 100,0

; !
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~oyenne

Ecart-type

Centre industriel

9,77

5,79

Hine

9,46

4,56

TOtal

9,56

4,63

Durée moyenne de service chez un même employeur

an

2 ans

3 ans

4 ans

5 ans

6 ans

7 ans

8 ans

9 ans

la ans

11 à 14 ans

Moyenne

Ecart-type

Temps total de travail non salarié

1°_ Agriculture

a
- 2 ans

3 - 5 ans

6 - 7 ans

8 - 9 ans

la - Il ans

12 - 13 ans
: .'

14 - 15 ans

16 - 17'ans

18 - 19 ans

20 'à 25 ans

26 à 34 ans
': .

2°) ~1ines,. trav!!ux publics
.. a :.'1

3°) Industrie (atelier mécanique.
a électricité)

2,0

10,9

19,4

24,9

16,9

4,5

5,0

12,4

2,5

0,5

1,0

66,6

10,9

5,5

3,0

2,5

2,0

3,a

1,0

2,0

1,5

1,5

0,5

100,0

100

9Y,O'

1,3

10,7

20,7

16,0

12,7

15,3

8,7

4,0

5,3

3,3

2,0

100,0

5,03

2,,43

26,0

12,7

n,7

12,7

6,7

9,3

3,3

4,7

4,::>

3,3

5,3

3,3

100,0

100

96,7

1,7

10,8

19,9

21,1

15,1

9,1

6,6

8,9

3,7

1,7

1,4

49,3

11 ; 7

6,8

7,1

4,3

5,1

3,1

2,6

2,9

2,3

3,1

1 ,7

100,'0

100

98,6
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4°) Commerce et services

o
1 - 2 ans

3 - 4 ans

5 à:lO ans

Il à 21 ans

5°) Transports

'0

o
- 2 ans

3 à 6 ans

7 à 19 ans

Il à "'21 ans

89 5 5

4~5

1~ 5

1,5

3~0

100,0

98~0

87 5 5

4,0

5,0

1 ~ 5

2~O

100,0

94,0

0,7

3,3

l ,3

0,7

-., , 100,0

99,3

87,3

7,3

2,0

217

0,7

'100,0

91 ,5

2,8

2,3
1 ,4

2,0

100,b

98,6

87,5

5,4

3,7

2,0

1,4

100;0

Dur~e de vie active = temps total de travail salarié et non salarié

2 - J. .. ans

4 - 5 ans

6 - 7 ans

8 9 ans

10 - Il ans

12 - 13 ans

14 - 15 ans

16 - 17 ans

18 - 19 ans

20 ans

21 ans

22 - 23 ans

24 - 25 ans

26 - 27 ans

28'·'-' 29 ans

30 à 32 ans

33 ,à: 40, ans

41 à 49 ans
, '

(Mine maximum 43 ans)

Moyenne

Ecart-type

1,5

1O~9

8,0

15 5 3

13,4

11 ,4

7,5

4,0

4,0

3,5

3~0

4,0

3,0

1,5

4,0

2,0

2 5 0

1~O

100,0

13,99

8 ~ Il

o

1,3

8,7

7,3

8,0

9,4

9~3

8,7

6,0

7,3

7,3

4,0

4,7

4,7

3,3

4 5 0

4,7

1 ,3

100,0

17,93

8,39

0,9

6,8

8,3

12,0

11; 1

10,5

8,3

6,0

4,8

5,1

4,8

4,0

3,7

2,9

3,7

2,9

3,1

1 , 1

100,0

15,67

8,72
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Chômage

oui, 40,8 19,3 3,1 ,6

non, 59,2 80,7 68,4

100,0 100,0 100,0

Nombre de périodes de chômage

1 68,3 82,8 72,1

2 29,3 17,2 26,1

3 2,4 a 1,8

- 100,0 ]00,0 100,0

Plus longue période de chômage

Moins de 6 mois 6,3 46,4 ]6,7

1 an (6 à ]7 mois) 30,n 35,7 3] ,5

2 ans (.18 à 29 mois).._, 33,7 10,7 27,8

3 ans 10,0 3,6 8,3

4 ans , ]2,5 3,6, .10,2
, j , ' J •

. - -'"

5 à 8 ans 7,5 a 5,5

]00,0 100,0 100,0

~1oyenn~ (en mois) 29,8 8,75 24;34

Ecart-type (en mois) 22,52 8,92 2]',9]

Temps total de chômage

Moins de 6 mois 6,3 13,8 8,3

1 ans, (6 à ] 7 moi's)' 26,6 5] ,7 33,3

2 an~: (]8 il 29 moi.s> 24, ] ]3,8 2] ,3

3 ans ]5,2 ]7,2 ]5,8

4 ans ]6,4 3,5 ]3,0

5 à 8 ans ] 1,4 a 8,3

100,0 100,0 100,0

,

Moyenne 33,33 ]3,69 28,25

Eca~ t:.type 21 .).?,97 23,69
~ ." .. --~ ...
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Durée ~oyenne des périodes de chômag~

Moins ,.dé',:.6 mois 6,3 I7 ~2 9,2

an (6'à 17 mois) 32,5 51 ~8 37, J.

2 ans (18 à 29 mois) 38~8 17,2 33,0

3 ans 7,5 13,8 9,2

4 ans 8,6 0 6,4

5 à 8 ans 6,3 a 4,6

100,0 100,0 100,0

Moyenne (en mois) 26,48 15,21 23,48

Ecart-type (en mois) 20,35 1O~86 18,95

Ancienne~é dans la profession actuelle
1

1 an 0,5 0 0,3

2 ans 4,0 0,7 2,5

3 ans 7,5 7,3 7,4

4 ans 13,4 12,0 12,8

5 ans 13,4 4,0 9,4

6 ans 7,0 23,2 14,0

7 ans 5,0 16,7 10,0

8 ans 34,7 6,7 22,8

9 ans 7,0 10,7 8,5

10 ans 1,0 9~3 4,6

11 à 14 ans 3,5 6~0 4,6

15 à 19 ans 2,5 2,7 2,5

20 à 35 ans 0,5 0,7 0,6

(mi1l;e, 24 ans)

100,0 100,0 100,0

'.- .. ... ~

~loyenne 6,83 7,27 7,02

Ecart-type 3,52 3,27 3,42

L'anciènneté dans la profession a une courbe de distribution très.proche

de l' anciennet~ dans l'entreprise actuelle, variable dont nous avons déj~,

expliqué la raison des anomalies de la courbe de distribution. L'ancienne~é, ou

nombte~d'années de service, est ,évidemment équivalente au temps total passé dans

tous les postes 'de l'entreprise.·'
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Nombre de postes occupés à l'entreprise actue"1le

Centre industriel Mine Total
35,3 '29,3 32',8

2 37,3 33,3 35,S

3 15,4 22,7 18,5

4 6,a la,') 7-,7

5 4,0 3,3 3,7

6 1,0 0,7 0,9

7 0,5 0,7 0,6

8 0,5 a o.q,

100,0 100,0 100,0

Plus long temps passé dans un poste

an 2,0 0,7 1,4

2 ans 12,·9 ' ".~ .. 10,7 12,0

3 ans 14,9 14,0 14,5

4 ans 16,4 24,6 20,1)

5 ans 19,4 18,0 18,8

6 ans 8,0 16,0 Il ,4

7 ans 9iO 6,0 7,7

8 ans 12,4 4,0 8,8

9 ans 4,5 1,3 3,1

10 ans " 0,5 2,0 1, 1

11 ans f) 2,0 0,9

14 ans 0 0,7 0,3

100,0 100,0 100,0

Moyenne 4,92 4,86 4,89

Ecart-typ_e . -- .~. - _. 2,14 2,14 2,14

Durée moyenne dans un même poste

1 an 12,9 10,0 Il,7

2 ans 19,4 26,0 22,2' ,

3 ans 17,4 31,2 23,3

4 ans ; ~ i 23,9 10,7: 18,2

5 ans ·'f ., .. " ' 6,0," : 6,7: " 6,3

6 ans"} ! 4,0 6,7 5,1

7 ans 1,0 2,7 1,7

8 ans 10,9 1,3 ;., ,6,,8 .:"

9 ans 4,0 0,7 2,6

10 ans 0,5 1, 3 0,9

1. 1 ans a 2,0 0,9

14 ans a 0,7 0,3

100,0 100,0 100,0
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Centre industriel Mine Total

Moyenne 3,89 3,52 3,73

Ecart-type 2,31 2,26 2,29

DUrée dans le poste actuel

110ins de 6 m01S 4,0 3,3 3,7

6 à 9 mois 2,5 6,0 4,0

an (10 à 15 mois) 8,5 8,0 8,3

an et demi (16 à 21 mois) 5,0 5,3 5,1

2 ans (22 à 27 mois) 6,5 10,0 8,0

2 ans 1/2 (28 à 33 mois) 2,5 3,3 2,8

3 ans (34 à 39 mois) 12,3 10,0 11 ,4

3 ans 1/2 (40 à 45 mois) 6,0 6,0 6,0

4 ans (46 à 51 mois) 8,0 8,7 8,3

4 ans 1/2 (52 à 57 mois) 2,0 5,3 3,4

5 ans 12,8 6,7 10,2

6 ans 6,0 12,6 8,8

7 ans 7,a_ 5,3 6,3

8 ans 8:0 3,3 6,0

9 à 14 ans 8,9 6,0 7,7

100,0 100,0 100,0

Moyenne (en mois) 51,60 45,80 49, Il

Ecart-type ~en mois) -- 28-;63- -27,67 28,42

Temps relatif d'exercice de l'activité salariée

En tenant compte de l'âge actuel de chaque travailleur et de l'âge

auquel- il a commencé à exercer une activité salariée il a été établi le rapport
'1' .

de la différence entre ces deux âges, c'est-à-dire de l'ancienneté du premier

emploi salarié, à la différence entre l'âge actuel et 14 ans, c'est-à-dire

au temps légalement possible de travail.

. .. ;
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Centre industriel Mine Total

0,14 à 0,18 2,0 2,7 2,3

0,20 à 0,22 2,0 2,0 2,0

0,25 à 0,29 7,5 5,3 6,6

0,30 à 0,33 4,0 7,3 5,4

0,35 à;0,39 2,5 8,7 5,1

0,40 à 0,44 8,0 10,0 8,8

0,45 à 0,48 4,0 2,0 3,1

0,50'à 0,54 12,0 14,0 12,8

0,55 à 0,59 6,0 8,7 7,1

0,60 à 0,64 7,5 7,3 7,4

0,65 à 0,69 9,5 6,0 8,0

0,70 à 0,74 7,5 2,7 5,4

0,75 à 0,79 8,0 6,7 7,4

0,80 à 0,83 4,5 3,3 4,3

0,85 à'O,89 6,5 4,0 5,4

0,90 à 0,95 5,5 4,0 4,9

1,00 3,0 5,3 4,0

100,0 100,0 100,0

Moyenne 0,60 0,56 0,58

Ecart-type 0,21 0,22 0,21

: : ,"

Pays où l'enquêté a travaillé en dehors du Togo

(y compris l'apprentissage)

N'a pas travaillé 57-i7' 51 ' 55';0
hors du Tpgo

Ghana 10,9 31,5 19,7
: '

Dahomey : , 14,0 8 Il ,4
.;

Côte ,~:':Ivoire , "
'.. 5,5 2,5, ~,3

Nigéria , , ('.J ,5 1,5 0,8

France 0,5 ° 0,3

Autres cas 10,9 5,5 8,5
(plusieurs des pays précédents)

100/) 100,0 100,0
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,Pays où le père a travaillé en dehors du pays d'origine

Ne sait pas

A donné une réponse

N'a pas travaillé hors du pays
d'origine (si Togo~ ancien ou actuel)

Togo

Ghana

Dahomey

Cameroun

Nigéria

Côte d'Ivoire

France

Autrès cas
(plusieurs des pays précédents)

Déclassement d'une entreprise à l'autre

100,0
60~8

3~5

13~5

4~7

5~8

2~3

l ,2

0~6

7~6

100~0

88,0

3,4

1 ,7

3,4

o
13,9

0,9

o
1,7

100,0

18,0

82,0

100,0
71 ,9

3,5

8,7

4,2

3,5

1,7

1,0

0,3

5,2

100,0

Travailleurs ayant déjà travaillé au moins
deux fois comme ouvriers a"ant d'entrer
à l'entreprise actuelle

Autres

12,3

88,7

15,1

'84,9

A été déclassé

N'a pas été déclassé

100,0

41

59

100,0

40

60

100

Déclassement en entrant à l'entreprise actuelle

100 100

Travailleurs ayant déjà travaillé
comme ouvriers avant d'entrer à
l'entreprise actuelle

Autres

A Lité déclassé

N'a pas été déclassé

42,8

57,2

100~0

48

52

24,7

75,3

100,0

35

65

100
....

35',0

65,0

100,0

44

56

10a ,',



Age du début de l'ap~rentissage

10 ans et moins 1,7

11 ans 2,0

12 ans 1,7

13 ans, 4,6

14 ans 7,5

15 ans 12,1

16 ans 12,1

17 ans 17,5

18 ans 14,2

19 ans 7 ,1

20 ans 5,8

21 ans 5,4

22 ans 5,0

23 ·ans ,.. - ......-. -. - l ,3

24 ans 0,8

26 ans 0,8

28 ans 0,4.. '

100,0 .

Age du début du travail salarié

14 ans 1, 1

15 ans 3,1

16 ans 5,7

17 ans 7,7

18 ans. 10,4

19 ans 7,1

20 ans 10,4
. , .

21 ans "9,1

22 ans 8,3
.; ,

23 ans 7,7

24 ans· 5,1

25 ans .5,1

26 ans 2,9

27 ans 3,4

28 ans 2,0
-. _ ••4_•• _

2,629 ans

30 - 31 ans 2,9

32 à 34 ans 2,3

35 à 39 ans l ,7

40 à 48 ans 1,4

100,0
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Motifs de départ des emplois précédeiff's

1° - Salariés (fréquence des motifs rapportée au nombre total d'employeurs
précédents (475»

a) Démission :

Salaire insuffisant ...•.• 0 ••••• 0 •••••••••••••••.••• 28
Autres cas: travail trop dur~ querelle avec chef,
dévaluation de la monnaie ghanéenne
raison de santé 0. Cl •••• 0 0 • • • • • • • • • • • • • • • • • 3

b) Licenciement

Compression, fin du chantier ••••••••••..•..•..••.• 30
Emploi temporaire 4
.Faillite.de l'employeur, fermeture d~ l'établis­
sement, départ de l'employeur (personnel
domestique) 0................. 4
Autres cas de licenciement : accusation de vol,
d'erreur professionnelle, accident, raison'de
santé, raison politique, refus de mutation •.••••••

2° Changeme~t de métier (nombres de cas)

L.' agricul ture ne marche pas .•••••••••••••.•••••••••••••••• 95
Faillite (colDIIlerce) ••••.......••.•••. 0 •••••••••••••••••••• 17
La pêche ne marche pas· •.•.•.•••.•••.• a • .. • • • • • • • • • • • • • • • • • • 38
Manque de clients(à son compte) ••••...••••••••••••••.••••• 69

3° - Autres cas : (nombres de cas)

Fin des travaux agricoles pour le compte de sa. famille 1.12
Rapatrié (expulsé d'un autre Etat) •••••••••••• ~ ••••••••••• 24
Démobilisé, libéré de l'arroée, service militaire •••••••••• 7
Retraité o..................... 2

N'a jamais quitté aucun emploi (fréquence rapportée au nombre de
travailleurs de l'échantillon) •••••••••••••••••••••••••••••••••• 12,8

Si l'on compare les 32,5 % de travailleurs n'ayant jamais eu d'autre

emploueur que l'entreprise actuelle aux 12,8 % de travailleurs n'ayant jamais

quitté aucun emploi, non compris l'app~entissage, on constaté que 19,7 %

des travailleurs ont eu' un ou plusieurs emplois non salariés (sans compter

d'éventuels:sppremtissages) avant d'entrer à l'entreprise actuelle. I~

s'agit, dans la majorité des cas, d'activité agricole •.
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2° Analyse de l'histoire professionnelle

74 items

. ... :

1er et 2ème catégories : manoeuvre

3ème eatégorie : aide ouvrier

4ème catégorie : ouvrier spécialisé

5ème et ~ème catégories : ouvrier professionnel

Agent de ~aîtrise

"

"

, , ,"". .,.,'

"
"

Pas de travail de nuit

Travail de nuit périodique

Travail de nuit occasionnel.. . .
Fonction d'encadrement

1. Pas de formation professionnelle avant l'entrée à l'entreprise

2. apprentissage. avant, l'entrée à l'entreprise

3. 2 apprentissages"" Il

4. 3 apprentissages"" "

5. Ecole professionnelle

6. Pas de métier appris avant l'entrée à l'entreprise

7. Exercice à l.'entreprise d'un métie! appris avant d 'y entrer

8. Pas d'exercice a l'entreprise d'un métier appris avant d'y entrer

9. Né dans un. village

ID. Né dans une ville

II. Classification professionnelle

12. Classification professionnelle

13.

14.

15.

16.

17.

18.

19.

20. Pas de fonètion'd'encadrement

21. A appris un métier à l'entreprise

22. N'a pas appris' de métier à l'entreprise

23. Pas de stage au centre de formation professionnelle de l'entreprise

24. Stage avant l'enquête

25. Stage'pendant ou après l'enquête

26. Nombre total d"-é'rDployeurs (y compris l'actuel) " l, ~

27 • " , , 2

28. ::," :' 3 et plus

29. Plus long temps chèz' même employeur :., inférieur à' 8 ans

30. Plus long temps chez même employeur 8 ans et plus

31. Nombre de secteurs professionnels

32. Nombre de secteurs professionnels 2

33. " 3 et plus

34. Pas de métier exercé (y compris à l'entreprise actuelle)

35. Un métier au moins exercé

36. Durée totale du travail salarié inférieure à 10 ans

37. Il JO ans et plus
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inférieure à 6 ans

6 ans et plus

inférieure à 17 ans

17 ans et plus

38. Durée moyenne de travail salarié. pa~ emp~oyeur :

39. "

40. Durée totale de vie active

41 • Il

42. Pas de chômage

43. Chômage

44. Ancienn~té dans la profession actuelle inférieure à 8 ans

45. " 8 ans et plus

46. Nombre d~· postes de travail à l'entrep~ise : 1

47. " 2

48. " 3 et plus

49. Plus long temps dans un poste inférieur à 5 ans

50. Il 5 ans et plus

51. Durée totale des postes ( = ancienneté) inférieure à 7 ans

52. " 7 ans et plus

53. Durée moyenne par poste inférieure à 4 ans

'.

, .

. '..

inférieur àO,59

O~59 et plus

.:'ll. " 4 ans et plus

55. Durée dans le poste actuel inférieure à 50 mois

56. " 50 mois et plus

57. Temps relatif d'exercice de l'activit€ salariée

58. "

59. Pas de déclassement d'une entreprise à l'autre

60. Déclassement d'une entreprise à l'autre
:. 1. •

61. Pas de déclassement en entrant à l'entreprise actuelle

62. Déclassement en entrant à l'entreprise actuelle

63. Age 2) à 29 ans

64. Age 30 à 34 ans

65. Age 35 à 39 ans

66. Age 40 ans et plus

67. Groupe ethnique Hine

68. " Ouatchi

69. " Etvé

70. " Fon

71. Niveau d'instruction: illettré

72. Instruction sommaire (cours préparatoire~ élémentaire)

73. Instruction primaire (cours moyen)

74. Instruction au delà du primaire (cours complémentaire)

Nous ne reproduirons pas dans l'analyse la rubrique 6 qui ne fait

que compléter les rubriques 7 et 8 et est identique à la rubrique 1.
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1° An~lyse globale (centre industriel et mine)

Les oppositions suivantes apparaissent sur le premier axe

Du côté positif, avec des coordonnées da~s l'ordre décroissant:

14. Ouvriers profes~ionnels

25. Stage pendant et après enquête

7. Exercice d'un métier appris

18. Travail de nuit occasionnel

19. Fonction d'encadrement.

21. A appris un métier à l'entreprise

24. Stage avant enquête

15. Agent de Maîtrise

45. Ancienneté professionnelle 8 ans et plus

30. Plus long temps chez même employeur 8 ans et plus

5 • Ecole professionnelle

37. Durée totale de travail salarié la ans et plus

52. Ancienneté 7 ans et plus

54. Durée moyenne par poste: 4 ans et plus

50. Plus long temps dans un poste : 5 ans et plus

56. Durée dans poste actuel : 50 mois et plus

3. 2 apprentissages

69. Ewé

28. 3 employeurs et plus

58. Temps relatif d'exercice de l'activité salariée: 0,59 et plus

35. Métier exercé

16. Pas de travail de nuit

31. 1 secteur professionnel

Instruction primaire

Instruction.au :delà du primaire74.

46.

43.

73.

1 poste

Chômage. ....
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4. 3 apprentissages.

64. 30 à 34 ans

67. Mina

2.· 1 apprentissage

la; Né en ville

40. Durée totale de vie active inférieure à 17 ans

70. Fon

39. Duréeimoyènne de travail salarié 6 ans et plus

65. 35 à 39 ans

Près de l'origine

8. Pas d'exercice d'un métier appris

Du côté négatifs à partir de l'origine

72. Instruction sommaire

38. Durée moyenne de travail salarié inférieure à 6 ans

9. Né·dans un village

32. 2' secteurs professionnels

48. 3'postes

22. N:' a pas appris de métier à l'entreprise

27." 2. employeurs

42. Pas de chômage

20. Pas de fonction d'encadrement

23. Pas de stage

63. 21 à 29 ans

66. 40 ans et plus

33.' 3 secteurs professionnels

12.' Aide ouvrier

47. 2 postes

41. Durée totale de vie active 17 ans et plus

57. Temps relatif d'exercice de l'activité salariée inférieur à 0,59

26. 1 employeur

'36. Durée totale de travail salarié inférieure à 10 ans

55. Durée dans le poste actuel inférieure à 50 mois

§3. Durée moyenne par poste inférieure à 4 ans

.68. Ouatchi

34. Pas de métier

29. Plus long temps chez même employeur. inférieu~ à 8 ans

3 J. Ancienneté inférieue à 7 ans

49. ·Plus long temps"dans 'Un poste inférieur à 5 ans

1. Pas de formation professionnelle

Il. l'fanoeuvre

71. Illettré



- 118 -

Toutes les variables utilisées dans l'anay1se donnent lieu à des

oppositions sur le 1er axe, sauf le déclassement. L'opposition relative à '

l'exercice d'un métier appris n'apparaît que si l'on compte avec la partie

négative de l'axe le point qui se projette sur la partie positive, près de

l'origine. La durée moyenne de travail salarié ne donne 1ieuqu'à une faible

opposition.

L'opposition concernant l'âge apparaît entre les p1~s jeunes

et les plus âgés d'une part, ceux d'âge intermédiaire (30 à 39 ans) d'autre

part.

L'opposition concernant la durée totale de la vie active est en

sens contraire des oppo,sitions relatives à la durée de vie salariée.

On a d'un côté:

des enquêtés d'origine urbaine, Mina, Fon ou Ewé, d'âge moyen, ayant un certain

degré d'instruction p ayant appris au moins un métier avant d'entrer à l'en­

treprise, ou à l'entreprise, et l'ayant exercé ou l'exerçant, ayant fait un

stage au ~~FP, ayant un minimum de qualification et une fonction d'encadrement,

travaillant seulement occasionne1e1ment de nuit (ou pas du tout), ayant une

longue histoire professionnelle salariée avec du chômage, plus de deux

employeurs mais n'ayant travaillé que dans un secteur professionnel, n'ayant

occupé qu'un poste à l'entreprise p

d'un autre côté,

des enquêtés d'origine rura1e p Ouatchi, jeunes ou vieux, illettrés ou peu,

instruits, sans métier, non qualifiés, travaillant périodiquement la nuit,

ayant une courte histoire professionnelle salariée mais une durée totale de

vie active éventuellement longue et ayant travaillé dans plus d'un secteur

profesionnel. ",1 i ,

Dans ce dern~er regroupement figurent'ceux qui, ont commencé leur

vie active dans l'agri~u1ture, d'où le nombre de secteurs profesionne1s. Les

plus âgés d'entre eux ont eu une longue: vie , active et sont venus tard à la

vie industrielle lorsque l'activité minière s'est développée près de chez eux.

Le premier faéteur'ref1ète de façon ,générale l'histoire

professionnelle, comme dans toute ana1ys&, des correspondances cent~ée sur un

thème, en situant l'histoire professionnelle salariee par rapport.à 1a'vie

active.
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deuxième facteur

Les oppositions suivantes apparaissent sur le 2ème axe

Du côté positif, avec des coordonnées dans l'ordre décroissant:

70. Fon

3. 2 apprentissages

5. Ecole professionnelle

51. Ancienneté inférieure à 7 ans

29. Plus long temps chez même employeur inférieur à 8 ans

49. Plus long temps dans le poste inférieur à 5 ans

43. Chômage

72. Instruction sommaire

10. Né dans une ville

44. Ancienneté dans la profession actuelle inférieure à 8 ans

67. J:iina

38. Durée moyenne de travail salarié inférieure à 6 ans

2. apprentissage

31. secteur professionnel

35. Métier exercé

40. Durée totale de vie active inférieure à 1; ans

55. Durée .; ~llS le poste actuel inférieur à 50 mois

33. 3 secteurs professionnels et plus

73. Instruction primaire

74. Instruction ~u delà du primaire

28. 3 employeurs et plus

36. Durée totale de travail salarié inférieure à 10 ans

4. 3 apprentissages

57. Temps relatif d'exercice de l'activité salariée inférieure à 0,59

27. 2 employeurs

64. 30 à 34 ans

53. Durée moyenne par poste in~éri~u~e à 4 ans

22. N'a pas appris le métier à ~Ventreprise

65. 35 à 39 ans

63. 21 à 29 ans

Du côté négatif, à partir de l'origine

; ,

":t

9. Né dan~ un vi~lag~

Sa. remps ~el~tif d'ex~rcic~,de l'activité salariée 0,59 et plus
" .." . ....
69 .Ewé ',' ,', :

66. 40 ans et plus,;
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54. Durée moyen~e pa~ poste 4 ans et ~~us

42. Pas de chômage

21. Appris un métier à l'entreprise

37. Durée totale de travail salarié la ans et plus

32. 2 secteurs professionnels

56. Durée dans le poste actuel 50 m01S et plus

26. 1 employeur

50. Plus long temps dans un poste 5 ans et plus

34. Pas de métier exercé

45. Ancienneté dans la profession 8 ans et plus

41. Durée totale de vie active 17 ans et plus

68. Ouatchi

52. Ancienneté 7 ~ns et p~us
., . "

30. Plus long temps chez même employeur 8 ans et plus

39. Durée moyenne de t!avai~ salarié 6 ans et plus

71. Illettré

1. Pas de formation professionnelle

Il n'y a pas d~op~osition ~our la classification professionnelle,

le travail de nuit, le stage ~u CFP~ .1a fonction d'encadrement, le nombre de

postes~ le déclassement, l'apprentissage d'un métier à l'entreprise.

L'opposition relative au nombre d'employeurs et celles relatives

aux durées de travail apparaissent en sens contraire, à la différence du 1er

axe.

L'oppo~~tion conce~nant le. secteur professionnel est entre 2

secteurs d'une part, 1 ou 3 secteurs d'autre part.

On a d'un côté:

les enquêtés les plus âgés, d'origin~ rurale, Ouatchi,. illettrés,

ayant travaillé dans deux secteurs professionnels, ayant une longue histoire

professionnelle salariée et une longue durée de vie active, n'ayant.pas

appris de métier avant d'entrer à l'entreprise.

• • 1

de l'autre côté:

des travailleurs d'origine urbaine, plus jeunes, ayant un minimum
• '. ~ • ",. :.- • l ,'. . .: •. l' • • ,.:

d'instruction;··àYant appris un m€tier avant d'~ntrer à l'entreprise mais ayant

une plus courte histoire professionnelle, avec plusieurs employeurs, du

chômage. Il est à souligner que la qualification n'intervie~~:~as d~~s cet axe.
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Dans le premier regroupement apparaissent ceux qui ont travaillé dans

l'agriculture (2 secteurs) avant d'entrer à l'entreprise actuelle (un employeur.

On notera que les oppositions concernant· les durées à l'entreprise

actuelle sont plus fortes que celles concernant l'ensemble de l'histoire

professionnelle salariée. Le 2ème axe privilégie cet aspect et le deuxième

facteur exprime l'apport de l'ancienneté à l'entreprise actuelle dans l'histoire

professionnelle.

Troisième facteur

Les oppositions suivantes apparaissent sur le 3ème axe

Du côté positif, avec des coordonnées dans l'ordre décroissant:

28. 3 employeurs et plus

33. 3 secteurs professionnels et plus

41. Durée totale de vie active 17 ans et plus

71. Illettré

65. 35 à 39 ans

37. Durée totale de travail salarié 10 ans et plus

72. Instruction sommaire

Il. Manoeuvre

38. Durée moyenne de travail salarié inférieure à 6 ans

74. Instruction au delà du primaire

58. Temps relatif d'exercice de IVactivité salariée 0,59 et plus

1. Pas de formation professionnelle

51. Ancienneté inférieure à 7 ans

68. Ouatchi

47. 2 postes

66. 40 ans et plus

23. Pas de fonction d'encadrement

20. Pas de stage

42. Pas de chômage

46. 1 poste

29. PI~s long temps chez employeur inférieur à 8 ans

22~ Pas appris de métier à l'entreprise

44. Ancien~~té dans la profession infêrieur~ à.8 ans

~Z. 1 secteurs professionnels

17. Travail de nuit périodique. .
• .'. $.~.' .

12. Aide ouvrier

27. 2 employeurs
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près de l'origine

·69. Ewé

13. Ouvrier spécialisé

sur l'origine :.
1 .: 1.'

·6j~ 21 à 29 ans

67. Mina

45. Ancienneté dans la profession 8 ans et plus

du côté négatif :

6 ans et plus

14. Ouvrier professionnel

39. Durée moyenne du travàii· salarié

25. Stage pendant ou après enquête

21. Aœppris un métier à l'entreprise

26. 1 employeur

19. Fonction d'encadrement

31. 1 secteur professionnel

15. Agent de maîtrise

24. Stage avant l'enquête

30. Plus long temps chez même employeur 8 ans et plus

52. Ancienneté 7 ans et plus

43. Chômage

28. Travail de nuit occasionnel

57. Temps relatif d'exercice de l'activité salariée inférieur à 0,59

70. Fon

64. 30 à 34 ans

36. Durée totale de travail salarié inférieure à 10 ans

48. 3 postes

73. Instruction primaire

40. Durée totale de vie active inférieure à 17 ans
•

L'opposition relative au temps total de travail salariéet celle

relative à la durée moyenne par employeur apparaissent en sens contraires.
", J., ~ .

L'opposition concernant le nombre d'employeurs appa~ait comme pour le total,
:. .

l'opposition concernant l'ancienneté comme pour la durée moyenne par employeur.
1 .

Il n'y a pas d'opposition pour la formation professionnelle,

le lieu de naissance, les variables de durée concernant le poste à l'entreprise,

(sauf ancienneté). L'opposition est faible pour l'ancienneté dans la

profession~ le plus long temps chez un employeur, le travail de nuit.
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On a :

d'un' côté des' enquêtés relativement jeunes (21 à 34 ans), qualifiés, travail­

lànt occasionnèllement:de nuit, ayant fait un stage au CFP, ayant une fonction

d'encadrement, ayant appris un métier à l'entreprise, instruits, avec une

histoire professionnelle relativement courte en général, relativement longue

à l'entreprise,

d'un autre côtéOdes en~uêtés relativement vieux, non qualifiés, Ouatchi,

n'ayant pas appris de métip.r à l'entreprise, travaillant périodiquement

de' nu,it, pas ou peu instruits dans l'ensemble, n'ayant pas fait de stage,

n'àyant pas de fonction d'encadrement, avec une histoire professionnelle

relativement longue en général, relativement courte à l'entreprise.

Le troisième facteur différencie donc l'histoire professionnelle

générale de celle à l'entreprise.

Quatrième facteur

Les oppositions suivantes apparaissent sur le 4ème axe

Du côté positif ~ avec d'és' coordonnées dans l' ordroe décroissant

15. Agent de maîtrise

74. Instruction au deI à du primaire

48. 3 postes etO plus

14. Ouvrier professionnel

55. Durée dans le poste actuel inférieure à 50 mois

53. Durée moyenne par poste inférieure à 3 ans

49. plus long temps dans un poste inférieur à 5 ans

11. Manoeuvre

73. Instruction primaire

47. 2 postes

71. Illettré

près de l'origine:

72. Instruction sommaire

sur l'origine

50. Plus long temps dans un poste 5 ans et plus

du côté négatif, à partir de l'origine

3. Aide ouvrier

4. Ouvrier spécialisé

56. Durée dans le poste actuel 50 mois et plus

54. Durée moyenne par poste 4 ans et plus

46. 1 poste
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Aucune autre opposition n'apparaît.

L'opposition concernant lVinstruction:n'apparaît que'si l'on

compte avec la partie négative de lV axe le point qui seprojette sur la partie

positive près de l'origine.

Les oppositions concernent le poste ,de travail à l'eutreprise;

on peut associer les enquêtés de 3ème et 4ème catégorie professionnelle

(aide ouvrier et ouvrier spécialisé)~ ayant une instruction sommaire avec

ceux ayant la plus grande durée dans le poste et le moins grand nombre de

postes.

Le quatrième facteur exprime donc la stabilité dans le poste de

travail à l"entreprise. Des précisions complémentaires seront apportées avec

le troisième facteur de l'analyse de la mine.

2° Analyse du centre industriel

facteurs ! ' 2 3 4
! !
! '! "
!valeur propre ! 0,435 0?157 0.136 0.119
!
!
! % dVinertie 31,63 1 l ,41 9.92 8,64
!

Premier facteur

Les oppos~t10ns suivantes apparaissent sur le 1er axe

Du côté positif, avec des coordonné~s dans l'ordre décroissant

4. 3 apprentissages et plus

7. Exercice d'un métier appris avant dientrer à l'entreprise

14. Ouvrier professionnel

25. Stage pendant ou après enquête

18. Travail de nuit ocaassionnel

21. A appris un métier à l'entreprise

45. Ancienneté dans la profession8 ans et plus

30. Plus long temps chez employeur 8 ans et plus

19. Fonction d'encadrement

52. Ancienneté 7 ans et plus

16. Pas de travail de nuit

56. Durée dans le poste actuel 50 mois et plus
••• 1 1'.

50. Plus long temps dans un poste 5 ans et plùs
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24. Stage avant enquête

37. Durée totale de travail salarié la ans et plus

54. Durée moyenne par poste 4 ans et plus

39. Durée moyenne de travail salari2 6 ans et plus

59. Pas de déclassement diune entreprise à )~utre

13. Ouvrier spécialisé

58. Temps relatif diexercice de liactivitê salariée 0,59 et plus

35. Métier exercé

69. Ewé

28. 3 employeurs et plus

3. 2 apprentissages

15. Agent de maîtrise

46. 1 poste

74. Instruction au delà du primaire

73. Instruction primaire

42. Pas de chômage

2. apprentissage

32. 2 secteurs professionnels

31. secteur professionnel

Près de llorigine

67. Mina.

47. 2 postes

Du côté négatif à partir de liorigine

22. C"l)mage

70. Fon

22. Nia pas appris de métier à llentreprise

60. Dé(la~sement d'une entreprise à liautre

33. 3 secteurs professionnels et plus

20. Pas de fonction d'encadrement

27 •. 2 employeurs

8. Pas diexercice de métier appris avant l'entrée à l'entreprise

23. Pas de stage auCFP

38., Durée moyenrie chez un employeur inférieure à 6 ans

26. 1 employeur J" ••

68. Ouatchi .

48. 3 postes èt plus' ..

72,. Instruction sommaire'

71. Illett·ré



PLus long temps dans un poste inférieur à 5 ans

Plus long temps chez un même employeur inférieur à 8 ans

Ancienneté dans la profession inférieure à 8 ans

Ancienneté inférieure à 7 ans

- ]26 -

1. Pas de formation professionnelle

17. Travail de nuit périodique

12. Aide ouvrier

36. Durée totale du travail. salarié. inférieure à 10 ans

57. Temps relatif d'exercice de l'activité salarié inférieur à 0,59

34. Pas de métier exercé

55. Durée dans le.poste actuel inférieure à 50 mois

53. Durée moyenne par poste inférieure à 4 ans

49.

29.

44.

51.

11. Manoeuvre

Les oppositions relatives au chômage et au nombre de secteurs

professionnels sont faibles. Aucune opposition n'apparaît

pour le lieu de naissance, l'âge, la durée totele

de la vie active, contrairement à l'analyse globale correspondante. N~tons

qu'une opposition apparaît, qui ne figurait sur aucun axe de l'analyse

globale, pour le déclassement d'une entreprise à l'autre (59-60). (mais pas

pour le déclassement à l'entreprise actuelle).

On a d'un côté:

des enquêtés instruits, ayant appris au moins un métier avant d'entrer à

l'entreprise, ou à l'entreprise, et l'ayant exercé ou l'exerçant, ayant

fait un stage au CFP, ayant un minimum de qualification et une fonction

d'encadrement, travaillant occasionnellement de nuit, ayant une longue

histoire professionnelle salariée avec plus de deux employeurs, ayant occupé

un ou deux postes à l'entreprise.

De l'autre côté:

des enquêtés illettrés ou peu instruits~ sans métier, non qualifiés,

travaillant périodiquement de nuit, ayant une courte histoire professionnelle

salariée.

Les opposit~ons qui,.ap:pliraï-ssent sont voisines de celles du 1er

axe de l'analyse globale correspondante, sauf la durée totale de la vie

active du fait que les activit~s agricoles ont relativement moins

d'importance dans l'histoire professionnelle des travailleurs du centre

industriel: l'opposition concernant cette variable va donc dans le même sens

que les autres oppositions de durée de travail. Les oppositions faibles
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signalées concernant le chômage et le secteur professionnel ne sont pas

non plus les mêmes que les oppositions du 1er axe de l'analyse globale

le chômage semble avoir tendance à accompagner les enquêtés ayant une

courte histoire professionnelle salarié8 ; les autre·s ne sont plus au~si"nettement

limit~à ua seul secteur que sur le 1er axe·de l'analyse globale. C'est en

relation avec le fait qu'au centre industriel beaucoup de travailleurs

ne sont pas d'origine rurale; DU ne trouve d'ailleurs pas une opposition

ethnique aussi nette que sur le 1er axe de l'analyse globale: les Fon sont

du même côté que les Ouatchi, les Mina presque sur l'origine.

Le premier facteur reflète de façon générale l'histoire

professionnelle comme celui de lVanalyse globale, mais sans différencier

la vie active de l'histoire professionnelle salariée.

Deuxième facteur

Les op~ositions suivantes apparaissent sur le 2ème axe

Du côté positif, avec des coordonnées dans l'ordre décroissant:

3. 2 apprentissages

28. 3 employeurs et plus

33. 3 secteurs professionnels et plus

37. Durée totale de travail salarié 10 ans et plus

4. 3 apprentissages et plus

65. 35 à 39 ans

19. Fonction d'encadrement

35. Métier exercé

10. Ville

70. Fon

51. Ancienneté inférieure à 7 ans

29. Plus long temps chez même employeur inférieur à 8 ans

38.

44.

66.

41.

49.

5.

55.

2.

58.

67.

Durée moyenne chez un employeur inférieure à 6 ans

Ancienneté dans la profession inférieure à 8 ans

40 ans et. plu!,!

Durée totale de Vl.e active 17 ans et plus

Plus long temps dans un poste inférieur à 5 ans

Ecole professionnelle

Durée dans le poste actuel inférieure à 50 mois

1 apprentissage
: .

Temps relatif d'exercice de l'activité salariée 0,59 et plus

Mina

48. 3 postes et plus
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47. 2 postes' "

64. 30 à 34 ans',

32.2 secteurs professionnels'

" '

près de l'origine

20. Pas de fonction d'encadrement

27. 2 employeurs

sur l'origine

40. Durée totale de V1e active inférieure à 17 ans

42. Pas de chômage

du côté négatif, à partir de l'origine

46. ] poste

50. Plus long temps dans un poste 5 ans et plus

56. Durée dans le, poste actùel 50 mois et plus

9. Village

57. Temps relatif d'exercice de l'activité salariée inférieur à 0,59

69. Ewé

54. Durée moyenne par poste 4 ans et plus

68. Ouatchi

52. Ancienneté 7 ans et plus

45. Ancienneté dans la profession 8 ans et plus

30. Plus long temps chez un même employeur e ans et plus

36. Durée totale de travail salarié inférieure à 10 ans

31. ] secteur professionnel

34. Pas de métier exercé

63. 2] à 29 ans

39. Durée moyenne de travail salarié 6 ans et plus

26. 1 employeur

1. Pas de formation professionnelle

Les oppositions relatives à la fonction d'encadrement, au chômage

et au nombre de postes à l'entreprisÎ.: sont faibles. Il n'y a pas d'opposition

pour la classification, l'instruction, le métier appris à l'entreprise,

l'exercice d'un métier appris avant d'entrer à l'entreprise, le travail de

nuit, le stage au CFP, le déclassement. On notera q~e les oppositions relatives

à la durée totale de travail salarié, à la durée totale de vie active, et au

temps relatif d"exercice'de l'activ'tté: sabriée sont en' sens contraire des

autres oppositions relatives à la durée de travail.
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~a

d'un côté de jeunes ruraux sans métier, sans formation professionnelle, ouatchi

ou Ewé, sans chômage, n'ayant eu qu'un employeur et un secteur professionnel,

ayant une courte histoire professionnelle en général mais une relativement

longue histoire professionnelle à l'entreprise.

de l'autre,

des enquêtés plus âgés, urbains, ayant eu une formation professionnelle et

exercé un métier, surtout Mina et Ewé, ayant chômé, ayant eu plus d'un employeur

et plus d'un secteur nrofessionnel, ayant une longue histoire professionnelle

en général mais une courte histoire professionnelle à l'entreprise.

Le deuxième facteur différencie donc l'histoire professionnelle

générale de celle à l'entreprise comme le troisième facteur de l'analyse

globale.

Troisième facteur

Les oppositions suivantes apparaissent sur le 3ème axe

Du côté positif, avec des coordonnées dans l'ordre décroissant

71. Illettrés

1. Pas de formation professionnelle

4. Trois apprentissages

41. Durée totale de vie active 17 ans et plus

33. 3 secteurs professionnels et plus

65. 35 à 39 ans

30. Plus longue durée chez même employeur 8 ans et plus

28. 3 employeurs

58. Temps relatif d'exercice de l'activité salariée'O,59 et plus

34. Pas de métier exercé

45. Ancienneté dans la profession 8 ans et plus

52. Ancienneté 7 ans et plus

66. 40 ans et plus

32. 2 secteurs professionnels

39. Durée moyenne de travail salarié par employeur 6 ans et plus

42. Pas de ch3mage

48. 3 postes

47. 2 postes

23. Pas de stage au CFP

22. Pas de ~étier appris 'à' l'entreprise

9. Né dan~'~~ village
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67. Mina

68~' Ouatchi·· ..

"69. 'Ewé
....

Près de l'origine

72. Instruction sommaire

63. 21 à 29 ans

du côté négatif, à partir de l'origine

24. 'Stage'avant enquête

3~. Durée 'moyenne de travail salarié par employeur inférieure à 6 ans

27. 2 èmployeurs

la. Né dans use ville

5. Ecole professionnelle

43. Chômage

73. Instruction primaire

35. Métier exercé

44. Ancienneté dans la profession inférieure à 8 ans

36. Durée totale de travail salarié inférieure à la ans

46. poste

2. apprentissa8e

51. Ancienneté inférieure à 7 ans

26. employeur

3. 2 apprentissages

70. Fon

29. Plus long temps chez même employeur inférieur à 8 ans

57. Temps relatif d'exercice de l'activité salariée inférieur à 0,59

40. Durée totale de vie active inférieure à 17 ans

64. 30 à 34 ans

31. 1 secteur professionnel

21. Métier appris à l'entreprise

25. Stage pendant ou après l'enquête

Les oppositions relatives au nombre de postes à l'entreprise, au chô­

mage, au lieu de naissance, au groupe ethnique, à la durée moyenne de travail

salarié par employeur sont faibles.

L'opposition relative à la formation professionnelle groupe d'un côté

de l'axe les travailleurs n'ayant pas eu de formation 'professionnelle et ceux

ayant eu 3 apprentissages. De même l'opposition relative à ~'instruction place

ceux ayant eu une instruction au delà du primaire du même côté de l'axe que les

illettrés, beaucoup plus près de l'origine cependant.



- 131 -

Il n'y a pas d'opposition pour la classification professionnelle,

l'exercice d'un métier appris,: les variables de durée concernant le poste

à l'entreprise'(sauf l'ancienneté)~ le déclassement, le travail de nuit,

la fonction d'encadrement.

On trouve d'un côté

des enquêtés relativement Jeunes et instruits, d'origine plutôt urbaine, Fon,

ayant appris et exercé un métier avant d'entrer à l'entreprise ou ayant appris

un métier à l'entreprise, ayant fait un stage au CFP, ayant une courte

histoire professionnelle, avec 1 ou 2 employeurs, 1 secteur professionnel,

du chômage.

d'un autre côté

des enquêtés relativement vieux, illettrés (à l'exception d'un très petit

nombre ayant une instruction au delà du primaire), d'origine plutôt rurale,

Ouatchi, Mina ou Ewé, n'ayant pas appris ni exercé de métier avant d'entrer

à l'entreprise ni appris de métier à l1 entreprise, (à l'exception d'un très

petit nombre ayant eu 3 apprentissages)~ n'ayant pas fait de stage au CFP,

ayant une longue histoire professionnelle, avec 3 employeurs et plus d "un

secteur professionnel mais pas de chômage.

si l'on fait abstraction des oppositions faibles on a seulement en

présence les plus jeunes, instruits, à courte histoire professionnelle et

les plus vieux, illettrés, à longue histoire professionnelle.

Le troisième facteur exprime donc l'apport de la durée dans l'histoire

professionnelle; le deuxième facteur de l'analyse globale concernait, la

durée à l'entreprise.

Quatrième facteur

Aucune opposition n'apparait.

3° Analyse de la mine

! !
facteurs 2 3 ! 4 !

1 . ! !
! ! !
!valeur propre 0,489 0,244 0,169 ! 0,105 !
! ! !

!
% d' int!rtie 32,03 15,99 11,07 6,90 !

!
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Premier facteur ..

Les oppositions suivantes apparaissent sur le 1er axe :

du côté.positrf,:avec des 'coordonnées dans l'ordre décroissant

15. Agent de maîtrise

24. Stage avant enquête

19. Fonction d'encadrement

:5~ Ecole professionnellè

14. Ouvrier professionnel

31. secteur professionnel

21. A appris un métier à l'entreprise

43. Chômage

3. 2 apprentissages

13. Ouvrier .spécialisé

45. Ancienneté professionnelle 8 ans et plus

16. Pas de travail de nuit

70. Fon

74. Instruction au delà du .p.rimaire

25. Stage pendant ou après enquête

69. Ewé

67. Mina

35. 'Métier exercé

18. Travail de nuit occasionnel

73. Instruction primaire

30; PLus long temps chez employeur 8 ans et plus

10. Nê d~ns une ville

46. poste

28. 3 amployeurs et plus

37. Durée totale du travail salarié

64. 30 à 34 ans

54. Durée moyenne par poste

40. Durée totale de vie active inférieure à 17 ans

58. Temps relatif d~exercice'de lVactivité salariée' 0,59 et plus

50. Plus long temps dans un poste 5 ans et plus

52. AncieIineté 7 ·ans et plus·

56. Durée :dans le poste 50 mois et plus

4. 3 app~entissages .-

2. apprentissage:

72. InstrJctîon sommaire··

48. 3 postes et plus
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12. Aide ouvrier
. ï"

38. Durée ~oyenn~ de travail salarié par employeur inférieure à 6 ans

Du côté négat~f, à partir de l'origine ~

27. 2.em~~oye~rs (très près de l'origine)

33. 3 secteurs professionnels et plus

9. Né dans ,un .vill~ge

22. N'a pas. ~ppris de mét~er à l'entreprise
,. .',

39. Durée moyenne de travail salarié 6 ans et plus

23. Pas de stage

65. ~5 à 39 ans

57. Temps relatif d'exercice de l'activité salariée inférieur à 0,59

20. Pas de fonction d'encadrement

53.

55 •.

32.

66.

42.

29.

51.

63.

36.

49.

17.

26.

41.

44.

68.

47.

Durée moyenne par poste inférieure à 4 ans

Durée dans le.poste actuel inférieure à 50 m01S

2 secteurs professionn~ls

40 ans et plus

Pas de chômage

Plus longue durée chez un ~rnployeur inférieure à 8 ans

Ancienneté inférieure à 7 ans

21 à 29 ans

Durée totale de travail salarié inférieu~e à 10 ans. :

Plus long temps dans un poste inférieur à 5 ans

Travail de nuit périodique

J employeur

Durée totale de vie active J7. ans et plus

Ancienneté professionnelle inférieure à 8 ans

Ouatchi

2 postes

JI. Manoeuvre

J. Pas de formation professionnelle

34. Pas de métier exercé

7J. Illettré

L'opposition est faible pour la durée moyenne de travail salarié, en

sens contraire des autres oppositions de durée de travail salari~ p'our l'âge

il y a opposition entre les enquêtés de 30 à 34 ans - le groupe te plus

important à la mine, comprenant 38 % des enquêtés - et les autres, plus

jeunes et plus âgés. IL y a une opposition pour le post~ de travail entre

ceux qui ont occupé un poste dt ceux:qui en ont occupé deux mais ceux qU1 ont

occupé 3 et plus se trouvent sur l'axe du côté de ceux qU1 ont oc~upé un poste,
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assez près de l'origine: cela réduit beaucoup l'intérêt de cette variable

dans l'analyse s~r cet'axe. Il n'y a pas d"opposition pour le déclassement,

l'exercice d'un métier appris avant d'entrer à l'entreprise. Pour

la durée totale de la vie active l'opposition est en sens contraire des

oppositions concernant la durée de travail salarié, comme sur le 1er axe de

l'analyse globale. Les deux analyses donnent des oppositions voisines

sur cet axe ; il y a cependant deux petites différences : le nombre de postes

de travail ne donne pas lieu aux mêmes regroupements, la durée moyenne de

travail salarié par employeur - faible dans les neux analyses sur cet axe ­

ne donne pas des oppositions dans le même sens.

On a d'un côté des travailleurs d'âge moyen (30 à 34 ans),

d'origine urbaine, Mina, Ewé, Fon, ayant un certain degré d'instruction,

de formation professionnelle et de qualification, avec une longue histoire

professionnelle salariée, mais, dans un seul secteur professionnel, ce qui

exclut les travailleurs ayant commencé leur vie active dans l'agriculture.

D'un autre côté:

des travailleurs jeunes ou relativement âgés (35 ans et plus), d'origine

rurale, Ouatchi, illettrés, sans métier ni aucune qualification, ayant une

courte histoire professionnelle mais une durée totale de vie active

éventueillement longue et ayant travaillé dans plus d'un secteur professionnel.

Le premier facteur reflète donc de façon générale l'histoire

professionnelle co~~e celui de l'analyse globale, en situant de même l'histoire

professionnelle salariée par rapport à la vie active.

Deuxième facteur

Les oppositions suivantes apparaissent sur le 2ème axe

Du côté positif, avec des coordonnées dans l'ordre décroissant:

30. Plus long temps chez même employeur 8 ans et plus

21. A appris un métier à l'entreprise

14. Ouvrier professionnel

19. Fonction d'~n~adrement

Andenne'té "45. dans la profession 8 ans et plus

Ancienneté
, et52. 7 ans plus

24. Stàge avant enquête
,

salarié37. DUrée totale de tnavail 10 ans et plus
, '

entreprise60. Détlas'sement d'une à l'autre
• " ~ 1 ~ ~.

'50. 'Plûs long' temp's 'dans un posteS ans et plus
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18. Travail de nuit occasionnel

56. Durée dans le poste 50 ,mois et plus

61. Pas de déclassement en entrant à l'entreprise

15. Agent de maîtrise

58. Temps relatif d'exercice de l'activité salariée 0,59 et plus

?8. 3 postes

39 •.purée·~9yenne de travail salarié 6 ans et plus

13. O~vrier. spécialisé

41. DUrée totale de vie active 17 ans et plus

64. 30 à 34 ans

67. ~1ina. .

66. 40 ans et plus

54. Durée moyenne par poste 4 ans et plus

32. 2 secteurs professionnels

25. Stage pendant l'enquête

31. 1 secteur profes~ionnel

68. Ouatchi

17. Travail de nuit périodique

70. Fon

62.

23.

46.

53.

20.

22.

38 ~

40.

Déclassement en entrant à l'entreprise

Pas de stage

Vn poste

Durée moyenne par poste inférieure à 4 ans

Pas de fonction d'encadrement

N'a pas appr~s de mé~~er à l'e~treprise

Durée moyenne de tnavail salarié par employeur
'.' -, • 1 •

Durée totale de vie active inférieure à 17 ans

inférieure à 6 ans

iu côté négatif, à partir de l'origine

57. Temps relatif d'exercice de l'activité salariée inférieur à 0,59

11 •. Manoeuvre. '.

33. 3 secteurs

55. Durée dans le poste actuel inférieure à 50 mois

47. 2 postes

69. Ewé

12. Aide ouvrier

36. Durée totale de travail salarié inférieure à 10 ans

29. Plus longue durée chez employeur inférieure à 8 ans
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63. 21 à 29 ans

44. Ancienneté dans la profession inférieure à 8 ans

49. Plus long temps dans le poste inférieur à 5 ans

51. Ancienneté inférieure à 7 ans

59. Pas de déclassement d'une entreprise à l'autre.

Aucune Oppos1t10n n'apparaît pour le lieu de niassance, l'ins­

truction~ la formation professionnelle~ le métier exercé, l'exercice d'un

métier appris avant l'entrée à l'entreprise, le chômage, le nombre d'employeurs.

Un certain nombre d'oppositions n'apparaissent que si l'on

compte avec la partie négative de l'axe les points qui se projettent sur la

partie positive près de l'origine.

des jeunes~ d'origine plutôt Ouatchi, Ewé ou Fon, 'peu qualifiés, à courte

histoire professionnelle, mais ayant déjà tnavaillé dans d'autres secteurs

professionnels (l'un d'eux pouvant être l'agriculture)

de l'autre côté:

des enquêtés plus âgés, plutôt d'origine Mina, plus qualifiés grâce à l'en­

treprise (stage au CFP, métier appris à l'entreprise, fonction d'encadrement)

à longue histoire professionnelle salariée et non salariée~ ayant déjà travail­

lé dans un autre secteur professionnel au plus pouvant être le commerce

d'après l'origine ethnique, avec des déclassements d'une entreprise à l'autre

mais pas en entrant dans l'entreprise.

Le deuxième facteur exprime donc la durée ae l'histoire profes­

sionnelle comme le troisième facteur de l'analyse du centre industriel mais

les oppositions ne sont pas toutes les mêmes.

Troisième facteur

Les oppositions suivantes apparaissent sur le 3ème axe :
. ,-

du côté positif avec des coordonnées dans l'ordre décroissant

74. Instruction au delà du pri~aire

5. Ecole professionnelle

15. Agent de maîtrise

14. Ouvrier professionnel

48. 3 postes

55. Durée dans le poste actuel inférieure à 50 mois
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53. Du~é~ moyenne par poste inférieure à 4 ans

49. P~us ..lo~g temps d.ans un poste inférieure à 5 ans

28. 1 employeur

17. Travail de nuit périodique

8. Pas d'exercice d'un métier appris avant d'entrer à l'entreprise

31 • ~ecteur profes'sionnel

. 32. -2. s.ecteurs professionnels

1.· Pas de fo~mat~on professionnelle

Il . Hanoeuvre

7L Illett.rés

73. Instruction primaire

2. apprentissage

47. 2 postes

27. 2 employeurs

près de l'origine

28. 3 employeur s

4. 3 apprentissages

33. 3. secteurs professionnels

12 • -Aide ouvr ier

sur l'origine

50. Plus long temps dans même post2 5 ans et plus

du côté négatif, à partir de l'origine

16. Pas de travail de nuit

72. Instruction primaire

3. 2 apprentissages

56. Durée dans le poste actuel 50 mois et plus

7. Exercice d'un métier appris avant d'entrer à l'entreprise

54. Durée moyenne par poste 4 ans et plus

46. 1 poste

18. Travail de nuit occasionnel

13. Ouvrier spécialisé.

Aucune opposition n'apparaît pour l'âge, le lieude naissance,

le groupe ethnique, le chômage, le nombre de métiers exercés, le métier

appris à l'entreprise, le stage au CFP, la fonction d'encadrement, le

déclassement et les variables de durée de travail autres que le poste de

travail.
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Un certain nombre.d'oppositions n'apparaissent que si l'on

compte avec la partie négative de l'àxe les points qui se projettent sur

la partie positive près de l'origine.

On a d'un côté: :'

un regroupement homogène des enquêtés a~ant une instruction sommaire, aide­

ouvriers et ouvriers spécialisés (3ème et 4ème catégories), ayant déjà travail­

lé chez d'autres employeurs, dans d'autres secteurs professionnels, connais­

sant plusieurs métiers et exerçant l'un de ceux-ci à l'entreprise, ne travail­

lant pas de nuit ou seulement occasionnellement n'ayant occupé qu'un poste

à l'entreprise et ayant la plus grande durée dans le poste.

d'un autre côté

un regroupement hétérogène comprenant des enquêtés n'ayant pas de telles

caractéristiques: illettrés et plus instruits, manoeuvras et plus qualifiés

etc •••

Le premier regroupement correspond au personnel d'entretien,

le deuxième au personnel de production. Le troisième facteur exp~ime donc

la stabilité dans le poste de travail à l'entreprise telle qu'elle apparaît

chez le personnel d'entretien. Il est analogue au quatrième facteur de

l'analyse globale.

Quatrième facteur

Aucune opposition n'apparaît sur le 4ème axe.
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ATTITUDES AUTRAVAIL

-----------._----- -----_.

Le quem:;J.ol1naire d 1attitudes qui a été soumis à l'échantillon des tra­
vaillclU's -3~::rt centré sur les problèmes du travail; il comprend dix-sept thèmes.
Les treize pre;.ùers thèmes qui sont développés bOUS fQj"~me de questions ou groupes
de questions (.:'.u total soixante quatorze~~ sont le8 suivants :

1 - I:r:ttégrntion industrielle
2 - Aspiro.tions
3 - Poste de travail
4 - COlIT.I?%"1lons de travail
5 - .t!J'ntreprise
6 - Séparations
7 - AbGCl1ces
8 - .c:ncadJ.~ement

9 - RelatioIB inter-ethniq.ues
10 - Travail 'de nuit
11 - Promotion
12 - FOl~ation professionnelle à l'entreprise
13 - Concli"i:;ions physig~s de travail

Les quat:i.~c autres thèmes du questiollilaire dl attitudEl3 ne sont que mentionnés
dans le questionnaire de façon à laisser une certaine latitude à 11 enqu~eur
pour pOGer dos questions et à 11 enqu~t.é palU' répondre sur ces thèmes. Ce sont
les suivants !

14 - Sécurité et hygiène du travail

15 - Avant~es divers :

- Primes

Gr tification annuelle

Avantages en nature

16 - }:;Cl.uipem8nt social

Coopérative

Dispensaire

- Tr<.'n8port

- Logement

- Autres

-:" .. ". - ...~I":' V;. :

17 - Avances de salaire



1. TIfè.:i:GR.iI'IuN llTDU.......i.'llI;illiL1J (1)

1) Quand on est cultivateur, p~cheur, élevelU', aL'-i:;iuon, on orgcnuse soi-m~me son

temps de ·i:;:r·,'.vcil i quand on est salarié dons J. 1:;.Il'ius-Gl'ie, le commerce l'administration

on doit COIillilencor son travElil à heure fixe, t:i'J,v.Ji.ller un grand nombre d'"heures chaque

joUr.

a) - Q..wllc SQ:i,to travail préférez-vous

Salarié

Non salarié

C~ntre Industriel

44
~ 56 _

100

~nme Total

64 52,7

.2§.... 47,3
100,0 100:0-,

b) - Pourouoi le p~éférez-vous ?

- :"'alaxié

.1..0 Gain ré::;dicrr, travail assuré, permanent, 1?:i',sf6ra"Jle pOUJ3 soutenir sa famille

2° (JJ1iGa:i:;ion <le h'aveiller quand
cOl.illLand.6 ~lél' ,Hude des horaires de
travail

3° .waJ.yGa'::;As sociclux
retfait(::··, <:.110co.tions familiales

4° Ir.tér8t éduéntif : le contr81e per­
1J1et <lI apprencb.'e à dirigerla faI!lille

5° PrGféraLJle POU:i' lluelqu'un qui a fait
clos études et ne "peut"plus être
cultiVD.telu'

6° Au TOGO difficulté de s'installer
à son compte

85,4

9,0

2,j

1, 1

1, 1

'1 , 1

1U0,O

'..

90

2

7

o

o

100

87,6

5,4

4,9

1, 1

0,5

0,5

100,0

Non salarié :

1° 1iberté pOUl' orG~riser son ~lOrd.ire

du travail diriger ses act:Lvités 63 83 69,9
2° Pas d'embêtement, pas \.Le connnnelement s

à recevoir 29 17 24,7
3° Un "homme de métiür" (Ell'tiL:ûn) réussit

mieux àson compte 6 0 4,1
4° Gain supérieur pour moinD de fati-

gue dans le commerce (à son compte) 2 0 1,2

1uO 100 100

1) Avec les résultats relai:;ifs aux attitudes figurant les numéros èLos Cluest.ions du
questionnaire utilisé. 1 1 01'(::'1'0 n1efJt/PiiS nécl!ssair~ptrespec.té dan. l'«xpodition des
résultats. Les numéros iili:l.l1c.:.uent lorsque la qU3stion corresponll<nl"CC n'a pas ~tè·exploitée.

Il est indiqué évontuellei,:ont le pourcentage des réponsès. Les pcurcentages qui sui-
vent ne portent alors Clue GlU' l'effectif des travailleurs ayan.t 1'~pondu.

Dans la colonn e de 08uche figurent les pourcent8ges correspondant au Con tre
Industrid (C.r.) dans celle du milieu ceux de la mine (h) dons celle de droite
ceux de l'échantillon global (T)
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2 - Préférez-vous t:c .v,-;Hlcr clans l'industrie, comme vous le fnites, ou souhaiteriez­
vous plut6t Ull travail séÙarié de bureau ou de comptoir ?

•
a) indiquEZ votre pr'3fél'onco en-cre les

Industrie
Bureau
Comptoir
Pas de préférence

b) Donnez la raiLon d0 vo-c~e préférence

- Industrie :

1° 'rravail actif, force ph:rsique
2° ~ercicœ, perffeotion~leB0nt Ù'Ull

métier appris
3° Apprentissage d'ml l.ècier
4° Pas d'instruotion
5° Apprentissage dl o.U-C:C'GS métiGrs qui

peuvent servir pmu' Il aveilir
6° Acquisition de oOlUlmsséU1ce sur les

machines, étude dos -cec;ullclues du
métier

7° Gain plus élevé
8° Autres motifs et combin,..:ù..ons de

quelques motifs précédents deux à
deux

Total apprentissa.:-;e d'l!.l1 ,aé'i;ier
Total gain

trois
C.I.
63,7
22,9
11,9
1,5

;'"\, . ,

36,7

20,3
6,3
3,1
7,0

10,9

3,9

11,8

100,0

6,3
3,9

59,;3
22,7
17,3
0,7

16,9

14,6
10,1
20,2
11 ,2

1, 1

5,6

20,3

100,0

20,2
21,4

T.
61 ,6
22,8
14-,2

1,2
'1 'i,;.

28,6

18,0
7,8

10,1
8,8

6,9

4,6

15,2

100,0

12,0
11 , 1

Enumération des alëtres natifs (ilombre de oas)

Famille de forgerons 1
Vie en plein air 2
Pail'e quelques chose soi-même 4
Intér~t personnel (1~8pzw.'8.ti0l1 des enorrJ.ns
chez soi) 1
Pas de 0.h6mage en cas (le licGllSiement 4
Si l'on a un métier
Activité m211Uelle et intelleotuelle
en m~me tonps
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n,~ 11 ,8 12,7

15,6 5,9 11 ,4

2,2 11 ,8 6,3

11 ,1 2,9 7,6

8,9 2,9 6,3

20,0 41,2 29,1
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Bureau
1° Travail moins fatigmt

2° illravail tranquille, aisé,
libre

}O Trél;vail à l'ombre, au frai.s

4° Utilisation des connaissances
(étude~, dactylographie) .

5° Gain

6° Travail libre, propre, dans
une chambre climatisée

7° Autres motifs et combinaisons

de quelques motifs précédents
deu.x à deux 28,9

"100,0

23,5

100,0

26,6

100,0

l'otal

\. l'l"avail moins f ati[51.nt 15,6

Travail aisé, tranq1.ulle, libre 51,1

'l'ravail à l'ombre, au frais,
dans une pièce climatisée " 33,3

Gain 15,6

23,5 19,0

64,7 57,0

52,9 41,8

8,8 12,7

Enumération ües autres motifa (nombre de cas)

Pas dl accident

Travail au mois (pas de diminution de salaire
pour maladie) 1

Ne craindrait plus d'endommager les machines 1.

Journée normale (on peut dormir la nuit) 2

Licenciement pas possible pour faute ll1volon-
taire dans les écritures

l .. l'abri de la pluie

Travail considéré

Comptoir

1° Aime le commeme

2° Désire apprendre le commerce

3° Travail facile, libre

4° Gcin

5° Autres motifs et combiné1isonB d.o
quelciues Llotifs précédents par deux
ou trois

20,8 7,7 14,0

12,5 34,6 24,0

20,8 3,8 12,°
25,0 7,7 16,0

20,9 47,2 34,0

---
10D,0 100,0 100,0
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Total

Désire apprendre le commerce 12,5 53 9 34,01
Libre ~v,8 34,6 28,ù

Gain 25,0 42,3 34,0

1)lumération des autres motifs (nonbre de cas)

Aime mettre de l'ordre dans los objets

Organiser soi-même son travclil

Pas de trdvail de nuit, pas de punitions

Travail tranc,uille

'fravail propre

Le comptoir donne l'habitude du cOilllllerce, pour s'installer plus tard à

son compte 2

On a les moyens de connaftre plusietTs facilités d'achats et de vente

(Ces deux d~rniers motifs sont proches de "désire apprendre le commerce)

4 ~ Que pensez-vous que vous g2b~1ez à travailler ici (en dehors de votre
salaire)?

2° Accuisition de connaisSél.i.lCCS, in-
tructiâm, formatior.,. '19

lLéponsE" .

1° RieIl

3° Habitude de se lever -côi.

97

64

7'

100

60,0

31,3

1 ,3'

98,3

62,3

24,6

4,6

4° Heures l1égulières do tra'ït.'d.:' :5

5° Hdpidité, habitude 3

6° Force physique 3

7° Accès au con cre de fOTI.ation
professionnelle. li

8° IntelligmlCe 1

9° Vic en société, échange d'iQées °

t-Jo

4,7

°
1,3

2,0

°
0,7

100,0

3,8

1,4

1,5

0,9

0,6

0,3

100,0

5 a - A la fin de votre journée nor. <-:le de travail, si l'on vous laissait le

choix entre des heures supplémentaires et l'arrêt du travail, que choi­

sieriez-vous?

Réponse 98 68 83,9

Heures supplémentaires 70 6'1 66,2

Arrêt de travail :50 39 :53,8

1: )0 100 100,0
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b) Pourquoi?

- IIeures sU.J!plémentaires

0.1-.. T.

10 Gain •.••••.".... •. • • . . . . . . . . • • • . • . • . . 94

2° Nécessité de compléter le suloire 4
qui est insuf'fisant

3° 1: 1 aime pas laisser lc travail inachevé 2

68

32

o

83,9

44,8

1 ,3

100 LO 100.u

- Arrêt de trava;i.l

1° Fatigue ••••• ~ •••••••• o.oo ••••••••••• 39,7 55,9 47,9

2° llepos nécesscri.re (maladie, vicillisse-
uent 41,4 40,7 41,0

3° Activités annexes 3,4 ° 1,7

4° Pour continuer des études 3,4 ° 1,7

5° Âccident possible, que le gain no
compense pas ° 1,7 0,9

6° Heures supplémenGaires insuf'fiSG.mmont
payées 1c:, 1 1,7 6,8

10O,0 100,0 100,0

4,5 10,7 7,2

1,5- 8,0 4,3
6,5 0 3,7-
j,5 ° 2,0

28,3 3,9 17,7

1,U 0,7 0,9

100,0 WU,O 100,0

5° Le commandeeent et le Salail'O •••••••

9° Ricno ca ••• 0 ID •••••••••

8° .rl.ucres(y 00mpris rupênsc p::céC0(~0ntes

éventuellcI-lcnt) : •••••••..,......•••

7° Les permissioI1S" ca .

6° La dépendance vis.. à.-vis à.;)~] <1. cros ..

7 a - Lorsque vous avez travaillé COTise salarié pour la première fois,

qu' ost - ce qui vous a s8mblé nouveau (en dehors du travail lui-même)?

1° Le salaire.......................... 2~ , 6 38,° 29,8

2° Les heures de travail et le salaire 24, 1 34,° 28,4

)0 Les heures de trdvcd.l............... 7,0 4,7 6,0

4° Les commandements, L., sül.:ùrc, les
heures de travail •.••••.••••••.•.•.

Totâl des réponses incluant

Le salaire 65,) 90,7 76,2

Les heures d~ t.~?-v,a:}.l ÜlO:r:a,tr,o) 46,7 51 ,3 48,7
-.'
'"

(ordres)Les comma.ruil:ements 14,6 19,3 16,6

Autres

'l'otal Punitions 8,0 0 4,6

Exactitude 4,5 0,7 2,9

'l'ravail de nuit 3,5 ° 2,0
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Dntuuérations des autres réponses (D?~bre do cas)

Déplacements réguliers

Iialadios (dues fi. la fatigue)

;~ccidents

Politesse

Discipline

~apidité du'travail

3

1

1

2

1

b) - ~tes -voüs bien habitué à l'ontreprise actuelle?
C.I lIh

Oui 0 • • • • .. • • • .. • .. • .. • • • 63, 2 0

Un peu......•.................... 0,5

Hon ...................... 0 0 .. 36,3 0,7

°

'r.
4,6

2,9

2,0

c) - Comment avez-vous fait POlU' vuus y habituer?

:B-éponse 86,1-. 98,5

1° Ré~MMi~u des mêmes C~lùS()S, - ~Et~ .56:,2re '" e au SGrvJ..ce
2° COlmaissance des machines 1 j,.1 0

3° l{éorganisation dÏs activités S,O 0,8non professionne les
4° Persévérance ddIlS l'effort 0,9 3,0

5° Liens de camaraderie ';:,,7 0

6° Autres réponses 3,6 u

1UU,O 100,0

Bnumération des autres réponses (nombre de cas)

Patience envers les gens de .L' 6quil)e

Habitude des travaux .t énioles 2

Aide des agents de maîtrise etu'o?éens 1

d) - J~urait-il été possible de ,OUG faciliter les choses?

9:.2,4,

83.,6
7,0

4,5
2,1

1 ,2

1,6

100,0

Répçmse 78 97 8J,8

Oui Lj.6,8 43 45,2

Non Ll·7,4 57 51,8

lJi.Lficilement 5,8 0 3,0
----
100~O 10U,0 100,0

e) Comment ?

1t.§l)Onse 15,6 62,4 32,;.~

i ° En me donnant plus de for, ,~.tiOll

technique, plus dl instru<]·cion •• 65 74 71,4
~o Bn ID 1apprenant le régluge, le

dépannngQ les petites réllaTntions 35 26 28,6

\. 100 100 100,0



II. A SPI RAT ION ~

8c) QuoI est 10 weilleur trav~~l que vou voudriez avoir dans la vie ?

1° 1,Iécanicicn 3lJ,~ 32,7 31,4
2° :8lcctl"icien 9,U 4,0 6,9
3° Soude"lU' 2,5 5,3 3,7
4° Agent dl encadroment 5,0 2,7 4,0
5° Chmûfour (1) 7,0 12,7 9,4
6° Commerçant 1.1,5 12,0 11 ,7
7° lTh:\ployé de bureau 3,5. 4,0 3,7
8° Tailleur 2,0 7,~ 4,3
9° I\lenuisior 6,2 1,3 4,3
1()0 lIaçon 2,0 2,7 2,3
11 ° :.nevOlU" (potit bétail , volailles) 4,U 4,0 4,0
12° Comptable 2,0 0,7 1,4
13° llédecin 0,5 2,7 1A
14° .&.'1.l.l-l; l'JG f.J 14,!5 7,9 11 ,5

1ülÇü 100,0 ---100,0

En~ll6r~cions Ge~ autres (nombre de ~as)

l\lécélnie:ion sou(~eur

Mécanicien éleccîici0n

Tôlier

Tourneu..r-E'r,liseur

Diéséliste

ForGeron

Chaudormier

Ajusteur

Ing811iour

Géomètre

Chimiste

Ilagasinior

Bijoutier

B~anclùsseur

Infirmier

InstitutG"lU'

2

2

4

3

2

4

3

2

2

(1) ChauÎfc"lU' do véhicule utilitaire; le ch1J.uffœr'..:'" do particuliers n'a guère de
prestige au TOG<J ; il est parmi les moins bien:.. ü'Cribuôs des gens de mélison.
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Hilitaire

Douanier

4

2

1....gcnt agricole

r-l. T.

26 23,6

24 20,3

7 15,7

13 14,6

13 8,6

5 6,6

6 3,7
+

5 4,6

2,3

100,0 100,0

100 96

67 68

23 21

8 8

2 3-100,0 100,0

97,1 92,9

35 30,9

26 24,6

12 18,5

21 16,9

0 3,1

3 ::>,0

0 1,:..;

3 1,5

100 100,0.

ü

100,0

93

100

69,1

19,2

8,U

l'exerce déjà

l'~ponse

ùui

non

.I?eut-être

8° Il n'y a plus de pl~ce

1° loIanque d'aide financière, charges fmniliales 26

2° 'l'rop âgé •••••••••••••••••••• 0 • • • • • • • • • • • • • •• 23

)0 f·"étier non appris, occasion mai1quéa ••••••••• 26

6° Possibilité de travailler à 80n compte ••••• 8,0

7° ï ...ôtior appris ...•.......• CI •• ••• • • • •• ••••••• 2.10

8° Trava~l facile, tranquille, propre ••.•..•.• 4,0
meilleures conditions de travni1~•••••.••••

5° Pas possible au Togo •••••••..•••••••••••••.• 6

6° Nçn rentable ...........................•.... 3

2° Choix dès l'enfance .•.••••..•••••••••••.••• 17,5

)0 Intérêt professionnel •••••••.•••••••••••••• 22,5

40 Débouchés ••••••••••.. 0 •• 1 CI ••••••• 0 ••••••• Il. 151 5

5° Liberté dans le travaiL......... 5,5

7° ùanque de soutien à l' Olltl'o::.)rise .••••••••.•.
-cour être transféré à ce l)œte .••••••..•••. 3

4° Pas d'instruction suffisante •••••••••••••••• 13

SO i·~GsponsQbilité, prestige................... 3,0

e) Pourrez-vous l'avoir un jour?

8 d) - Pourquoi est-ce le meil10lIT travail? (1) C.I.

1 0 Gai11 •••••• CI ••••••• CI ••••••••••••••• 0 • • • • • •• 22,0

r) - Si non pourquoi? 100,0

I{e::;>onsG CI ••••••••••••••••••••••••••••••••• 0 ••• 0 88 9 6-----------

11 - Q 'est-ce ~ue vous désireriez ~ue VOB enfants fassent quand ils seront

94,0 89,6

7,8 15,8

13,4 19,6

8,5 6,8
16,3 8,4

16,3 8,4

Héponse. • • 84, 6
~-----....,;,.---_.........

Cr<:mds ?

a) - les garçons

1° "Homme de métier", tr.J.ve.,j.llelIT manuel
qualifiél artisan.............. ••.•••.• 22,4

2° Ingénieur (chimiste.) •••••.••• 24,7

3° Médecin (chirurgien) •.••••••••.••••.•• 5,3

4° hédecin, ingénieur••••••••• ~ ••••••• o... 1,8

ts 5° i\lédecin, instituteur (p;.>ofc:sseUT) •..•. :.... 1~8

. f.): voir Gn annexe à II meilleur trqveil dan::; la v.i.c x raison
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6° Instit~Geur, Professeur, •••...••..
directeur d'Bcole, inspec-
teur de l'enseignement .•••••.••••.

7° Comptable ••••••••••••..•.•.•......

8 0 Agronome III ••• -•• "••• III •• 0 ••••••• III • III • III •

9° i'lédecin, avocat ou magis G:;,'at .••••

1UO üédccin, ingénieur', magis"t'r:ù.t .•..•

11° Ingénieur, technicien, insti-
-cutOllI"o ••••••••••• "III •••••• 0 •••••••

12° L.Cdecin, agronomo .••••.•.• ~ •...•••

2,9

2,4

1 ,2

1 ,8

°
1,8

2,9

3,6

1,2

2, 1

2,8

4,6

2,1

0,7

3,2

1 ,9

1,6

2,3

1,9

1,9

1,9

13° liutres (y compris éveiltu811o, .O"lt
lln ou plusieurs des flétiors ~ré-

cédGnt s • ) .••••••••••••••• 0 •• 0 • '. • • • 18, 1

1(;0,0

..'otal des réponses incluant c~lOix

34,8

100,0

25,7

100,0

i.ÎiÙ1Uel

inc:éni8Ul' (ciumi~tc)

Bvdocin (chirurgien)

instituteur (professeur, etc)

8.L,l'onomo

emplqyé de bur'eau

infirmier

tochnicion

avocat

magistrat

gendarme

armée (officier)

Autres réponses (nombre de caG):'

iQ1J0e (SellS précision) ~.

25,3

38,8

..;,1,2

1U,6

6,5

4,1

3,5

1,8

4, 1

1 ,8

0,6

. 1 ,8

16,3

43,)

54,6

36,9

5,7

2,1

3,5

6,4

6,4

12,1

2,8

1,2

21,8

41,8

40,0

22,8

6,1

3,2

3,5

:3,9

5,1

6,4

1 ,6

1,6

Cadre supérieur

"";ntrepremeur

.L:'llarmacicm

.administrateur

2

2

~t61)OnSe III • III • III ... III • 0 III III III ... III •••• III III III' ft. .. III III • 0 •• 97,7

1C Gain. III •••• III ••• III III III ;0 •• 2 i SI 1

2° Utilité pour 10 pays' {déveiop~)orIGnt,
af ' . t· ) '1- 9-lcanlsa lon •.•••••••••••••. 0 •••••• • ~,

: f) Voir· en àlUl0xe à II métier pola' garçcES1 ::C~Bcn

99,3

34,3

30,0

98,4

27,8

21,2



3,3

2,4

T.

20,6

14,4

6,7

4,6

2,1

1,2

19,3

10,7

2,1

1,4

4,2

3,6

21,7

17,5

10,8

7,2

avocat,
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30 ' (,. 'C.I.Aide a la faillil:l-e financiere, so~ns

aux malades, éducati0rY

4° Prestige, avanir

5° Travail assuré

6° Intér~t professionnel

7° Intér~t moral (médecin,
m~oi.strat)

8° Autres

100,0 100,0 100,0

Enumération des autres (nombre de cas)

Intér~t ddIW la via courante (maison,
réparatiŒ13 diverses) 3
Métier en rapport avec une intelligence
moyenne 3

,c) les filles ?

Pas de métier
~1étier

16',9
83,1

100,0

6,0
94,0

100,0

12,3
87,7

100,0

Métier sans précision
Métier défini

8,4
91,6

0,7
99,3

4,9
95,1

100,0 100,0 100,0

1° Sage-feuille, matrone
2° Institut:I;ce ou sé1Ge-femme
3° Couturière
4° Institutrice
5° Couturière ou. Sat;e-felilllle

'. 6° Dactylo, secrétail"e
7° Infirmière

, 8° Autres (y compris éventuellement un
ou plusieurs métiers précédents)

3CJ,7
7,8

17,CJ
11 ,8
4,6
1,4
2,6

24,1

12,1
28,6
4,3
7,1
5,0
6,5
2,1

34,3

21,8
17,7
10,9
9,6
4,8
4,1
2,4

~::3, 7

100,0 100,0 100,0

Total des réponses incluant choix :

Sage-femme
. Institutrice (p:r'?fesseur, directrid'è'
d'école)
Infirmière
Dactylo
Doctoresse

, ~1agistr~lt
'Couturière
:Autres fé}OllS0S (noniore <le cas)

.ûde COIDI)table, comptable
Pharmacienne
Technicienne (électricité)
Avocate
R"'vendeus0

52,9

26,1
7,2

13,1
2,6
0,7

26,1

3
2
1
1
3

65,7

61,4
17,9
10,0
2,9
3,6

17,1

59,0

43,0
12,3
11 ,6

2,7
2,1

21 ,8
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Boulangère

d) Pour(·uoi

'2
. 1

? (si métier) (1)
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1° Gain , 20, 9
2° Aide à la faill.lle (maladie, éduca-

tion, 3l'GCITC, üroit,(magistr~G
avocatci, habillcment, hygièhe) 31,7

3° Utilité POtT le pays 14,4

4° j;'Lcilite.' 10 ~}a sage à la vie mo-
derne 6,6

5° îlétior <lm' c.mvient bien. aux
feL~es 7,8

6° Autonomie vis.. J.--vis du mari 7,2

7° Pre•.tic,0 6,u

8~ Tr::w<.:.il ù.ssuré, salarié ou à son 4,8
compte

9° Pas de métier mais instruction mé- 0,6
nagèro à l'école

100,0

12a) Si vous aviez eu davantage d r instruction,
rOl.'.ssi ?

38,6 29,0

25,0 28,7

18,6 16,9

15,7 10,7

0,7 4,6

° 3,9
1,4 3,9

° 2,6

° 0,3

100,0 100,0

·!.')~rL18CZ-VOUS que vous auriez mieux

Gu.i
non
Peut'-~-l;re

:"'e sait l)êJ..C

94,5
2,0
1, lJ

2,5

---_.
1uv,v

98,0 96,0
0,7 1,4
0 0,6
1,4 2,0

1OCJ, 0 100,0

B) ;Ji oui, (;.1.1 l e:..:t ce (.i.ue vous auriez fait?

9,0 ° 5,0

13,2 11 ,5 12,4
1! 1 6,1 3,3
8~9 21, ° 14,2
6,8 7,4 7, t
2,6 ° 1,5
4,2 5,4 4,7
6·) 2,0 4-,4-. ,')

2,0 2,7J,'-

- !ngoni ;m:c
dont:

l·Iécù.i.1ici :Jl1

~lcctrom0cnnicien

'l'r<.w<.':.ux Pub~·.ics, bâtiment
%'!'Oilome
autres (élTto et métier.?, ponts ~t

c~lat'.ss0-:::fiI, :·d.nes, électricien,
éleetr::Jl1icien~ c~ril!ùste)

S..ns précision

- I·Iédocin
- Chirtu'gien
- Inr.:i:;Hutour '~professeur)

- déc2.i.ucien
électricien
COLll}t a'olo
el;yployé <.le bureau
officier

40,0

20,5
3,2
,. h
U,::.>
2,1
4,7

25,5

11 ,5
1,4
6,1
3,8
2,7

33,5

16,6
2,4
3,0
2,7
3,8



magistrat ...

:avocat

'Autres

Auhes réponses (noLlbre

Soudeur

agent de mattri"-o

géomètre

infirmier

commerçant

technicieil

c1essinù:Geur
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1, 1 '<:!.,7 2,8

1,1 2,0 1,5

11,5 1.4,4 12,9

100, li 100,0 100;0

de cas)

1

'1

1

:J

2

3
2

aviculteur

cllef de bureau d'études

chef de 'büTeau

gérent d'une illalSOn de comme,.._ 1,
ee
inspecteur 2

inspecteur des douanes 1

:politicien

aviateur 2

arclùtecte .. j

.officier de gend§rnerie 2

gendarme 2

dilJlomate 1

administrateur 2

. cllef de circonscription'

achc~~~ de produits agricolcs1

pointeur

menuisier

ébéniste

agent agricole

pharmacien

2

1

1

c<.,issier

50 66,7

0 75

100 25
. TGG~0 100·-t),

réussite •••••••••••••••••••••••••••••• 85,7

Dmsirait Ull métier dès la sortiù de
l , ' 14 ~'ecole •••••••••••••••••••••••••••••••~

100.0

c) - ~i non (ne sait pas) pourçuoi?

RépOilse '10,-----------...;;....-
-1'ulstruction n'est pas une.g&rantie de



,
., ; ~

...... ··1

Annexes

~
, .

'.
Neilleur

:8mployé EleveurtravailRaioon dans :':t,a 'l!.lrectric', i·lécê.I1ic .- Soudeur' Agent' Tailleur de. Commer- (volaillè13) r:Ienuisierv~e
jO.

Bl.'.I'eau çant Chauffeu- -.,
'~ntér~t prof. 12,5 22,7 7,7 13,3 12,1 ~5,J
;'Gain 8,3 15,5 15,4 28,6 20,0 7,7 53,7 64,3 21,2 8,2
;DébO.uchés 37,5 20,0 38,4 J 13~3 9,1 16,7
~ravail facile 6,8 76,9 9,1
Possibilité 8,3 15,4 16,"
~ son compta

1:
;Liberté dans

1 1travai l 10,9 i 1 13,3 7,7 41,5 35,7 15,~1i

Responsabilités,
prestige 71,4

1Choix dès 29,2 29,1 7,7 20,'0 7,7 4,8
,
1 21 ,~ 16 t 7l'enfance 1 j 1

Métier appris 4,2 1,8 15,4 13,3 1~ ,1 16,7
------ e--,__ --

100,0 100,0 100,0 i CO, 0 100,0 100,0 100,0 100,0 10n,l. ~ 10,0
1
1
1

1
! 1! 1

!
1

1

1

1
1 1

1
11 ,

1
1__L_ I i1 _a____.__ ---



Métier pour garçons
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. .. ..

1.-
(réponse lnë6cl.eUJ

. ,

Enseignar),:!,R§1ison II.::nuel Nédecin
simple' . 1lm métier).

--,~--- . .. , .. , .

Gai*. 25,0 28,8 3,6 40

.lü.d~ à la 'famille " 6,8 60,7 40

Utitité pour pays 6,2 23,7 21,4 . 20

Preètige, avenir 27,1 22,0 3,6

Travail assuré 29,2 6,8

Int6r~t dans vie
courante 4,2 1,7

.'
professionnelIht~r~t 2,1 10,2

Intêrêt moral '. 10,7

i.~lécier en rapport
aveë une intelligence
moy~nne 6,2

-,~-~

1ûù,1. 100,0 10?,0 100,0

1

, . .. . , . .. .- . - .. . ' , . - - " - ,"



Métier pour filles
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1 Raicon

40,4·

17,3:

17,3
9,4

6,4

15,6 3,1 10,8

9,4 3,1 . 3,6

6,2 4,8 3,6

1.

1,9

100,0

23,1 .26,314,3

7,1 1 ° [
. 1

------.1--1-'--1. 1
100,0 100,0 1

1
1

1
!

1
1
1

1
1
1
!

: 25,0

100,0

t 8,3
i .
1

----1 ...·---.! .
1 100,0'
1
1
! .
! .
i,
1
1
"1

1
!.
!
1

100,°
i - ----~- --._.,.
Il

~ WL,q
Il
/1

~
Il

t .
1

AutQnomie vis-àvis
mari

Métie~ qui convient
aux femmes

j



.- -.' .. - _.'. ~- ···..1 ··j-br:·-pë;~"q~;i· ~~~~·-vous été placG à CE) poste (actuel)?

Réponse SG 100
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III - P 0 S '.t J.:J

Ne sait pclS

Donne une raison

Ir R A V A l L,

:::5,9

74,1

1uO,0

17,3

82,7

'100,0

99

22,2

77,8

100,0

1° Ha1Jileté, capacité reconnue, (
dévouement, activité.......... 19,9

2° Poste correspondant au métier
appris .

::;0 Promotion•••.••.•.••..••....•

4° Complément d'effectif ••.••••.

5° Remplacement •••.•••.•••..•.••

GO StÛf,8, ap.t?rontissagG •.••.••...

7° A.cause de mon instruction..

SO Examen psychotechnique .•••.••

9° Accident du travail ••••••••••

10° Difficultés avec chef .•••.••

11 ° IIanque d'instruction•••.•••.•

12° Autres réponses ••.•••••••••••

21,2

13,7

7,5

4, 1

5,5

7,5

1,4

1,4

2,7

J,4

11 ,7

100,O

39,5 <:8,9

19,4 20,4

4,8 9,6

6,5 7,0

8,1 5,9

4,0 4,8

° 4,1

3,2 2,2

4,0 2,6

2,4 <::,6

° 1,9

7,1 10,0

100,U 100,0

2

3

h'numération des autres 'réponses (::;oubre de cas)

'.trop de travailleurs au poste pr0cédent

l.lcilloeuvre, ne connaît aucun métiel"

Dissolution de l'équipe

j}'ormcltion d'une équipe 3

Sens des responsabilités, habitude du 3
commandement

'llrop de difficultés au posto )r0Lédcnt 2

Certificat de travail ·2

. rrrop jeune (pour le poste préc.6(..Llt ou pour 2
le poste prévu)

~as de postG correspondant au métier appris 3

itptitude spéciale .Jour IG poste (saJ.t nager
pour survicu mnritino ) 3

A c1Q. céder son ancien poste à lm tr...'vcilleur
)romu agGnt de m8ÎGrisG

Déplacé pour avoir endommagé Ull c··.e:in

Pas dG critèrG retenu au début de l'entrGprisG
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14 Si vous avez occupé d'autres postes dans cette entreprise, quelle est la
raison )rincipale du placement à ces postes?

14,4
8,6
8,6
8,6
7,9

4,3

3,6
13,8

39,3

60,7
100,0

30,2

°

10,3
3,4
8,6
5,2
6,9

1,7
12,2

51,7

44,8

55,2
100,0

7,4

14,8

4,9
10;,°

17,3
12,3
8,6

11 , 1
8,6

65,3
100,0

~ 9_5....,_4 9_7...,_0_

34,7

Ré.flonse
Ne sait la rill.son du placement à
aucun des autres postes
Donne une 'raison principale du
placement à lU1 ou plusieurs autres
postes

1° Habileté, capacité reconnue,
dévouGuent, activité

2° Poste correspondant au métier
appris

3° Promotion
4° Àpvrentissage, stage
5° Conplément dl'effectif
6° .Lè.eLl./!.acOmGnt
7° l'rop de travailleurs au poste

pr~cédent

8° l1.ptitude o~éciale pour le
postE ;sait nager pour service
rùaritime)

9° .dut:ces ré:?onses

100, Ü

l!.num.ération de[; autres réponses (nombre de c['.~J)

DifficlùtéG av~c chef
ïlanoeuvro, ne connait aucun métier 2
(;oncU-i;ion physique trop pénibles au
poste précédent (chaleur, poussière •• ) 2
Dissolut;Lon de l'équipe .' .. , 1
Fonna-i;ion Cl. Ilme équipe 2
A cause ùe mon instruction 3
ro1anque cl' instn'.ction 1 .
Sens C188 responsabilités, habitude
du commnndement 1
Certificat de travail 2
Examen psyche technique 2
Pas de poste correspondant un
métier appris 2

'100,0 100,0

On notera que les l'alsons données au placement au poste actuel et les raisons
principales domées du placement à un ou pllisiem's postes n' apparaissent pllS toutes
avec des fréquencES voisines. C'est ainsi que 11 instruction est très rarement é~o­

quée parmi les raisons principales du placement à d'autres postes et de m~me

l'excédent de travailleurs C:..l poste précédent, l' aptitude spéciale :gour le poste
figurent très peu parmi les raisons.du placement au poste actuel. Les accidents du
travail ne :a>>rrt évoqués qu'à propos du poste actuel.
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Le cas du placement au poste actuel ni est évidemment pas représ~ntatif à tous

égards de l'histoire pro:(essionnelle des travcilleurs à l'intérieur de l'entreprise

15a) Aimez-vous en général changer de poste ?

.. ·Réponse·- ...... _......
99,0 98,7 98,9

Oui 47,7 36,5 42.,9

Non 52,3 63,5 57,1

100,0 100,0 100,0

b) P01.u'quoi ?

Réponse 89,9 86,7 88,S
Si oui : . ... ..!

pour connai·~re tous les. post"eS'
pour col1l1ro:·~:L'c plusieurs. ~étiers 46,6

53,4

100,0

30,0

70,0

100,0

39,6

60,4

100,0

14,614,314,9

AutrE; .raison dOlUlée au oui (non cas) fatigué cle f'Llire toujours la m"eme chose
Si non :
10 Pour mieux conna!tre le métier,

avoir une connaissance approf~n-

die du travail à un seul poste 38,:5 75,8 56,8

2° Il n'y a pas de considération
p0UJ.' ceu.'C q~li n'ont pas de poste
fiA:e . .

4,4 9,7

1,1 4,3

l, 1 2,7
2,2 5,9
1, 1 6,0

100,0 100,0100,0

3~ La ~uestion ne se pose pas ':, ai
un poste de ç:ommandement, ai le
poste le plus élevé que je puisse
avoir 14,9

4° Perte ùe connaissances 7,5

50 Spécialiste, homme de métier 4,3
6° Aucun aVélLltage 9,6
7° Autres raisons 10,5

hhUillér~Gion des autres raisons (nombre de cas)

A chaque changement de poste, travail
, dHférent à apprendre 2

He veut plus se déranger 2
l ianque d' instruction 1
A~~e rester à un poste qui pla!t 3
Habitue à son poste 1
L'm1cielUleté d~s un poste rend le
travail facile
Ne COlUlérlt que ce quiil a appris
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16a) - ~n plus de votre trù.vail principal vous demande-t-on de faire autre

chose ?

.._. 1.~ J~our m.' éprouver, ill' e,::bé):t;o:c 15,5

Réponse
..._.....' "." ..... oui

Hon

c) Pour~uoi (si oui)

üéponGo

.A,4

45,6

1uO

98,U 96,:7

44,9 50,3

55,1 49,7

100,0 100,0

96,9 98,8

50,8 2~;,O

27,1'1,6

11 , 1 1u,8
1,6 6,6

0 2,4
u 1,2

2° L13 traVC'il l r exige, métier
attaché au mien, oGsoin
de moi pOtU' un autro tr-:~v~'.il

que je connais ...•.•..... 4~,6

::;0 P01œ remplacer un absŒlt,
'par manque de tr",-vailletU'[j 15, j

4° Pour aider les cC:llIlaradoJs
surchargés, pour aidor 011

cas de panne............. h" 7

5° Quand je suis libre •••..... S,7

6° Je suis tU1 manoeuvre..... J,9
7° Pour le nettoyage........ 'j,9

100,° 100,° 1lJü,°
17o.) Y a-t-il qu~quc chose CJ.ui vQus pJ,c.!-i:; 0.,'11S votre travail actuel ?

..JO .La responsabilité, le CO';]j.1C'l1--

der..lcnt . 0 ••••••••••• 0 •••• Il • " •• 1~I ? 2

2° La bonne marche des macllinoG,
du travail ::54,0

4° L'acquisition ùes connai-
5~ances •••••••••• D •••••••• " 1 '1 , j

5° L'exercicl2 du métier appris 5,7

6° 1a liberté, la tranq rillité 7,5·

7° iLegardor los machines t:c'D.-
vaillcr ................ 0 •• '" <) 5,7

10u 98,6- ~

28,7 28,3

71,:5 71,7

10C,O 100,0

100 93,7
,.. 44,2 21,8

25,6 30,2

9,3 11 ,5

4,7 8,3

2,5 4,1

2,3 5,2

2,3 4,1

:;.,8

28,1

CS,7

71, S

100,0

Uui

Hon

b) "uci ?

Réponse

1° 1es félicit~tion reçues

8° .tiutres réponses et comÎJii.1~.iGon

deux à deux de Cluelquo;3-U.j.10D
des réponses précédente8 H:!,8 9,) 14,8

----,VO,u 100,0 100,0
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~nuraération des autres réponse (noMbre de cas)

La vè.rié;té

l'équipe

tout

la t~,clli1iClU() elil..'loyée

2

2

~

la rét,è.J.,.:.ri té du trav.:ùl ~

c) Y 0.- t-il (.Luelque chose qui 'JOUS dé.llc1>c ll.::ulS votl'e trav<1il ac-ijuel ?

4° 'rravélil dur............... 5,0

5° ~')aJ.me8 •••••••••••••••••• Il. 5,8

8° Déplacements.............. 5,v

2° ~l1lluis, sanctions, CO~ll~l­

dement s, uncadref.lent , • • • . • .• 1L' , 7

37,7 35,1

27,5 19,7

12,3 6,9

3,6 4,2

2,2 3,8

0 2,3

ü 3,1
0 2,3

° 2,7

0 1,9

2,.ê 1,9'1,7

srI ~ U 1ü(; 98,3

67,7 S3,3 78,8

32,3 6,7 21,2
----

1VLJ,Û I()U,O 1Uv,O

:..O,9 j8,6 95

, ,.
OiJel •••11° Difficultés d'Gtre

SO ·.i.'ravL'il de q"Ltart, de nuit 5,0

10° rrop de mùcl1inGs à survcil-
l Gr. . • . • . . • . . . . Il •• Il • • Cl • Il • • Il-, 1

l~éponse

1° Condition )hysiques : cha.-
leur, froid (la nuit), hl1m­
eité, soleil, boue, pluie,
bruit poussière /_,2

6° Conditions physiques et stu­
tion debout •••....•...•... 5, U

7° (l'ravail sans intérêt tec~mic.ue

(on ~'y appaend rien) .•.• ·· - 6,G

) ,
lt.'::11011bG

l!On

jO Conditions physiques A e~l"

cadrCffic11t .... ' 0 Il Il 0 •• 0 ••• Il 0 • Il () ,[)

d) Quoi ?

Autres rjJ:)onses (y
évontuellCïJent L·s
précédentes)

cOI.liJris
répoi};AJS

17,j 14,5 16,1

'j ùG, (; 1UO,0 100,1

Enumération des autres réponses (nombre de cas)

'.[irop de tr'avail

I;ettoyages

:::;(~uipe (pùresse des autres, mo.uvciGe entente)

Travail qui change sans CUSSG

Travail monotone

[;aleté

Discusssions av~c chef

Chc.ngement brusque des heures dy. travdl

2

2

2

2

2

2
2

2



Danger

Solitude

Bruit des moteurs

l-'<.u.lqUO d'outils

~bnque de persollilel

rEotal des réponsos inc.:.uill1t

los conditions physiquos

Ilencadrement -- -.-

60,1

42,8

51,4

2':1,7

181;1.) Croyez-vouG que los canditians d.e tl'a.vail pourraient être améliorées au

~08tû quo vous occu~cz ? (1)

:ltél)OnSe ((' ;'. 100 98,9-,U,IJ

: oui 5 c 89,3 68,01,-,

:non 43,1 10,7 29,1

:.:.)8ut-être l , U () 0,6

:je ne crots ~, ~; C 1 ,4
.PdS

.je ne sais 1 , j ü ü,9
pas .

"ilJl':,O : 1vO, (). 100,0

19a) - y a t-il un autre travail quo vous voudriez bien faire dans cotte

entreprise'?

Rûponso (\r~ :...9,3 98,6';lU

0ui 76,6 94,0 84,1

1.on ~5,1.!· 6,0 15,9

I(JU,e 100,° 100,0

e) 2otITql1oi? (si oui)

1 0
1'"1 • ••~ , _., "2.2.,7 54,6 38,1l::"t.Ullo 0 ••• li • 0 •• li ••••••• 0 • li •

,,-0 l.léticr appris li • 0 •••••••••• :;2.,7 7,8 ~0,6

)0 l'our connaître un métior 20,L 14,9 17 ,5
(un autre métier) pour
conna1tre los différents
)ostes du. service•••.•.•••

4° Intérêt professionnel .•••• 6,7 20,6 19,4

5° Aptitude ................. U,.J ° 6,9

6° Autres réponsos ••••••••••• 4,G 2,1 .3,5

·1 vu,v
(1) No1.ls n~o.von3,pi.'.G cl9j)ouillé 10. clu0si:i01J170

q1ll. D. ete l!lD...I. compnse par les enql etes

100,0 100,0
votre tr,::v,-nl est-il monotone ?
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l!..'nUlùération des autres réponses (ïlOmbloe de cas)

Leilleures conditions p~lYsiquas de travail

l'ravèil pénible, propre

Liberté dc:.ns le travail

3

3

2

Jo ne peux faira que cela d' aU'b-o (J?û.s instruit)

Proxir,J.té du village 0.' origiae (p08 ce de .é1J1dé à la mine
p<:::.r travailleur du centre indsu:cl"iol)

d) .fourquoi ne le faites-vous l?dS ?

RépGnsG ~C, 7 98,6 98,6

1° l}as dë flp.co vanante, 11-3 trouve pe.s

cette pl~~~••• _~ ••• '~~r.'o 49,G 39,1 44,6

2° l:'...J. pas oncore deJ.Ù2.lldé J tro.:?
tôt 12, 1 48,7 29,6

.Je ~T.'.~ p.J.~ enco:,,'e eu 110CCa.~ior.. .0,1 v,7 9,8
/~o Refus '_.e mutation il·, 1 9,4 9,8
::>1,; ..étier 110n appris 5,4· 0,7 3,1

6° l:'8.nque d'instruction 1,) 1,4 1,4

7° Trop tard 3,4 ° 1,7
----

1vv,G 100,0 100,0

e) - Pansez-vous que vous avoz quelc.:.uo clmnce de 1...J. faire un jour ?

Oui j3,u 61,5 58,1
L.on

25,0 7,1 16,8
1Jeut-8tre 15, i 24,3 19,6

Jo ne crois pas 1,3 5,0 3; 1
Jo no sais pas 2,7 2,1 2,~·

100,0 100,0 100,0

en 1UO 98,9-'u

48 87 64,8

...>2 13 35,2

1vv 1vù 100,0

26.4 21~.$ 24.0

'i4,7 14,6 14,7

'J,,) 14,6 10,7

1:.,2 6,2 5,3

3,2 6,2 4, 9

7,4 2,4 4,4

1,1 4,6 3,1

4,2 0,8 2,2

l'Jon

2B 2.) Y a t-il un autre travail c}.:'o vous voudriez faire ailleurs

RéponsG

Uui

b) Lequel ? (Si oui)

1° liécanicien

2° Commerçant

jO Cll.auffeur

Il. 0 .c;loctricien

5° Soudeur

GO t.enuisier

7° Eleveur (petit bétail,
volaille)

8° ngriculture
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9° Employé de bureau 1, 1 3,1

10° Conducteur d' équipef!lGnt l01'.l·~ 3,1,
'j 1 ° llaçon 0 3,9
1ëO Comptable J,c: U,8
1)0 'l'ailleur (J 3,1
14° Peintre 0 2,3

15° l.gent de ma1trise .- ') 0J,-

16° Autres 26,9 1;,:, 1

---
WU ,G 100,u

Bnumér.::.tion cles autres répol1Ge~; (YJonbro de cas)

(;hof do ge.rago 2

"_ocuLlicien - soudeur 1
Nécanicien - él;)ctricicn 1
C~laUÎfeur - méctuücien ~

~'o::cg(;:ron 2

;;:lë.:l~c:1Tonnier 1

üo.f,'ê:lsinier

Il1firomier

2,2

2,2

2,2

1,8
1,8

1 ,3

1,3

17,9

100,0

01ovour , agriculteur

!,ilitaire

dou2.iüer

aviculteur

inGtituteur

gemlarwo

cheminot

f...:rraillour

cibruilleur

c,;nc1ucteur de train

conducteur de machine' à

~

2

1

2

1

1

1

1

, 1

1

1

soc 1

2

Gonduet our do L .. comotiva

'.L'$lier

~ lom';)iar

'fi;~8erc.nd (sa..lcU'ié usine)

LorÙOj,l1ller 1

s,cré~aire d'ét8~-civil 1

q..;ent sc.:..:.itDiro 1

Jlevolrr commerçant

.Agent agricde
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c) POUI'y'uoi ?

l.Jl oui (11)

) 0 ilgtitude .... Il • • • • • • • • • • • • • • • 18,7

4° .:..G~ior apl)riso.............. 25,:;

eO Intérêt ~our le pays........ 2,2

Si9 96,5

46,4 38,2

25,6 20,0

17,1 15,0

5,4 13,6

1 ,6 8,6

3,9 3,2

° 0,9

° 0,5

100,0 100,0

1, 1

2 '),'-

26,::11 0 Gaill

2& Liberté d@lS le travail ••.•• 12,1

jO Intérêt professionnel....... i~, 1

9° Travail faoilo ••••••••••••••

10° 'l'ravail actif •••••••••••••••

:~i non

1° Difficulté d'emploi ••••••..•

2° :.atisfait de l'tmtreprise .••

;; 0 l{ésigné 0 •••••••

4 0 Trop vieux Il ..

50 ..d ..tll;I'CS ••••••••••••••••••••••

30,3

33,.;

18,2

6, 1

12,1

'lUe, G

5 27,0

° 29,4

° 32,4

° 17,6

100 8,8
0' . 11 ,8

100 100,0

........l~'llér[':Gion G.es autros répo.1SOS (:1.0, ~)l'() de cao)

Pas d' intérôt à exercer actudl,.;E1ClTC oon Llétior à son compte 2

JS1)üro conserver un jO\u' son métier 0. 11 cnGreprise .&.

l..a:.1CJ.110 d'instruction 1

d)(d. oui) Pourquoi n'essayez-vou:::; l)~·.s da le faire?

li.tSponse ~:>

1UO,O

~nuraération des autres (nombre dG c~s)

10 I:ta..'1quo d'occasion........... 34,G

2° .uallque cl 1 argent, ch, f.;es familiales
i:,,4

)0 .:....étior non appris (ou non appri:.,
complètement) 11,0

4° Indécision

5° Attente de promotion

GO Refus du père

7° Autres

r r-.
D,)

),4

o
2,1

97 96

45,2 49,3

26,2 23,3

23,8 18,7

0,8 3,2

° ~,3

2,4 1,4

1,6 1,8

100,0 100,0

Trop Bgé 2

1.r.li.1ClUO dl instruction '1

rrop de volours (éleveur)

1 )voir e:q. onnexo à III trnvd' o.i.l.1.e~x raison
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e) l:'cnsoz-vous que vous avez CJ.u..:lque C~lD.nce do le faire un jour ?

l(épOl1f.iO C' - C' 97,7 ~6,9J..), .:

lJ·LQ 66 66,1 66,0

Ih.1 26 ~2,8 24,0

Peut-être G 8,7 8,6

Jo ne crois pas c 2,4 1,4
_._.......-".

• 100 100,0 100,0

21 a) c;"UûJ1d lùs bem.: vous posc.:t d03 C.;.l.l,"}::;ti 11S sur votre travuil, aimez-

100 99,1

91,3 88,8

4,0 7,2

4,7 4,0

100,0 100,0

67,9 47,9

Eon 9,6

On ne mla jamaiG posé de 3,O
question

vous en pnrl"œ?

H.éponse SC,5
~-------_---:~--

Uui 86,9

100,0

b) - C-.uc leur dites-vous?

1° Réponse tcchni~ue••..••••• ~2,O

~o Difficultés, inconvénionts
du travail salnire insuf-
fisBllt. . . . . . • . . . . . . . . . . . . . 15,7

4° ~loge du métier exorcé,... 9,9

5" Donna mo.rche du trav,;.il... 1,7

j ° Difficultés, inconvéniont s
du travail •••••.....••.•• 8, .\

11,7 13,9

5,8 7,1
() 5,5

0,7 1,3

° 1,9

13,9 22,4

100,0 100,0108,0

3,56° Salci.Ï.re insuffis<.!.llt •.•.•••

7° ·Aucres (~compris éventuel-
lument reponses précédentes) ~9, 1

rotul dds réponses incluant

~.éponses t0ChniCJ.U0S

Difficultés, inconvénients du
travail

;.:JéÙcÙre insuffisant

41,S

~~,o

79,6

29,9

24,1

58,6

35,U

28,8

.i.'otë.:J. des: C'.utres rél)OnSeS (:lomDl'c cl:: cas, réponses seules ou combinées9.vec

iùs précédentes ou entre elles) :

2~s d'avffi1cement

;~é:~uvaisos condit .ons physiques, intompéries

.!lanque de considération

Ancielllleté non respectée

1ravail de nuit p~nible

Sffi1ctions

1

9 (c.r.)

4 (c.r.)
1

2

2
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Danger permanent 2

La convodioll (collective dos -crav<.',:ux publics) ne convient pas 2

',~ .~~v,iriëcimGnt:"â;la-chancë" . ... 2

'J!rop de ra?isme

îr~v2il permanent

Responsabilité (agent de maftriz0)

•.·.D.uveis Œ'lcadrcfllont

Travail malpropre

1:\.ûndüiilent professionnel

4

1

1

22 8,) - :ii:[jrcuvez-vous unI;) certaine fierté du·travdl que vous faites?

Réponse 90,5 .... 100,0 99,1

LUi 45, 55,3 48,3

non 57 44,7 51 ,7

100 100,0 100,0

b) Pourquoi'?

Si oui

Réponse S4 lOCi .. 97,1

1° Haison professionnelle •••• 68 22 44

2° Goin, entretien de la
f anUIIe ••••••••••••••••••• 1::.> 46 29,8

3° Lo foit de n'être pas ch8me~tr

6 22 13,9
4° 'rravail supérieur à travail

dans l'ogricu1.ture 1 ••••••• 9 4,8

5° Prestige du trav,lil indus-
triel ..................... 8 0 4,2

6° '.rrav.~il permanent ••••••••• 4 1 2,4

100 100 100,0

On notera que los raisons profossiolmolles et les raisons matérielles

nIent pas la môme importance au cantre industriel ct à la mine.

~ji non
Réponse 95,7 100 97,3

1° Salaire insuffisant •••••• 63 85,2 71,5

2° Travail périible •••••••••• '19 1,5 12,5

3° Travail peu considéré •••• 6 7,4 6,7

4° Trav.::ù.l elIDuyeux••••••••• 7 0 4,5

5° hétior non exürcé •••••••• 3 1,5 2,2

6° Travr:ri.l inférieur à l'agri-
C1.ÙtlU'G •••••••••••••••••• Ci 4,4 1,7

7'0 'Pas de promotion.-••••• ·••• 2 0 1,1

. , ..•. ~:.
100 100 100



166 -

~3 a - Y a.t-il quelquo chosc,; qui vous emp8cho de travailler le mieux que

vous pouvez?

Réponse 98,5 100 99,1

Oui 59,6 75,3 66,4

Hon 40,4 24,7 33,6
--.--..-

1W,CJ 100,0 100,0

b) r "?
~,uoJ. "

;20 •..w.uv~is oncadrulliùnt 0 •• • • • • • • • • 3,8

.;0 _i.trCr0S •••••••••••••••• Z •••• • 0.. 27,":;

HéponGO

10 (;ondit:i on physiques,
f.' -d 1 "t.L rl.JJ. ; ~mJUJ. , mor

C9,1

y cOLlpris
) ••••••. 68,9

89,4 89,2

67,3 68,1

6 l 5,3, ;;

25,8 26,6

100,0 100,0

°l'ot.:J. deB rét)OnS0S incluant

OonQtitions physiques

l<aUVniS encadrew.ünt

85,1

11 , S

79,2

7,7

Potal des autres réponses (nomJro de cas, réponses soulcs, combinés avec les

)récédontes ou Gntro o~~es).

Promes 4"

J....a.uvais ÎonctioI1.L'1ement dos ma- 4
chines

.sommeil 0 :5

Accident du travail 5

11'r0g de: mac~ünus à ~urv~illor .F

Pas de poste fïXiJ

Pas ass(;z de travail

J.iél.l1quO dl outils

• 2.l1CJ.u,,; de connaissances

manqu0 do promotion

S c...,tion dohout

10 sorvü;G de plusieurs patroOl'~F>

co ïllli1élJ.'1domGnt
O

°d0 pÙisiGrs chofs)

;3n'.it <lùs ,mt;ins 0

Cal)les qui traînent par terre

~QI~ont8, insectes

Dé)J.acem8nts

2

5

1

3
1 - 0 0 • 0

2'~a) Ponsez-vous que: dans votre tr.::.v...Lioi vous utilisez toutes vos connaissances ?

R0~)OnSe S8,5 100 99,1

0ui ::i!{.,5 8O,0 65,5
Non 45 5 20.0 34.5

--~

100,0 100,ü 100,0
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b) S' non.. e:h.1"l1iç~uoz-vous- ~

N'exerce p.::,s son métier 98,9 86,7 95,8
Le chef n'en laisse pas le
temps ° 3,3 0,8
Pas de réponse valable 1, 1 10,0 3,4

----100,0 100,0 100,0

Annexe page 182.

IV CONPAG1I!ul~S DE TRAVAIL

25a) Avez-vou:::. à aiëier vos comp8.bJUons dè travail ?

Réponse 92,5 96,0 94,0

oui :94;f--:- 92,3 9:;,7
11011 4,C 4 ') 4,5,e;..
p~ trop 0,5 3,5 1,8

1uo,O 100,6 100,0

b) Avez-vous à l"ecevoir de l'aide de vos compagnons de -cravD.il ?

Réponse 91 '/5 95,3 93,2

oui . 37,0 71,3 8u,1
non 12,5 26,6 18,7
p.as trop 0,5 2,1 1,2

.:
10iJ,O 1CiO,° 'iOO,°



eo

2('

804066, 7 1

33,3 40

42,4 39,1

57,6 26,1

21 ,7 44,5

Gain 25,0 ::;::>,3 54,5

Liberté dans
1

t

travail 16,7 3,9 9,1

Nétier appris 8,3 21,6

Raison

imnexe
- Travail -ailleurs l ,

j 1 --,----- i .cileveur Agricul 'ti.:nploy_é 1 Chnduc-
1 Electric. iléc.:'ric:. ,;:;cuo.eur COlillùerçant"';hauffet1:!.' =.iem":d.si01~ volailleE teur 1 BlI'eau "l' ~e~ •
1 1 ~a~p;me t

----- ---.,;...---1----+--~-+_---_fo_---~----.if_---_+_---_1_----'t_---__t_"lOttr.(l-:.:'

1

1
f

Travail facile
1

Intér~t profession-I
nel 33,3 ~1 ,6 18,2

4,4

8,7 22,2

Intér~t pour pays:. 20

+-----1 -----

18,2Aptitude 16,7 19,6

1
---.... -----~ -- --..-··~l· .--- ---

20

----~ ----.-1-- - ~.__

1(;0,0100,01W,0100,010CJ,0100,0100,0100,0 100,0 1 100,0

1

1

: 1--.-+l-~--...l-------_!..-_._-- L...-- :... L J -!... --=-__-l
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25c) Fréférez-vous un poste où l'un est seul ou un travail d'équipe ?

RvponsG ~2 95 93,2

Seul 2Si 33 30,6

En équipe 66 65 65,7

Aucune préférunce : salon 5 2 3,7
l1Gcossité du trc.wcil -_._,.-.---

1lOG, U 1GU 100,0

cl) l'ourquoi ?

-- 3i ;';OlÙ

1° Raison professionnolle : "qur ' :fié Il ,
clévoueJ,lent , activité ................ 49 53 51

'lO .t]sponsaùilité )0 45 37,0c. o ••••••••••••• 0 ••••••

.:..;0 'rI'anquiiJ.J.j/.;é (pas debavardages 1

..
21 2 12,0pas

do querelles)

100 100 100,0

Si en équipe

10 Raison professionnelle : r8IJidité,
échange de connmssancûs, on-crm-
dG, •.••.. • .• • ...•• 0 ••••••••••••• 0

~O l\.aison de sécurité : seCOl~rfJ Gil c,-s
d' acciàcnt .•....•............ '.....

30 llmson sociale : causer, chanter,
llabitude de la vie ;]n société, Pé1.S

d'ennui dans le travail .••••••••••

4 0 Raison rIO {chologique : encour2.ce­
ment au "ravail, oubli de la fa­
ti:=,ue, concurrence, pas de Së;llC­
cians ~olluctivGS ••••••••..•••••

56,)

18,0

18,9

6,6

100,u

71,0

18,2

5,4

5,4

100,0

62,9

18,1

13,0

6,0

100,0

26 u) Y a - -c-il dJ8 Gens que vous nt mm3z l?~èG ill.dis avec (lui vous devez
trav.:ùllor ?

11.~)onse t72 95 93,5

lrL'i 24 20 22,3

1.011 76 80 77,7

1uO 100 1vO,O
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b) Si oui

(;ombion ?

11 ,1

2 .24,6

3 4U, ()

li" 11 ,1

5 <., ~L

6 4·,'.4

8 t1- , ,~

'9 0
-~

10(;,0

c) rotœquoi no los aimoz-vous ~~8?

23,3 16,0

23,3 24,0

20,0 32,0

16,8 13,4

3,3 .4,0

3,3 4,0

3,3 1,1
6,7 5,3

100,0 100,0

·100,D
..;nvn,jrntion des a.utres réponses
(;.10Df)l'c.: ;' e cas)

.; 0 Ih~ sont paresseux, n' o.idont
p~o lGS ~utrcs•••••.•.....•• 43

,~o Ils font d;.;s rapports con'cro
les t:,.'['"v:J.illours........... 11

JO Ils no pont pc..s obéins,mts. 23

é:'j ,1]. :54,7

• ,- 1\ 25,0. ....} ,Li·

),6 15,3

7, 1 9,7

10,7 6,9
:3 c 4,2,0

7,2 ':.,2
---_.

. '100,0 100,0

2

11

7° ;~utres

GO ~~\ison porsoIlllülle (histoire
(~c.: fOfJllle)

auva s c~rnctère, ne saie
'.); ~3 vivro .on. l3ociét~..

50 Trop o.utoritairo (aiment
COrJJ.lémclor sons êtro dos ch0fs) 5

5

Dérnngent dans 10 trnv2il (bavnr­
l~" c··cc.).....b u

~Ic;oïstüs, no voulent pc!'s crpli-
<uer les difficultés 1
lS:..cistes (mltn0onisnc interotlmiquo) 1
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v. E N T R E P RIS E

27 a) Est-ce votre prernjer emploi?

Réponse
Oui
Non

(1)

99
30?7

__§2.2.~_

100 ~o

100
57,3

_~~.2.Z_
100,0

99,14
42,1

_~ZI.2_
100,0

B-) Que pensez-vous du trava;l en Rénéral dans cette entreprise?

100,0 97,7

4,7 13,4

10,0 15,5

85,3 71 ,4
100,0 '100,0

19,7

96,0

60,1
100,0

A ré~Qnse ne ~cmprenaDt que des avan­
:ages

B ~éponse comprenant des avantapes
et des inconvénients

C Réponse ne comprenant que des in~

convénients

1=téponse valable

Si A
1° Travail profitable, normal, ser1eux

intéressant, ~onne entreprise, le
travail marche bien.

2° Travail permanent, qui permet
d'entretenir sa famille 2,6

28,6

71 ,4

78,3

13,0

3~/Autres réponses
.' .

o
100,0

8,7

100,0

o

Enumération des autres réponses (nombre de cas)

Lourde entreprise qui s'améliorera t6t ou tard
Int~ressan~ possibilités de promotion
Ron pour c~ux qui veulent travailler
Le travail développe l'éaergie physique
de l'homme

Si B

1° Le travail marche bien ~ais le sa­
laire est insuffisant

2° Travail permaaent ~ais difficile,
sàlaire insmffisant

o 41,5

13,2

3° Le travail marche bien mais les
ouvriers sont maltfaités, les
punitions abondent.

4° Travail permanent, salaire insu­
ffisant.

15?8 o

13,3

Il ,3

5,7

(1) Nous commE ntons ci...:.a.essous les différences constatées avec les données conc~ant' .
~~ nombre dl employeurs' .



ro.vail .i?erclLm0i1"G rlle,j.s difficile,
snlaire insuffisant. Gnbôt01Jents
(-;'e l.:~ lJnrt des expntriuD .. 0,

60
. uh'es 2{,7

--
100,0

5,7
22,6

100,0

" ;'_fJ ûlénents dos autros réponses seront totnl:ï.Gu'J c:i.-dossous avec les réponses

cOïl.)OrtLmt dos aV811tagos c. t les rG~)onses C01U~)o:..··~,.;.;:~ ('.os inconvénients

::JO '.èl':"'.v:.il I1k'1.1 pnyé, salLüre et primus
inswfisanis 15,4-

<-' Hutres 26, 2

',0 ':,.'ro.vril pénible, s:üaire trop bas . 47,,2

;~O '.èrr-.v.:-.il pénible, dur
l
difficile;

f ntig;'llt , clt~ffigGrGux............. 11 ,~

·":o·~:.Ü dos réponses incluant tr..va l
:!.);lïble: difficile•••••••••••••••••

~oto.l des réponses inclturnt trnvail

100, (j

36,0

59,6

','r, (> 41,3..•'.,1', .,1

~-G,7 24,6

5,5 10,3

2'i ,9 23,8

:uu,ü 1CJO,CJ

G7,'J 59,8

51,3 56,0

''':'J"~L'.l des réponses incluC'.nt trnvo.il qui
:: :"'C~lü bien, përl~'et dl entretenir SL'..

..'['.nille 3S,Llr H,7 28,6

~oto.l dos nutros
(noLi'oro de ces)

éléments de reponse

, "
,'.

~nuvniGc ambi~cG ••••••••.••••••.•

;:;o.;.lC tiol' s, punition::::, l.ù.::uvnis trai-
,-;. '~cLlen t.5

.( :"'[,'.3 do considération

':"; f~ (\,0 liberté fk..l1S le travail

: .. ;uv,'.is oncc,dremGnt

:;ilimis nv·.c les expatriés

~_::"'['.v~·.il inorganisé

"o.::.; de convention collectivo des minos

_o.::.: G.o 8(1110 d'attente

•. ~·~G (la logement·

_no <J.C trMsport

•.:JO:.stl:\llCe snnitr.ire illsuffisnnte

'i':"'L'~vL',::"l de nuit' pénible, non récoIJ.­
:.'\.;~lf.),,; ouffis::--,L1lilol1t

~:l1ju:::tice d~is l' QV.-l1colJ.ent, nncien­
i1'~t,j non roconnue

tl'Ol) d' ~ccidünts

L-k: .trepriso "triche" le Togo

~~r-.v,.il los jOUl~S de fate

5

t5

9

3
6

1::~

!.'r

10

5 -

5
{~

7

7

3

::5

U

2
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l,us postes tenus pnr des :i:uropécms Cillp&chŒ1t l(.[J ,.fr~_cnins

cl' 2VO.nccr

47,7'~rl .-

.JI,:;38,8

c) Si VaUD avez déjà trnvaillé d~Uls une autre e,j:~l'e:·r:!.Lelpréférez-vous

le ~résentc entre)rioe ?

n' n. jrlEnis -cro.vaillé
dc'Uls une autre 'entreprise

"
,'.

_t..l'.:~ros 61,2 .~.2,7 52,3

100,0 1 ."\,, C 100,0

;.li il déjà travaillé dW1S une o.utre entrG~l1'iDù

né-lonse

ITon

~'nD de préférence

89,1 L·

61,0 r-~ r
.J 1., û

38,2 <C,~.

0,8 '"
--.-....-

100,0 1. ~." C

0,5

100,0

<.1.) j ourquoi ?

~ji Dtli

1° Tr~vnil pen~munt••••••••

~o _cilleur sclaire ••••••••.

:;0 ':'i.rrive à entretenir SL':.

fruülle

24,6 ,. r.; 30,4,'~, :J

27,5 .,2 26,5
.......,

13,0 G, 'i 10,8

.t:.° l~ntrGllrise situ(~e nu Togo ,
sécurité, on se sent choz
soi 8,7

5° '.l'rav, ,il !?eI'Jll:men-c, l!leilleur
so.12ire 2,9

Cv h1.ÜrOS (y cam rie évcntuel­
loncnt motifs précédonts) 23,3

'100,0

6,1 71~8

S, i 4,9

1::',0 19,6
----

1 U,U 100,G

~otal des r6~onscs incluant

::";I:i:.V: .il pel'" lD.Tlent

:;:~eillC1.~r snL'.ire

30,4

31,9

40,2

::;2,3

_;nULlérc.tian des o.utros réponses (nombre c!. -, cc,; j)

:.hcreprœse d'avenir 2

2

Droit à ln r0triüte

GrE!.tific[l.tions

':'W:'].lC Cillùnt 4

2

~;Gpér ',nCCG d' Dmélior. tion do vic

Gl)Oj:CU1ce d'utilisation cks conna.issQncos
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Si non

1° Salail'O inférieur, bas
2° Travail liifficile, pénible
3° Travail pénible, salaire inférieur
4° Autres (y CODP1'is éventuellement motifs

précéclel1';; s)

Total des réponses incluant
un sùlaire bas
Trav~'il }?éni"ble, difficile

'roté1l cles' autres réponses (nombre de cas)

Injustice, }?lU1Hiol1s
'rravail do nuit
La pluis g~nc pour travailler
Corumandeï:l<mts a.busif
Pas dl éql.'ipe ent gratuit
Pas de mutation
Pas de prime mensuelle
Pas de lOI 'eLlcnt'-' .
Assistc3J.1Ce sanitaire inférieure
Accidents de travail
Pas de liberté dans le travail
l'1auvaise 3JIlbiance

46,5 56,7 50,7
1'j ,6 0 6,8
4,7 13,3 8,2

37,2 30,0 34,3

10C,U 100,0 100,0

62,8 80,0 69,9
18,6 16,7 17,8

r.'")

2
1
4
1

11
1
1
1:
2
5
1

Les données reldtives au premier emploi, à la ~,}:'nFd.ère entreprise et au premier
employeur rie coïncident pas comme le montre 10' t, .bIeau suivant :

~ ': l~~ ,

1 ar emploi
t ère eni;reprise
1er eLlploY0UI'

30,7
38,8
30,3

57,3
57,3
35,3

42,1
47,7
32,5

Les travailleurs de la mine répondent de même ~. la qU8stion du premier emploi et de·
la prOluèl'e ·entreprise mais il s'agit pour GlC:;C du l)rernier emploi dans une entreprise
industrielle ct non du premier emploi sé1larié conno le montre la comparaison avec
la statistique du premier employeur.

Les travdlleurs du centre industriel répondent do nôme (aux erreurs près) à la ques­
tion du ::?roruer emploi et du premier employeur maia lm peu' différemment à la ques­
tion de la premièrë entreprise : ils peuvent avoir été déjà employés comme salariés
sans que cc f"-'t d<::·ns une entreprise industrielle ct faire la distinction dans leur
réponse.
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28 a) Voudriez-vous travailler d~ns une autre entreprise ?

R8ponse 98,5 99,3 98,9
OUI 51 ,° 43 s 0 47,6
HON 49,0 57,0 .52 ,4

... 100,0 100,0 100,0
b) 0i oui

R8.ponse 98,0 1CO, S8,8
1° Salaire insuJ:fismt 70,7 79,7 74,2
2° Pour exercer mon r18tier 9,1 C ~ .... ; .

3° Trav.~il trop pénible 5, 1 1,6 ~ ,r-

4° Autres (ycompris éV8ntüellement 15, 1 18 s 7 16,6
m.otifs ' , d ' )prece. enL;S

1GO,0 100,0 100,0

TotEÙ des réponses incll),'·).nt

Salaire insuffisant 74,8 92, -2 81,6
Exercer ilion l'1éti,ür 11 , 1 4,7 8,6
Trav:ül trop p8nible 6, 1 4,7 5,5

Tot~l des ~utres raponses (nombre de cas)

Pour Gtre plus libre

~rop de punitions

CommRndemeniB abusi:lS 4

5

5

Ennuis des expatriés . 2
"Pour ne iÙU:s" trc1v«iiieR l~:,. nuit 1

Pour trouver une meilleure ambi~nce 2

Ennuis des h2.bit1nts du village (mine) 1

Pour' apprendre de nouvelles choses 1

Si non

Réponse 89,7
1o )'Craint le choma~~, plus de pl\ce

ailleurs 0 • 0 CI • 0 •••• III 0 0 CI 0 0 0 •• 0 • • • •• 26, 4

2° Ancienneté retr:dte. 0.00 •••••• 0 ••• 21,8
3° Habitu~ à l'entreprise, la meilleure

du Togo, l'entreprise me pl~ît •..•• 1S,5

4° Age, famille, étude des enfants ... 9,2
5° Partout la rnêrt1e chose, P<I.S d' entre­

prise m*illeure (situation d~a à
la faiblesse du gouvernement) ••• 0 • 3,4·

6° Dspère meilleures conditions,
promotion... CI ••••••••••••• e CI • 0 •• 0 • 3,4

7° Autres (y compris éventuellement
motifs précédents) ••..•.. 0 ••••••• 0 16,3

85,9

4,1

4,1

9,6

9.,6

87,9

35,6
20,6

12,5

6,9

5,0

6,2

13,2

100,0 100,0 100
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Enumération des aITeres réponses (nombre de cas) :

N'est que mlli.oeuvre (pas de poste supérieur ailleUQ's) 3
Entreprise proche du lieu de résidence 1
.Arrive à gag'ller sa vie quoiqu'illettré 2
Entreprise située au Togo (pas de danger de rapatrie-
œ~) " 2
Neillem a'3h,:l,oitucles de fréquentation et de boisson
qu'à Lomé 1
Trilv.2il i)eri.1c1nent 1
Entre}risG d'avenir 4
Veut tr.:..v<Jiller comme partic1.ùier 1

c) P01.rr~uoi a'y trav,illez-vous pas?

1° II' a pas oncoro trouvé de place
2° indécis

29a) Conseilleriez-vous à vos camarades
de SI enga["er d':21s votre entre­
prise actuelle plut8t que dans
1-me nutre ?

94,1
5,9

1UU, 0

96 ,9
3,1

100,0

95,2
4,8

100,0

Réponse
Oui
Non
Indiffél'cnt

b) Pourquoi?

93,5
46,)
48,4
~,3

100,0

99,3 9?L2.
44,3 45,4
49,0 48,7

6,7 5,9

100,0 100,0

Si oui
Réponse

1° Ont 1.me cl12nce d' ~tre bien placés"
leffi' donnera:i des conseils pour
réussir, y auront pGut-~tre de
l'avenir

2° 'l'l'avail pCll.1iJl1ent, avenir assuré
3° :i:ieilleure formation
4° Plus inT.tJort nte usine du 'rogo
5° Autl'CS

74,7

32,3
16,9
12,:5
9 ')
,~

29,3

"IOù,O

69,7

45,7
39,1

°°15,2

100,0 ,

7;2,6

37,8
26,1
7,2
5,4
23,5

1uO, 0

Enumération des aITeres réponses (nom­
1"re de cas)

Errereprise pdS trop mauvaise (centre
industriel) 5
ProxiraiiYé du lieu de résidence 5
A condition cl' ent:·.'er à ccrtains ser-
vices (contre ind~striel) 5
Bonne place à condition d'avoir Mn
diplOme
Il y aura ccrtainement une amélioration
de la situation 5
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Avr-l,llcûIi1ent fonction du trn.v,:ül

Pas de Deilleure place ailleurs

Si non

2

3

."
...

.fA. Répilmses critiquant l' entrepr iSG ou. l'enquêté travaille

llé.?onse 93,4 100 96,3

1 0 TT'2:v;"'l.il difficile, dFtngereux, s;:ù2.ire
insuffisnnt 34,i

2 0 Salaire insuffisn.nt 31 ,8
.3° Injustices, punitions, licenci.,:-ments 14,1

4° frav8il difficile, pénible(soleil, pluie) 9,4
5° .Autres (y compris éVi...ntueller1ent r8.isons '"

ci-dessus) 10,6

100,0

Total des réponses incluant

52,6 31,6
31,131,6

4,0 9,5

8,1 8,9

100 100

Salaire insuffisant

Tr~vail difficile, pénible
70,6

~13, 5
85,1 77,8
60,7 51,9

Enumération des autres réponses (nombre de cns):

Chefs trop 2utorit~ir8s

H:"3.bitants du village l)Toche de la
cDrrière p~s accueillRnts

Ennuis des expRtriés 1

"auvaise organisation '1

Difficile d'être promu agent de 1

maîtrise

B. Autre réponse

On ne peut conseiller s~ns connaitre

la stabilit8 dans l'autre entreprise

et le coût de la vie dans le milieu

de celle-ci :

4 cas : 2 Centre industriel, 2 mine.

Si indifférent :

1° d~'eslit fiuartout la même chose, question 72,7e c Et ce
2° :t'as de chojx pas beaucoup d'entreprises 18,2., . _. . .'

at+ Togo

3 0 L'essenti81 est d'être emb~uché 9,1

77,8
11 , 1

11 , 1

75,0
15,0

10,(;

100,0 100,0 100

'3'Oa) Comment avez-vous été recruté ici ?

Réponse 97;5 100 99,1
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1° Lettre de dern~nde d'emploi

2° Recommandation

3° Dem~nde verb~le

4° Exru~en, sélection, concours

5° E;~lbauché sur place, au hasard

6° Autres

50,0 32,0 4~,0

24,0 26,7 25,0
5,1 29,3 15,6

13,3 7,3 10,6
(;:'1anoeuvre) 6,1 0 3,4

1,5 4,7 3,4

100 100,0 100,
Enumération des autres réponses (nombre de cas) :

DiplOme, attestation d'ap]rentiss~ge, CO.llldiss~nces 4
(frRnç~is etc .•• )

Par le service de la Qain d'oeuvre 4
En rempL'.ccment d'un frère 1

Par l'intermédiaire d'un centre d'apprentiss~ge 1

b) Est-ce la manière habituelle de recrutement?

Lettre de denRnde d'eQploi

OUI
NON
Ne s':'.it lJns

Re cU"'1manc1:'-Ltion

OUI
NON
Ne sait pas

Demnnde verbale
OUI
NON
Ne sait pas

Exe:;'1en, sélectioJ;l., concours
OUI
NON
Ne sait' pas

Embauché sur p12ce
OUI
NON

70,4 LI· 5 s 8 62,3
16, :J 39 s 6 '::4\0

'),3 1~ ,6 1),7
---1-00,0 100,0 100

6,4 0 ],5

89,4 100 94,3
4,2 0 2,2

- --
100,0 100 100

20 4,6 7,4
60 77,3 74,1
20 18,1 18,5

100 100,0 1vO

57,7 1J.5,4 54,1
38,5 27,3 )5,1
3,8 27,3 ~,

100,0 100,0 '100,0

41 ,7 0 41 ,7
58,3 0 ~b,3

----
100,0 0 100,0
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Autres (nombre de cas)
- , Diplome, etc •..

OUI
NON

1

°
°3

1

3

Service \'l-',in d' oeuvre

NON
Ne sait pns

1

1

1

1

2

2

vous semble faire un effort

d' un frère, interr:lédi8.ire d' un centre dl appren-
1 1 '2 (1)

Hempl0..cei:1ent

tissage : NrJn

31 à) Est-ce que l'entreprise
on f2.vour des tr2.vailleurs ?

Réponse _.98 25 100 99.1
OUI ~1 ,8 2'),0 26,7
NON 68,2 80,0 73,3

100,0 100 100
, '

b) Lequel?

Réponse'

1° Gratifications, primes

2 ° Centre de for; l,'). tion professionnelle,
stages

3° Autres (ycompris éventuellement
réponses précédentes)

100 93,3 97,9
49,2 1,1 3 38,5" ,
20,0 71 ,4 36,2

30,8 14,3 25,3-_ .. _-
100,0 100,0 100;0

Total des réponse inclu~nt

Gratific,":l,tion, primes

Centre de Forw~tion professionnelle,

Stages

Total des autres réponses (nombrES de C0S)

55,6 17,9
é.l,O ,78,6

45,1

~2,9

Dispens dire Cl 0 0 0 Cl 0 Cl CI Q Cl Cl CI CI Cl 1) Cl Cl Cl CI Cl " CI 0 0 Cl Cl CI 4
Ecole Cl Cl Cl CI Cl Cl CI CI Cl Cl Cl Cl Cl CI CI CI CI III Cl CI Cl Cl Cl CI CI CI CI Cl • CI 0 CI Cl 2

L 0genl ent . CI Cl Cl 11;1 " CI CI CI CI Cl CI CI 0 Cl Cl Cl CI Cl Cl Cl 0 Cl Cl Cl Cl Cl Cl Cl 2

I·'lu·Guelle CI Cl CI CI CI Cl CI 0 • Cl Cl Cl Cl Cl CI CI CI CI Cl CI CI CI CI Cl CI CI Cl oS CI 1

Casques , Cl Cl CI Cl Cl CI Cl Cl Cl CI Cl Cl CI Cl Cl CI Cl Cl CI Cl Cl Cl Cl Cl Cl CI CI Cl Cl 0 8

Lunett~ imperwéables •.•...•..•.•••... 3
Vélos CI Cl • Cl CI Cl li Cl Cl Cl Cl CI Cl Cl Cl Cl Cl Cl ID Cl Cl Cl Cl Cl Cl CI Cl Cl Cl Cl Cl Cl 1

Avancel'lent, aug1nentation ••..••••••••. 4

prêt d' ~rgent 0 Cl Cl Cl Cl Cl Cl Cl Cl Cl Cl Cl Cl CI CI • CI CI CI Cl Cl 0 CI CI Cl 1
1) ~Et ceux~rëcnrGéSl,.,pfLftlettreddedemande d1.emoloL1es Gna1J~tés donnent der; ....~::.l,­.m a maruere J.l1l.D~ ;uélle e reCI:Uliemen... Qm. dJ.:[:Le:ren"C":l)eaucoup de Ia

re ~ e. paJ.·t~cUlJ.er ceux q1.U ont éte recommandes cro~ent que l.etlr cas estexcep ~onne •
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C) Que devrait-elle faire ?

Réponse 92,5 98,0 94,9

1° Augmenter les sclaires 25,6 17,G 21,9
2° Faire pa8ser los travailleurs

dans Ulle c~Gégorie sl~érieure 17,7 0,7 10,2
chaque année

3° Augmentation de salaire et trans- 0,5 15,0 6,9
port

4° Augment ation de salaire, logement 2,2 11 ,6 6,3
et transpol't

5° Logement 5,9 0,7 3,6
6° Equipement de travail 5,4 0 3,0
7° Tenir compte du rendement(primes, 4,3 1,4 3,0

salaires, promotion)
8° Adopter la convention des mines 2,7 1,4 2,1
9° Augmentation de sclaire, équipe- 2,7 2,0 2,4

"'!lent de travail
1O~· Autres (y compris éventuellement 32,8 50,2 40,6

les ré}onaes prGcédentes 100,0 1L'O, 0 100,0

Total ':09 ré~)Q;1Ges incluant

Augmentation des sallilires
Transport
Logement
Equipement de travail
Convention des mines
Total des aQ~r08 rûponses (nombre de
cas) :

47,8
6,5

12,4
'11,8
.3,2

87,8
51,0
33,3
15,7
4,8

65,5
26,1
21,6
13,5
3,9

Prote1'rtion contre chaleur, pluie,
soleil, poussière, ventiletion,
couvrir le chantier 9
Primes de poussière, saleté,
hauteur 5
Âugmentation des primes de nuit 3
Donner les médicanen"i:;s, améliorer
le dispensaire, méllecin en permanen~e,

matenLité 22
Fai:ce des 1ilO, uméJ:iorer l'hygième 2
Améliorer la sécurité 2
Salle d l attente pour travailleurs
de nuit qui arrivent en avance 4
Centre de couture 1
Cantine 1

." _....



- 181 -

Cinéma ..... 0 • 0 • 0 o •••••• 0 ••• 0 0 0 0 •••• 0 Il •• 0 ... 0 • 0 • •• 1

i~ssur8.,nCe-lna18..die •••. Il •••• Cl •••••• 0 0 •••••••••••••• 0 2

Prêts ....·.. oo.·o· ••••• oo ••• ·o·o·••••••••••••••••••••••• 6

Bou.:r se s de stage. 0 0 ••••• 0 0 •••• 0 0 •••••••• 0 • Il • Il •• 0 •• 7
Fontaines publiques ... Do ••••••••• 40 ••••••••••••••• 1

Réorganiser le centre ! ~ for'In2tion professionnalle
Hllonger la clur8e de form.::1.tion, donner u.n diplome

aux stRgiaires, fRire accéder à la mattrisê en

sortant. . . . . . . 0 ••••••• 0 • • • •• Il 1) • 0 • • •• Il • • • • • • • • • ••• Il 4

CoDgé les jours de f ôte lit 0 ••••• 0 • • • 0 • • • 0 • 0 • • • 0 •••••

Coopérativa dl ach.'1. t de vivres •.••••••••• 0 •••••••••

Faie le der.~lier j our du mois •....•••••........•...

32a) Cette entreprise vous a -t-elle déjà crée
des difficultés?

Réponse 93,5 100 99,1
OUI 43,4 42,7 43,1
NON 56,6 57,3 56,9

--
100,0 100,0 100,0

b) Lesquêlles ?

10 Hise à pied

2'? Avertissemen

30 Autres

Réponse
'-·r

89,5 10O 94,0
-'--'-

80,5 82,8 81 ,6

tt 6,5 14, 1 9,9
13,0 3,1 8,5

100,0 100,0 100,0

Eno~ération des autres r6ponses (nombre de cas)

Fausse accusation,

Arrestation temporaire par 12 g8ndar~erie maltraité ­

Renvoi du CGntr~ dG ]'orLe:~icn professionnelle 1

R~fus de changement de poste après accident du tra-
vail. 0 0 •• 0 • 0 • • 0 0 0 0 0 • • • 0 0 • • 0 0 • 0 0 • 0 • 0 • • 0 •• 0 0 • • 0 0 • Il 0 • 0 2

Mutations, changements fr6quents de postes,pas de
poste fixe 0 0 • 0 0 0 0 • ~ • 0 • a •• 0 • 0 0 • li • 0 0 0 a •• 0. 0 0 •• 0 g • • • •• J

Licenciement abusi'f 2.prGS accident (repris à même
catégol"1ie peu après). 0 • 0 • 0 • 0 ••••• 0 .0 •• 0 0 • 0 • 0 •• 0 0 •• 0 1

LicGnciemGnt temporaire (5 mois) poux tl'élllsf'or.::.ldions 1.

Délogé ... III ••• 0 ••• 0 0 • 0' •• 0 Il 0 ••• 0 0 0 0 0 • 0 • t' 0 a • 0 • 0 ~ 1

RétrogrndG .. 0 0 0' • 0 a • 0 • 0 0 •• 0 •••• 0 Il •• 0 0 0 0 .... :» • 0 0 0 0 1
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c) Cettè entre~rise R-t-elle déjà créé des difficQltés

à d'aQtres travailleurs?

0.8 3100('7 °1 :; , , ":J ~!

63 ~ 1 94~6 76,8

24 ~ 1 2,7 14~8

E 12,8 2')7 8,4
--

100,0 100,0 100,0

oui

non

ne s8.i t pa

réponse

d) LesqQelles ?

réponse

lIise à pied
Licenciement
abusif
]:'ausse accusa-
tion 4~7

Retr2ite illé-
gale (av~nt °
l'âge)

2,8

I\nnfc>xe à II. ct· ! 100,° 100 ,° 100 ,°
III :
Nous n'avons p~s dépouillé les r8ponses aux questions
suiv~-Llltes :

8a) Quel est le meillour trav~il que vous pourriez avoir

ici en travaill~nt dur?

b) Pourquoi est-ce le meileur ·trav~il ?

19b)Lequel? (suite à 19~) Y'2-t-il·-~l:'.autre trnv::lil que

vous vouclri<..:z bien f:~ire dans cette entreprise ?)

l1ais nous avons com~~r~ ces réponses à celles relatives

:::'.ux questions suivo.ntes :'

8c) QlJel est 10 meilleur tr3.v8.il que vous vouc1riez avoir

clRns votre vie ?

19c) Pourquoi? (suite à 19 a et 19 b reproduits ci-dessus)

2Cb) Lequ.el ? (suito à 20a) Y a t-il un autre trav2.il que
vous voudrioz f~ire ailleurs ?)

Les résult~ts sont les.suiv~nts :

10 i'I<:üllcmr trav8.il dans l~'. vie=.ïleilleur tr',.vail à l' entre-

prise
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ré)onse pen.wtt'lnt
la compi'.raison

oui

non

l ss ,6 l 100 l 94,0

40,0 26 33,6
60,0 74 66,4

00,0 100
1

100,0

2 ° Autre trJ.v::-.il ontJOpr,ise!::::: Âut. 0 -cra.v..d.l m.uGU1'f!l

-
1

1

1

1

r8ponoe permutt '.nt

la COlnp.':'.r:üson

oui

non

, ---
41 ,:3 86,7 60,7

43,4 18,5 28,2
56,6 81 ,5 71 ,8

100,0 100,0 100,0
,

~o I.:·eilleur trave.il à li entreprise = autre tn'.vA.il à

l'entreprise

réponse porrnettnnt

la companüson

oui

non

7·"1,6 1 96,7 82,3 1

1-- 1---------
!

78,5 9~), 8 86 )2
.~ 1,5 6,2 13,8

AOO,O 100,0 100,0

4° Pourquoi ? (meilleur trava.il à l'entre:Jrise et outre

tr;:"1.v.Î .il à l'entreprise)

réponse !pèrrnettant

la comparnison 70,6 96,7 81 ,8 r
j

mêue (':otivc.tion 70,4 i 88,3 7S,4
11

autre rD.o·tiV.:Ltion 29,6 1 11 , 7 ~.:.O, 6
~1-

100,0 1 100,0 100,0
1!

5° :Meilleur travail di.ns la vie = autre tr2v-âl ailleurs

réponso permett~'.nt

la compo.r[üson

oui

non.

l ,

~·7 ,3 87:~ 64,4

64,2 68,7
,

66,8
135,8 1 31 ,3 33,21

100,0 -100,0
1

100,0

1 1
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SLP ,",Wd'ION8

69 a) Avez-vous pt'..rfois eu enviE.: de quitter cette entreprise?

..oui

non

. 62,-5

::)7 ~ 5
100:0-

55,3

~4,7

100,0

59,4­
40,6

100,0

45, 1 51 ,2

4,9 5,4

21 , S 10,7

1 ,2 5,4
1 ,2 3,4

b) 0i oui pourquoi?

réponse S7,6

1° SRl~ire insuffi-
S r"I,n·l;. CI 0 0 • .. .. 0 1) .. 0 .. ... 55, 3

2° Tr,-'.v::1.ïl péniblë, 5,7

3° Snlaire insuffi-
s~nt èt tr8..vo.il
pénible .... .. . .. 3,3

4° P~s ie promotion S,8
5° Ennuis, s0.nctions 4,9
6° Lutres (y compris'

sveILtuellement
motifs pr6c~dents)21,0

100,0
-{........ - ..". ~.

tO'CG.l des ré ponses inclwl.nt

s~laire insuffi-
sant 0 ••• 0 66, 7

travail pénible 12,2

ennuis, s0nctions S,8

25,7

';00,0

85,4

41 ,5
1 ,2

23,S'

100,0

7 f.~ , 1

23, 9
6,3

totql dos autres réponues (norilbre de CQs) :

Thtèillpéries' (pluie, sol'i:ùl) ? ••••• 0 0 • 0 •••• 0 •• 5
Accidents ......................•..•.....•........ 3
Trnv:'1il de nui-t 0 CI 0 CI CI CI CI CI 0 CI 0 0 CI 0 CI • CI " CI .. CI 0 • 0 • CI • CI 0 CI CI .. D CI CI 3

- .-Disi)ut,e· aVGC cllef'. III CI CI o' o' CI ""0 '0',0 CI CI CI CI • III CI CI CI CI 0 " 0 • CI CI • 0 • CI CI 0 4
Ennuis des habi t,.:nts du v,j.llagcJ .••.....• 0 •• 0 ••••• 0 1

NI exerce p'":'..s son mét:Ler .. 0 0,." 0 o •••••• 0 ••••• 00 •••• 4

Trop (le COl·,1ll18..n(~er.1ents" CI CI ••• CI CI ••• 0 CI 0 0 D CI CI CI 0 • 0 CI 0 CI • CI 0 CI 7
~'-'''IJut~':tiori .~·rbi tr·:'.ire·~~·~:··::" CI ~:·o~ 0 .. 0 0 •• CI CI 0 a0 •• CI CI CI 0 CI 0 CI 0 0 •• 2-

Pas de considér~tion de l~ p~rt des buropéens .•... 1
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c) Cel". vous arrive-t-il encore ?

oui 70 ~ 1 67,9 69,2
non 29,9 32,1 30,8

100,0 100,0 100,0

d) Pourquoi ne 12. Quittez-vous pas ?

réponse 96,7 100 S8,0

1° Plus ,'e place
nilleurs, cr "l,int
le chômage ..... 87 S3,0 89,5

2° Le moment n'est
pns encore
arrivé, pn,S er..-
corE:: assez d'ar-
gent 0 •• 0 • Il Il 0 0 • • 5 5,3 4 c., J

3° Espère promotion,
augmentation.... 5 1 ~ 7 3~5

4° Autres .•........ 3 ° 2 ~ 1

100 100,0 100,0

Enwilér8.tion des autres r81;JOnSE:S (nombre de cas) :

Agé. 0 • 0 0 0 • 0 • 0 0 • 0 0 CIl 0 0 0 0 • 0 • • • • 0 0 • • 0 0 0 0 0 •• 0 0 0 • • 0 0 • 0 • 0 1

Ne vuut p:.;:,s perdre son anciennoté •.••..... ~ . . . . . .. 1

Pas de mCtier) illettré. 0000.00000 ~ooo.oo.oo. 00000 1

e) 3i non combien de te~ps voudriez-vous tr2v~iller ici?

(réponse de ceux qui n'ont jffinnis eu envie de qui~ter

l'entreprise et de Cb:UX qui n'ont plus envie de la

quitter) .

1° Jusqu'à 18. retr2.i te (cnrrière)..... 78 ~ 0 90,2 8:5,4
2° Temps indéterminé (jusqu'à 2IDasser

une certaine SOi.lm.e, etc ... )....... 9,3 6,5 8,1

30 De 1 à 5 ans. 0 0 CI 0 0 0 0 • CI 0 0 •••• 0 0 •• 0 0 • 6 ~ 8 1 , 1 4,3
4° Plus do 5 ans................. ..••. 5,9 2~2 4,2

f) Pourquoi Q

100,0 100,0 100,0

1° B~néfice de la retr~ite .....•••..•

2° Craint le chômage •.•.•.....•....•••

16,2

14~4

28,8
17,9



- 186 -

3° Espère runélioration de la situ,q.tion

4° Veut faire des ~conomies (pour com-

morce personnel) ........•.•.•......

5° Agé...... 0 • 0 • 0 • 0 0 0 • • 0 • 0 • 0 0 0 0 0 0 0 0 0 • •

6 0 Ane i enne t é 0 0 0 0 0 0 0 •• 0 0 0 0 0 • 0 0 •• 0 • CI 0 0 •

7° Espère promotion 0 o. 0 .00 •• 0 0 .0 .000.

8° lIabi'cUG à l'entr2pr.isc ... 0 0 0 ••••••

9° (utres (y compris éVGùtuellemGnt

r:"':.isons ci-dessus) 0 0 • 0 0 ••••• 0 • 0 0 0 ••

Total des rGponscG inclu~nt

11 ,7 5,0 8,5

8,1 3,0 5,7
9,9 ° 5,2
4,5 3,0 3,8
6,3 3,0 4,7
7>2 ° 3,8

21 ,7 21 ,6 21 ,6

100,0 100,0 100,0

retr;l.i te

chômél.€;E:;

ancienneté

54,5
32,7
19,8

)4,4­

23,6
12,3

total des alltros réponses (nombre de co..s) :

lIe veut p:_us se dérnn€.;cr CI 0 0 • 0 0 0 0 0 0 000 •• 0 0 • 0 0 0 0 0 0 • '"

Dst mü:mx que d<'.ns une crEl.l1de ville ... 0 0 • 0 0 • 0 • 0 •• 0

Gagne sn v:i.. e. 0 • 0 0 0 0 0 • 0 • 0 ••• 0 • 0 ••• 0 • 0 0 0 • 0 •• 0 •••• 0 o. 3
A des c11aji~ges fal:liliales 0 • 0 0 • 0 0 •• 0 • 0 • 0 •• 0 Q ••• " 0 • 0 0 4

Airae Gtre dans les mineso ... o..• o•. o.... o.o ..• o.o. 2

La oitU:'l.tion S' EUIléliore, les che fs ne fi 1 emnuient

plus" 0 0 •• 0 0 0 0 0 CI (1 0 0 •• 0 • 0 •• 0 • 0 4l 0 0 • 0 0 0 0 • 0 0 0 CI 0 Il • CI 0 CI • 0 0 3
Lst dans son pnys, ne veut pl ~s être r~pntri~

(se souvient des souffI"lD.Ces du rapatriement

cl (Abid j an) (1 0 0 • 0 0 • 0 0 • 0 0 0 0 0 • • •• 0 0 0 .. 0 0 • 0 " •• 0 • • 0 0 •• 0 ••

AUClln intérêt à ouvrir un atelier personnel (les

clients ne ps.. il.....E.t pns) 0 0 0 CI 0 0 III 0 " 0 0 • g 0 0 o •• 0 0 " 0 0 0 0 • 0 0

Veut res·~er seulc;D1cnt un te;~ips assez court à l' en­

treprise à c~use de la perte d'énergie physique 0 00 3
Est obligé. dG rester le plus 10ngteLlps possible à

l' 8ntraprisc c:-',r il g ·'.gncI';.' noins lorsqu 1 il sera

à la retr2i te 0 • 0 •• 0 0 ••••• , ••• 0 ••••• 0 •••••••• 0 •••• 0 2

70 a) .Aimoriez-vous changer souvant d' en"creprise '?

réponse. "88,5 10O 99,1
oui 8,1 10;0 8,9
non S1 ,9 90,0 91 , 1

100,0 100,0 100,0
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b) Pourquoi ?

Si oui
,

(valable) 18,8 6,7 12,9reponpe • l

1° Pour connaître
d'o.u-cres métiers .. 33,3 100 50

2° Pour snvoir co oui
S8 p'l.sse ~ülleurs 66,7 0 50

---
100,0 100,0 '100,0

::ii non
,

83,5 90,4 86,4r8ponS0

1° l'our 11e pas perdre
l'ancienneté 93,4

2° Perte des conmais­
s~nces de ln spé-
cialité 3,3

3° ./'.o.tres 3,3

S4,3 S3,8

100,0 100 ; 0' " '" 100 , 0

Enmnération des ::lrd;res rép9nses (nomb.re de Cf-1.s)

Aime 10. stabilité, la continL1-ité ....•.... ' . . . . . . . .. 5
CI est une me..uvnise halbituc.1e professionnelle::....... 1

On n ','J.Pl)rend rien, on perd son temps.............. 3
On p Grd ses c ~larlces. • 0 0 0 a 0 Il 0 • 0 • 0 • • 0 • 0 0 • • •• a 0 • • a 0 • 0 1

c) Si non, que pensez-vous des gens qui le font ?

réponse 3S: ,0 87,4 59,5

1° Perte de l'ancionne-. ,
35,3 28,8 31 ,2~Ge •• 0 •• Ii' • 0 0 • 0 • 0 a 0 0 a

5,6
o

2° Imprudents, ris~u0nt

le chômage, inconvé­
'nients, ~venturiors

3° Instables .
4 0 . P~rte d$_~ çll.'J,n,çes

d'avQncement dnns le
métier, de l'~v~nta-

ge . profossioI;U1el. . .. 14, 1

5° Paresseux, ne veulent
rien Înire 15,5

6° Refus,de jucer, ont leurs
r2.i sons .:.... 0 • • 0 0 • 0 16 , 9

2~ ,6

23,7

4,2

3,4

17,5
14,8

12,7

8,5

8,5



7° Ils ont tort

SO Ils sont jeunes, sans charges

- 1SS -

5,6

100,0

3,4

o

100,')

4,8

2,1

100,0

Le terme d'instable, qui n'apparaît qu'à la mlne, nous semble dû à l'interprétation

des enquêteurs.

VII. A!.\SENCBS

40a) nuelles sont les raisons quj vous feraient absenter sans permlSS10n ?

10 Aucune. Il • Il ••••••••• 0 • • • • • • • •• 55!) 1

2° ··Ialadieoo .•••••••......•••..• 22$14

3 0 Accitien t 0 •••••••••••••••• e 0 • • 8,0

4° ~aladie ou mort de quelqu'un
de la famille 7,5

5 0 Voyage. . . . . . . : . . . . . . 4 SI 0

6° Voyage, maladie ou accident
(ensemble ou d~ux par deux) .. 2,5

7° Autres (pann~ arrêté par le
police) O~5

1')0 ~O

34,0

40,0

44,1)

4,0

2,0

15,3

'J,7

100,0

46,2

29,9

6,3

6,0

3,2

8,1

0,6

100,0

Total des réponses incluant

maladie 57,6 49,3 54,3

accident 10,5 9,0 :1,8

voyage 4,5 14,0 8,7

b) Avez-vous déjà agi alnSl ?

réponse 47,8 85,3 63,S

OUl 2lf ,0 10 ,9 16,5

non 76~f) 89,1 83,5

100,1) 100,0 100,0

41 - ')le disent les autres travaililieurs lorque vous êtes absent sans permission ?
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1° Ne disent rien, ne
m'accusent pas. 0 0 0 60,9 42,9 54,1

2° Se plJ.ignGnt de moi,
disent que je suis
fautif" .. 0 •• " • 0 " •• 4,3 42,9 18,9

3° Disent qu'il doit
V 8.voir une ri-1..i-
~on grilve 0 • 0 0 0 0 0 0 0 17,5 7,1 13,5

4. 0 üe conseillent de
ne ~")lus recommen-
c er ... 0 0 0 " " 0 • Il • 0 0 " 13,0 ° 8,1

5° Autres .. p:-'.rGsseux
a trop bu 0 •••••• 0 • 4,3 7 , 1 5,4

100,0 100,0 100,0

42a) Que pe.i.1.8 e :7,-VOUS d'un hor:une qui est absent sans

permisüon ?

,
91 ,° q;,O' 94,0reponse

-------~.--
1° .E'8..u -L if. . 0 • 0 0 • • • • 0 • 32,2 40,7 36,1

2° Paresseux, négligGnt,
n'a p~s l'esprit d'un
bon travailleur... 16,4

3° Je ne le juge pas. 7,1
4° Doit avoir une

rai -son 0 0 • 0 0 0 •••• 0 •

5° Est m~l~de..•..••.

6° A eu un nccident .•

7° ~J' aime pas son
t: rR\} ail 0 0 ••• 0 Cl • 0 1> 0

8° N'est p~s fautif .•

b) Pourquoi

22,4
15,3
4,4

2,2

°
100,0

15,° 15,8
26,5 15,8

2,7 13,°
6,8 11 ,5
2,0 3,3

3,4 2,7
2,7 1 ,2

100~O 100,0

r~ponse 45,8 60,0 51 ,9

1° N cessité de demander
la pernission 75,0

2° Son absence peut dé­
r::,.nger le tr"w:ül de
l'usine, gêner le
trav8il des autres,
imi".wbiliser le
chantier .•..•........ 10,9

76,7

11 , 1

75,8

1 '1 , °
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3° Il triche avec l' entre­
prise, viole lQ loi du
tr"vail. . . . . . . . . . . . . . .. 6 , 5

4° nécessité de venir ~u
service 0) 0 0 0 • illI 0 0 0 0 0 • " • o. 7 7 6

100,0

43Ft) Etes-vous p;~rfois en ret.-rd ?

réponse

11 , 1

1 , 1

100,0

100

8,8

100,0

94,6

oui
non

b) ~i oui pourquoi?

27,5
72,5

100,0

34,0
66,0

100,0 100,0

1° Panne .•...... 0 0 ••••

2 C l'r-,tigue, réveil -Lard

3° Revenu trop tard de
vaJTage 0 • 0 • 0 ••• 0 0 0 0 •

4° Parti trop t~rd de
l~ mais on 0 •• 0 0 • 0 0 0 If

5° Parent malade.o ....

6° Pas de pirogue pour
traverser la l~gune

30,0

32,0

20,0

10,0

2,0

6,0

G1 ,8

28,6

1 ,6

1 ,6

6,4

o

47,8
30,1

9,7

5,3
~., 4

2,7

1CO,0 100,0 100,0



VIII ENCADPJ!lllliTI'TT

48 b) En. quelle lall3,'ue vO'cre chef vous donne t-il des ordros ?

1° Français (~ cas de fl'illlçais-anglais37, 5
20 1-'lina a la IJli:,.le) 26,5
3° Français et lIina 33,5
l1'wé, Français et .:i;ué 2,5

98,7
o
o
1,5

1, 63,8
15,1
19,1

2,0

100,0 "' ül:, 0 100,0

98 95,2

24 16,2

76 83,8

10U 100,0

76,6 66,1
19,8 31,8

3,6 2,1

100,0 1UO,O

100

100,0

1° Réprimande 59,2
2° Sanction 39,6
3° Autres: le chef d011lle~des conseils,

explique à llOUV:.::''.l'. le travail 1 ,2

e) Que fait votre c~lef si vous ne t'aites pas comme il dit ?

répon~e 93
------~-------------

Travailleurs faisant goujours comme
il dit 10
Travailleurs ne faiUD.llt pas toujours
comme- il dit 90

49a) Arrive-t-il ~: vot1'G cllef de
discuter av;~c vous 1,::,. façon de faire le trav~;il?

réponse 94 99 96,3

oui 50 43 46,7
non 50 57 55,3

100 '\00 100,0

Si non pourquoi ?

10 Ile travailleur obéit toujours~1) 61 12 37,9

1) La réponse "Le travailleur obéit toujours" signifie que le rôle du travailleur
consiste uni~uement à obéir au~ ordres. Les travailleurs faisant toujours
comme le chef dit .(48 c) expriment ainsi que non seulement ils obéissent
aux ordres nais qu'ils ne co~~ettent jamais d'erreur.



2 ° 1e c;lef nI aiDe p,~ s diLcut8r '17
3° 1e poste ne n~cessite p~s de

discussion. . . . . . . • . . . . . . . . .. 'j 2

4° Le chef B conliance en le
trc-tv,r illeLir • 0 •• 0 0 0 • 0 0 0 0 0 0 0 0 0 7

5° 1e Ch8f e~t incompétent ..... 2

6° 1e chef dit Gue le trav2il-
leur est illêttré, , .

100

73

1 1

1

2

100

/I OZ 3. ./ s

11 ~ 1

4,4
2,2

1 , 1

100,0

50 a) Votre chef s 1i'~-il bi.:Jn SI occuper de ses l~on:l.lneS ?

réponse

oui

non

b) 8i oui COl'1men'l:; ?

80

68

32

100,0

79

35

65

100,0

79,5

53,8

46,2

100,0

1° Hwnani té? tolér.::.nce d.".ns le
trav~il ~accueillant~ pardon-
ne les erreurs)............. 69

2° Aide pour ?V~nCeBcnt 20

jO Conseils 0rofessionnels ..... 11

1(·0

c) 0i non pourquoi ?

°
98

2

100

50,0

41 ,3

8,7

100

1° Pas c~ 'aide Dour l ' ,::,v::mCE:-
, 9,6 81 51 ,9L.l Gnou. 0 0 0 CI 0 • li 0 U 0 0 0 0 0 0 • 0 • 0 0

2° Sévère, autoritairc ...... 67,3 ° 27,1

3° 'r cherche que son inté-J.. e
rôt personnel.oooo 00 00000 ° 18 10,9

4° IIostile ~UJ{ tr:,'v8..illeurs. 11 , 5 1 5,4

5° Pas dl r\icle -chns le tr;-:>,v:--..il
(bottes, g:lnts) ni en dehors

'. (~pgvr~lent;).• 0 ~.o 0 0 0:,.0,00.:.0. 7,7 0 3,1
'6°' ;"7j r' t· . . ' , 3,9 ° 1,6.t: ava 1.: 'l sm e CIl 0 0 0'OR ~ ~ • 0 • 0 0 0 •

.. ----
'" 100,0 100 100,0

518.) Votre chef s~'üt-il -=-ider
,

nüc;ux f2.ire votrevous a

tl~;'1,v;ül ?

,
('7 96 94,0reponse :/./

oui 93 83 88,5
non 7 17 11, 5

100 100 '100



b) si oui comment?

1° Particip~~ ;1U tr'l.'l;·~il cm cas
de besoin, arr:=l nge les pannes

2° Donne des explications .

3° Donne des conseils •.••...•••

19,6
74,6

5,8

100,0

47,1 30,6
52,1 65,4
0,8 3,8

100,0 100,0

D.'l!'8 le 1° est C0I11ptœ une réponse : remplace pnrfois un
tr~v~illeur (C.I)

c) Si non pourquoi?

1° Se contente de surveiller le trav~il ° 68
2° Incompétent (non tecm1icien) ••.•.... 54 32
3° Ne s'intéresse pas aux trnv illeurs. 23 °
4° Donne trop de sanctions 15 °
5° Dit ~ux tr~vqilleurs de se débrouiller

8 °
100 100

44,7
39,5
7,9
5,3

2,6

100,0

52 0..) Votre chef vous 12.isse -t-il de 12. liberté d::.ns le

travail ?

réponse 92 95 93,2
oui 55 55 54,7
non 45 il 5 45,3

100 10O 100

b) Si oui comment ?

1° Ne dérange p s, n'intervient
qu'en c~s de besoin......... 85

2° Laisse les tr~vu~lleurs

ré flé chir 0 • 0 •• Il ••••••• 0 III 0 • • • 9
3° SE.Üt q1..l..e le trA.v.-;.illeur fait

bien son trav~il (consci6nci~ux) 6

100
c) si non pourquoi?

97,4

:2 r.:, ::>

°
100,0

90,5

6, 1

3,4

100,0

1° Dér8,nge dans le tro.vail .....

2° Fo.it trnv:tiller beaucoup dans
son intérêt personnel .•••••••..

3° Surveillance trop stricte •..

4° Le travi.'Ül ne peI'Llet P"'.s de
liberté 0 ••••• ct ••••

Dans le 1° :'f-.:t comptée une réponse
par peur du contremaître .:; (C. 1) •

16 89 48,1

74 6 44,5
6 5 5,4-

4 ° 2,0

dér::lnge les tro.v·;ülleurs
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53 a) - Votre chef e8s~ie-t-il d'8IDéliorer les conditions

de trr.:tV:::til [J.·"ns s,;. section (atelier, chantier )?

,
72 96 82,3reponse

'-' .._~-.. ---"--'-'-~"'---'--'---
oui 73 78 75,8
non 27 22 24~2

'100

b) Si oui comment?

HO 100,0

1° Change 10 mat8riel usé, donne des
outils de rochange............... 50

2° ;;ign,:"'1.1o ce qui ne v~. p:~s,

les défauts dl:S ID2.chines.. • . • • • . . )1 ,1

3° Donne ou dero2,nde du matériel de
protection (ca8r~ue, g:;mts)....... 16,°

4° Autres : p12c~ les trQvaillours ~ux

~ostes ·~y.i leur convic;nnont, en
Ionction~da leur competence,modifie
le réglemellt. 'II • 0 0 0 'li Il 0 ••• 0 ...... Cl • • • • • • 2,8

79

11

10

°

64,8

21 ,°
12,8

1 ,4

100,0

c) 0i non pourquoi?

100,0 100,0

1° Refuse de derJ<'1.nder (~es équipe­
ments, (1GS outils .••.....••...

2° L'QIDéliorètion dès conditions
de trav~il d6penct du contre-
maitre. Cl 0 • 0 0 •• 0 • 0 ••• 0 ••• 0 0 ••• 0

3° Cre.int le Contrem8.i t:ce, les
:Curopé Gns 'II 0"•• 0 ••• Cl 0 ••• 0 Cl • 0 ••••

4° N'nime pas 8nvoyer les engins
en révis ion, au gr".issage

44

36

20

°

97

°
°
3

67,2

20,0

11 ,4

1, 4

100 100 100

54 a) Pensez-vous que votre chef fait son tr:'.v.ül cOlllme

l'entroprise le voudrait?

réponse, 88 91 5S,2

oui 95 8·3 89,8

non 5 17 'j 0,2

100 100 100,0

b) Pourquoi ?

Si oui
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1° Félicité pRr lp ~ontremaître 49
2° Fait trav~iller' ~2~UCOUp••• 38 1

3° Surveille souvent, contrôle. 10

4° Fnit 18s dépannaGGs, des
i!lnovntions .. Cl •••• o •• Cl. o ••• Cl.

5° Exécute 18S consignes du
contre~2ître, de l'ingénieur

Si non

2

100

61 ? 5
2,6

28,9

6,1

0,9

100,0

53,7
23,5
17,8

3,2

1 ,8

100,0

1° Ne fait riun lui "-rneme •.•.•.. 44,4 65 59,3
2 ° Le contrei'lP.ître lui f-' it d.GS

reproches ..... Cl 0 ••• 0 •• 0 •• Cl ••

30 F "'..... "1~e connalu p~s son ~raval ••

4° Ne contrôle pqS régulièrement

44,4
11 ,2

°

26

°9
31 ,3

6,3
3, 1

100,0 100 100,0

55 a) Votre chef vous crée-~-il quulqubfois des difficul­

tés

réponse
oui

non

b) Si oui lesquelles Q

98
38
62

100

99
13

87

100

98,3
27,0
73,0

100,0

1° Mise à pied; avertissement
s8..nction oo...... 81

2° Insultesoo! o. 7
3° Presse d:::l..ns le tr:l.vnil..... 4

4° Pns de libert~ (m~ngcr,
besoins) 3

5° Ordres et contre-ordres.... 3

6° Trop de trqvQil pour un seul 1

7° Empêche l'av:-"ncGment .•...••. 1

100

8~

5
11

°
°
°
°

100

81 ,6

6,4
5,4

2,2

2,2

1 , 1

1 , 1

100,0

c) Que faites-vous alors Q

réponsG

1 0 Rien. 0 Cl • 0 •••••• Cl .... 0 •• '0 '0 00 • 0

2 ° Un rapport

3° Protesse, discute

95,9

39,5
39,5
7,0

100

53
5

11

96,8

<2,2

32,2
7,8
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4° Dxplique les difficultés
(po.liment) ••••.•••....••. 5,6

5° Demande l'intervention des
o..élagués. CI _ •••••• 0 • III III 0 0 a 0 III 1,4

6 0 S 1 GXCUS e ..... 0 0 0 0 • 0 • 0 0 III III •• <1 2,8

7° Abandonne le travQil après
discussion o •• oo •• o •• 2,8

8 0 Dé S 0 bé i t .. 0 0 Q 0 0 • • 0 • • 0 • • 0 • • 1 ,4

100,0

5

21

5

°
°

100

5,6

5,6
3,3

2,2

1 , 1

'100,0

e) Votre chef crée-t-il quelquefois des difficultés à

d' autres tr::,.v,ülleurs ?

r~ponGe 8.5,6 94,0 es,2
oui . 55,8 79,4 66,4

non 44,2 20,6 33,6

100,0 100,0 100,0

On notera les Grnndds différenc~s entre les pourcent~gcs

des réponses oui et non ~ux questions 55 a et 55 e.

f) Si oui leSquelles ?

1° Eioe à pied, av:_'rtisscnent,

2 0 Insultes. 0 • 0 •• 0 0 • 0 III 0 0 Q 0 0 0 ••

3° Presse d~ns le trD.v~il..•.•
4° Pas de liberté (m~nger,

besoins) '" 0 0 0 0 0 •• 0 0 • 0 0 0 0 •• 0 0

5° FGusses ~ccusations .

g) Que font-ils 210rs ?

s:-nction
89,6

4,2

3,1

2, 1

1 ,°
100,0

100
o

°
°
°

100

95,2
1 ,9

1 ,4

1 ,°
0,5

100,0

réponse

1° Ils de '8,l1chmt l' interv~ntion
des (élégués o ••• 0.00 ••• 00 0 0.0

2 0 Un rnppoJ:"'t 0 •• 0 0 • 0 0 •• 0 ••• 0 0 •••

30 Rien 0 0 0 0 o. 0 •••• 0 0 0 •• 0 •• 0 0 0 • 0

4° Ils protestent .

5° Ils s'excusent ....••....•••.•

6° Expliquent les difficultés
(polilnent) •.•.......•..••.•.•

7° Abandonnentle trav::.il ,~"près

discussion .. 0 ••••• 0 • 0 0 • 0 000 ••

8° Désobéissento .... 0 ••• 0.0 ••• 00

99,0

6;3
62,0

11 ,6

8,4

7,4

1 , 1

2, 1

1 , 1

97,3

65,2
0,9

17,4

8,3
7,3

0,9

°
°

98,1

37,7
29,4

14,7

8,3

7,4

1 ,°
1 ,°
0,5

100,0 100,0 100,0
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Difficultés orééœpar le.· chef x ce que fait 11 enqu~té

10 Difficultés

8.) Sanction :

ne fait rien
fait un raPl)Ort
discute CJoliroent)'
proteste énerG~_ ..uG'..Gnt
demande l'irrGGrvcl~Gion des
délégués
s'excuse
abandonne le tréJ.v.:ril éll?l'ès
discussion

b) insultes
ne fait rien
discute (poliment)

42,6
38,7

2,7
5,3

5,3
2,7

2,7

100,0

83,7
16,3

100,0

20 Ce que f ait l' el1qu~té

a) ne fait rien

Sanction 84,2
pas de liberté (manger, tOilette) 2,6
insultes 13,2

100,0

b) fait un rapport

sanction "100

Sanction :
ne font rien
font un rappo~ct

discutent polimerrG
protestent énergiquement
déobéissent
Demandent 1lintel~ention du
délégué
s'excusent
Abandonnent le travail aprè.s
discussion

14,6
31,2
1,°
6,3
0,5

39,6
6,3
0,5

10U,0
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Diffi~~lt~s cr~es par le chef aux autr~s A ce ~u'îls font

2° ',e ;;ue font les auL:'·e.-;

a) n"'font. rien

Sanction
insultes

b) font un rap)ort

Sanction

c) protestent ~nergique­

ment

Sanction

9.5,3
_6..,~_

100, a

'IOC

00,0

100

6,7
13,3

100, a
l'interv~ntion des djl~gu6s

presse d8ns le travail
p~s ne libert~ (manger,

toilette)

d) Demandent

3anction

e) s'excusent

Sanction 85,7
pr~sse dans le travail 14,3

100, a
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56a) Votre chef est:,;"il européen ou africain? (1)

Africain
Européen

PMéfère chef africxLu
elu'opGGU

Sans préférence

1 A un chef européen
profère chef .:.l'ricain

eurol)éen
sans préférence

préfère chef afric2in
préfère chef 0lITOpéen
sans préfërence

Si préfère africain

69,0
31,0

100,0

51 , 1
41,6
7,5

10U,0

30,7,
51,6
17,7.

100,0

45
44
11

100,u

°100

100

58,5
38,5
)~ .

10C,0

59
:59
3

100,0

39,4
60,6

100,0

51 , 1
41,6
7,3

10D,0

50,4
42,5
7,1

100,0

50,4
41,9
7,4

100,0

1° Raison de meillelITe compréhension,
(meilleure enten~e, pelS de racisme) 42

2° Raison politi..ue (africanisation,
nationalisation) 18

3° Raison de lan€,'Ue, compréhension
des ordres (illettrés). 21

4° Raison d'aide l1-:.ms le travail
(avancement, souci des doléances,
compréhension des nbsences) 12

5° Raison d'aide en dehors du travail
(pr~t, secours, vif3ite) 7

100

55

15

11

8

100

48,3

16,3

16,3

11,8

7,3

100,0

1) Les enq,u@'tés me cOllr::idèrent comme des chefs que les D{"ents de maîtrise au
minimum. Au ccn-Gl'e industriel tous les postes de chef de quart du service de la
fabrication Gtaient tenus par.. des agents de maîtrise ai'rü;Dins au moment de l' e'nq,u~te,
A la mine aumm c~lef de lluart n' était ~rica.in ; l' ul1i(~u'J a.[;'ent de maîtrise interrogé
n'était q,U'Ull adjoint au chef de la section d'entretien. Les cleux agents de maî­
trise africains qui fig1.1Xent dans le tableau du personnel de la section t;r-avaux
du service de ln carrière appartiennent au personnel de la prospectioR, non •
interrogé. Il y eut une crise d'autorité au cours de l'africanisation des postes

de chef de quart, quel~ue temps avant l'enquête: les travailleurs ont cru qu'il
y aurait un commandement de style tTaditionne~, d'où un relâchement dan~ la dis­
cipline et les nouveaux chefs afr~cains ont dû se montrer sévères pour manifes­
ter leur autorité, surtout les stagiaires. Certains travailleurs leur en vou­
laient au moment de l'enqu~te et venaiAnt même d'cssaYŒde sahoter leur action.
Ces chefs africains pnsseient pour plus sévères que les anciens chefs européens i
cGpendant il a été possible de constater que le nombre de sanctions ne s'est pas
élevé avec l'africanisation de l'encadrement. I~is les travailleurs ressentaient
davanta9~ cessanctions comme venant d'un africain.
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Si préfère européen

1° Ro..ison de :morale 7 de c.~.r;'ctère (jUGtc 7

hOfl..né3te? non r:::'rlCunier
i

pas de è.lstinc­
tion en-Gre les tr['.v8.il ours 7 ne craint
P·'.s le contreIilaîti-.E?) 0 •••• 0 • • • • 34

2 ° Raison d' appréci:'.t.: on du trr:.vail et
des conditions de trqv~il (liberté)
càmpréhension de ln fr-',tigue 7 c.ppré-
ci ":tion du rendement 7 pr.oToJotion; 28

3° Raison du cnractère ~ p".r 'opposition
au cnr~ctère de l'Africo..in qui est
déclaré égoïste 7 rapporteur 7 fumis'[;e,
envieux, injuste, r~ncunier7 p'~,s

hum8.in, 2busQnt de son autorité 0 •• 00. 0 ;~6

4° R2ison de capacit~ (s~it mi~ux diri-
ger) Gons d~s responsabilités ooo 12

55

21

19

5

42 7 2

25 7 2

9,5

100 100 100,0

Préfère chef africnin.

A un chef africain 78,7 39 75

li un chef européen 21 73 60,5

Préfère chef eUrOl)éen
100,0 100,0

A un chef 2.fr~.c."'.in 64,0 )8,8

A un chef E:uropéen 3670 61 ,2

100,0 100,0

Sans 'f'pre er8nce

JI_ un chef 2.fric~Jin 47,0 4070
i~ un chef européen 52,4 60,0.~

10°7° 100,0

Voici les r~ponses des 6 ag~nts de maftrise afri~ains et assimil~s

de l'usine et des 5 chefs d'équipe dépendant d'eux au sujet de

l'africanisation du poste de contremaître de l'usine tenu par un
....
europ~en
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1° Agents de maîtrise: tous chefs de quart sauf un ayant Jn rôle

plus général

à) Défavorable à l'africanisation prochaine du poste; 3

il n'est P0S possible actuellement à un africain de remplir ce

poste

africain pas possible actuellement

périence pour être c)ntremaître

- ne préfère pas africain actuellement

le nez entre nous

il faut une grande ex-

nous nous bouffons

b) Favorabl' à l'africanisationdu poste

- Préfère africain: le post~ doit être africanisé un jour

c) Indifférent: 2, dont une réponse motivée;question de capacité

2° Chefs d'équipe

a) D6favorable à l'africanisation proch8ine du poste: 1

- Pour l'instant presque tous nos chefs africains ne sont pas

encore mûrs pour commander> mais je suis d'accord pour que

plus tard on africanise.

b) Favorable à l'africanisation du poste: 3

- il n'est pas obligatoire que les Européens dirigent le chantier;

c'est une entreprise contractuelle qui sera nationalisée dans

peu de temps.
f

- Prèfère africain : meilleure compréhension des ordres

- ,n africain nous comprendrait mieux

c) Indifférent :
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IX - IlliLi,TIOlJ;:! INTEITETHllIQlTBS (1)

65 b) - Avec des g3ns de qUGlles ~thnies aimeriez-vous

la mi8ux tr~vailler ?

pas de pr8férence

préfércnces

8<,6

15,4

77,3

22,7

81 ,5

18,5

100,0 100,0 100,0

Tot.::'.l (~es réponses icllJ.2.nt une ')r,~f8rence pour

BitTé

1'"in a

Ouatchi
:E'on

K2.bré

48,4 50,0 49,2
51 ,6 47, 1 49,2
11 1,9 61 ,8 52,3
16, 1 17,6 16, S
38,7 ~ 4,1 41 ,5

c) Pourquoi?

Si pas de pr~ÎérGnce

réponse 90,5 92,6

1° Aime tout le monde,
tous sont frères,
égo..ux .• " 0 • 0 ••• 0 0 •.• • • 57 ~ 8

2° Bonne entente....... 16,9
3° Veut s 'h.'l.bituer P vivre

avec toutes les cthnie~

à comp~endle le lQnga-
ge des autres .••..• o. o. 10,L;.

4° ~a q~estio~ ne s'est
5, ')J::IDl8.lS posee ••••••..•. 0 c...

5° Autres o •• ooo S,7

'100,0

S7,2
0,9

°
°1 ,9

100,0

74,1
10,3

6, 1

3,0
6,5

100,0

-------------------------------------------~--_._------------

1) En féali té les trf:.v::.illeurs emploient un terme qu'ils

traduisGnt en fr8.nç'î,is pRr r:),ce. ~J.8..ic dans l'exposé des

résult~ts nous préférons utiliser le tenne d'~Ghnie

pour éviter une c..onfusion nv·.;c 12. race prise au sens

biologique (afric~in, européen); même lorsqu'il s'agit
d'Européens les comp8.rQisons portent entre ethnies eu­

ropéennes éventuellement.
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~nQ~ér~tio~ qes.0~~~es roponses (nombre de cas)

Noui ne cherchons que l'argent •.....•.•.•••••••••• 2

Le tr:>..v::ül ne derlClnde p1.S le choix dl ethnies. • . . .. 1

Solidarité africaine ..............••.•....•.•..... 2

Raison syndièr.ùo (déléguu).......... ...•.•••••... l'

Raison roligiuu8e (pas de hoine) ..........•.••.••. 1

Il Y ['. de bonne:s et " e 1:1:~uvr.'isGS têt(;.s ù.o..ns
t ou..tes le S G~Lhnies •. 0 0 0 • 0 0 0 0 0 .... 0 0 Q 0 0 0 0 1) • 0 0 0 • 0 0 0 • o. 1

Haison de cornman(~oment (chef dl équilJO) • . . . . • • • • . .. 1

Trav~illour étr~ngcr au Togo ....•...•..•...•...... 1

Le problème ethnique ne m'interesse p~s ...•..•.•.. 3

Si préf(~n;nct:s (1)

28,6 5,9
3,6 11 ,8

7,1 5,9
100,0 100,0

1° D8VOU':§S, gentils, symp!'"1.thiqlJ.es, :J.ccueill~.nts

" j 0 vip,lSil. • • • 0 • D •• 0 0 • • 0 0 • 0 0 32 , 1 70 , 5

~ ° 11rav~üllours................ 28,6 5,9
3° l:ôme origine (l;-chniu, région,

pnys (Togo) ..... 0 0 0 0 0 0 0 0 •• 0 0

4° Conprennent vite ...••.......

5° Fr&1CS (expliquent 18 travqil
aux autres). 0 • 0 • 0 • 0 0 .0 •• 0 •• 0

16, 1

8,1

6,5
100,0

66a) ~vec des gens de quelles ~thnies aimeriez-vous le

moins trav;:üllcr ?

Pas d'antn.gonis JOS 84,1 77,3 81 ,2
Antagonisr.1os 1:;,9 22,7 18,8

100,0 100,0 100,0

Tot,::ù des réponsos inch.ent ;:l,ntagonisme vis
,

vis desun a

Pon

Nina

Evlé

Ounchi

Kabré

.53,1 73,5' . 63,6

34,4 44,1 39,4
12,5 11 ,8 12, 1

25,° 17,6 21 ,2
12,5 14,7 13,6

b) Pourquoi ?

8i p~s d'antagonismes

(1) Voir en annexe à IX Préf..;'rences interbi:;bniques dans le travail x raison



réponse
1° Ne hait pCTsOlmc
2° nous SOIIffilOS tous les i"~llH)G

3° Autres

- 204 -

40 8,
32,7
55,8
11 ,5

100,0

42,7 .11J.L
9},) 54,9
6,7 37,8

° 7,3

100,0 100,0

.&numération des élU-c:i.'eS (iloï'liJre de cas)

Il Y a du bien danD tou'ces les etlmies 3
On peut toujours COllIpl'ellcll'e les autres 3

Si antagonismes (1)
1° rapporteurs, traitrcs 16,7
2° Ne comprennent P':'.3 vite 3,3
3° Paressem~ 16,7
4° Autres (y compris éventuellement

réponses précéc1Œ.l; es) 63,3

100,0

Total des réponses incluant

li-l~, 1 31,3
14,7 9,4
2,9 9,4

38,3 ~9,9

.. _.._--
1UG,U 100,0

paresseux
ne comprennent pas vite
autre langue (nous ne pouvons
nous comprendre)
mauvais cQractèTe

Total des autre..:, réponses (nombre de cas)

.iiJgoïstes
Rancuniers
Fumistes
i-l.utoritaires
Q;uerelleurs

67a) De quelle etlmio est votre chef?

26,7
20,0

6,7
6,7

1
3
1
2
4

17,6
20,6

17,2
17,2

12,5
14,1

réponse

Eina
Ouachi
~wé

Fon

91,9

55,3
9,7
0,6
4,8

96,6 94,0

() 31,1

° 5,4

° 0,3

° 2,7

1)Voir annGxe à r:;~ ant~'Olùsmes intert:thniques dans le tro.vélil x raison, préf~ences
interethniques dans le tra-mil x antagonismes interethnique dans le travail,
entente avec COIUl)è't'S1.1011S de travail x antagonismes in~e:i.·ctlli1ic.ues dans le travail



Français
Italien
Polonais
Allemand

L'uropéen sans précidon
Africain sans précision

Total Européens (1)
Total Africains
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24,2 84,9 50,9
1, 1 7,6 3,9
0 4,1 1 ,8_
0 2,0 0,9

3,2 1,4 2,4
1 , 1 0 0,6

100,0 100,0 100,0

28,5 100 59,8
71,5 0 40,2

100,0 1Où, 0 1UO,O

b) Quelles sont le8 etltnies dorrb vous accepteriez le plus l'o.cilement le commandement ?

pas de préférence 82,1 80,7 81,5
préférences 17,9 19,3-,. 18,5

---
1GO,0 1UO,O 100,0

Total des rél)ibnsGs inclu.:.G.lt

Allemands 2,8 68,9 32,3
Nina 27,8 0 13,9
Ouacm 25,0 0 15,4
Ewé 25,0 0 13,9
Européen (sans précision) 25,0 3,~· 15,4
Africain (sans precision) 11 , 1 0 6,2

Total des autres rchonses (nombre de cas).,

Fon 3
Kabré 2
Français 4
Italien 2
Anglais 1
Belge 3
Polonais 2
Togolais 1
Français ruraux 1

Total .t:iuropéens 30,6 100 61,5
Total Africliù.ns 69,4 38,5

-~-

100,0 100,0

1) Les lègères différences de pourcentage avec 56a) sont dues aux non réponses
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Aucune réponse ne comprond à 1:" fois cles LUI01!'-;ens Gt. cles

Africains. Il Gst .. noter que; los tr"'\V."~.illeL1rs de l,:". mine,

1'1 '~Y:lnt P''.s de chefs n,fI iC8.ins, n'ont indiqué de pref0­

rence que pour clos ~urop~ens.

c) Quelles sont les Gtnies dont vous ~cceptGri~z le moins

f.':'..cilcI;wnt le co D18.nde:}l.:.nt ? (1)

i:ucun rojet 85,1 S'I ,3 83,5
Re jets ..... 1Li" 9 18,7 16,6

100,0 ·100,0 ,100,0

'j:oti1..1 des
,

inclu'J.nt rojet vis à vis desruponscs un

FJ.'::nç-.,is •.•. o o. 6,7 89,3 ~0,6

~t~ùiel1s..• 0 • 0 0 ° 21 ,4 10,3
Européens (sans
précision) • 0 0 •• 16,7 ° 8,6
}!'on aooooooooo. 36,7 ° 1S,0
riin 'l, 0 0 1:1 0 0 ~ • 0 0 0 ; 30,0 ° 15,5
Africains ( sp.ns
précision) . 0 0 •• 16,7 3,6 10,3

Totnl des Qutres rejts. (nombre de c~s)

'. -
OU2chi 4

Rabre 1
Polonfüs 1

}'ranâEliS 1
citn ins
Total Européens ~j,3 S6,4 58,6
Tot['.l Afric2.ins 76,7 3,6 Li 1 ,4

---- ----
100,0 100,0 100,0

Aucune réponse ne comprend à 1;<, fois des LurolJGenS et à_es

Africains.

66 a) Quelles quelit6s'nttribuez-vous
lJréfo;r-ez ?
rép011G G 8 3 ,~6 ...;8:..,7;,-- --::8-"-~_oS; _

1 0 Humi1.ins. 0 0 o. -~r5 LI·° 'cS) ,0

2 0 Compréhensibles
(on les comprend

~i~J~~r:~; (E) 27 , 3

3 0 SRvent commander

lJ

-4 0 Jus t (: s .. 0 0 0 0 0 0 9, 1

10

30

5

2U,7

1) voir en a:m1exe à I;~ préf~.rences el;bniques dans le cOJD1!landement x rejets ethniques
dans le commandement
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5° Parc1o!"l..n~n t 6,1 5 .,. -5, 7

6° Autres 3;0 10 5. ) 7
---

100, lù iOO 100,0

Enwm6rQtion d6s autres rSponsGs(nombre de cas)

patients

punissent rêLre­
m<mt

2 (1)

b) Quels d8î-r:>.uts ?ttribuez-vous "..ux ~thni(;s que vous dépré-

cioz ?

ré.)onse

1 0 Sèvères e • 0 CI

2 ° AU'coritnires

84

48,8

19,4

29
1:2

86,3

41 ,8

16,7

3° ~~8chE1.l1ts

. (n'aiment p s
leur proch~il1)6,5

4° Rancuniers .... 6,5
5° Autrec ••...... 19,2

100,0

35
6

18

100,0

"16,7

6,3
18,5

100,0

Enu..'TIér2.tion. des "'mtres .(üombre de Cé.~S)

. . .

Ne pardol~1ent p~s .... o 2

}'Ianque de pallcD.co 1 (1)

Incompréhens~tles

(ïarigué) 0'0:00".00.000 •• 02

Racistes 1» 0 0 0 0 • 0 0 CI 0 0 0 0 0 2

Trop exibe~ntsooooo.0. 2

1) Un travailleur reproche leur impatience à certains Européens (Français)
et attribue de la pati~nce à d'autrec "';'uflopéens' (lUl-emands) .



. '

100

---,
pardonne

et

. Quali.tés attribuées d.ans..~e .commandement .aux...Africcins e; .au:,,: ,Eur0p&e1lc;
}.ar ceux q:ui les préfèrent.

1 Punit juste
Préf~rence juste Compr';:hen- .aumain sait rarement Patient humain

sible commander
1

1

1

Africain 72,7 48 j6,7

..ll'uropéen 100 27,3 52 100 1uü 100 33,3

-1
100,0

1

100, () 100,01,
1

No
lX)

Déf :uts attrïouésdans le cOIi1lD.andement aux Africei:D.s }t aUA: . "Juropéons:'
]]:'(;:1l.' .., ceu;r qui les rejettent

50 66,7

- ----r1

Rejet Sévore At':i;o:ci- trQ~ Raciste ~'ÏéchéIDt
t y' -~'" e::UJ'eant.- ~ - . ":1

M'ricain 72',2 57,1 28,6

Européen 27,8 +2;9 100 100 71,4 1oc, 100 50

1
Rancunie:r

33,3

100,0 100,0 100,0 100,0 100,0
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Annexes

Préfére11cos üüoretluùc.ues dans le travail

l' ! ,. l,
1 - ------t----~.- ----~-t---·_~
Dévoués, gentils e·Gc. 51,6 57,6 65,6 5:),5 1 45,8 1

Comprennent vite 6,5 9 1 3 1 9 1 1 8 3

Travailleurs 16,2 12:1 15:6 28:3 1 25:0 ...[

Francs 3,2

origi.ne 22,5 18, 2 9,4 0

J 110°'° 1 100,0 1
100 ,0 Î1ÔÔ~O''po,o

1 .__.. _ __.._ ...... . __ ._--L. ._.....1--_. __ ------.----.----1

AntagoniGIaos inGerethnitlues dans le travail

33,4

11 , 1

11 , 1

2,3 11,1

12,5

8,3

8,3

33,3

33,3

Ouatchi

4

4

4

8

8

44

12

lfuaRaison

Rapporteurs

Ne comprennent pas
vite

__...- ...... 1,.. .•__ - . -----i----~~I
l ,

Ewé ! 1':'011 1 Kabré

-----------II-----t-----r---.--~--- - -....~-----
1 1
1 1

37,5 ! 34,8 i
1
!
1
i9,3 i 11,1

i
25,° 9,3 1 11 ,1

1

17,0 ,
1

12,5 4,7 1 11,1

Paresseux

INauvais caractère
1
1

1.
iAuGre langue.· .
1
!Egoïstes
1
1

!lûment cCl:lIIlander

1\ Querelleurs

Rancuniers

2,3 1

1
7,0 1

t 1

I\Plusieurs des rupo11scS 1

l
'précédentes 16 16,81 12,5 .23,3

1üO,U 100,0\100,0 lCJo,ol 100,0
1 -:..-_----lI..__--'-__~_____l..__
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Antagonisme interethnique dans le travail (suite)

1. ______A_

Total des t ,. .1 lm t .. Ewé Fon Kabréré Joncos
:_ _~~n:s. ~ ___~_~nJ.in~1'LL:1t _._ ...... -.-.

Ne comprennent
pas vite 1 12 16,7 16,::5 22,2

i
Puresseux 1 24 41,7 37,5 16,3 33,3

1
G

IIIauvais carac!-
tère 8 8,3 16,3 11 , 1

Autre la1gue 4 12,5 4,7 22,2

"1
1
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Préférences inter ethniqu~s dal1S la -cravail
x l\l1t.:.:eonismes inter ethniques d<JJ.'1s le t::'avail

10 Préférences inter etln1iques dans le travail

a) pas de préféronc~s

antagonisme 1,7
pas dl E!:Iltngm.llsr.J.e 98,3

100,0
b) Préférences

antagm.1isme 93,9
pas dlantqjonisme 6,1

100,0

20 Antagonismes in-cer ethniques dans le travail

a) pas dl anti:.'Cm.1isme
préférence 1,4
pas de proférence 98,6

~ 00,0
b) Antagonismes

préférence 92,4
pas de préférence 7,6

100,0

Entente avec compa[,11ons de trav. 'il x antagonismes in-co:c e-clmit~.ues dans le travail

10 Entente avec cOllT.i?él{)nons de travail C.I.I 1-1. T.

a) Bonne enterrce
pas d 1 an'i:;~:goni:sIJ1e 91,7 87,5 89,8
antagoniSI:lG 8,3 12,5 10,2

b) fJIésent ente 100,0 100,0 100,0

pas dl ont86'Olll. sme 57,8 36,7 49,3
antagonisme 42,2 63,3 50,7

100,0 100,0 100,0

20 Ant~~gonismcs in'i:;81~ etlmiques dans le travail

a) Pas dl ~Ultagonisme
Bonne entente 84,6 9D,5 87,0
~lésentente 15,4 9,5 13,0

100,0 100,0 100,0

b) Antagonisme .
Bonne entente 40,6 44,1 42,4
Ivlésentente 59,4 55,9 57,6

100,0 100,0 100,0
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Préférences etlmiques dans le cOLlLlandement
x rejets ethniques dans le commcmdeaent

10 Préférol1cGt:l eth:"üq11es dans le commandement
a) Pas de préfurel1ce

rejc:d;s
pas de rejets

b) Préf·:;renci..;s

rejets
pas de rejets

0,7
99,3

100,0

. 86,1
13,9
100,0

;20 Rejets othlÙl 11(: s d~s le cOllJlj1andement

a) Pas de rejets

préférences
pas de préféronces

b) Reje ts

préférences
pas de préféronces

. 3,1
,. 9,6

100,0

96,6
3,4

'100,0

La. différence entre L'J nombre de trav.illeurs ma:nifesL..nt des préférences inter ethniques

dans le trav::d.l et le nombre l ..e ceu::: manifestant des &"1-ca.gonisi.t'1es inter etlmiques dans

le travail n'est pas signific<.ltive.

X 2 (échantill'on a-ppareillé) = 0

Les di:tférences entre les nombre de -crai:ailleurs manifestant de la mésentente avec J.es

compa:,nons de travail et le nombrE! de .. ceux manLestc1l1t des 211t2gonisr.les inter et~miques

dêW!s le tr.:wail ne sont siglùfic.::.tive. qu' (.m centre industriel, où il y a plus de tre.vail-.
leu:rs mmùfestc:.nt cle la mésentencc, eue de l'antagonisme inter etlllùque.

X 2 (échantillon appareillé) = C· ,.
• .L •

4·,33 (p ~O~)

•, r

l...!. • '..LI •

1 ,25

La différence entre le nombre de tre:vC:.il1eu.I's ffim'lifest,:.n.t des pr6férences dans le

commandement et le nombre de ceux manifest_..nt des rejets dBns le commandeï:ent est

il Y. a plus de trê'.vdlleurs -manifest2ng des préférences

C}.le des rej et s

;C2 {écha.l1.tillon 'a)j?~,reillé) = ::;,27 (7 «1'0)
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x - TRtV, IL DE truIl. (1)

33 a) :i:-Je croyez-vous p:.1.S ci' inconvœnient à tro.v.").iller la nuit?

Tr~v~ille 18 Duit .

Si

non

b) Pourquoi?

Si oui

réponse

1° .l.~:1nque d.e sommeil

2° Hal8..die pp..r mo.nque
de sommeil .

3° FatiGue par manque
de sOR~eil .

4° Autres (y compris
ével1tuellei~lent r8­
ponses pr~cédentes)

16,4

83,6

'100,0

95,8

4,2

100,0

96,9

62,8

12,8

1 ,9

22,5

'100,0

100,0

90,9

9,1

100,0

100

5,0

15,°

100,0

20,8

79,2

100,0

93,9

6,1

'j 00,0

98,1

9,8

7,0

21 , 1

100,0

Total dGS réponses inclu:J.nt :

rhnque de ~30mIneil .

Difficulti de restGr
éveillé 10 CI CI CI CI CI CI CI CI CI 0 0 11;1 CI CI CI CI

r"l~ladie CI 0 ••• 0 CI CI CI CI CI 0 Cl CI 0 Cl

Fatigue CI CI • Cl CI • CI 0 0 CI CI CI 0 0 CI •

Fr0 id CI • • CI CI CI 10 • CI 1;1 0 1;1 0 0 1;1 CI 0 cr

~Iousti(lUCS 0 CI • CI • CI CI • 1;1 • 0 0 • CI

Famille l<:.iss~e seule ..

70,5

5, 1

18,°
6,4

3,9
1 ,9

°1 ,9

92,0

°8,0

22,0

3,0
5,0
5,0

°

78,9

3, 1

14, 1

12 ,1

3,5
3,1
2

1 ,2

Autre r6ponsE
Si non
répons.e

: pe: tG de poids - 1 c~s.

71 , 4 _-.:1..,.;:.O..;;.,0__--.:..8S\ , 2

1° lb,bitude .•........••

2° Habitude militnire .•

3° Autreso ... ooo ••• oooo

20,0

60,0

20,0

30,0
20,0
50,0

26,7
20,0

53,3

1) ' d. , l t 1OQ.,,'ot 100.JJ° .11100" Cl . t '~es lons Dosees seu ,.::men - l'i.UX enll.;.u.0 es Q.Ul uraV2.l en'u -la nUl -, pe-
.LlO lCluellJ.en-c ou Occe.slonne .LemeUlï.
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EnumGr~tion des autres réponses (nombre de cas)

Le trnv~il est le mê~e 2

Dort bien le jour 2

hédicament contre sommeil 1

Bon VGllt 1

Les mê,chines n -: d.;r nngcmt p;:".s 1

Je ne sens rien

34 a) N'êtes-vous p~s gêné pour dormir le jour chez vous?

Si
Non

75,5
24,5

100,0

91 ,7
8,3

100,0

85,5
14,7

100,0

b) Pourquoi?

100,0

50 Autres (y compris évendlUcllal.llbnt

réponses pr6cédent~8) 9,8

1 0 Bruit (eni'"'..n-i:;s, extérieurs) :; 1 ,8

2 0 Cn~leur 23,~

63,0 42,8
6,2 17,4

2', ,0 2'j ,2

4,9 10,6

4,9 8,0
- -~.-

100,0 100,0

21 ,4

13,6;'0 I~J,nque d'hn~,itude

Totnl des réponses incl~~nt

Bruit
Cllnleur

Manque d'habitude

Visite des cam~r~des

Houches

:3ommeill:ger
le jour

55,2
47,4
16,2

1 ,9

1 c-, -'

86,4
27,2

7~4

1 ,2

1 ,2

°

66,1

40,3
1::> , 1

1 ,7

1 ,3
1 ,3

Autres r~ponses (nombre de c~s) :

:iaux d'yeux :lprès 2,voir veillé '1

.Dér;·~:1geit1ents (affn ires fmülia-

'1es) 0 e 0 Cl 0 0 0 0 0 CI " • CI 0 0 0 0 0 0 0 D 0 0 Il 0 CI 0 1

Pas la tC_LlpS (le c10rTlir le jour 1
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Si non

réponse 78.1.,.6 66,7 70,7

1° Peut SI ü:;olcr
do..ns 18. ID2.ison36,3 77,7 62,1

2° vi-, dor;.Jir hors
de le.. maison
(chez parents
ou df.~ns C8.se
spécü:~le ) 9, 1 5,6 6,9

3° V2. dormir de-
hors (plage,
sous cocotier) 18,2 0 6,9

4° Est seul 18,2 16,7 17,2
5° Autres ( fr~\ichGur

d8.l1s 12. c}lambre8
h~bitude) 1,2 ° 6,9

100,0 100,0 100,0

35a) Arrivez-vous seul à 11 ét:"!.blissement la nuit ':'

oui 61 , 1 70,0 64,6
non 38,9 30,0 '7.5 4:J ,

100,0 100,0 100,0

b) Quittez-vous seul l' étr~blisser'18nt 1,':1. nuit ?

oui 62,3 55,5 59,6
non 37,7 44,5 40,4

__ "_1-

100,0 100,0 100,0

368.) Pensez-vov.S qu1il y a plus c:e gens ;3."'..ns permission
de ..:luit que ci e jour ?

oui 4,8 9, 1 6,5

non 93,4 81 ,8 88,8

n8 s .... it PStS 1 ,8 9, 1 4,7

100,0 100,0 100,0

b) Pourquoi?

Si non

réponse 93,0 100 95,6
1

1° Crainte de
s.:'l.nction 72,6 76,7 74,2

2° Crainte de 14,4 21 , 1 16,9
renvoi

3° Occupations
possibles le 13 2,2 8,9Jour

TbO,O 1uO,u '100,0
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Si oui
réponse 50 100 77,8

-._-_._~

1 ° TIécontente-
munt 75 20 35,7

2° • ,,~Ù ':ldie , (trop
lo:L.J;l. pour de-
m:::mder une
permission) ,
f;:ttigue, (réveil
trop t ,.rd) .. ~5 30 28,6

3° PareSi:>8 .•••• ° 50 35,7

10O 100 100,0

J7n) Ponsez-vous que 18 tr2v~il d~ nuit innit~ les tr~vni~­

leurs à chercber un er,'ploi où ils ne tr'vn.iller<:.'.ient .

que le jour ?

oui

non
ne s:;l.it p':l.S

personne ne s'est
j Ml2.il? :pln.int

84,5
10,1

4,8
0,6

100,0

78,2 82,0
14,5 11 ~ S

1,8 3,6

5,5 2,5

.! CO,O 100,0

b) Pourquoi?

Si oui
,

anse 86,6re

1° ~:l~l8.die 58,5

2° Fatigue 7,3

3° .sommeil 10,6

4° Tr8.v2.il d ~ _C'-c~
._..L.":"_-

cile 00000000 9,8

5° Primes insuJ.fi-
S .-...11tes 0 0 0 • 0 CI 0 0 13,0

6° l'lélison seule •. 0,8

100,0

Si non

90,7 88,2

25,6 ! 5,7

39,8 19,9
28,2 17,4

5,1 8,0

1,3 8,5
0 0,5--_.
100,0 100,0

rrSponse

1(; Crninte du
chômage ...•

2° Adaptn.tion,
hc..bitue' G ••••

76,5

30,8

100,0

'::3,8 60,6

57,1 40,0

42,9 60,0
----- ----
100,0 100,0
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38a) Pensez-vous qu'il soit plQS utile d'orgnniser le

trqnSDort des tr~v~illeurs de n2it que de jour?

oui
non

100,0

S8,2 SO,6
1 ,8 S,4_. __...

100,0 îOO,O

b) Pourquoi ?

Si oui

1° Serpents
2° l'ialf:ütc.mrs

3° Jerpen-cs et
m:cùf;:üteurs

4° D;.;.n$Gr, puur,
~:~n"cômos, fc'iefJ

~'7, 9 99,1 98,4

8,5'" '14,2 10,9
13,5 LL 7 9,7
7,8 22,6 14,2

4;~.9 6

5° Accidents très
nombreux, très
d:1n~ereux. 0 0 0 • 11 ,3 47,2 26,7

7,7

2,8
'j GlJ, 0
100

o

2,8

100.0
100

5,0
100,0
100

6° (Si tr~nsport),
meil.18i..1.rcs
c:Jnditions pour
cOnu:;:J.enç",r le tI':l.­
VéÙJ.. , \ car p:<.s
de salle d'~tten­

te, risque de dor­
mir) on peut venir
plus to.rd .... 0 11,3

7 °DifÎicile cl1 aller à pied. '.
ou à vélo sur ser.tiers
étroits la nuit

Si non

Transport nécéssaire qutent J:~ jeur

::;9) 1'c:; sez·-vous qu'il Y 2. plus d' [l.ccidents de nuit que

de jour ?

O\'Ü ~O 8 57,3 35,3,.

non 78,0 42,7 64,0
ne s<'.it lX1.S 1,2 ° 0,7

100,0 100,0 100,0
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1Œ PROEO'l'ION

44a) Avez-vous eu l1e 11 avancement depuis que vous €}tes dal18 cette entreprise ?

oui
non

90,5
9,5

100,0

57,3
42,7

i (;0,°
78,9
21,1

1UO,0

b) - J!:spérez-vous avoir de l'avancement à l'avènir ?

oui
non
peut-~tre

ne sait pas

76,0
14,5
4,0
5,5

100,0

78,5
14, 1
4,7
2,7

100,0

77,1
14,3

40,3
4,3

100,u

c) Si oui vous fauCtca-t-il un complément de formation profosslilonnelle ?

Oui 15,5 24,0 19,2
non 78,5 72,9 76,1
peut-~tre 1,2 0,8 1,°
ne sait pas 4,8 2,3 3,7

100,0 100,° 100,0

d) COmment l'aurGz-vouS ?

réponse 85,7

1° Stage 91 , 7
2° Cours du soir, (~e l'u]?rès-midi,

par correspo~~dance ~,3

100,0

68,8 76,7

----". -~

10O, 95,7

° 4,3

,üU,o 1ûO,0

e1 S'il ne vous f aUlXo. p..:..s de -corilplement"'ae' formation p:Lof8ssionnelle, pourquoi ?

100,0

(nombJVo de cas)
2
1

fléponse

1° Aide du cl1ef,
2° Dévouement, ~ssidtùté, rèndement

zèle, tr...<vcil dur
3° IiIutation
4° Autres

Enumération des autres réponses
Ancienneté
Par 'UllO lettre à la direction
En priant Dieu de fi 1aider

87,9

"9,5

1uO 95,6

° 5,1

91,° 88,9
6,0 4,2
3,0 1,8

---1lJu,U 100,0
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e.:) Si vous n' üsp6rez pas Qvoir de l' éW8.nCeIilent à l'avenir

pourquoi ?

1° Fo..s assez d'ins-truction
··pour suivre des cours
do FOITÙQtion profession-

7,4 ~6 ~ 1 16,°nelle.

2° Plafond du poste 22,2 17,4 20,0

3° Hostilité du chef 18,5 21 ,7 20,0

4° Aga 3,7 4,3 4,0

5° Plu.sicmrs
,

Sf'.nsann(~l)S

:J.Vi'.nc e r 44,5 26,2 36,0

6° j~vnnC8ment r·'"1,re chez
les mnnOGl..lvres 3,7 4,3 4,0

--_._-
100,0 100,0 10O,

45a) Pens0z-voUS que les tr.~v8.illeurs Cl,ui ont une ch;:lnce

d'avoir de l' :::wc·ncemont. trfl.v='..illent mieux Clue ceux

qui n'en ont pas?

réponse

oui

non

ne sait pas

100,0

100 97,2
74,0 62,2
2 '1 , ~ 35,5

4,7 2 7-,:J

100,0 100,0

46a) -Pensez-vous qUG les tr::'..vcülleurs qui ont; une ch2.nce
d '8.voir de l'av2,ncer;tent restent plus longtemps dans

les entreprises Clue les ~utres ?

100 96,9

63,3 70,5
36,0 27,4

4,7 2, .1

100,0 100,0

de::.;
,

aux deuxr0ponses

76,3
20,5
0,5

100,0

oui

réponse

ne satt p,,-s

non

Nous n'~vons p~s reproduit IGS motifs
dernières questions, ç~ui n' P..j outant rien.

47a) I;stimez-vous norn.:ü que les jeul1E..:s qui sortent d'écoles

professionnelles Rv~nccnt ;?lus facilement que les autres?

oui 83,5 74,0 79,4
non 8,5 4,0 6,6
ne sait p~.s 8,0 22,0 14,0

100,0 100,0 1CC,0

.' <
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b) Pourquoi ?

Si oui
réponsE: 97,0 g9,1 97,8

Etudes, forr:lation
profe8t.ionnelle ,
t~éorieË;%igl~m8, 100 100 100P us ln' r l s ...

Si non
r,;lJonse 47,1 66,7 52,2

1° '- n8 savent
p".s toùt, le di-
plÔD8 nL: nrouve 62,5 75 66,7
rien

i
ne conn~is3ent

p.::1,S a lJr"'.tir~,ue ,

2° Hôus f"'..isons tout le
même tr'lvé'..il 37,5 ° 25,0

30 Il :L".ut tenir compte
Russi de l 1ancienneté ° 25 9,3

100,0 100,0 100,0
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:;:11 F01UldTION PIW.?ESSlONNELL.ifl, A LI ENT.ŒP:1ISE

-------------.= ,---------

58) Quelle fOI'"ùla'cion avez-vous eue pOUl' votre poste act1..:el ?

82,7 67,2
17,3 32,8

100,0 100,0

53,9 30,4

26,9 28,7
19,2 25,2
.0 9,6

° 3,5

° t,7

° 0,9

100,0 100,0

100 90

34,,6 52,9
11 ,5 12,5
53,9 30,8

° 3,8

-100,0 100,0

92 98

4,2 6,9
50,0 25,5
33,3 46,0
12,5 21,6

---100,0 100,0

88 88

° 1.,°
4-,3 1 ,0

. 4,,3 18,8
13,1 4,0
26,1 18,8
26,1 11 ,8
26,1 4:t,6,

° 3,0

100,0 100,0
10O 98

47,8 65,7
52,2 34,3

100,0 100,0

° 17,6

55,7
44,3

23,6

29,2
27,0
12,4
4,5
2,2
1, 1

100

7,7
17,9
50,0
24,4

100,0

27~

88

3,8

100,0
97

100,0

1,3

°23,1
1,3

16,7
7,7

46,2

somma.i.re 0 ••••• 0 •••• Il .

NI a pas eu cle fo:cmation
A eu une fOJ:llllation

3° Apprentissage plus approfondi ••••••••
4° Sur le tas, en travaillant •••••••••••
50 fi...... t· c' .",:!:,pren J.ssage an·verJ.eur ••••••••'••••••
6° Formation, apprerrcissage en cours ••••
7° Formation pe::::sonnelle par des livres

1 0 Stage 0 •••••••

2° Brèves e~~lications formation

réponse

trav~• 0 ••• 0 0 •••••••••• 0 ••••••••••• 0

60a) Combien de tomps a 'duré votre formation?

1° Agent africain·...................... 59,°
2° Agellt e~lÏlpéen••••••••••••••••••••• 0'. 12,8
3° Centre de fOI'".lJlation pro~essionnelle 23,1
4° Formation antérieure à l'entrée à

100,0

59a) Qui vous a formé pour votre poste actuel ?

répon~e __88 ~ -"'-;:;.;;.. __=:~__

l' entl"'eprise ••••.••.•••••••.••. 0 • 0 • • • 5, 1

100,0

b) que vous a-t-il appris de votre trav~ ?

réponse

1° Très peu
2° Un peu
3° Beaucoup
4° Tout

10 l,rains d1un j our •..••. 0 •••••••••••••••

2° 1 jour•••.....•....•.....••. 0 ••••••••••

30 Quelques jours, 1 semaine .•• '•••••••••
4° Quelques semaines, 1 mois ••••••••••••
5° Quelques mois ....•........•..•.. ·····
6 0 Un aIl 0 0 •••• 0 .

b) Cela a-t-il suffi?
réponse

oui

non

7° Quelques anIlées 0

8° Temps indéterminé, ~urant tout le

o.) Sil no~ pourquoi
1~0 Diffio.ulté dans le i;ravail
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2° Il reste dcs'connaiss~nc8s à
acquérir (cur métier v~ste)

BO 3fage trop COUlt pour ce qu'on
apprend. G • 0 0 •• ., CI 0 ID " 0 0 0 CI 0 CI • 0 1 0

49 St~ge trop eénér~l.oooD•.. 00000

5° 'J 1 ai dû me d(jbrouil'ler tout
seul CI 0 0 • 0 0 • 0 0 CI 0 0 " CI 0 0 • 0 0 0 • • 0 0 CI 0

54,7 25,0 44,2

41 ,7 17,6
25,0 11 ,8

8,3 5,9

6° La form~tion ne concerne p~s

le travnil oême 4,5

100,0
°

100,0

2,9

100,

61 8.) Votre form;'.tion ·f.'.-t-elle ..ét;~·· ~..pprofondi(; ?

.•..

r~ponse

oui

non

.~}») Pourguo i '?
t; ~. ~

Si oui

r~ponse

1 • b A'
1~ 8.pprlS G:>'ucoup gr~1 cc; a
chef, surveilli.1.nt .

2° Expérience personnello, a
.<§t_u.dié, dGns dt;?s livrqs

3° rorQ~tion de longue durée.

Si non

réponse

1°Il nI y 2. personne pour r'le
fonner'de f~çDn approfon-
die . 0 •••• 0 e 0 0 0 0 0 0 0 0 0 CI • " 0

85 88 86
63,2 52,2 60,6
36,8 47,8 39,4

100,0 100,0 100,0

2·9· 50 33

71 ,5 16,7 55,0

21 ,4 66,6 35,°
7 ,1 '16,7 10,0

----
100,0 îOO,CI1 100,0

57 100 69

37,4 ~2,2

2C! :romps ~'e form--'.tion insuf-
fis~t 0 CI • • CI CI CI 0 0 0 0 0 0 • 0 0 0 ••

3 . E?tnque de forrIlP..tion prn.-
-t iqLlO u • ~ <Cl 0 0 • CI CI 0 • 0 " 0 0 0 0 CI 0

4° TrCl.vn.il f2cile ne nudessi­
t'lnt p:"..s une formc:.tion
,,-pprofondiè . ..... '" .... ~,,~ ... ~

'j 3,2

63, î '.

1lJu,G

12,5 13,0

100,0 100

C) Si non serait-il
compléter ?
Réponse
üui
!. on
Peut-~tl'e

Je ne snis p.::s

possi.ble de la

91- .89 90
7é.,0 60,0 68,5
,.::\.,0 20,0 .22,9
4,0 10,0 5,7
o· ... 1Q,0 21.~-100,0 '1.00,0 100,,0
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628.) Après l~~ fOriF.tian que vous recevoz nu début du

trav~il y c -t-il d'~u~r~s choses Gue l'on vous

:l..pprenne plus tf'.rd d':~l1s le mêllle tr'l..vail ?

réponse 73 77 74. -
oui 44,6 10,0 36,4

~
non 53,9 90,0 62,4
no s.J.it lX's 1 , 5 ° 1 ,2

100,0 100,0 100,0

46,2

b) Si oui pourquoi?

réponse 93
1° 1èro fonnê.tion insuf­

fis~nt8, nécessité de
perfectionnement, on ne
peut tout J.pprendre on
At'ID eme -eI!lpSe. 0 • a 0 0 • 0 0 0 "

100

°

94

4LJ,8

40,7
2 0 Secrets pro~essionnols

2ppris plus t~rd..•....

30 1~ pr~tique vient après
l~ théorieo 00000000000 0 3,7

50,0

50,0

41 ,4

.6,9

°
f

f 7,4

40 EnC2S d'.~Jéliarqtion,de

nouvell\3 mr-tchin8 au
po~te, on ~pprend nutre
ch0 se" 0 a " •• 0 • 0 0 0 0 a 0 0 a 0 0 6~9

"-100;0 100,'0 -1 00;°
63a) Votre formC'.tion vous pen1ettr.::,.i.t.-elle d' occuper d '3utres

postes c1?.lJ.s l'entrc:prise ?

---------_._---
réponse 87 81 85

oui

non

51 ,9
48,1

52,4
47,6

52,0

48,0

64 - Si vous ,?,vez tr8.v:J.illé dn.ns une !J.utre ent:.. eprise,

cotte form. tion vous n.ide-t-elle drl.!1s votre tr.'"'.v......il

actuel ?

oui

non

38,0

61 ,4
100,0

75,9

.24, 1

100,0

52,8

47,2
100,0
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iIII - CQi'ŒI:LLQHS :eHY;)l QI["'S

DE 'l'R/, Vil IL.
.. . ,

71) Quelles sont 188 condIhtions physiques de tr':>v'"l,il un

poste que vous occupez : tot~l des r2ponses incluant

PousGi~re .. 0." •• ·000. 59
Ohaléur o. 0 .... 0 0 • 0 0 0 0 • 0 0 56

Sale -t é 0 • 0 0 0 0 • 0 • a 0 " " 0 0 0 0 7

Bl"lLli -t .•• 0 0 0 .... 0 J 0 0 0 0 0 0 01 3

Stqtion debout 37
I:'r':lîcheur ..•..........10

Pluie 0 0 0 • " 0 • 0 0 III • " 0 0 0 0 0 8

1Juits éVüillées 1

InSOlnnie 0 0 • 0 0 0 III • 0 0 0 0 Il 0 2

B0 Ile. • • • • • • • • • • • • • • • • •• 3

Tr~v~il de nuit 0,5

Odeur n~u86nbonde 2

Position inconfort~ble 0~5

Gr."'.ins i e phosph."".te ....O, 5
·rrembler.18nts d·~!s ffii.'-chi-O, 5
nes

Eclats de lumière ••...0,5

LIeau •••••• 0 0 • a " 0 • " • • pO, 5

'Ir' t· ° 5l"lOUS lque s ••• 0 0 Il " 0 0 0 0 0 •• J

Inconvénients divers ... 0,5

TrGv~il en plein air 0,5

Longs tr~jets à pied 1

92
73
36
1

9

28

9
0,7

0,7
0,7
21

73
63

30
5

11

33
9
5

0',:6

1

1

0,6

1

s

2

0,3
0,3
0,3

0,3

72) Quels en sont les effets sur votre s···.nt ~ ?

Tot~l des r~ponses inclu~nt

1 J;fl..1Lldisme • 0 ... 0 • 0 •• 0 0 0 0 0 9

Rl1.wnc •••• 0 •• 0 " • 0 " 0 0 • 0 •• 1)

Ho.ux de tête •......... 9

Maux dl yeux. . . . . . . . . . .. 15
il~ux de reins ••.. ···'·20

Refroidissement •..... ···
Bronchite •••••.•••.•..• 2

51

56

49

9

33
19

1

27

31
26

13
26

8

1
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Pnsillûonie ou mnladie
des poumons........... 3

F:J. oc igue 0 • 0 •••• Cl Cl Cl • 0 0 Il 0 6

Toux 0 0 CI CI 0 CI 0 • Cl • 0 0 0 0 CI 0 Cl Cl 21

Fièvre. 0 0 CI •• Cl • 0 CI CIl 0 0 Cl • CI 33

Maux' e cOGur 4

I1;->.ux de poitrine ...•.. 2

let èr(J. • 0 Cl CI 0 0 0 • 0 CI 0 • • •• 2

':',I.:'!.UX de cou .. 0 00 (> 0 0 000

Vertige .. 0 D • CI Cl CI • ,) 0 0 • Cl. 2
-.

IIaux dE.. ventre .....•.... 2

Harnie .. 0 ••• 0 • 0 () •• 0 0 •

Colique ........•......

.... Défonnn:eion. de. la :.
colonne vcrtébr~le .
Naux dG c8te .••.•.....

Ti21o.die du foie....... 6

Faiblesse des nerfs.~.·3

Am~igrissement 1

r1f1..UX de pieds......... 3
AffCl.iblissel11ent du
cerve:lu.... Cl 0 0 Cl Il 0 • 0 • 0 0 C', 5
J~némie Cl • 0 0 0 0 0 0 0 CI Cl 0 CI 0 • 0 1·

Insomnie .. ooo 0.00.0.00 0,5

Courbatures .•.•....... 2

.Haux d'orlbilles ...•.•. 3

Blessures .•.•.. Q... Q..' 0,5

.Baisse de tension.• Q. Q'. °~ 5
Trop de sueurQ ..•. Q.. ~ 0,5

Grippe., CI ••• CI 0 • Cl 0 0 0 0 0 0 • 0 1

hnnque de respirntion. 0,5

3 3

8 7

19 20

14 25, .

6 8

2 3
1 2

1 1

0,7 0~3

1 2

1 2

1 '1

0,7 0,3

0,7 0,3

0,7 0,)

3
2

1

0~7 2

0,3
1

0,3

1

0,7 2

0,3

0,3

0,)

0,3

0,6

0,3
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73él) L 1ent"'epl~ise prend-clIc .des mesures pour nm.éliorer les conclitions physiques
de trù.vnil ? {v~mtil.lteurf:" éclairage, etc.).

réponse

oui
non
quelquefois
ne sait po.E;
avec difficulté

96,5

25,3
67,0
7,2
0,5
a

100,0

100 98,0

46,7 34,6
39,3 54,9
12,7 9,6
0 0,3
1,3 0,6

100,0 100,0

b) Lesquelles?

58,7 42,7

96,6 93,3

3,4 2,7
a 4,0

100,0 100, a100,0

(nombre de cas)
1
1
1
2

réponse 30,8
--------------------

':" éclairage seulement 88,7
Climatis':'1,.ll' ou ventilateur dans
la céj.birle et élec-Grici'cG- partout 1,6
Autres 9,7

EnumérffGion des autres réponses
Balayage des poussière
Lunettee
Ventilateur
2quipement de protection
Remplo.cemont des cribles par des
séparateurs

74) Les meSUl'GS prises sont-elles
efficaces?
réponse
oui
non
qU'3lquefois

31,3
55,6
42,8

1,6

59,3
6,7

93,3

°

53~

27,0
72,3
0,7

100,0 100,0 100,0
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XIV - SECmLI'l'E ~_.'ll HYGII;NE

DU TRAV1!.IL.
, 95 1 5 98,0 96,6reponse. Q. 0 CI. 0 0 CI 0 CI III

1° ;Je plaint do 11:'..
sécurité et de
l'hygiène ......•... 33,9 35,3 34,5

2° Se pl~:.nt de ln
sécurité Il CI • Q •• 0 0 CI 0 • 45,3 42,8 44,2

3° Se pl~int de l'hy-
giène (d.oucl1es, fJC.) S,4 15,7 12, 1

4° Dit qui il n'y 8-
pns lieu do se
plnindre •.......... 10,9 0,7 6,5

5° Il f::mt que les
tr,':'.,vrüllcurs soient
prGvoyants (s.'curité) ° 4,8 2, 1

6° j~utres. Il lit CI 0 • 0 • CI CI • CI 0 0,5 0~7 0,6

100,0 100,0 100,0

Enumér~tion des 2utres réponses (nombre de ons)

Difficulté de f~ire respector les inst~ll~tions

sanitQires par les ouvriers .......•.•.... 1

DifficultG d' inst:'.llar une douche dctns 12.. ,
Cc.rrlere CI CI 0 III • CIl 0 CI 0 0 0 0 0 0 0 0 0 GO • 0 0 CI • 0 0 CI 0 0 • \) 0 Il CI
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1.'V - AV;· If l'.' GLJ DIV! R8

Prime

réponse' 96,5 100 98,0
A- une prime 96,4 98,7 97,4-
S8.tisf2.it 6,4 11 , 5 8,7
Non s~.tisfi-'.it 93,6 88,5 91 ,:->

100,0 : 00,0 100,0

Dn.ns les sr':tisf~'.it;::: no'),:" "wons inclu 10. réponse
s'en cont8ntor (1 CRS).

GrntificRtion ~nnuelle

,
96,0 100 97,7rcponse

s8.tisf8.it 23,3 23,3 23,3
non S:l..tisfo.i t 56,5 76,7 65,3
trop Cc condition
pour l'o..voir 20,2 ° 11 ,4

100,0 100,0 100,0

on doit

DAns les non s~tisf~its nous 2vons inclu 18. réponse p~s

tellement important (2c~s).

Avn.nt"1.ges en r..r'.:Gure (1)

Chaque année l'entreprise dor,!,'le à ,-t::G travaillem':J 12 vélos paX' tirage au
sort

C~I-

Travailleurs o:-:::nt CJ, ~;'].•YU,b 9~5

":"T"~---- _. -..~.~-..
1) Voi:ï.' (;.>-,._: .• ~ :':: logement

(2) y cG:-·~)r5.;:; Dll tl'a.vGi.~.~_eur ayant :::'eçu aussi dos iJlaques de t$le anciennes
l)l,..'.r tir.:..uo cou Gort
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Coopérative (Mutuelle)

réponse 90,5

Fait partie de la
mutuelle 72,0
Ne f~it pGs p~rtie

de la mutuelle 28,0

100,0

Si en fQit partie :

100

28,0

72,0
100,0

94,6

52,1

47,9
100,0

s~tisfait 71 ,0

non satisf~it 29,0

'100,0

Si n'en f~it p2S p2rtie

45,2 64~7

54,8 35,3

100,0 100,0

La critique 45,1

N'a PQS drop~nion47,1

Envisage d'en faire
partie 7,8

100,0

76,9
25,8

7,,4

100,0

66,7

25,8

7,5

100,0

_._--,. ---

Dispens~,ire

réponse

s'1.tisf2!.it
non sntisf,0.it

98,5

14, 1

85,9

100,0

100

68,0

32,0

100,0

99,1

37,4
62,6

100,0

Les tr-::,V..illeurs de 1,~ mine, plus éloignés des fOTlnr-"tions

s~nit~ires àes centres urbhins, se contentent plus f~cile­

ment de l' équipement san~.:t::Üre dont ils disposent.

Trallsport

réponse 94,5

1° Désire être
tr~nsporté 36,8

2° Désire être
tr2.nsporté 15,8
ou :l.voi:r; IDle
indoonitu

98,7

4,7

70,9

96,3

22,8

39,9
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3° Désire h, tro..ns- 7,9 22,3 14,2e-ere
porté ou avoir . .....

un ~open de tI~ns-por ersonne ....•

4° Donne une rcüson
pour être tr',nspor-
t~ ~ utile 10. nuit 5,8 0,7 3,6

5° Pour éviter les
retards nu service 12,6 ° 7,1

6° Pour les tr~:w, 'illeurs
qui h':1.bi tent 'loin 20,0 ° 11 ,2

7° Autre s ... 0 • 0 IJ CI 0 G • a 0 0 1, 1 1,4 1,2

',00,0 100,0 100,0

Enill~ér~tion des autres réponses (nombre de c~s) :

Désire .".voir une indemnit,J de transport 2

Cc:: n'est p':.s un problème personnel 2

Logement

Enquêtés logrjs 8,5 ° 4,8
Enquêtés n.ynnt une
indemnité de log(;ment 0,5 0,7 0,6
Autres 91 ,° 99,3 94,6

100,0 100,0 100,0

Réponses des ,~utres 99,5 99,3 99,4

1° Désire être logé ou
....voir unE:: indemnité 45,2 47,3 46,1

2° Désü'e être log(~ 0 a 0 0 50,1 5,4 30,0
)0 Désire une indemnité

ou un prêt pour lo-
gement 0000000000000 0,6 21 ,6 10,0

4° Désire être logé ou
avoir un prêt 0 • 0 0 0 0 0 0,6 16,2 7,6

5° Désire une indemnité 2,2 ~!. , 7 2,4

6° Désire logement, in-
dennité ou prêt ...•. ° 6, 1 2,7

7° Autres réponses o 0 0 • 2,3 0,7 1,2

100,0 100,0 100,0

Enumération des ~utres réponses (nombre de c~s)

Ne désire p~s 8tre logé 4
Il est difficile de loger tout J.e [wnde 1
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Total en f2,veur :

logement 95,6 75,0 86,4
indemnité 47,8 77,7 61 ,2

. . - . ..
pr~t 1, 1 113,9 20,3

Autres Equipewents soci2.ux

réponse 18,9 42,7 29,1

1° Désire Cantine 31 ,7 9,4 17,6
2° Désire e2.U

(pompe, borne
fontaine) 2,6 67,1 43,2

3° Désire électri-
cité (dans le
village) 10~5 ° 3,9

4° Désire e"..u et
électricité
(dtnS le vill2.- 2,6 9,4 6,9
ge

5° Désire pharma-
cïe 28;9 14,1 19,6

6° Désire bonne
école 10,5 ° 3,9

7° Désire foyer,
club 55,3 ° 2,0

8° Désire boutique
d'nlimentF'..tion
génér9.le 7,9 ° 2,9

100,0 100,0 100,0
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Jcv"II AVANCES DE SALAIRE

réponse 92 10U 95,4

t:nti8fait cle l'avance du

------ --_ .. _- _..._~-_.------

~} Janvier (1)

Non satisfait de l'avance du

13 Janvier (désire ttn don)

Est contre les avances de sa­

laire

Se plaint de la l~areté des

avances de salairè

Demande qu'il Y ait d r autres

des avances que celle du

13 janvier

Demande un rembouxscment des

ay~ces sm- \mO 1.0Dguo
perJ.odc

28,6

31,4

8,6

22,2

7,0

2,2

100,0

68,7

28,0

3,3

o

o

o

100,0

46,5

29,8

6,3

12,3

3,9

1t 2

100,0
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,: l ",: ,ANALYSE DE LA SATISFACTION ·AU TRAVAIL (1)

"" - ' ...,-_. -..... -,A.:t;.t-i-tude·s· l08 "it-ems _. '......

Questions Items

1 .a) 1 - Préfère travail salarié

48 - Préfère trava~l non salarié

I---------+-----~~~.-,-------------------

2 - Préfère l'industrie

3 - Préfèr9 le bureau

4 - Préfère le comptoir

I---------..J-------.---------------------
4

5 - Gagne quelque chose en dehors du salaire

. 52' - 'Ne gagne rien en dehors "du" salaire

6 - Préfère faire des heures supplémentaires

'53 - Préfère l' arrêt-"du' travail .,.. ,

I-------------.;I-------·_-~-----_·_----~---------

7 b)

7 - Bien habitué à l'entreprise

54 - Pas bi.en habi tué à l'entreprise
. . .. '" ..... -- ..- .. - .. ~ - .- ....- -...,,- .. '" . .,.. ..- ....

95 - Un peu habitué à l'entreprise

\----------r---------,,...--.-----..-------------
8 - Pas possible de fa~iliier les choses

7 d)
55 - Possible àe faciliter les choses

, "'96 '':' D:Lfficil~ d~' :f'acil'iter "l'ê'S .chose s

Y7 - Non réponse

1---------- -----.~--...------- -.----------
9 - Meilleur travail entreprise = meilleur

travail vie

56 - Meilleur travail entreprise
travail vie

1: meilleur

r:,i_............ -+_: • ,.<~_.~_.. .__..~_. _

.. 8 c)
10: -'~ura un'jo~r meille~r travail dans la vie

57" ';'''N''aüra ·Ja.mai.s··nieil1'(~üi.. · travail dans la vi€!

97 - Exerce déjà meilleur travail dans la vie

Raïéôft 'valable" d'être' ridé 'àu 'poste actuel

.' .
13 b)

I-----------<!--------------_._-q~>-_._------~--------

i.... -11 .~

58 - Pa's 'de raison valable d'être mis au poste
; actuel

~ ..Aime cha~ger de poste DG travail

- N1aime pas ch~nger de :poste de travail

(1) Version abrégée du rapport· 'de J~ F.de Costa Nicolau (Laboratoire de St~·

ti~tiqu~ê...?la,th~w_~j;.i.q:u.es .. de .. l ..' Un;!'y.!3r.s.:L -çé...d.e...P..al:'.:ï..s_.. :VI_.-. ..Pr.o.i'.ess.eur. J -P.
Benzécri). Ce rapport peut être consulté dans ~es bibliothèques de l'ORSTŒi
de Paris et de Lomé.



17 a)

17 c)

" . , .. ,-, ..., . 19 a)

19b )x8a)

19 c)

20 a)

20b )x19b)

20'c)

22 a)

23 a)
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__ 13 -~ Quelque chose ~~a~t dan~_tr~vail actuel

60 - Rien ne plait dans travail actuel

14 - Rien ne déplait dans travail actuel

61 - ~~~lg~~,~~~se déplait ~~~~ tr~vail actuel

15 - Ne voudrait pas faire autre travail dans
11 entreprise

62 - Voudrait faire- autre travail dans l'entre­
prise

16 - Autre travail entreprise = meilleur tra­
vail entreprise

63 - Autre travail entreprise ~ meilleur tra­
vail entreprise

17 - Fera un jour autre travail entreprise

64 - Ne fera jamais autre travail entreprise

18 - Voudràit faire autre travail ailleurs

65 - Ne voudrait pas faire autre travail ail­
-leurs

19 - Autre travail ailleurs = ,meilleur travail
vie

66 - Autre travail ailleurs imeilleur travail
vie

20 - Autre travail ailleurs = autre travail
entreprise _

67 - Autre travail ailleurs ft autre travail
entreprise

21 - Fera un jour autre travail ailleurs

68 - Ne fera jamais autre travai1 ailleurs

98 - Peut-~tre

22 - Fier de son travail

69 - Pas 'fier de son t'î'âvail' .

70 -'Quelque chose empêche de mieux travailler

23 - Rien n'empêche de mieux travailler'

24 - Utilise toutes ses connaissances dans
travail

71 -' NI utili'Sè pas' tout'es 'séS' connaissances
dans trayai';L ,
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r--------------------------------------

2.5 .c)

.'26 a-)

2.5 - PFéfère travailler seul

72 - Préfère travailler en équipe

X9 - Selon la nécessité du travail (= indiffé­
rence)

26 - Ne travaille pas avec des gens qu'il
n'aime pas

73 - 'Travaille avec des gens qU'il n'aime pas

I----------~------------------··------------

27 b)

27 c)

28 a)

29 a)

...... 31 a')

32 a)

.50 a)

27 - $atis.fa.it .avec le. travail/en.t.rJ:~.p.+.;j,..s.e.
(réponse ne comprenant que des avantages)

Xl - Partiellément satisfait avec le trava~l/
entr~prise (réponse comprenant des avanta
ges et des inconvénients)

74 - Insatisfait avec le travail/entreprise
(réponse ne comprenant que des inconvé-
.nien.ts,). " .. " .... '" .....

Y8 - Non réponse

28 - Ayant travaillé ailleurs préfère cette en
treprise

7.5 - Ayant travaillé ailleurs ne préfère pas
l'entreprise

29 - Ne veut pas travailler dans autre entre­
prise

76 - Veut travailler dans autre entreprise

30 - Conseille son entreprise

77 - Ne conseille pas son entreprise

x4 - Indifférent
:.

Y9 - Non réponse

3.1...-. Entreprise fai t~ffp;r_~...~p.~_=!-al/.tra~9_.;i~.leurs

78 - Entreprise ne fait pas effort social/tra­
vailleurs

32 - Entreprise a créé des difficultés

79 - Entreprise 'n"a"pas'créé de"d±fficultés

33 - Espère de r'avancement

80 - N_!.~~.p·èr~ ..p~l? 9-e l'?-y~~e!!u~p:t .... _'" .....

x6 - Réponse.évasiye ~ pept-~tre,ne sait pas

34 - Chef sa~t bien sloccuper de ses hommes

81 - Chef ne sait pas bien s'occuper de ses
hounnes" ... ..... . ... ... ... .... . ... - .... -

YO - Non réponse
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..... _ _ __ ..- .c:............ .. _.' ._., ...•.11'0 ·TI .. , 1 •• _ ,. '-' ". , 0._'•••••• "- -' - ••••-. ~ ..,.- - _-. '0'"

51 a)'

5? a)

53 a)

54 a)

55 a)

56a)X

56b)x
56d)

35
; 'èhef aide

,
m'ieux faire le travail- a

82 -- Chef n'aide p'as à mieux faire le travail

Y1 Non
,- reponse

" . . "
, , .... -, .. .... .... .. . .

36 - Chef laisse de la liberté dans le travail

83 - Chef ne laisse pas de la liberté dans le
travail

Y2 - Non réponse

37 - Chef essaie d:améliorer les conditions
de travail

84 - Chef ,n'essaie pas d'améliorer les condi­
tions de travail

Y3 - Non réponse

38 - Chèf fait son 't-rav~dr c'Onimé"l,'eritre'p'rise
. voudrait

85 - Chef ne fait pas son travail comme l'en­
;treprise voudrait

Y4 - Non réponse

39 ~ Chef crée quelquefois des difficultés

86 - Chef ne crée pas de difficultés

Y5 - Non r.é.~onse (an~ma.l.~.e de .~?~~t,i?,n).....

87 - Préfère chef de groupe ethnique différent
.. 'de celui"dü "clïëf aètuei ....-

't-----------:----........-.......;..-----....;....----------------
41 -

65 b)
. , .. 88 -

..

, , "" 42. -
66 a)

89, -

Préfére~c~ de groupes ethniques pour com­
pagnons'

Pas de ï:)]:'ef'ér'eriëe' d'ë' groupes' etïilliques
pour cÇ>mpagnons

Rej ets de groupe·s· ethni.ques pour· compagnons

Pas.4e ~ejets de groupes ethniques pour
compagnons

'67 'b)
43 - Freférenée de'groupes ethniques pour com-

.. mandement· _.' -. . - . ,. .. , _..

,;,90. - l?~s ,de préférence de groupes ethniques
pour commandement

, .
'." • 1

............... _ ';' _ -_ "~'" - _ -, -.-" ,
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- "

44 - Rejets de groupes' ë'tiUiIqüè's"p6ur--comman-
"' .

dement
67 c)

91 - Pas de rejets de groupes ethniques pour
. commandement

45 - N'a jamais eu envie de quitter l'entre-

69 a)
prise

92 - A déjà eu envie de quitter l'entreprise

46 - N'a plus envie de quitter l'entreprise

69 c) 9.3 - A encore envie de quitter l'entreprise..
" .. . .

y6 ,
(= 45)

- ......- Non reponse

47 - Aime parler de son travail

21 a) 94 - N'aime pas parler de son travail

X8 - N'a
.. . ,

p2.rlor de travailj auaJ..'B GU a son

Nous avons introduit quelques attitudes qui ne senblaient pas en rapport
direct avec le thème de façon à voir par leurs projections dans quelle
m~sure elles lui sont liées •

.Identificateurs socio-professionnels : 41 items

2. INSTRUCTION

I1 - illettré

I2 - cours préparatoire

IJ - cours élémentaire

I4 - cours moyen (1re année )..- ­

I5 - cours moyen (2me année)

I6 - cours complémentaire

I7 - autres cas
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.......... 3"";.. 'Ftl~T:reN"'PR0FES-S-IONNELI::,E' . - " .-. .. _ -.' ..__ _~..".-., .
. ,

'.1

F1

F2 -

aucune formation professionnelle

apprentissage

.. ····· _'.h _ ~._.__.. ,_ __ '~ ..__ , ,.,
FJ - 2 apprentissages

. F4·· -' J .appr-en:tissag·e-s .

F5 - 'école professionnelle

F6 - cours professionnel

F7 - apprentissage + cours professionnel

4.: CLASSIFICATION PROFESSIONNELLE DANS L'E~!REPRISE

C1 -'" 1re catégorio

C2 - 2me catégorie'

CJ'- Jme catégorie

c4 ~. 4me catégorie

C5 -' '5me catégorie
'c6' ~ '6niê' ~èatégorie .. ' - 0' •• ~

c8 - agent de maîtrise 1er échelon

C9 ~ .agent de maîtrise 2mè échelpn
. . .

• .. n , ..... ~ • ._ • •• • .. _,

5. ANC IENNEI'E

1A -.moins de 6 mois

2A de 6 .mois à 1 an 5 mois

JA. de 6 mois
,

2 5 mois·an a ans

4A de 2 ans 6 mois à J ans 5 mois

5A de J ans 6 mois à 4 ans 5 mois

6A de 4 ans 6 mois
,

5 ans 5 moisa

7A de 5 6 mois
,

6 5 mois- ans a ans

SA de 6 6 I:lois
,

7 5 moisans a ans

9.A de 7 6 mois
,

8 5 moisans a ans

AA de 8 ans 6 mois
,

9 5 moisa ans

BA plus de 9 ans 5 mois

6 • AVANCEMENT

AV - a eu avancement

NA - n'a pas eu avancement
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1 0 Ana~yse globale (centre industriel + mine)

1
Facteurs 1 1 2 J 4

Valeur
propre 0',145 O~ '1 05' 0,076 0,072

1
1 1
1% 'd "i'nertie 1 9,8 7,1 l' 5,l 4,8
! , ! !

Premier facteur :

Les groupes d'attitudes suivantes apparaissent en opposi­

tion "significative" (1) sur le 1er 'axe ':

Du c8té positif avec des coordonnées 'dans l'ordre décroissant

Y5. Non réponse à "chef crée-t-il quelquefois des difficultés 1"
. " • i . !. • ~! •

Y1. No'n , ,
"chef aide-t-il

,
mieux faire le travail ?":J;'eponse a a

Y2.-Non réponse à "chef laisse-t-il de la libérté dans le travail 1 11

27. Satisfait avec le travail dans l'entreprise.

Y4. Non réponse à "chef fait-il son travail comme l'entreprise
voud'rai. t ?"

15. Ne voudrait pas faire autre travail:dans'lr'entreprise'

28. 'Ayant travaillé ailleurs préfère cette entreprise

45. N'a jamais eu envie de quitter l'entreprise

14.' Rien ne déplaît dans le travail

YO'. Non réponse à l'chef sait-il bien s' occupe'r de ses hommes 1"

YJ. Non réponse à "chef essaie-t-il d'améliorer les conditions de
travail 1 11

1J. Quelque chose ~laît dans le trava~l

2J~ Rien n'emp~che de mieux travailler

29. Ne veut pas travailler dans une autre entreprise

65. Ne voudrait pas faire autre travail ailleurs

22. Eprouve une certaine fierté de son travail

JO. Conseille son entreprise

Du c8té négatif, à partir de l'origine:

75. Ayant travaillé ailleurs, ne préfère pas l'entreprise

69. N'éprouve aucune fierté de son travail

81. Chef ne sait pas bien s'occuper de ses hommes

(1) Contribution au moins égale à 1,J %en égard au nombre d'atti­
tudes utilisées dans l'analyse.
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39. Chef crée qu~lquefois des difficultés

77. Ne conseille· pas ..son _entrepr_is.~ _" _..

92. A déjà eu envie de quitter l'entreprise

7'6 ~-VeU"t ··traya;ï,·J..1.e.r...dans .une. av.:Ç:r~...~~:tr~prise. ~ ...... .. ...... .. ."

54. N'est pas bien habitué à l'entreprise

~3';-'*'-enco:r-e ···eE.:v.i.e. de ..qui.t.tex:..1.!.~I!.t;r,ep;rJ~.~

73. Trq,vaille avec "des gens qu'il n'aime pas
.' '. , . .

83-~--Che:f·-:ne··..la:iss.e-pas, de .1i,Q.e.J;'.t.~...d~:n~,,).e travail. . .. ~. -.....

41. Exprime préférences de gro~pes e~hniques pour compagnons

4"2 ~-. Ex·pr-:i.-me· -re·Jets. de....gr.oUp!9$._.~.t4P:~q~.e~. pou!,. compagnons.. , . .,'

82. Chef n'aide pas à mieux faire le travail

43. Exprime préférences de groupes ethniques pour commandement

44. Exprime rejets de groupes ethniques pour commandement

Ces attitudes. expliquent. plus de 80 %.du facteur, les meil­

leures indications de l'axe étant surtout celles qui se rapportent

au"désir de quitter ou non l'en:trepri~e.

~uelques ~nes de. ces attitudes apparaissent en opposition

?~mplémentaire : 2~-?.5 ; 4.5-92'" 29-76 ; 22-69 30;...77'; (x4, in­

différent, proch~ de 30).

Pour d'autres il apparait une attitude complémentaire en op-

position plus faible . 27-X1 et 74 ; 1.5-62 ; 14-61 13-60 ;.,

23-70 . 6.5-18 .54-7 73-26 ; 41-88 42-89 ; 43-90 44-91.,

Pour l'attitude 93 le complément ,46.e::;;t $itué sur la même

partie négative de l'axe. Pour les attitudes relatives aux ques-
.'

tïons sur le chef.on observe les cas suivants:

1 0 - Non réponse sur ~e positif - autre attitude sur axe négatif ­

attitude complémentaire en opposition faible' sur axe positif

Y.5J' - 86
39

Y2) _36

83

:~]~34

.... . ' .' ., ~
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,2 0 - N9n réponse su,r, aJC? posit.if. ,autr,e, attitude sur axe négatif

attitude complémentaire sur axe nég~tif

,Y,1 ,- 82 - 35 .(près de l'origine).

J'O -.:.' NoÏl réponse sur axe posltif pas d'autre a-tti. tude "signifi­

èativ'e" -' attitudes complémèntaires sur axe négatif:

Y4 - 38 (près de l'origine) - 85

Y3 - 37 (sur l'origine) - 84.

}\fais dans les 3 cas on a une cri tique du chef Il sig~lificative"

ou non sur l'axe négatif, un éloge du chef relativement près de

l'origine, une attitude de non réponse "significative" sur l'axe

positif.

Les' autres' opposi tions ~om:rlément.aires qU,e, l'on peut relever
", • • -. .,: • • r

sur le 1er axe sont les suivantes :

- Du côté positif:

2. Préfè~e l'industrie

1. Préfère ie travail 'salarié'
.' ,

5. ' Gagne quelque'chose' en dehors du salaire

31".' L'entreprise fait un effort social en faveur des travailleurs

7. Bien habitué à l'entreprise
, 1.

8" "Pas possible de faciliter les choses

24. Utilise toutes ses connaissances dans son travail

79. L'entreprise n'a pas créé de difficultés

33 •. E~p~re.de l'avancement

40. ~éfère ·chef qu'il a à' un autre d'ethnie différente

- Du côté négatif

3. Préfère le bureau

4. Préfère le comptoir

48~' Préfère- le travail non 'sàlarié

52~ Ne'gagne rien en dehors du salaire

78. 'L~'entreprise ne' fait pas d'effort social' en faveur 'des travail­
leurs

55. Possible de faciliter les choses

54. Pas bien habitué à l'entreprise

71. N'utilise pas toutes ses connaissances

j~~"'LJentreprise a 6r~é des difficciltés

80. N'espère pas d'avancement

87. Préfère chef d'ethnie différente de celle du chef actuel
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"Les'ident:Lficateurs ·socio-professionnels donnent 'les résul-

tats suivants :

Pour l'ancienneté les modalités -1 A, 2 A (les moins anciens) et

8 A, 9 A, A A, B A (les plus anciens), c'est-à-dire les extrêmes

de l'échelle, se situent du côté positif, les autres, c'est-à-dire

le milieu .de,'l'Bchelle" se situent du côté négat'i,f. Les moins an­

ciens se situent sur le 1er axe près des attitudes "significatives",

les plus anciens plus près de l'origine.

- L~âge, l'instruction, la formation professionnelle, ~e semblent

pas avoir de rapport avec le premier axe.

Sur le premier axe on a donc

- D'un côté des travailleurs non qualifiés, d'ancienneté moyenne,

insatisfaits ,du t!avail industriel, du travail salarié, du poste

de travail, de l'entreprise -:"' même Si ils n'ont plus envie de la

qui tter,_ des compagnons de travail, du chef.

- D'up autre côté, des travailleurs qualifiés et 'des agents, de
ou beaucoup ,

maitrise, ayant pewd'anciennete, satisfaits du travail industriel,

du travail salarié, du poste de travail, de l'entreprise, des com­

pagnons de travail, réservés à l'égard du chef (non réponse t.

- Près de l'origine ides travailleurs peu, qualifié~" ayant ,de l'an­

cienneté, satisfai,ts du chef. ,

On peut considérer que les non réponses aux questions rela­

tives au chef représentent en général des'sentiments d'insatisfac­

tion camouflés de travailleurs des catégories supérieures et en par­

ticulier d'agents d'encadrenlent qui ne veulent pas trop sè manifes­

ter malgré le caractère confidentiel de 1 "enquête •

Le premier facteur reflète de façon générale, daris les ré­

ponses des différentes catégories ,de travailleurs, le thème ~e la

,.sat:isfaction' au trava'il ; c'est, :le facteUr d'intégration de ,1 ~ou­

vrier au travail industriel.

Deuxième facteur :

Les groupes d' atti tudes suivants apparaissent en o'ppo.si tion

"significative" sur le 2me axe , "
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- du côté 'positif'de li axe , avec des coordonnées dans l'ordre dé­

croissant, on a'les attitudes:
".1' :

.y1. Non ;rép,qnse à "chef 'aide-t-il à mieux faire le travail 7"

Y2. N.on .:r.éponse à Il chef lais se-t-il de la liberté dans le travail 7"

YS.• Non :réponse :.à ".chef 'crée-t-il quelquef,ois des difficultés ?"

Y4. N.on. ;répons,e à "chef fait-il son travail comme l'entreprise
, 'voudrai t ?"

Y3. Non répo~se 'à "chef essaie-t-il d'améliorer les conditions de
travail ?"

39. Chef crée quelquefois des difficultés

YO~ Non réponse à "chef sait-il bien s'occuper de ses hommes 7"

31. Entreprise fait effert social en faveur des travailleurs

5. Pense gagner quelque chose en dehors du salaire

'32. L'entrèprise a créé des difficultés

13 •. Quelque chose plaît dans le travail actuel

83~ Chef ne laisse pas de iiberté dans le travail

- du côté négatif de l'axe, on a les attitudes suivantes dans l'or­

dre décroissant de leurs coordonnées
, :

52.' Ne· pense rien gagner en dehors du salaire

86. Chef ne crée pas de difficultés'

79. L'entreprise n'a pas créé de difficultés

23. Rien n'empêche de mi'eux t'ravaill'er

37. Chef essaie d'améliorer les condit~ons de travail

14. Rien ne déplaît dans le travail actuel

36. Chef laiss'e de la libert'é dans le travail

80. N'espère 'pas d'avancement

96. Difficile de faciliter les choses

Y9. Non réponse à "c'onseillez-vous l'entreprise ?"

L'ensemble des attitudes ci-dessus. donne 81 %de l'interpré­

tatio~ de l'axe, le groupe d'attitude~ envers le chef en représen­

tant,5.5 %.

Qu~lque~ unes de ces attitu~es' apparaissent en opposition

complémentaire.s

39 - 86 ; 5 - 52 ; 32 - 79 83 - 36.

Pour d'autres, il apparaît une attitude'complémentaire en op­

position plus faible:

31 - 78 ; 13 - 60 23 - 70 37 - 84 14 - 61 80 - 33.
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. 'Les attitudes .de' non réponse ,à lt'égard du chef sont ·toutes

sur la partie positive de l'axe; Y2 et ys sont du même côté de

l'axe que l'attitude critique "significative" correspondante

(83 - 39), Y3 est en opposition avec l'attitude "significative"

d'éloge' du chef correspondante (37). Yl est du même côté que la

partie "critique èorrespondante 82 de l' opposition faible 82 - 35.
YO et Y4' son~ en opp~sition avec 'les attitudes complémentaires cor­

respondantes 81 - 34 et 85 - 38 .respectivement, toutes situées sur

la partie négative de l'axe.

Dans aucun cas l'attitude de non réponse n'est du même côté

de l'axe que l'attituded'éldge du chef.

L'attitude 96 (difficile de·faciliter les choses) est· située

du même côté négatif de l'axe que 8 (pas possible de faciliter les

choses), en opposition à 55 .(possible de faciliter les choses) et

Y7 (non réponse à cette question).

L' attitude Y9 (non. réponse à "conseille.z-vous l'entrepri,se 1")

est située du même côté négatif de l'axe que 77 (ne conseille pas

l'entreprise), x4 (indifférent à cette question) en opposition à

30 (conseille l'entreprise).

Il seoble donc que le deuxième facteur explique surtout l'at­

titude générale envers l'encadrement.

Le deuxième facteur sépar.e. les attitudes 4 - "préfère ,le

comptoir" (positif) et·'1. - "préfère le bureau" (négatif) qui

étaient confondues sur le premier. axe ; l' at.t:Î: tude ~ - '''préfère

l'industrie" est toute proche de .:J.-'o:r:-:i,gine •.. De même, les

attitudes .l..1 - "quelque chose plait dans le travail" et 14

- "rien ne déplait dans le travail l1 sont éloignées l'une de

l'autre (elles étaient toute pr.oches sur le premier .axe) ; cela

arrive aussi à leurs complémentaires 60 - "rien ne plait dans

le travail" et 61 - I1 quelque chose déplait dans le travail".

Comme autres oppositions signalons "fierté du travail"

(22 - 69) et"utilisation des connaissances" (71' - 24).

On recueille quelques attitudes évasives ou indifférentes du

côté négatif de Il axe ':
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X8 - on ne .m' a.' jam.ai.s P?sé de questions sur mon travail

x4 - indifférenèe à "conseillez-vous l' en,treprise" •

x6 réponse peut-être, ne sait pas à "espérez-vou.s, de l'avan­

cement ?"

âinsi que 96 Difficile de faciliter les choses déjà cité.

'On remarquera que les questions de relations in~erethniques

'et de séparation de l'entreprise ont des coordonnées faibles.

Les identificateurs s~cio-professionnelsdonnent les

résultats sU1vants

- l'instruétion et la classification professionnelle suivent le

2ème axe : du côté positif davantage d'instruction (15 - 16)

et de qualification (c4 à c6) du côté négatifmoins. d'instruction

(I1 à I4) et de qualification (C1 à CJ)

- l'a ·forrn.àti·on professionnelle suit aussi le 2èr.le axe si l'on

ne tient compte que de l'apprentissa~e.: pas d'apprent~ssage

(F1) du côté négatif, un apprentiss'age (F;2) près de l'.origine,)

deux et trois apprenti~sages du côté p~sitif (FJ, F4).

l'âge et l'ancienneté ne senblent pas avoir de rapport avec ,le

2èrhe axe.

Sur le deùXième axe on a donc . .
- d'Un c8té des travailleurs ayant de l'instruction, de la formation

professionnelle et de la qualification, partiellement satisfaits

du travail (quelque chose plait dans le travail, .fier du travail,

gagne quelque chose en dehors du travail ; .mais possible de

. faciliter' les choses, quelque chose empêche de mieux travailler,
. . .;

., n"utïlise pas toutes se~ connaissances., quelqu~ chose déplait ;

dans le' travail) insatisfaits du chef,. ou réservés. à ~on égard.

(non~réponse,'diffièultés, pas de l~berté)' p~~~ielle~ent

insatisfaits dé l'entreprise (l'entreprise a créé des ~ifficultés

mai si" entr'eprise fait un effort social en faveur des ~ravaill,eurs)

conservant cependant une certaine confiance dans l'avenir (espère

de l'avancement) ,.

- d'un autre C9té des travailleurs aveq p~~ d'~nstruction, de
l ".:' •.

formation profess~onne~le et de qualification, plutôt sat~sfaits

du chef (pas d~ difficulté~, essaie d'améliorer les conditions'
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du travail-, liberté mais chef ne travaille pas comme

l'entreprise voudrait, chef' ne sait pas s'occuper de ses

'hommes), de l'entreprise (pas de diffi6ult~~; mais pa~

d'effort social) ~anifestant à l'égard du travail une satisfaction

ou une insatisfaction sans'réserve (rien ne plait, rien ne

déplaît, rien n'empêche de mieux travailler Qais ne montrant

-aucun' intérê~ pour le trav~il même), répondant de façon évasive

~u indifférente à un certain nombre de questions (aurait-il

été possible de faciliter les choses, aimez-vous parler de

votre travail, consallez-vous l'entreprise) n'espérant pas

d'avanceI!1ent {ou répondant évasiveoent à ce sujet).

Le deuxième faéteur apparait donc comme une échelle

d'attitudes fnnction du niveau d~ ~onnaissanc€& où s'opposent

une attitude active de critique et de confiance en soi, et un

conformisme, une passivité et même une certaine aliénation.

Dans le plan factoriel constitué par les deux premiers

axes les questions d'insatisfaction du chef apparaissent sur les

2ème et 3ème quadrants, sous forme de deux noyaux séparés par des

attitudes d'insatisfaction et de séparation de l'entrepris~. L'in­

satisfaction du travail recoupe en partie les zones d'insatisfac­

tion du chef au 3me quadrant et d'insatisfaction de l'entreprise

au 2me quadrant. Etant l'insatisfaction la moins éloignée du demi­

plan de la satisfaction (1er et' 4me quadrant) l'insatisfaction du

travail semble être le point de passage de l'insatisfaction, à la

satisfaction.

La satisfaètion du travail est répartie dans tout le demi­

plan, la satisfaction de l'entreprise est surtout circonscrite au

4me quàdrant. La satisfaction du chef recoupe certaines ques~ions

de 'satisfaction du'trav~il (4me quad~ant) et certaines questions

d'insatisfaction du travdil (3me q~adr~nt) et ~e prolonge par des

a ttitudes de 'réponses év'a;ti.ves vers le bas du 4me' quad~ant·. La: ré­

serve à l'égard du chef (non réponses) est tout entière dans le 1er

quadrant.

Dans le demi-plan de l'insatisfaction, ~'oppositiori sur le

2me axe entre les attitudes 4 -""~)réfèro le comptoir" et 3 - "pré­

fère ,le 'bureau ll 'correspond à deux types de travailleurs : on â" dans

le' '2L1e quadrant lin groupe c(, attitildes qui se déve'loppe autour de

4, 'av.fic lès ci,'itique's 0nv,jrs 18 chof; :-

10.1 ~' •••
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84. Chef n'améliore pas les conditions de travail

83. Chef ne laisse pas de liberté dans le travail

Les critiques envers 'l"entreprise

32. L'entreprise a créé des difficultés

75. Ayant travaillé ailleurs, ne préfère pas cette entrepri?e

Et encore

71. Pense qu'il n'utilise pas toutes ses connaissances

Situés dans ce même quadrant les attributs suivants aident à mieux

définir le type de travailleur concerné :

39. Chef crée quelquefois des difficultés

55. Possible de faciliter les choses

70. Quelque chose empêche de mieux travailler

Il s'agit de travailleurs en conflit avec le chef et l'en-

treprise, ay~nt déjà l'expérience du travail saléri~ (75)

déçus p~r l' in~ustrie 'et . préférant un autre travail qui leur

laisse plus de liberté d'action et où les rapports entre eux

et l'encadrement soient d'un autre modèle (le comptoir).

L'attitude 3 (préfère le." bureau) concerne des travailleurs

du 3ème quadrant mais il est plus difficile de lui adjoindre

d'autres attitudes.

Ces travailleurs ne sont pas satisfaits de leur travail

sans savo,i:r très bien ce qu ',ils veulent , ne manifestent pas

aussi nettement,'··que les travailleurs concernés par l' attitude

4 le désir de quitter l'entreprise:

66 autre travail ~illeurs = meilleur travail dans la vie

67 autre travail ailleurs = autre travail à l'entreprise

Ils n'espèrent pas grand, c4ose' de leur avenir professionnel à

l'entreprise:

80 - n'espère pas d:1avancement '

Troisième facteur

Le troisième facteur est celui des relations sociales

dans le travail. On'relève en effet, sur la 'partie positive

duJème axe, les attitudes IIsignificatives"s'Q.ivantes :



pas de rejets de groupes ethniques pour commandement

pas de préférences de groupes ethniques pour commandement

- pas de rejets de groupes ethniques chez compagnons

- pas de préférendes de groupes ethniques chez cOLlpagnons

. 85
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41 préférences de groupes ethniques chez compagnons

42 rejets de groupes ethniques chez compagnons

43 - préférences de groupe~ ~thni~ues pour. c~mmande~ent

44 rejets de groupes ethniques pour commandement

73 travailla avec des gens qu'il n'aime pas

qui 's'opposent aux attitudes complémentaires lIsignificatives"~

26 ne travaille pas avec des gens qu'il n'aime pas

91

90

89
88

qui ont des coordonnées négatives. Ces 10 attitudes donnent à

elles seules 55 %de l'interprétation de l'axe.

Du côté de ceux qui exprioent préférences et rejets sortent :

- des non réponses aux questions sur le chef (Y1 , Y2, Y4, Y5)
- .des réponses exprimant des torts de la part du chef :

le chef ne fait pas son 'travail comme l'entreprise

voudrait

82 - le chef n'aide pas à faire le travail

81 - le chef ne sait pas bien s "occuper de ses hoomes

- les réponses suivantes

45 - n'a jama~s eu envie,de quitter l'entreprise

22 - fier de son travail'

97 exerce déjà meilleur trava~l dans' la vie

Sur la partie négative on 'remarque

d'une part :

39 - chef,~réé quelquefois des difficultés

mais

3h - chef sait bien s'occuper de ses hommes

d'autre part':

69 pas fier de son travail

54 pas bien habitué à l'entreprise

mais :'

65 ne:voudrait pas faire. autre travail ailleurs

14 rien,ne déplaît dans le'travail
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Non reponse a "consei11ez-vous 1'entreprise ?"

Non répense
,

"chef aide-t-i1
,

mieux' fafre le travai1 1"a a

Nori :répon'sè
,

"chef lciisse-t-i1 de 1a 1iberté 1"a
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Le troisième facteur oppose

- un type de travai11eur qui exprime des préférences et des

rej ets à 1'égard de 1 r ett"nie d"e"s compagnons de travai1 et du

che:f", sur 1eque1 i1 émet des réserve's ou des critiques, 's'entend

ma1 avec certains compagno:!:ls, 'tout en eXprimant son 'attachement à

1'entrepris~ et au 'poste de travai1.

,
a

- un type de travai11eur sans préférences ni rejet inter­

ethnique à 1'égard des cOBpagnons nu du chef, sans animosité

à 1'égard des conpagnons, partie11ement satisfait du chef et

du travai1, peu satisfait de 1'entreprise.

Les re1ations socia1es dans 1e travai1 que 1e 3è~e

facteur exprime ne s.ont pas toutes i:lter-et!">.....'1.~c;.UéS. ·; ..:nou.s. avons

vu ~ue 1a [Joitié seu1e:.nent des cas dG mésentente av~c 1,es,compa­

gnons de travai1 sont accompagnés d'antagoni~le8 inter-ethniques

(tab1eau ententes J. antagoni.s.~nes).

Quatrième fact!eur

Sur.1e 4èL.1e axe on a 1es: attitudes "significatives"

suivantes :

- Avec des coordonnées positives successivemen~ décroissantes

Y9.

Y1 ~

Y2.

41. Préférèhces de groupes ethniques chez compagnons

42~ Rèjé~s de groupes ethniques chez compagnons

x6'~ R~ponS-e 'lIpeu't-ê-tre, ne sais pas" 'à "espérez-vous de l' avance­
menlt .1" ....

Y4. Non, r.~pç:>n$e à "chef :fai t-i1 son. travai1 comme l' entreprise
voudrai t 1"
• • ... 1. '" .

73. Travai11e. avec des gens qu'i1 n'aime pas
.' ;-; • • .~:' ; ~ • 1 •

Y3. Non réponse à IIchef essaie-t-i1 d'amé1iorer les conditions de
travai1 ?"

14. Rien ne dép1aît dans 1e travai1

23. Rien n'Bmp~bHe de 'mieux 'travai11er

54. Pas bien habi tué "à 1'entreprise
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65. Ne voudrait pas faire autre travail ailleurs

34. Chef sait bien s'occuper de ses hommes

93. A encore envie de quitter l'entreprise

69. P~s fier de son travail

92. A déjà eu envie de quitter l'entreprise

- Avec des coordonnées négatives successivement décroissantes

89. Pas de rejet de groupe ethnique chez coopagnons

88. Pas de préférence de groupe ethnique chez compagnons

70. Quelque chose empÉlche de mieux travailler

22. Fier d~ son travail

45. ~'a jamais eu envie de quitter l'entreprise

84. Chef n'essaie pas d'améliorer les conditions de travail'

43. Préférences de gr.oupes ethniques pour commandement

44. Rejets de groupes ethniques pour commandement

81. Chef ne sait pas'bien s'ocouper de ses hommes

82. Chef n'aide pas à mieux faire le' travail

85. Chef ne' fait pas son travail comme l'entreprise voudrait

L'ensemble d'attitudes ci-dessus rend compte de 79 %de

l'interprétation de l'axe, dont 54 %pour les attitudes sortant du

côté positif du 4me axe, et 25 %pour celles qui se projettent du

côté négatif. Cette disproportion de 2 contre 1 en faveur de la

moitié positive du 4me axe, laisse supposer que le 4me facteur sera

surtout expliqué par ce qui se passe de ca côté de 1 'axe~" .
L'attitude 26 "ne travaille pas avec des gens qu'il n'aime pas" est
proche des attitudes significatives de la partie négative de l'axe.

Le' fait le plus saillant apporté par ce facteur est la sépa~

ration nette des deux formes de rejets et préférences de groupes

ethniques que les trois facteurs précédents avaient laissés proche~.

D'autre part le facteur fait coïncider l'antagonisme et la préfé­

rence interethnique (comp~gnons) ~vec. l'abstention de critique du

chef et la' non ré~'o~se à Il conse~liez-vous 1 ~ entreprise ?Il (Y9) et

m~le la préférence et le rejet de groupes ethniques dans le comman~

dement avec des attitudes de critique du chef; on remarquera que du

côté d~s préférences et ~ejets' de groupes ethniques dans le comman~
. .. • -r

dement se projettent, contribuant significativement au facteur, le~

attitude~ de non préf.érence, non rejet envers les. compagnons 88 et;'

89, tandis que la satisfaction mais non la fierté du travail accom~

pagnent les préférences et antagonismes.interethniques à l'égard

des·compagnons.

On conclura' donc que le 4me facteur oppose
. .~

- un type de travailleur qui entretient des relations peu amicales

avec certains de ses compagnons, qui s'abstient de critiquer' le
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chef et l'entreprise (soillnission ? peur? solidarité ?)" satisfait

des conditions dans' lesquelles son "travail se déroule mais pas

vraiment satisfait du travail 1ui-mêm.e (pas .fier... ) et qui, peut-:

être pour cette mêne rais,on,' songe à quitter l ' entreprise pour une

autre occupatïon de laquelle il soit plus fier.

,
a

un type de travailleur apparen.ment plus volontaire puisqu'il

n'hésite pas à critiquer le chef, "soit du point'dë vûe de ses dé­

fauts, soit en général du point de vue ethnique, qui est solidaire

de ses compagnons dë "travaii quei que soit 'leur' graüpè èthnique,

attaché à l'e~treprise et fier de son travail.

L~ I?la~ factoriel constitué par les trQi~:t~~~ ~~_. q~~..~,:ième

axes est celui des relations sociales, surtou~ interethniques, dans

le tra'Y~i1. L~s. anta(5on:tsm~s ~~ p~é!.~:.~,~c~,?"i~t.~.~e~h?:t9.u~~.~. 1 'é-.
gard des compagnons figurent dans le 1er quadrant, les attitudes

complémentaires correspondantes dans le 3rne quadrant, les attitudes

de préférence et de rejet de groupes ethniques 'pOUF 1B..·..conunandement

figurent da~s le 4me quadrant, les attitudes complémentaires corres­

p~ndantes dans le 2me quadrant.

On vérifie que l~s non réponses aux questions sur ~e chef et

.. 1'entente avec les compagnons de travail sont liées aux

préférences et rejets de groupe.sethniq,ues pour compagnons, ainsi

que la non réponse à "êtes-vous satisfait avec le travail dans cet-;

te entreprise ?" (Y8), l'indifféren'ce à conseiller l'entreprise

(manière commode de ne pas répondre ?) et l'affirmation d'exercer

déjà le meilleur travaiL de sa vie .(97) d'autre part, les rejets

et préférences de groupes eth~~q~es pour commandement sont liés à

certaines critiques du chef, (:r:~l'atio~s de cause à effet, ?),' comme

85 chef ne ~ait pas son travail comme l'entreprise voudrait,

82 chef n'aide pas à mi~ux f~ire le travail, 81 - chef ne sait

pas bien s'occuper de ses hommes; il Y a encore une certaine proxi-
. .,

mité entre les préférences et rejets de groupes ethniques dans le

commandement, la fierté du travail (22) et 1lattach~ment à l'en­

treprise (45).

Les attitudes complémentaires correspondant aux rejets et

préférences èthniqùes (compagnons et commandement) sont accompa­

gnées. de certaines critiques du chef: 84 - chef n'améliore- pas

les·conditi.ons de.travai1, 83 - chef,ne, laisse pas de 1iber·té:,

39 - chef crée des 'difficultés - mais en même temps 34 - chef sait

. bien s'occuper de ses hommes ; pour le travail ;il. y a une certaine
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contradiction puisqu'il y a .des travailleurs à qui rien ne déplait

dans le travail (14) et d'autres qui ne sont pas fiers de leur tra­

vail· (69) ; .enfin, il Y a une c er taine gêne enver s l'entrepr i se:

54 - pas· bien habitué à l'entreprise, 93 - a encore envie de quitter

l'entreprise, 92 - à déjà eu envie de quitter l'entreprise.

2° Analyse du centre industriel

Facteur · 2 3 4 5···
valeur propre 0, 162 : 0,125: 0,089: 0,081 : 0,065

1%d'inertie 10,9 . 8, }-l- 6,0 5,4 l~, 4 ~.
)

"

Premier facteur

Le premier facteur est celui de l'intégration au travail

dans l'entreprise. Il fait opposer, de manière générale, des att~­

tudes de satisfaction pour lesquelles le facteur est positif, à des

attitudes d'insatisfaction pour lesquelles le facteur est négatif.

Les meilleures indicatrices de ce facteur sont

- Avec des coordonnées positives

36. "chef laisse de la libert~"

45. "n'a jamais eu' envie de quittèr l'entreprise"

86. "chef ne crée pas de difficultés'"

79.' "l'entreprise n'a pas créé de difficultés"

- Et avec des coordonnées négatives

83. "chef ne laisse pas de liberté"

32. "l" entrepris':l. a créé des difficul tés"

39. "chef crée des difficultés"

92. "a déjà eu envie de quitter l'entreprise"

On recueille donc COmTIle bons indicateurs du premier. facteur

des attitudes d'attachement à l'entreprise et de séparation de

+'entreprise et des attitudes de satisfaction et d'insatisfaction

du chef en rapport avec le'· travail et la situation professionnelle

du. travailleur.
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'. Des identificateurs socio-professionnels, seule la classi­

fication est en liaison avec le premier facteur. Les modalités en

.. sont en é~helle de la zone de non adaptation à cèle dladaptation,

~ ilexception de c8 (agents de maîtrise) qui se situe entre c4

(0.8.2) et C5 (0.P.1) assez près de ll?r~gine. Clest en relation

avec. l.~ .projection sur le premier axe près de llorigine des non

répons es aux questions sur le chef (voir ci-après plan factoriel 3, 4).

Deuxième facteur

Le de~xième facteur a des caractéris~iques semblables au

deuxième facteur de l'analyse globale : i~ oppose une attitude

dlacceptation (de: so~iss{on) non critique glis~ant vers l'indif­

férence des conditions de travail, qui entraîne soit la satisfac­

tion soit l'insatisfaction sans réserve (côté posit~f du deuxième

axe) à une attitude ro.aliste vis à vis de la ?ituatipn du travail­

leur qui est associée .à une satisfaction partielle et à une insa­

tisfaction qui se manifestent par la critique des conditions de

travail. Ce facteur est sans doute en relation avec l'aQbition

dans le travail.

On retiendra comme bons indicateurs d~ deuxième facteur,

les attitudes suivautes, avec des coordonnées positives :

52. ne pense rien gagner en dehors du salaire

60. ·rien ne p~aît dans le travail

69. àucune fierté de son travail

37. chef essaie d'améliorer les conditions de travail

'86. chef ne crée pas de difficultés

74.,: insatisfai t du travail dans l'entreprise

BO.·n'espère pas d'avancement

Y9. non ·réponse à f1conseillez-voùs l'entreprise ?"

et avec des coordonnées négatives

5. gagne quelque chose en dehors du salaire

33. espère de l'avancement

13. quelque chose plaît dans le travail

22. éprouve fierté du travail.. ' ..

YO. Aon. J;'~ponse à "chef sait-il SI occuper d.e ses ,homme~ 1".... ", .

Y3. n.c;>:t;,l. .;réponse à "chef e ssaie-t-:il d J améli,orer les conditions de
t'r'avait' 1 Il

30. conseille son entreprise

32. entreprise a cr6é des difficultés

39. chef crée des difficultés
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En.ce qui concerne les identificateurs socio-professionnels

l'ancienneté n'a apparemment pas d'imp~rtance.

Le'deuxième axe fournit des échelles pour l'âge, l'instruc­

tion et la classification professionnelle sous réserve d'effectuer

les regroupements suivants: A2 - A3, I1 à I3, C1 à C3. Davantage

d'âge, d'instruction et de formation professionnelle est associé

à un plus grand sens critique et à une p1us grande confiance en

soi-même : la fierté du travail (22) est liée à la satisfaction

partielle du travail (13) plutôt qu'à la satisfaction totale (14)

l'espoir de l'avance~ent fait que le travailleur ne veut pas quit­

ter l'entreprise bien que celle-ci et le chef créent des difficul­

tés (32 et 39). D'autre part moins d'instruction et de formation

professionnelle, et âge et classificat~on professionnelle plus bas:

entrainent soit une acceptation totale (passive) du chef et du tra·

vail, soit une insatisfaction profonde par rapport au travail et à

l'entreprise.

Dans le plan factoriel constitué par les deux pre~iers

axes on rer:J.arque dans le quadrant (1+, 2+) une satisfaction géné­

rale du travail et du chef qui se prolonge par une attitude fluide

d'indifférence si l'on va vers la périphérie. Dans le quadrant

(1+, 2~) on rencontre la satisfaction de l'entreprise qui prend

des aspects d'attachement à l'entreprise et au travail actuel si

on progresse vers l'extré~ité de 1+ ; d~llS ce même quadrant (1+,2-'

se constitue un deuxiè~e noyau de satisfaction du trava~l formé

des attitudes 22 - fier du travail et 13 - quelque chose plaît

dans le travail. EnveloIpant. l'axe 2+ d'un CÔ,té et d' aU,tre se si­

tuent les non réponses aux ,questions de crit'ique du chef. Des atti·

tudes de critique objective ~u ~ravail occupent 10 quad~ant (1-,

2-) ; si on s'approche de l'extréwité négative d~ .premi~r axe, on

rencontre des réponses exprimant les torts,de la par~ d~ chef et

de l'entreprise, et l'insatisfaction du travail apparaît quand on

passe au quadrant (1-, 2+) dans lequel se présentent enfin, vers

l'éxtérieur, les attitudes d'antagonismes et préférences interethn:

ques.

Comparaison avec l'analyse globale

Les caractéristiques du facteu~ d'adaptation 'au ~ravail dan:

l'entreprise (1 er' fé{c'te'ur) SOÏlt' quelque: peu différentes' de celles
:. i :~ '. . 1 • ~ ". ~

du facteur analogue de l'analyse globale. Les non,reponses aux quoI

tions sur le chef sont à la limite soit de l'adaptation, soit de la non adapta­

tion à l'entreprise, tandis'qu~ dans l'analyse globale ~lles appa­

raissent comme un prolongeoent de l'adaptation consciente au tra-
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vail. En même temps, des attitudes de satisfaction du chef (36 ­

chef laisse de la lib~,~t,é, 86 - chef ne crée p~s à:e difficultés)

se placent près des attitudes de satisfaction de l'entreprise, au

quadrant (1+, 2+).

D'autres attitudes envers le chef semblent ici avoir un au­

tre sens. 'En effet, l'attitude 34 - ohef sait bien s'occuper de ses

hommes et sa contraire 81 - chef ne sait pas bien s'occuper de ses

hommes~ se placent'relativeoent proches de l~origine, tandis que

dans l'analyse globale il y a corrélation certaine entre 81 et 89 ­

pas fier du travail. De même l'attitude 85 - chef ne fait pas son
,- ,

travail comme l'entreprise voudrait, a changé de sens: dans l'ana-

lyse globale elle se place au 3me quadrant, ayant une grande cor­

rélation avec 69 - pas fier du travail, tandis qu'ici e~le prend

un ~spect de défense des intérêts de l'entreprise puisqu'elle tom­

be dans le quadrant (1 +, 2-), toute proche du centre de gravi té "

des 3 attitudes suivantes : 22 - fier de son travail, 7 - bien ha­

bitué à l'entreprise et 29 - ne veut pas travailler dans autre en­

treprise.

La paire d'attitudes 31 et 78 a été quelque peu bousculée,

car 31 - entreprise fait effort social, apparaît franchement dans

la zone d'insatisfaction, proche de X1 - part~ellement satisfait

avec le travail dans l'entreprise; et 78 - entreprise ne fait pas
, ,

d'effort social'va se situer du côté de la sat~sfaction dans le

quadrant (1+, 2+) ; or dans l'analyse globale, 31' était proche de

5 - gagne quelque chose en dehors du salaire, au premier quadrant,

du cô~é de l'adaptation à l'entreprise, et 78 éta~t au 3me qua­

drant, proche des attitudes 35 - chef aide à oieuX faire le tra­

vail et 98 - fera peut-être autre travail ailleurs, un jour.

On remarquera enfin que llattïtude 5 - gagne quelque chose

en dehors du salaire et sa cooplémentaire 5:2 - ne gagne rier.. _

basculent chacune de l'autre côté du prenier axe, puisque 5 se

projett~ maintenant du côté de la non adaptation à l'entreprise et

52 du côté de l'adaptation.

Troisième facteur

Voici la' liste des attitudes qui appcrtent une' contribution

significative' au,facteur'

- Avec facteur p~sitif

88. pas de préférences de groupes et~iq~es ,~o~r compagnons

89. pas de rojets de groupes ethniques pour coopagnons
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- Avec fact~ur négatif

8. pas possible de faciliter les choses

3. préfère le bureau

Y3. non réponse à "chef essaie-t-il d'améliorer les conditions de
travail 1"

43. préférencesde groupes eth~iques pour commandement

YO. non r~ponse à "chef sait-il bien s'occuper de ses hommes 1 11

44 •. rejets de groupes ethniques pour comnandeoent

x6.:. ,répo~ses évasives à lIespérez-vous de l'avancement 1"
(peut-@tre, ne sait pas)

42. rejets de groupes ethniques pour compagnons
'4lj.l. préfé:rences de g:;roup~s ethniques pour fompag-nons '
y • non reponse à "che!' Iait-il S'on tl"avai cOotn:e l.rentreprise

voudrai t ?"

Y2·. non réponse à Il chef lai sse-t-il de la liberté 1"

Y5.' non réponse à "chef crée-t-il des difficultés 1"

Yl. non réponse à "chef aide-t-il à nieux faire le travail 1 11

Les attitudes sortant sur la partie négative du 3me' axe ex­

pliquent à elles seules 75 %du facteur, dont 46 %pour les non

réponses (YO, Yl, Y3, Y4, Y5) et 22 % pour les attitùdes inter­

ethniques envers le chef et les coopagnons. Ce facteur sert donc

à définir un type de travailleur manifestant des préférences et

des antagonismes interèthniques, qui se refuse à critiquer l'enca­

drement et préfère le travail salarié de bureau au cocptoir et m@-.

me à l'industrie il s'exprime parfois évasivenent au sujet de

l'avancement.

Examinons" les attitudes' et identificateurs sortant sur le

3me axe avec des coordonnées négatives qui sont susceptibles de

contribuer à une Meilleure connaissance du type de travailleur con­

cerné. Il slagit, en partie, de travailleurs avec responsabilités

d'encadre~ent (c6 et C8). L'~ttitude relative au travail actuel

n'est pas unanioe, car quelques-uns affirment exercer déjà le meil~

leur t~a~~il qu~ils voud~aient faire dans la vie (97), tandis que
. '. .
d'autres, indiquent un autre travail qu'ils voudraient faire ail-

leurs (18) ; ce travail est soit le nêne que ceiui qu'ils ont in­

diqué CODme le meilleur de leur viè (19), soit 'un autre travail

qu'ils voudraient bien faire dans l'entreprise (20) ; mais les pro­

jets dl avenir sont sombres puisque les travaill.eu,:r::'s Qn.t_·...la ,c,o,nvic­

tion qu'ils ne feront pas ~et autre travail ailleurs (68) ni l'au­

tre travail dans l'entreprise non p;Lus (61.~,) j ils se rattacl;,ent

~ l'entreprise (45) ~ien qu'ils n'espèrent,pas finalement de l'a­

vancement (80). Enfin ces travailleurs travaillent avec des gens

qu'ils ntaiment pas (73).'
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Le 3me facteur du centre ind~striel est semblabl~ à celui

de l'analyse globale il exprime les rel~tions sociales dans le

travail (1). 11ais au centre industriel la contribution des attitu­

des inte~ethniques envers le chef et les compagnons et des attitud~s

d1entente à l'égard des compagnons est moins importante pour llin-:

terprétation de l'axe que dans l'analyse globale. D'autre part, au

centre industriel les non réponses aux questions sur le che~ qui

accompagnent les préférences et les rejets, ont plus d'importance

que dans l'analyse globale où les travailleurs qui expriment des

préférences et des rejets émettent non seulement des réserves mais

aussi des critiques sur le chef.

Quatrième facteur

On relève
, ,

- sur la partie positive du 4me axe, avec des coor.données décrois­

santes, les attitudes " s ignificatives ll suivantes

42. rejets de groupes ethniques pour compagnons

41'. préférences de groupes ethniques 'pour compagrions

73. travaille avec des gens qU:' il n'aime pas " ,

43. préférences de groupes etr..niques pour commandein1ent'

44. rejets de groupes ethniques pour commandement

13. quelque chose plaît dans le trava1l

46. nia plus envie de quitter l'entreprise

27. satisfa~t avec travail dans l'entreprise

22. fier de son travail

7. bien habitué à l'entreprise

- sur la partie négative, à partir de l'orig~ne

26. ne travaille pas avec, des gens qu'il n'aime pas

60. rien ne plaît dans travail

88. pas de préférences de groupes ethniques pour compagnons

89. p~s de rejets de group~s ethniques pour compagnons

69. pa~ fier du tr~vail

54., pas bien hab~tué à l'entreprise

82. chef n'aide:pas dans le, travail

Y4. non réponse à II chef travaille-t-il comme llentreprise voudrait 1 11

Y2. non réponse à IIchef laisse-t-il de la liberté 1 11

Y1. non réponse à Il chef aide-t-il dans le travail 1"

Les attitudes ,recensées représentent 84 %'de l'explication

de l'axe dont :' '4'4,5 %,pour préférences 'et antagonismes (42, 41,

43,. 44; 88; 89) et entent'e avec compagnons de travail (73,26'

Non toutos interethniques (voir tableau ententé x antagonis­
mes). 'Au centre' industriel moins de la moïtie des cas de mésen­
tente en.tre compagnons sont accomp~gnés d,' antagonismes inter­
ethniques.
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- 15,7 %pour satisfaction du travail (13, 27, 22) et insatisfaction

du travail (60, 69).

- 14, 5 ~ pour non réponses aux questions relatives au chef (Y1,

Y2, Y4). Toutes les attitudes citées ont déjà été utilisées une

fois au moins dans l'interprétation des 3 preniers facteurs; c'est

dO. au fait qu'une réponse oui" non' ou une non réponse peut avoir

plusieurs causes~

Le 4me facteur est donc aussi un facteur de relations socia­

les dans le travail. Ce sont des travailleurs bien adaptés à l'en­

treprise, satisfaits de leur travail (13, 46, 27, 22, 7) qui mani­

festent des antagonismes et des préférences interethniques et de

l'animosité à l'égard de certains coopagnons alors que des travail­

leurs insatisfaits du travail et ne répondant parfois pas aux ques­

tions d'appréciation du chef s'en abstiennent.

Ce facteur .~~t responsable de la distinction entre d'une part

46 "n'a plus envi~. cle quit.ter.l' entreprise" (positif éloigné de l'o­

rigine), d'autr~ part 92 "a déjà eu envie de quitter l'entreprise"

(positif proche de l'origine) et surtout 93 "a encore envie de quit-,
ter l'entreprise" (négatif).

Les trois praDiers facteurs et aussi le 5me, comme nous le

varrons, confondent ces attitudes: le 1er facteur présente la sé­

paration de l'entreprise en corrélation avec l'insatisfaction du

travail et du chef.Or pour le 4r1e facteur on note la proximité de
. .

46 et des attitudes 13 "quelque chose plait dans' le travail" et

27 tlsatisfait avec le travail dans l'entreprise" et des identifica­

teurs C5 (5me catégorie) et F3 (2 apprentissages).

Il semble que le travailleur, depuis l'époque où il a eu en­

vie de quitter l'entreprise, a appris un nouveau métier, a éventuel­

lement changé de chef, a eu de l'avanceBent et exerce des fonctions

d'encadrement. Cet ensemble de circonstances l'auront évidemment

fait changer d'avis.

Les relations sociales sont le fait prédominant du plan fac­

tor.iel constitué par les 3me et hme axes ,. o~ les an~agonismes et· les

pr~fére:t;l.c:es caractérisent 1 , attitude des t;r'?,vai;t.leurs des catégories

supérie~res (C5, c6, C8). Le plan sépare o@me, parmi ces tr~yail­

leurs, ceux satisfaits, fiers de leur travail, surtout de 5me caté­

gorie (1 er et 2me quadrant) de ceux en qui on devine une'--c'erta-ine

désillusion,. càractéris.~s paz: le 3me facteur,' c' est"':à~d~re le§ non

réponses (3me quadrant). Cela seBble lié à l'espoirt de promotion:



réponse
,

Il chef laisse-t-il de la liberté 1 11a

réponse
,

"chef aide-t-il
,

aieux faire le travail 1 11a a

réponse
,

IIconseillez-vous l'entreprise 1"a
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les attitudes x6 - réponse évasive au sujet de l'avancement et

80 lin' ~spère pas, ~ ':avanc,.enent" figurent dans le 3me quadrant, avec

les travailleurs des catégories les plus élevées (c6, C8) qui esti­

ment avoir moins qe chanc.e de. prone tion que ceux de 5rne catégorie.

Chez ceux~ci l'espoir de promotion les rend satisfaits de l'·entre­

prise (30 : conseille l'entreprise; 28 : préfère l'entreprise) et

ils pre~ent même la défense des intérêts de l'entreprise (85 :
chef ne fait pas .son travail COE1lTIe l'entreprise voudrait). Les a­

gents de maîtrise (C8) ne seoblent effectivement pas tous entière­

ment satisfaits, conme nous l'avons vu à propos du 1er facteur.

C'est en relation avec la situation du centre industriel où tous

les postes de chef de quart à l'usine ont achevé d'être africanisés

quelque temps avant l'enquête, ce qui a créé une certaine tension

entre les ouvriers et leurs chefs africains.

5me facteur

Voici la liste des attitudes qui contribuent significative­

ment à l'explication de· 5me facteur

- sur la partie positive de l'axe, avec des coordonnées successive­

ment décroissantes :

Y2. non

Y1. non

Y9. non

96. difficile de faciliter les choses

x4. indifférence à IIconseillez-vous l'entreprise 1"

YO. non réponse à "chef sait-il bien s'occuper de ses hommes 1 11

93. a encore envie de quitter l'entreprise

92. a déjà eu envie de quitter l'entreprise

46. n'a plus envie de quitter l'entreprise

76. veut travailler dans autre entreprise

13. quelque chose pla1t dans le travail

- sur la partie négative de l'axe, à partir de l'or:\gine :

31. entreprise fait effort social/travailleurs

29. ne veut pas travailler dans autre entreprise

8·1. chef ·ne sai·t pas bi.eh s'occuper de ses hommes

43. préféren."ce de gr·oupes ethriique·s pour c·oI:lInahdenent

'44. rejets de groupes· ethniques pour commandement·

45. n'a Jamais eu envie de qhitter l'entrep~ise
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Les 17 attitudes citées contribuent à 69 %·de l'interpréta­

~ion du facteur dont 40 %pour 9J, 92, 76 (~O) et 29, 45

( <0).
Le 5me facteur oppose donc les attitudes d'attachement à

l'entreprise à celles de séparation de l'entreprise.

Le 1er facteur en dépendait déjà, notamment 92, 45 mais

l'action de ces attitudes est plus forte ici, ainsi que l'action

4e 93, 76, 29.

Le ~lan des facteurs 1 et 5 permet d'étudier le mécanisne

de la séparation de l'entreprise et de l'attachement à l'entreprise.

On renarque~a J·attitudes de séparation à proximité dans le

2ne quadrant: 92, 93, 76 et en opposition à celles-ci 2 attitudes

d'attache~ent dans le 4me qUQdrant : 45, 29.

D~s les ~utres quadrants les attitudes situées à peu près

à égale distance de ces deux groupes d'attitudes. peuvent être con­

sidérées comme neutres du point de vue de l'attachement.

Ce sont

- au 1er quadrant

x4. indifférent à·conseiller l'entreprise

96. difficile de faciliter les choses

85. chef ne fait pas son travail comme l'entreprise· voudrait

7B. l'entreprise ne fait pas d'effort ..social

- au 3me quadrant :

JJ. espère de l'avancenent

Ba. n'espère pas d'avancenent

60. rien ne pla1t dans le travail

9. meilleur travail dans la vie = l:leilleur travail entreprise

64. ne fera pas autre travail dans l'entreprise

31. 1 '.entreprise fait un· effo.rt social

On remarq~era que J attitudes contribuant significa~ivement

à l'interprétation du facteur n'expriment pas l'opposition attache­

ment-séparation: x4, 96,31. L'effort social de l'entreprise, et
..

aussi l'avancement, apparaissent dans notr~ analyse coume des ques-

tions neutres du point de :vue de l'attachelilent-:sépara:t;ion..
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On rencontre du côté de la séparation de l'entreprise (1) des
• ••• ~ < 0 _ ••• •

attitudes significatives de non réponse aux questions sur le chef

(YO, Y.1.,. Y2.). .a.iJ19.j, ..q"\.l,~:L.:

Y8. nqn réponse à lIêtes-vous satisfait avec le travail dans l'en-
. -- ...treprise. :il!'. .. . ... ...

.4. préfèr~ le comptoir

XS·•. on· ne m.'a .j.amais posé. de. questi.Qns ..(~.n. r<%pons~ à Il aimez-vous
parler de votre travail 1") .

21. fera un jour autre travail ailleurs. . . . .. . .. ...

73. travaille avec des gens qU'il n'aime pas

84. chef n' élD0liore pas les conditions de travail

19. autre travail ailleurs = meilleur travail da:J;1s. J.~. v::i:-~.

20. autre travail ailleurs = autre travail à l'entreprise

32. l'entreprise a créé des difficultés

77. ne conseille pas son entreprise

18~ voudrait faire autre travail ailleurs

63. autre travail entreprise? meilleur travail entreprise

L'attitude II s ignificative ll 46 : n'a plus envie de quitter

l'entreprise figure de façon aberrante près des attitudes typiques

de séparation.

Les non réponses ont i~i le sens d'indi~férence, montrant

le peu d'intérêt que le 'travailleur porte à 1,'~nser:Ible du travail

dans l'entreprise. On notera le rôle du chef et des compagnons

(84, 73) dans le sentiment de torts venant de l'entreprise" ainsi

que le raIe de l'insatisfaction du travail qui entraîne la.recher­

che d'un autre travail, hors de l'entreprise.

L'attachement à l'entreprise est lié à une satisfaction cer­

taine du travail (attitudes sortant sur le 1er quadrant, juste au

dessus du 1er axe )(I)etaussi à une décaption (68.: ne fera pas au,

tre travail ailieurs - 57 : n'aura pas meilleur travail dans la

vie) ; le travailleur, soit parce qu'il n'a pas confiance dans ses

moyens pour se reconvertir à un autre travail, soit parce que les

conditions du marché du travail ne lui facilitent pas une adapta­

tion' hors de 1" entreprise, chOisit d 'y rester.

(J) Les attitudes citées ici sont situées par rapport à une droite passant par
les attitudes neutres.



JO Analyse.de la mine

Premier facteur

- 262 -

'. '

On recueille du côté positif de l'axe1, des attitudes si­

gnificatives de non réponse aux questions sur le chef :

YJ.
, ,

Il chef essaie-t-il d'améliorer les c ondi ti.ons denon reponse a
travail ?11

Y1.
, ,

Il chef aide-t-il
,

mieux faire le travail ?"non reponse a a

Y2.
, ,

Il chef laisse-t-il de la liberté dans le travail ?"non reponse a

Y.5·. ré'ponse ,
Il chef crée-t-i'l parfois des difficultés ?"non a

Y4.
, ,

Il chef sait-il bien s'occuper de ses hommes ?"non reponse a

Ces attitudes. apportent J7 %du facte~r il y a encore des

attitudes signif~catives de satisfaction et d'attachement à l'entre­

prise et au travail

14. rien ne déplaît dans le travail

6.5. ne voudrait pas faire autre .travail ailleurs

27. satisfait avec le,travail dans l'en~reprise

J1. entreprise fait effort social/travailleurs

2J. rien n'empêche de mieux travailler

1J. quelque chose plaît dans le travail

JO. conseille son entreprise

29. ne veut pas travailler dans autre entreprise

qui rendent compte de 28 %du facteur.

Du côté n~ga~if du. rer'axe apparaissent des attitudes d'in­

satisfaction du chef et de l'entreprise et des antagonismes et pré-

férences interethniques

81. chef ne sait pas bien s'occuper de ses hommes

8J. chef ne laisse pas de liberté dans le travail

77. ne conseille pas son entreprise

92. a déjà eu envie de quitter l'entreprise

76. veut travailler dans autre entreprise
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42. reJets de groupes ethniques pour compagnons

41. préférences de groupes ethniques pour co~pagnons

Ces attitudes représentent lJ %'du facteur, ce qui "est 5

fois moins que la contribution totale des attitudes recensées sur

la partie positive du 1er axe.

Il s'agit du facteur général d'intégration au travail dans

l'entreprise, rencontré dans les deux analyses précédentes: insa­

tisfaction du travail, du chef et de l' entreprise ~iu""" éÔt~ négatif,

quelques attitudes de satisfaction du chef autour de l'origine, la

satisfaction du travail et de l'entreprise et les non réponses aux

questions sur le chef du côté positif. Ce facteur est cependant

plus proche du 1er facteur de lrànàlyse globale que de celui du

centre industriel à cause du comportement des non réponses. On a
. . . ,

m~ne le sentiment que ce facteur d'integration au travail sert à

distinguer les travailleurs des catég~ries supérieures des autres

travailleurs, à cause de la distribution des modalités ~e l'identi­

ficateur classification professionnelle" semblable à celle de l'a-
• • 1 .' • • •

nalyse générale (coordonnées régulièrem~nt décroissantes des agents
, "

de naîtrise a~ manoeuvres) et aussi à cause de l'import~n?e des

contributions des attitudes recensées plus haut et sortant du côté

positif de l'axe: 65 %contre lJ %seuleoent pour celles qui se

projettent du côté négatif. Il s'agit d'un phénomène identique à ce­

lui qu'on avait observé pour le Jme facteur de l'analyse du centre

industriel, où les travailleurs des catégories supérieures appa­

raissaient comme des gens manifestant des antagonismes et préfé­

rences int~~~th~iques.

Au centre industriel nous avions distingué, parmi les tra­

vailleurs des catégories supérieures, entre les travailleurs de

5me catégorie et les autres (6me et agents de maîtrise) d'après

leur attitude différente à l'égard de la promotion et de la satis­

factiqn au travail. Tci tous ,les t~availleurs des catégories supé-
. '.: . '.

rieuressmt bien intégrés et satisfaits de leur travail, mais refu-

sent toujours de co~rrienter 'it'action dé le'ur chef.

C'est qu'à la mine àucun poste

d'agent dg naîtr,ise'de.. l'cxtract;ion"(chGf de quart) niéÛtit a­

fricanisé àl 'époque de l'enquêtè et aucun travailleur sùsceptible

d'être promu à ce poste ne vout'ai t 'risquer par une 'critique' de com­

promettre son avenir dans l' èritrepris'e, malgré le carac'tère confi­

dentiel de l'enquête. Les trévailleùrs de ln oine étaient d'ail­

leurs plus réticents que ceux du centre industriel pour r'épondre

à certaines questions confidentielles.
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Com~e différence avec le 1er facteur de l'analyse globale,

on remarquera qu'à la mine l'augoentation de 1'1 importance 'des non

réponses aux questions sur le chef est accoQpagnée d'une diminu­

tion de l'inportance des antagonismes et préférences à l'égard du

commandenent, des attitudes d'insatisfaction du chef, comme 83

chef ne laisse pas de liberté et 39 : chef crée des difficultés et

des attitudes de séparation -'attachement (92, 93, 45).

Deuxième facteur :

.Le 2me facteur est positif pour les attitudes suivantes

Y3. non réponse à II chef essaie-t-il d'a.r.téliorer les conditions de
travail ?11

Y1.

Y2,.

Y4.

réponse
,

II chef·aide-t-il
,

mieux faire le travail ?11non a a
, ,

II chef··laisse-t-il de la liberté dans le travail ?11non reponse a
, ,

II che:f. fait-il travail l'entreprisenon reponse a son c OI:1I:le
voudrait ?11

15. "ne voudrait pas faire autre travail dans l' entreprise.1I

82. Il chef n'aide pas à faire le travail Il

44. rejets de groupes ethniques pour cQ:1oandement

43. préférences de groupes ethn.iques pour conunand€r.lent

84. chef n'améliore pas les conditions de travail

39. chef crée des difficultés

93. a encore envie de. quitter l'entreprise

76. veut travailler dans autre entreprise

92. a déjà eu envie de quitter l'entreprise

83. chef ne laisse pas de liberté dans le travail

Les attitudes ci-dessus ont une contribution totale qui

vaut 59 %du facteur, dont 29 %pou~les non réponses Y1, Y2, Y3,

Y4, 16,5 %pour les critiques envers le chef (attitudes de rejet

eth.p.ique inclues), 8 %pour les atti tudes d~ séparation de 1.' entre-:
:.~., . . ,

pr~se.

Le 2me facteur est négatif pour les attitudes suivantes

38. chef fait son travail coame l'entreprise voudrait

35. chef aide à mieux faire le travail

37. chef améliore les conditions de travail

29. ne veut pas travailleur dans autre entreprise'

36.: chef laisse de la liberté dans le travail

45. n" a jamais eu envie· de quitter l'entreprise

34. chef sait bien s'occuper·de ses hommes'

3. préfère le bureau
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Les attitudes citées rendent compte de 26,5 ~~ du facteur,

ce qui est encore moins que la somwe des contributions des non ré­

ponses aux questions sur le chef qui se projettent à l'extrénité

positive de cet axe ; les attitudes de satisfaction du chef repré­

sentent à elles seules 12 ~ du facteur.

Comme dans l'analyse globale le 2me facteur concerne l'at­

titude envers le chef puisque les attitudes de' satisfaction, insa­

tisfaction (ant~goni~m~s et préférences à l'égard du conmande~ent

inclus) et les non réponses recueillent 57,5 %de l'interpr~tation

de l'axe.

La satisfaction du chef est accompagnée de la satisfaction

de· l'entreprise, et l'insatisfaction du chef du désir de quitter

l'entreprise. Cela nontre déjà un peu ce qui porte l'ouvrier à

vouloir quitter l'entreprise: il est satisfait de l'entreprise

si le chef e~t b?n,. il en est insatisfait si le chef ne lui con­

vient pas; cette corrélation était d'ailleurs déjà Dontrée par le

1er facteur, où la séparation de l'entreprise, liée au chef, était

aussi une attitude conséquente du fait que le travailleur n'était

pas satisfait du travail, et où l'attacheoent à l'entreprise était

lié à la satisfaction du travail.

On renarquera que, par rapport au 2me facteur de l'analyse

globale, les attitudes d'insatisfaction d? chef et de l'entreprise

constituent un groupe avec une plus grande cohésion, sur la partie

positive du 2me axe ; y figurent notamment

8L chef ne sait pas s'occup'~r de. ses hommes

85. chef ne fait pas son travail comr.Ie l'entreprise voudrait

qui étaient sur la partie négative dé ·l'axe dans l'analyse globale,

43. préférences de groupes ethniques pour comoandement
..
44. 'rejets de groupes ethniques pour commandenent

92. a déjà eu envie de quitter l'entreprise

93. a encore envie de quitter l'entreprise

qui deviennent !'signif~catives" corinne nous l'avons vu.

39. chef crée quelquefois des difficultés

qui se rapproche du groupe.

Mais quelques attitudes de satisfaction, comme 5 -'''gagne

quelque chose en dehors du salaire", 22 - "fier du travail",

JO - "conseille son entreprise ll
, 1J - "quelque chose plaît dans

le travail, se sont déplacées dans le sens négatif de l'axe, ce
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qui a eu comme effet de faire disparaître l'aspect critique des

conditions de travail, satisfaction partielle contre satisfaction

totale' (sans conditions) dont le 2me facteur de l'analyse globale

rendait compte.

Identificateurs :

- Age: les tranches d'âge extrênes (Al - A2 et A6 - A7)

manifestent de la satisfaction à l'égard du chef; l'insatisfac­

tion monte graduelleqent quand on passe des moins de 3q ans. à ceux

âgés de 30 à 39 ans et de ceux-ci à ceux âgés de 40 à 44 ans.

- Instruction: les illettrés sont satisfaits de leur chef.

L'insatisfaction à l'égard du chef augmente avec le degré d'ins­

truction jusqu'au niveau du cours moyen 1re année et diminue en­

sui te un peu.

Foroation professionnelle: ceux qui n'ont aucune forma­

tion professionnelle sont satisfaits du chef. L'insatisfaction aUff­

~ente d'un à deux apprentissages et diminue ensuite avec trois ap­

prentissages.

Remarquons qu'il y a liaison'entre le nombre d'apprentissa­

ges et l'âge du travailleur' ;'il est donc normal que les deux iden­

tificateurs suivent la même courbe.

- Classification professionne~le : l'insatisfaction augmen­

t~ avec la catégorie jusqu'à la 4ne (à condition de regroup~r la

2ne et la 3me) et diminue ensuite •.

Dans le plan factoriel constitué par les deux premiers axes

les attitudes d'insatisfaction du chef et de l'entreprise fornent

un groupe'assez cohérent dans le 2me quadrant; dans l'analyse glo­

bale les critiques du chef se projetaient en partie sur le 2me

quadrant (39, 83, 84, ~2), en partie sur le 3me (81, 85). D'autre

part certaines attitudes de satisfaction passent du 1er au 4me qua­

drant :

30. conseille sqn ~ntrepris~

13. quelque chose plaît dans le travail

ou se rapprochent du 1er axe

22. fier de son travail

5. gagne quelque chose en dehors du sa1aire
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Deux attitudes dfattacheoent au travail:

15. ne voudrait pas faire autre travail dans l'entreprise

65. ne voudrait pas' faire autre travail ailleurs
.: : :.,:

se son~ éloigné~s 4es autres attitudes de satisfaction au" travail,
. .", '. . . '.

comme si elles avaient été entrainées par les attitudes de non ré-

ponses aux questions sur le ch~f d~s leur mouvement d'éloignement

de l'origine dans le sens positif du 2me axe (à l'exception de

YO : non réponse à uchef sait-il bien s'occuper de ses hornmes u ,

qui s'est rapprochée du 1er axe).

'Dans le 3ge quadrant un regroupenent de questions et d'i_

dentificateurs dénote une certaine résignation chez les manoeuvres

80. n'es1?ère pas d '.avanceDent

57. n'aura jamais mei~leur travail dans la vie

68. ne fera jamais autre travail ailleurs

52.:' ne gagne. ri.en e~ dehors du salaire

e't

C1. lre'catégorie
" ;..

b2. 2me catégorie

NA. pas d'avancement depuis l'entrée à' l'entreprise

Si les travailleurs dès catégories supérieures sont dans le

1er quadrant avec des attitudes de sati'si'action du travail et des

non réponses aux questions sur le chef, les travailleurs de 4me

catégorie (ouvriers spécialisés) sont dans le 2me quadrant proches

de la zone d'irisatisfaction dv chef et de l'entreprise. Ils ont

une certaine expérience professionnelle mais attendent une promo­

tion q~i ne vient pas ; lèur espoir de passer à des fonctions dta~

gent d'encadrement n'a pas été exaucé et ils en veulent à leur

et à ~;en~repris~~

Troisième facteur':

Pour" le troisième fac teur, on relève les oppositi.ons sui-

vantes

du côté positif du 3me axe :

. ,42.

41.
73 •.

71.

X6.

rejets de groupes. e.thniqJ,les pou~. co~p.~gnons

préf~rences.de groupes ethnique~ pour.compag~ons
. " ~.. . , '.

travaille:~vec.des gens qu'il n'aioe pas. . . ;., " .:'

n'utilise pas toutes ses.co~aissances
" ";'" ..' '. . '. ".'

réponse évasive à èspérGz-vous" de l' avanceoent (peut-être, ne
sait pas)
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69. pas fier' de son travail

93. a· encore envie de quitter l'entreprise

92. a déjà eu envie de quitter l'entreprise

90. pas de préférences de groupes ethniques pour commandement

91. pas de rejets de groupes ethniques pour commandement

- du c8té négatif du 3me axe :

26. ne travaille pas avec des gens qu'il n'aime pas

22. fier de son travail

45. n'a jamais eu envie de quitter l'entreprise

89. p~~ de rejets de groupes ethniques pour compagnons

R8. pas de préférences de groupes ethniques pour comp~gnons

4. préfère le cooptoir

43. préférences de groupes ethniques pour comoandement

44. rejets de groupes ethniques pour commandement

Les attitudes ci-dessus ont une contribution totale qui re­

présente 82,5 %du facteur ; mais les attitudes inter-ethniques

(préférences, rejets ou absences) et celles exprimant la bonne ou

mauvaise entente avec les compagnons (26 et 73) contribuent, à

elles seules, avec .65,5 %du facteur.

Le 3~e facteur exprime l'opposition entre les travailleurs
, .. ,

,aYB.?-t des préférences et des rej e~,s in~erethniques à l'égard du

9h~~, sans en avoir à l'égard des compagnons et les trava~lleurs

aya~t d~s préférences et des rejets interethniques à l'égard des

compagnons sans·en avoir à l'égard des chefs.

.'
,On pe~t y voir une opposition entre les travailleurs encore

imprégn~s d~ la cu;~ure tr~ditionnelle, où les antagonismes inter~. '. . . .
ethniques ont une place parfois importante, et les travailleurs

plus évolués, solidaires de leurs compagnons de travail, n'accep­

tant r""c: lAllT'S chefs européens. A la min~, comme nous ,l'avons déjà

dit, ~àrs de l'en-

quête.

Le 3me facteur de la mine exprime donc la même opposition

que le ~ne facteur de l'analyse globale. Cependant il n'y ~st pas

possible d'y associer l'hostilité au chef avec une satisfaction

relative du travail et de l'entreprise 'et l'hostilité à eertains

groupes ethniques avec une relative inadaptation au-travail et à

l'entreprise comme dans l'analyse globale.
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fu effet, du c'ôté positif (rejet 'à 1 "égar'd des cOI:lpagnons)

s~' projettent aussi dès attitudes COI:lme

14. rien ne déplaît dans le travail

97. exerce déjà meilleur travail dans la vie

27. satisfait du travail dans l'entrepri~e

et,du côté négatif (rejets à l'égard des chefs) sortent

54. pas bien habitué à l'entreprise

X1. partiellemant satisfait du travail à l'entreprise

Ces attitudes n'ont pas une contribution significative nais

leur opposition au sens dégagé par les attitudes significatives

fait penser que ce facteur reflète une opposition entre types de

relations interethniques plutôt que l'opposition entre attitudes

interethniques associées à des attitudes relatives au travail et".= • .' ,

à l'entreprise groupées de façon cohérente.

quatrième facteur

,Voyons quelles sont les attitudes qUi, ,de l'un et de l'autre

côté àu 4me axe, contribuent le plus au facteur.

On a, du côté positif :

43. préférences de groupes ethniques pour commandement

44. rejets de groupes ethniques pour commandement

X4. indifférence à conseiller l'entreprise

15. ne voudrait 'pas'faire autre travail dans l'entreprise.

73. travaille avec des gens qu'il n'aime pas

x6., répons.e évasive à "espérez-vous de l'avancement ?" (peut-~tre,
ne sait pas)

71. n'utiiis'e' pas toutes ses connaissances

42. rejets de groupes' ethniques pour conpagnons

41. préférences de groupes ethniques pour compagnons

31. entreprise fait effort social/travailleurs

22. fier de son travail

45. n'a jamais eu envie de quit~er l'entreprise

et du côté négatif se projettent :

26'.

89.

88.

92.

'91 •

90.

69.
46.

ne 'travaille pas avec des gens qU'il n'aime pas

pas de rejets de groupes ethniques pour compagnons

pas de préférences de groupes ethniques pour compagnons
. ":'" .

a déjà eu envie de qui t,t,er l' e;ntreprise '':,'

pas de rejets de groupes ethnique$ pour commandement

pas de préférences de groupes ethniques pour comoandenent

pas fier de son travail

n'a plus envie de quitter l'entreprise
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Ce facteur exprime nettement les relations interethniques

, ,

auxquelles sont liées la bonne ou mauvaise entente avec les compa-

gnons (1). L'ensemble rend compte de 49 %de l'interprétation.

Cependant ce facteur n'exprime pas seulement cela. En effet

une attitude générale d'adaptation au travail et à l'entreprise ac­

compagne les rejets et préférences interethniques sur le côté posi~

tif'du4me axe, tandis que l'absence de rejet et préférence est as­

sociée à une certaine insatisfaction du travail et de l'e~treprise.

Cette interprétation, suggérée par les attitudes signific~tives/

n'est pas démentie par les autres; on relève ainsi, du côté des

rej e-ts :

14. rien ne déplait dans le travail

97. exerce déjà le meilleur travail dans la vie

64. ne fera pas autre travail dans l'entreprise

X9. indifférence 'à travailler seul ou en équipe (ce qui intéresse
le travailleur c'est de travailler)

En dépit de cette bonne adaptation au travail et à l'entre~

prise les travailleurs expriment peu d'espoir ,··d,' avoir· cie· ·,l,' avance­

ment (80) ou bien se· montrent évasifs à ce sujet (X6).

D'autre part, du côté des non rejets (côté négatif) se pro-

jettent

54. pas bien habitué à l'entreprise

Y1, Y2, Y3, Y4, YS. non réponses aux questiQns sur le 'chef.

82. chef n'aide pas dans le travail

83. chef ne laisse pas de liberté dans le travail

3l~. chef sait bien s'occuper de ses hommes

Cela semble montrer que les travailleurs qui ne manifestent

pas de rejet à llégard du chef se sentent dépendan~$ d~ lui et que

ceux qui expriment des rejets se sentent relativement indépendants

de lui et se manifestent surtout p~r leurs opinions sur le travail

et l'entreprise.

Le 4me facteur de l'analyse de 'la mine est proche ,du 3me

facteur de l'analyse globale., Il'en diffore sur 'les 'po~nts suivants

Certaines attitudes d'insatisfaction du chef accompagnent

les non rejets à la. mine, les rejets dans l'analyse globale. L'in-. .' .
satisfaction ~u ~hef, qu'elle soit exprimée ou qu'elle poit camou-

, ,

(J) Voir tableau entente x antagonismes. A la mine la maj orité
des cas de mésentente entre compagnons sont accompagnés d'anta~

gonisme's int'erethni"ques. '
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fIée par les non réponses, est, à la mine, manifestée surtout par

les travailleurs sans rejets ni préférences interethniques. Dans

l'analyse globale le facteur relations sociales est influencé par

le Jme facteur de l'analyse du centre industriel, qui impose un

groupe de travailleurs des catégories supérieures manifestant des

rejets et préférences interethniques et s'abstenant de critiquer

leur chef.

Le plan factoriel constitué par l~~ Jme et 4me axes ~st ce~

lui des relations sociales, surtout interethniques, dans le travail,

comme dans l'analyse globale, avec la di~férence que les deux fac­

teurs sont permutés.

On notera, comme dans les deux analyses antérieures, la

grande proximité et éven~uellement les coïncidences des attitudes

de préférences et de rejets et aussi des attitudes opposées :

Le travailleur qui rejette ~ groupe ethnique exprime en

m~me temps une préférence pour un autre groupe, et inversement.

De m~me celui qui ne rejette pas ne préfére p~s non plus (1).

Les préférences et rejets de groupes ethniques pour le Com­

mandement (4J et 44), qui se projettent dans le 2me quadrant, sont

assez éloigné.s d 1 autr.es~ .at.ti.t.ti.d.e.s ,...qui e.n ..é.t.a.;i.e.nt._.pr.oches dans l'a-'

nalyse globale; deux d'entre el~es restent cependant dans le m~me

quadrant :

22. fierté du travail

45~ attachement à l'entreprise

c'est-à-dire que ces derni~res attitudes sont parfois exprimées par

des travailleurs adoptant les attitudes de préféren~e et rejet à

l'égard du commandement.

Mais à la différence de l'analyse .globale il· n'y a pas de

corrélation entre l'hostilité ethniqu~ à l'égard du chef et certai­

nes attitudes d'insatisfaction du chef

85. chef ne fait pas son travail COmme l"'entreprise voudrait

82. chef n'aide pas à mieux faire le travail

situées dans le Jme quadrant

et

81. chef ne sait ,pas Oien. s'occup~~ .ge.ses hommes

près de-l'origine
: 1.' ' ... :

(1) Se référer au tableau préférences X' antagonismes et au X2 cor­
respondant.
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Les préférences et rejets de groupes ethniques. pour compa­

gnons restent proches des manifestations de mauvaise ente 'lte avec

les compagnons de travail (73) mais les attitudes d'abstention de

critique du chef qui les accompagnaient dans l'analyse globale se

sont éloignées et se situent plutôt près des non préférences et

non rej ets.

D'autre part des attitudes qui étaient surtout typiques

de non rejet dans l'analys~.globale sont passées dans la zone d'in­

fluence des antagonismes, conme

39. chef crée des difficultés

1~. rien ne déplait dans le travail

Les différences constatées s'expliquent au niveau des fac­

teurs de relations sociales de la mine et de l'analyse globale que

nous avons déjà comparés.

Cinquième facteur

Aucune interprétation satisfaisante n'a pu en être donnée.

Corrélation entre les facteurs des trois analyses

Les deux premiers facteurs sont, à quelques fluctuations
. .

près, les mêmes dans les trois analyses ; il y a des différences

au niveau des attitudes à l'égard du chef (surtout les absxentions)

et de celles d'appréciation du travail en' rapport avec le degré

d'i~struction. Le facteur relations sociales est le 3me dans l'ana­

lyse globale et au centre industriel, le 4me à la mine. Le ~e fac­

teur de l'analyse globale (opposition entre les deux formes de re­

jets et de préférences) n'a pas de correspondant au centre indus­

triel mais est' lié au 3me 'facteur de la mine. Enfin les 4me et

5me facteurs du centre industriel semblent ~tre des fac'teurs locaux •

. Des calculs de corrélation entre les facteurs des ~rois a­

nalyses, pr;s deux à deux, ont confirmé ces constatations et appor­

té le complénent suivant :

- le 4me facteur de l'analyse du centre industriel (relations inter­

ethniques dans le travail) est proche du 5me facteur de l'analyse

globale (non analysé) : opposition sat~sfaction au travail', mau­

vaises relations sociales - insatisfaction au ~ravail, bonnes rela~

tions sociales.
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Analyse des aspirations des travailleurs

Questions

8d) Pourquoi est-ce le meilleur travail ? (r1eilleur travail dans la vie)

Bc) Pourrez-vous 1 ~ avoir un jour ? 01eilleur travail dans la vie)

llb) Pourquoi ? (méti~r garçons)

Ild) Pourquoi? (métier filles)

19a) Y a-t-il un autre travail que vous voudriez bien faire dans c~tte

entreprise. ?

19c) Pou.rquoi ?

19d) Pourquoi ne le faites-vous pas?

1ge) Pensez-vous que vous avez quelque chance de le faire un jour?

20a) Y a-t-il un autre travail que vous voudriez bien faire ailleurs ?

20c) Pourquoi ?

20d) Pourquoi n'essayee-vous pas de le faire?

20e) Pensez-vous que vous avez quelque chance de le faire un jour ?

28a) Voudriez-vous travailler dans une autre entreprise ?

28b) Pourquoi ?

8a) x Gc) !1eilleur travail à l'entreprise = meilleur travail dans la vie
. .

8~) x 19b) Meilleur travail à l'entreprise = autre travail à l'entreprise

19b) x 20b) Autre travail à l'entreprise = autre travail ailleurs

Sc) x 20 b) Meilleur travail dans la vie = autre travail ailleurs

8b) x 19c) Pourquoi est-ce le meilleur travail? (entreprise)

= Pourquoi.? (autre travail.e~treprise)

(Motivation meilleur travail e~treprise = motivation autre

travail entreprise).

Identificateurs socio-professionnels

Age
i' )

'. Origine (né en milieu rl,1ral ou urbain)
" ••• , .' 1

~roupe ethnique

P.eligion

Instruction

Formation professionnelle
. 1.:· T~ ~ .' .' ••

Classification professionnel~e
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Eonction d1encadrement

Ancienneté

Stage au Centre de forffiation professionnelle de l'entreprise

!létier appris à l'entreprise

Exercice d'un métier appris avant J'entrer à l'entreprise actuelle

Attitude à l'égard des coutumes (traditionaliSte-moderniste)

Pour l~s deux premiers axes la contribution des non-réponses d~e

4U fait que certaines questions ne conceru~nt pas tous les enquêtés -

est important~ :

analyse globale: 1er axe 53,7 % - 2èm~ axe 46,3 %.

A partir du 3ème axe les non-réponses ne contribuent plus que

faiblement au fact~ur. Cependant l'infor~û1ation apportée par le 3èm~ axe

a un'pourcentage inférieur à la ~oiti~ de celle apportée par 'le 1er

axe, qui èst de tO p 3 % au centre industriel p 14~3 % à la mine, II,2 %

au total.

Les deux premiers facteurs expriment les aspirations différentes

de deux groupes d~ travailleurs des catégories su?érieures en

opposition aVec des groupes d~ travailleurs désirant exercer ou apprendre

un métier. On a donc d'un côté des attitudes en relation avec la

qualification p de l'autre des attitudes en relation avec la formation

professionuelle.

Sur le premi~r axe des travailleurs des catégories supérieures,

satisfaits de leur poste, ne demandant ni changement de poste, ni

change~ent d~entreprise, s'opposent à d'autres travaill~urs qui voudraient

bien changer d'entreprise ou de poste parce qu'ils n'exercent pas leur

métier (raison donnée au centre industriel seulement).

Sur le deuxièroe axe des travailleurs des catégories supérieures,

partiellement satisfaits de leur poste, qui ne leur laisse pas assez

de liberté, désirant changer d'entreprise mais pas de Faste, s'opposent

à d'autres travailleurs qui désirent changer de poste, mais pas d'entre-­

prise, pour y exercer un métier appris (échantillon total, centre

industriel) ou y apprendre un métier (mine).

Le troisième facteur définit les aspirations des travailleurs en

relation avec la formation professionnelle.
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Des travailleurs insatisfaits du poste, parce qu'ils

n'exercent pas le métier appris, et désirant changer d'entreprise ou

de poste, s'opposent sur le 3ème axe à des travailleurs insatisfait:s

du poste, n'ayant pas de métier, désirant changer de poste pour

en apprendre un.

Le quatrièt:1e axe donne lieu à des oppositions qu~,il n'est

possible d'interpréter que pour le centre industriel et la mine. Dans

les deux analyses le 4ème facteur concerne aussi les aspirations

des travailleurs en relation av~c 1aformation professionnelle. Au centre

industriel des travailleurs des catégories supérieures partiellement
\

insatisfaits du poste, qu'ils trouvent trop pénible, et d~sirant

changer d'entreprise s'opposent à des travailleurs sans fornation
, .. :

professionnelle, désirant chanfer,de poste. A la mine des travailleurs

ayant une certaine formation profassionnelle mais n'exerçant pas leur

métier et désirant changer d'entreprise s'opposent à des travailleurs

sans formation professionnelle qui ne souhaitent aucun changement 'de

poste ni d'entreprise.

Il n'a pas été possible d'interpréter les oppositions sur le

5ème axe.

Attitudes "significatives" déterminant les oppositions et identificateurs

:qui contribuent à l'explication des facteurs •
.,

1er axe

.Analyse globale.

D'un côté:

des travailleurs qui voudrai~nt bien faire un autre travail ailleurs,

pour gagner davantage, et pensent avoir des chances de le faire un jour,

mais manqü~nt d'occasion. Cet autre travail ailleurs pourrait être

le meilleur travail 'souhaité dans la.vie. ce que ne pourrait être un

autre travail souhaité à l'entreprise.

De l'autre côté:

Des travailleurs qui ne désirent changer ni d'entreprise ni de poste

et déclarent exercer le meilleur travail souhaité dans la vie.



276 -

Tous les identificateurs pris pour l'analyse sont en relation

avec cçt axe

m9dalités.

il y a éventuellement lieu de faire des regroupe~ents de

On a

·un apprent issa3e

autres groupes
ethniques

moderniste

de l'autre côté

né en ville

instruction primaire

40 ~ns et plus

chrétien

proche de l'origine

moins de 40 ans

religion traditionn~lle

Ouatchi

instruction nulle

traditionnaliste

né dans un village

instruction sommaire
au delà du primaire

Formation prof~ssionnelly plus d'un appréntissage

!l~"Ll~.~ :

Du côté du changement

ouvrier spécialisé ouvr1er profçssionnel

maîtrist::

ancienneté plus de 6 ans anciennEté 2 à 6 ans

Pas de stagê CFP

Pas de fonction d'enca­
drement

N'a pas appris de métier
à l'entrt::prise

~:..

Stage CFP

, fonction d'encadre­
:j.;ment

a appris un métier
à l'eritreprise

Pas d'zxer- exercice
cice d'un d'un mé­
métier appristier
avant l'en- ~p'pris

.:treprise avant
l'entre­
prise

.!

Hais las éontributions il'1portantes ne proviennent que d~ :

Ouvrier professionnel

Staee au C.F.P.

Exercice d'un ~étier appris avant l'entreprise
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Analyse du c~ntre industriel

D'un côté des travailleurs qU1 voudraient bien faire un autre travail

ailleurs, pour exercer un métier appris avant d'entrer à l'entreprise,

gagner davantage ; ils pensent avoir des chances de faire un jour cet

autre travail ailleurs mais n'ont pas essayé car iis manquent d'occasions.

Ils voudraient bien aussi faire un autre travail à l'entreprise, le mêm~

que celui qu'ils voudraient fair~ ailleurs~ qu'ils ëbnsidèrënt comme

le meilleur travail souhaité dans la vie.

De l'autre côté

des travailleurs qui ne désirent pas trava~ller ailleurs,

ni faire un autre travail à l7 entreprise.

Identificateurs en relation avec l'axe

(Il Y a lieu de regrouper les OS. et de faire abstraction de l'instruction

au aelà du primaire qui ne couvre que très peu d'enquêtés)

Du côt~ du changement

religion trad1tionnelle

~1anoeuvre - ouvrier

spécLüisé 2

• ~ •• t

proche de l'origine

né dans un village

instruction nulle

(au-delà du primeire)

formation profession­

nelle nulle

ouvrier spécialisé

pas de fonction

d'encadrement

pas de stage aue.F.F.

pas appris de métier

à l'entreprise

pas d?exercice m€tier

appris avant entrepri-
~ ..: '" .

se

ancienneté olus de 6

ans

de l'autre côté

né dans une ville

chrétien

instruction sornmaire-

priIClaire

apprentissage

ouvrier professionnel

agent de maîtrise

fonction d'encadreffient

Stage au t.F.P.

a appris un métier à

l'entreprise

exercice métier appris

avant entreprise

ancienneté 2 à 6 ans
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Les contributions importantes ne provi~nnent que de

ouvrier professionnel

- stage au Centre de Formation professionnelle

- exercice d'un métier appris avant l'entreprise

On notera l'absence de l'âee, du groupe ethnique, de l'attitude à l'égard

des coutumes.

L\nalyse de la m~ne

d'un côté rien de significatif.

de l'autre côté

des travailleurs qui ne voudraient pas travailler ailleurs ni faire un

autre travail à l'entreprise et déclare~t exercer le meilleur travail

dans la vie ~ ils espèrent une promotion.

Identificateurs en r~lation avec lV axé

(il y a lieu de faire ahstraction de! l'instruction au delà du pr~ma~re

qui ne couvre que très peu d'enquêtés)

Du côté du changement

tradi tionna;liste

proch~ de l'origine

21 à 34 ans

Ouatchi

reli~ion traditionnelle

illettré

(au delà du primaire)

de l'autre côté

35 ans et plus

Autres groupes ethnique~

Uioderniste

chrétien

instruction sommaire-

primaire,
For~ation prof~ssionnell+ apprentissage

nulle

!1anoeuvre ouvrier spécialisé

pas de fonction d'enca­

drement

pas de stage au C.F.P.

pas appris d.: Pl.étier d

l'entreprise

ouvrier professionnel­

agent de maîtrise

fonction d'encadre-

ment

Stage au e.F.p.
métier appris à

l'entreprise

pas d'exercice!exercice
métier appris !métier
avant entre- !appris
prise lavant

!entrepri~e



- 279 -

ancienneté plus de 6 ans ancienne"té 2 à 6

ans

l1ais l~s contributions important~s ne proviennent que de

- Ouvrier professionnel - agent de maîtrise
l, ."

- fonction dV~ncadrenent

- stage au C.F.P.

On notera IVabsance de l'origine.
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Analyse globale

d'un 0 côté

des travailleurs qui voudraient bi~n faire un autre travail à l'entreprise,

parce qu'ils y sont aptes) pour y exercer un flétier appris, mais il n'y

a pas de place vacante. Ils ne voudraient pas faire un autra travail ailleurs

parce qu'ils sont satisfaits ùe l'entr~pris~ et qu'il est difficile de

trouver un autre emploi. Le meill~ur travail souhaité à l'entreprise

ne s'identifie pas avec un autre travail demandé à l'entreprise, ni les

raisons données de ces choix.

De l'autre côté

des travailleurs qui voudraiént bien faire un autre travail ailleurs j

qui leur donne plus de liberté, qU1 serait le meilleur travail souhaité

dans la vie ~ ils pensent avoir des chances de le faire un jour mais

n'essaieùt pas osr ils manquent d'argent.

Identificateurs en relation avec l'axe.

(il y a lieu d'opposer des enquêt~s âgés de 35 à 39 ans à tous les autres

et de faire abstraction de la modalité 2 apprentissages et plus qui

concerne surtout les enquêtés de la mine).

nelle nulle

d'encadrement

t'as de fonct ion

Du côté du changement de Poste

35-39 ans

Ewê

(2 apprentissages et plus)

nanoeuvre

proch2 de l'origine! du côté du
!changement d'entre
! prise
i

21 0-25> ans ; 30-34 ans et 40
;ans et plus

0uatchi-oFon iHina

FIDrmetion professiontun apprentissage
!
1

ouvrier spécialisé !ouvrier prof~ssion-
1inel - i1aîtrist:!

lfonction d'encadre­
1
jment

!n'a pas ap-la appris
!pris de mé-lun métie~

!tier à l'en+à l'en­
ltreprise ltreprise
1

pas de stage au C.F.V.stage au C.F.P.



pas d'exercice d'un métier

appris avan~, d'entr~r ~

l'entrepri.se

ancienneté plus de 6 ans
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exercice d'un métier

appris avant d'entrer

à l'entreprise

ancienneté 2 à 6 ans

Hais les contributions importantes n", proviennent que de

- ouvrier professionnel, agent de meitrise

fonction d7encadre~ent

- a appris un métier à l'entrepris~

exerce un ID~tier appris avant d'entrer à l'entreprise

- Stage au C.F.P.

et sur l'autre partie de l'axe

- âge 35 à 39 ans.

On notera l'absence de l!origine, dl:" la reli.'}ion, de l'instruction et

de l'attitude à l'égard des ·coutumes.

Analyse du Centre Industriel

D'un côté des travailleurs qU1 nG désirent ~as travailler ailleurs à

cause des difficultés d7e~ploi et parce qu'ils sont satisfaits de l'en­

treprise ~ ils voudraient faire un autre travail à l'~ntrepri~e,.gui

serait le TIleilleur qu'ils souhaitGnt y avoir, pour y exercer un métier

appris, mais il n'y a pas de place vacante.

De l'au tre côté

des ~ravail1eurs qui d~sirent faire un eutre travail ailleurs, corres-
• J' ",

pondant au ID2illeur travail souhaité dans la vie, pour gagner

davantage, être plus libres: ils n'ont pas essayé car ils m~nq~e~t.
. ....~_ ... ,-. _.'

d'argent, d'occasion. Ils ne désirent pas un autre travail â l'entreprise.
:;'.:.
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Identificat~urs en relation avec l'axe

du côté du chan~=ment de proche de l'origine

postë

Pas d'êxercice d'un

métiEr appris avant

l'entre?rise

Ouvrier spécialis~

pas de fonction d'en­

cadrement

N'a pas appris de

métier à l'entreprise

Ouatchi

~·~anoeuvre

C.F.P. : pas de stage

ancienneté plus de

6 ans

religion

le

Ewé

treditionnel-!
!
!
!

du côté du changement

d'entreprise

chrétien

Fon-Mina

Exercice d'un métier

appris avant l'entre­

prise

Ouvrier professionnel­

Haîtrise

fonction d'encadrement

a ap~ris un métier à

l'entreprise

Stage

2 à 6 :ms

~fais;~es contributions inportantes n~ proviennent que de

- Ouvrier professionnel, agent de ~aîtrise

- fonction d'encadrement

- a appris un métier à l'entreprise

- stage ~u C.F.P.

exerc~ce d'un métier appris avant d'entrer au C.F.P.

et sur l'autre partie de l'axe

- Hanol:!uvre.

On notera l'absence de l'âge, de l'instruction, de l'origine, de la

formation professionnelle, de l'attitude à l'égard dës coutumes.

Analyse dë la m1ne

. d'un côté

des travailleurs qui ne désirent pas travailler ailleurs à cause de leur

âge mais considèrent que le meilleur travail dans la vie est à son compte.



- 283 -

Ils voudraient un autre travail à l'entreprise, même si ce n'était pas

le meilleur souhaité, pour connaître un métier. mais ne peuvent pas en

avoir un car il n'y a pas de place vacante et on leur a réfusé une mu­

tation.

De l'autre côté

des travailleurs qui ne veulent pas d~autre travail à l'entreprise, et

donnent comme meilleur travail dans la vie la même répons~ qu'à un autre

travail aill~urs.

Identificateurs en relation avec l'axe ~

(Il Y a lieu d'opposer 35-39 ans à tous les autres et de faire

abstraction de l'unique agent de maîtrise).

du côté du changement de

poste

35-39 ans

proche de l'origine

21 à 29 ans .- 40 ans

et plus

de l'au tH, côté

30-34 ans

né en milieu rural

religion traditionnelle

Ouatchi Ewé

Illettrés Instruction somma~re

Formation professionnelle: 1 apprentissage

nulla

Manoeuvre ouvrier spécialisé

agent de maîtrise

Pas de fonction d'enca­

drement

Pas d'exercice d'un métier

appris avent l'entreprise

né en ville

chrétien

Fon-.'lina

primaire. au delà du

primaire

2 apprentissages et

plus

ouvrier professionnel

fonction d'encadre­

ment

exercice d'un métiar

appris avant l'entre­

prise

ancienneté 2 à 6 ans plus de 6 ans.

Mais les contributions importantes proviennent
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du côté du changen~nt de poste t des modalit€s

- 35 à 39 ans

- rdigiotl traditionnelle

- ·')uatchi

- Illettré

de l'autre côté t Jes modalités

Nina-Fon

- Instruction primaire

Exercice d'un m~tier appris avant d'entrer à l'entreprise

On nqtera l'absenc~ de stage au C.F.P., métier appris à l'entreprise,

attitude à l'égard des coutumes.

La variation de l'ancienneté sur l'axe est en sens contraire de celle

de l'analysè globale et de l'analyse du Cèntre Industriel.
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3ème axe--------
Analyse globale

- d'un côté des travailleurs qui voudraient travai1~er dans une autre

entreprise pour y exercer leur mêtier et gagner davantage ; ils pensent

qu'ils ont des chances de faire un jour un autre travail ai11eurs~

d'ex~rcer un métier qu'ils ont a~priss 90ur lequel ils déclarent avoir

une aptitude. Dans le choix du méti~r l'intérêt professionnel compt~

beaucoup pour eux (~otif de réponse à TI2i11eur travail dans la vie,

métier pour garçons). Ces travailleurs seraient disposés à exercer leur

méti~r à l'entreprise si on leur en donnait la possibilité. Aussi

répondent-ils de la m~me façon au sujet du meilleur travail dans la

vie et à l'~ntreprise et au sujet d'un autre travail ai11eur et ici.

- d'un autre côté des travailleurs qU1 ne désirent pas travailler dans

une autre entreprise~ car ils n'ont pas appris de ~étier. manquent

d'argent. ont des charges fami1iales~ craignent le c~ômage. ont de

l'ancienneté. attendent ~a retraite ~ ils pensent qu'ils n'ont aucune

chance d'avoir un jour un autre travail. plus libre, ailleurs et ils n'au­

ront donc jamais le meilleur travail qu'ils souhaiterai~nt avoir dans

la vie, qui aurait até aussi un travail plus libre. Ils désirent

seulement avoir à l'entreprise un autre poste qui leur permette de

connaître un ~Gtier.pour lequel ils seraient mieux payés. Ils répondent

de façon différente at: sujet du meilleur travail dans la vie et à

l'entreprise et au suj~t d'un autre travail ailleurs et ici.

Identificateurs en relation avec l'axe

du côté du changement

dientreprisé

30 à 34 ans

Nina-Fon

Chrétien

né en ville

Instruction primaire

un apprentissage ou

plus d'un apprentissage

, !
proche de l'origine

21 à 29 ans

né dans un village

instruction sommaire

au-delà du primaire

du côt~ du ,changement

de P9ste

35 ans et plus

Ouatchi

religion traditionnelle

Illett.ré

formation ptofessionne1­

II::! nulle



aeent de maîtrise

ouvrier professionnel,

ouvrier spécialisé

fonction d'encadrement

Stage au C.F.P.

n'exerc~ pasiexerce un
" 1

de métier imétier ap-

appris avant!pris avant
1

d'entrer a .id'entrèr a
l'entre·' il' entre-

1
prise iprise
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ouvrier spécialisé 2

pas de fonction d'enca­

drement

pas de stagè au C.F.P.

"Manoeuvre· ....

Ancienneté

6 an"s

Noderniste

plus de 2 à 6 ans

traditionnaliste

i-1ais les contributions importantes ne proviennent que des modalités

suivantes:

du côté du changement d'entreprise

- 3D à 34 ans

- Chrétien

- Instruction prireaire

appr€ntissage (un ou:plusieurs)

n'exerce pas de métier a~pris avant d'entrer à l'entreprise

du côté du changement de poste

, ....

- Ouatchi

- religion:yr~ditionne~~e

- illettré

- ~o~mat~~~"~f?~essionnelle nulle

- traditior~liste

On notera l'absence de métier appris à l'entreprise.
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Analyse du C9ntre Industriel

- d'un côté dèS travailleurs qui voudraient bien exercer leur métier t

soit à l'entreprise, où ils espèrant avoir une promotièn~ soit ailleurs.

dans une autre entreprise ou à leur compte s'ils en avaient l'o~casion.

L'intérêt professionnel COMpte beaucoup pour eux dans le choix du

métier (motif de réponse à meilleur travail dans la vie et m~tiêr pour

garçons). Ces travailleurs répondent dè la même façon au sujet du

meilleur travail dans la vie et à lÇentreprise~ d'un autre travail à

l'entreprise ou ailleurs, en donnant la même raison pour le meilleur

travail à l'entreprise et un autre travail à l'entreprise.

- d'un autrè côté on a des travailleurs n'ayant pas appr1S de métiar t

qui ne cherchent pas à travailler- ailleurs~ parce qu'ils ont des

charges familiales, manquent d'argent~ mais espèrent avoir un autre

poste à l'entreprise qui leur fasse apprendre un métier. Ce qu'ils

recherchènt, c'est la liberté dans le travail (meilleur travail dans

la vie, travail ailleurs). Ils répondznt de façon différente au sujet

du meilleur travail dans la vie et à l'entreprise, d'un autre

travail a l'éntr-èprise et ailleurs, en donnant des raisons différentes

pour le me1lleur' travail à l'entreprise et un autre travail à

l'e'ntreprise.

du côté du changement

de poste

35 ens et plus

Euf

religion traditionnelle
!
! illettré (au delà du

, ! primaire)
1
. traditior.aliste

apprentissage! fOrTI1ation professionnelle,
nulle

plus d'un

chrétien

Instruction somma1re.

primaire

moderniste

un apprentissage

Identificateurs en relation avec l'axe

du' cBe"é du changemènt r' proche de l'origine
!

d'entreprise !
30-34 ans ! 21--29 ans

Hina Ouatchi-Fon

n'exerce pas métier

appris avant' 'd'entrer
ï' ; ,

à 1"en'treprise

exerce métier appris

avant dl entrer à l' en-'

treprise



pas ùe stage au C.F.P.

ancienneté : 2 à 6 ans

Nanoeuvre-ouvrier spé-

cialisé ouvrier

prof.essionnel

a appris un métiar à

l'en.treprise

Stage au C.F.P.

Anc~enneté : plus de

6 ans
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naîtrise

n'a pas appris d~

~étier ~ IVentreprise

ouvrier spécialisé 2

~1ais les contributions i~portantes ne proviennent que des modalités

suivantes :"

- du côté du changement d'entrepris2

30 à 34 ans

du côté du chancement·de poste:

formation professionnelle nulle

ouvrier spécialisé 2

.E"7é

on·notera IVabsence de : origine. fonction d'encadrement, et les contradic­

tions de 1 v"analyse à propos de la classification professionnelle et du métier

Analyse da la mine appris à lVentreprise.

- dVun côté des travailleurs qui désireraient soit changer d 1 entreprise,

sans toutefois se faire d'illusions sur leurs chances , en espérant

gagner davantage da~s la nouvelle entreprise, soit changer de poste à

l'entreprise~' pour y exercer un méti~r appris, ~tre mieux payés, mais

ils estiment que c'est trop tôt. Le gain est la principale de leurs

motivations (métiers garçons, filles).Ils he pourront pas avoir un jour

le meilleur travail. souhait~ dans la vie, qui n'est pas celui qu '.i;l.s

désirent avoir ailleurs. De même le meilleur travail souhaité à l'entre­

pris.e nVest pas celui qu'ils désirent avoir à l'entreprise. Ils font

'ah:~' !. preuve 'de rGalisme.

de l'autre côté des travailleurs qui ne désirent pas changer d'entreprise

parce quVils craignent: le chômage~ manqu~nt d'argent. que c'est'partout

la même chose. Ils envisagent cependant la possibilité de travailler un

jour ailleurs, faire un travail qui ait un certain intérêt professionnel,

mais à leur compte, comme le montrent les raisons du meilleur travail dans
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la vie (possibilité de travailler à son con~te, débouchés, liberté)

pour lequel la réponse est la même qu'à la question d'un autre travail

ailleurs. Ils ne pensent pas avoir beaucoup de cha~ces de ch~nge~

de poste à l'entreprise, parce qu'il n'y a pas de places vacantes,

mais aimeraient y occuper un poste ayant un certain intérêt professionnel,

y appren5re un métier •.

Identificateurs en relation avec l'axe

du côté du changement

d'entreprise

40 ans et plus

Chrétien

È\'1é":"Hina

Noderniste

plus d'un apprentissage

pas d' e'xerc'i'c(~' d" un

métier appr'Ü

Hanoeuvre

ouvrier spécialisé :2

proche de l'origine

30 à 39 ans

.Ouatchi

un apprentissage F.P.

nulle

ouvr~er professionnel

maîtrise. . -n" a pas appr~s ae

métier à l'6ntreprise

de l'autre côté

21 à 29 ans·

religion tradition­

nelle

Fon

traditionnaliste

exercice d'un métier

appris avant .l'entrè­

prise

ouvrier sp~cialis& 1·

a appris un métier à

l'entreprise

:1ais les contributions importantes ne proviennent que des modalités

suivantes ~

du côté du' changement d'entreprise

d'e" l'autre' côté

- ouvrier spécialisé

aucun",

_. Fon

Traditionaliste

On notera l'absence de : origine, "instruction, ancienneté, fonction

d'encadrem~nts stage au C.F.P, et les contradictions dans l'analyse à propos

de la classification professionnelle de l'exercice d'un métier appris avant

d'entrer à l'entreprise et du métier appris à l'entreprise.
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Analyse du centre industriel

.d'un côté '.~

des travailleurs désirant travailler dans une autre entreprise, parce que

le travail ~st trop pénible ici, pour gagner davantage ; ils ne répondent

pas d~ même au sujet du meilleur travail à l'entreprise et dans une autre

entrepris~ et ne donnent pas las mêmes raisons du meilleur travail ici et

d'un.~utre travail ici.

d'un autre côté:

des· travaill~urs qui ne désirent pas changer d'entreprise, pprce qu'ils

n'ont pas appris de métier, qu'ils sont résignés, craignent le chômage,

attendent d1avoir de l'ancienneté ~t la retraite, Ils voudraient bien

avoir un autre travail à l'entreprise> pour 8agner davantage. mais il

n'y a pas d'autre place vacante pour eux. Ils ne pensent pas av?ir un

jour le meilleur travail dans la vie,. ni jamais travailler ailleurs ;

ils ne r~pondent pas de rnêm~ au sujet d'un eutr.a travail à l'entreprise

. ;e~;a~lleurs mais donnent la mêBe raison pour le meilleur travail à

l'entreprise et un autre travail à l'entreprise.

Identificateurs en relation avec l'axe

d~ çqté.d~ changement proche de l'origine

d'antrli:prise

30-34 ans - l~O ans et·H 21--29 ans

du côté du changement

de poste

35-39 ans

,
plus d'un apprentissag~

né en ville

. chrétLm

Ewé-Fon

Mod.arniste

Instruction primaire

un apprentissage

exercice d'un métier

appris avant l'entre­

prise

• ..·101.. .";

.! .

- ;. ~. :

né dans un village

Bina-Oua tcb.i

Tradi tion e-liste

pas d'exercice d'un

métier appris avant

1 '.entreprise

!
!'
!
!
!
!

religion traditionnelle

Illettré. instruction

sorranaire

formation profession­

nelle nulle
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Ancienneté 2 à 6 ana

Manoeuvre

drement

Pas de stage au CFPSta~e au CFF

Ancienneté plus de 6

Ouvrier professionnel,! Ouvrier spécialisé
1

maîtrise i
Fonction diencadrernent! Pas de fonction d'enca­

!

ans

~lais les contributions i~portantes ne proviennent que des modalités

suivantes

du côté du changement d'entreprise

- exercice d'un métier appris avant d'entrer à l'entreprise

- agent àe maîtrise

- fonction d'encadrement

- stage au C.F.P.

instruction prinaire

- ancienneté plus dë 6 ans

du côté du changè~ent de poste

- formation prof~ssionnelle nulle

- illettré.

On notera l'absence d~ apprentissage d'un m~tier à,l'entreprise.

AnalY~é de la-mine
: "

d'un côté

des travailleurs qui envisagent de travailler ailleurs par intérêt

professionnel, mais n'en ont jamais eu l'occasion et craignent le

chômage; ils espèrent avoir un Jour le meilleur travail dans la

V1e ; en attendant ils feraient bien uu autre travail à l'entreprise

par intérêt professionnel, pour exercer laur mftier. Ils répondent

de la même façon au sujet,du m~illeur travail dans la vie et à l'entre­

'prise;èt aù sujet d'un autre travail ici et ailleurs. Ils attachent

de l'importance aux débouchés qu'offre un métier pour eux et leurs

fils (meilleur travail dans la vie, métier garçons).
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d'un autre 'côté :

des travailleurs qui ne pensent pas avoir de chances de travailler un

jour ailleurs ~ ils n'ont pas appris de métier; manquent d'argent,

ont des charges farei1ia1es. Ils espèr8nt que les conditions de travail

s'amélioreront à l'entreprise, à laquelle ils sont habitués; ils

s.a consolent' 'en disant qUt:! c'est partout la même chose. Ils ne pensent

pas non plus avoir des chances de fair~ un jour un autre tr~vai1 à '

l'entreprise, d'y connaître un métier, d'y gagner davantaga. Ils

n'èsperent donc pcld avoir un jonr le !Hé:i11eur travail dans la vie,

caractérisé par la liberté dans le travail~ qu'ils n'identifit:!nt

pas ~v.ac le meilleur travail à l'entrclprise ; ils nè répondent pas non

plus da la même façon au sujet d'un autra travail à l'éntreprise et

ailleurs.

Identificateurs en relation av~c 1 vaxe

du côté du chang~ment

30-39 ans

chrétien

né en ville

Fon-Ewé

Instruction (sommaire,

p~i~a~re, et au delà)

plus dVun apprçntissage

un apprentissage

ouvrier sp~cia1isé

Ex~rcice dVun métier

appris avent d Ventrer

à l'~ntreprise

pas de fonction d' en--,

c,adrement

21-29 ans

Pina

Pas d'exercice d~un

métier appris avant
- ' , ,

d'entrer à l Ventreprisej

!
!,

n'a pas, appris de Îiléti~t

cl l'entreprise

pas de stage auC.F.P.

de l'autre côté

40 ans E::t plus

religion tradition­

nelle

né dans un village

Ouatchi

illettré

formation profession­

nelle nulle

ouvri~r' professionne1­

manoeuvr~ - maîtrise

fonction d'encadrement

a eppris un métier à

l'entrepris..:

stage au C.F.P.



- 293

!lais les contributions i~?ortantes në proviennent que des modali~és

suiventes :

du côté du changemènt

- plus d'un apprentissage

exercice d'un nétier appris avant d'entrer à l'entreprise

- ouvrier spécialisé

Fon

de l'autre côté:

- 40 ans et plus

- illettré

- formation professionnelle nulle

On notera.l'absence de ~ anciennetés attitude à l'égard des.cout~mes.

On ~emarquera l'hétérogénéité du groupe opposé à celui ~es o~vriers

spéciali~~s. Lè plus certains ouvriers spécialisés voudraient changer

de poste pour exercer leur métier. d'autres l'exercçnt.

0;- ,0,'
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......~-

Résumé avec comparàison de variables - Conclusion

CARACTERISTIQUES DE~ TRAVAILLE~S

. ,

Caractéristiques générales

Nous avons affaire à des travailleurs relativement jeunes dans

l'ensemble (moyenne 33 ans), presque tous mariés, en très faible

majorité polygames, d'origine locale et rurale surtout, christianisés,

scolarisés et comprenant assez bien le français pour la plupart.

Il faut cependant distinguer la mine, où une partie importante

de la main d'oeuvre' (la moi tié pour l'échantillon)' est composée'
: . .

d'anciens cultivateurs locaux qui continuent de vivre dans leur village

d'origine, et le centre industriel, où une partie importante de la

main d'oeuvre vit dans des conditions extracoutumières. Beaucoup de

travailleurs de la mine ne vivent pas dans leur milieu d'origine mais

ils subissent les contraintes d'un milieu relativement éloigné des

courants de circulation côtière ; beaucoup de travailleurs du centre

industriel vivent dans leur milieu d'origine mais ils bénéficient

d'apports extérieurs.

Les travailleurs de la mine sont moins fréquemment christianisés

et scolarisés, plus fréquemment polygames que ceux du centre industriel

de plus ils n'ont pas la même répartition des tranches d'âge: sous

représentation des plus jeunes, non r~présentation des plus âgés, sur

représentation des quadragénaires de la tranche inférieure (due à une

sous-évaluation volontaire).

Nous avons constaté, en comparant l~s travailleurs et leurs

femmes aux parents des travailleurs, des phénomènes d'élargissement

des relations de parenté int~rethnique, d 1 élargissement géographique

du mariage, d'extension de la christianisation et de la scolarisation

et d~ déplacement du lieu de naissance du village vers l'agglomération

urbaine d'une génération à l'autre.
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Nous avons constaté 4e même, aussi ?ien chez les femmes que chez

les hommes, une forte réduction des activités agraires d'une génération

à l'autre.

Les migrat~ons sont .~a règle: très peude travailleurs n'ont

jamais quitté le 'lieu de leur naissance, même parmi la fraction notable

de ceux qui y vivent. Parmi les autres, ceux d'origine rurale ne peuvent

être considérés co~~e des travailleurs migrants temporaires,

car ils n'envisagent pas de reconversion à l'agriculture, sauf exception,

et s'ils gardent pour la plupart des liens étroits avec leur village

d'origine, c'est qu'il n'est pas très éloigné en général. La raison la

plus fréquemment invoquée de migration est la recherche de travail,

'qui a conduit près de la moitié des travailleurs à quitter le Togo pour

un certain temps. D'après ce qu'ils déclarent, leurs pères ont beaucoup

moins voyagé.

Les conditions de vie des travail~eurs ne sont différentes de

celles des villageois que pour une petite minorité (5 %) - des

catégories supérieures - logée par l'~~ployeu~ ,et b~néficiant d'un

certain'confort (électricité, eau courante, W.C.).,~es autres, qu'ils

soient propriétaires ou , le plus souvent" locataires, vivent dans des

conditions rudimentaires, en majorité dans des logements en matériau

non durable, disposant de très peu de pièces en général pour des

familles assez importantes.

10,% des monogames, presque autant de polyg~es, vivent seuls

leurs femmes et enfants sont restés au pays (villa~e ou quelquefois

ville).

Les charges familiales sont lourdes dans l'ensemble eu égard aux

ressources. Un appoint. est apporté au, salaire par la culture, que prati­

quent beaucoup de travailleurs, et parfois, la pêche, l'élevage du

petit bétail et des volailles. Leurs fe~es peuvent les aider mais

la plupart: de celles qui ont une activité professionnelle sont

revendeuses, entre autres de ~roduits vivriers, qu'elles vont chercher

en leur milieu rural d'origine.

'" ,Peu de tra~a~lleurs ont des ,biens i~eubles en dehors de leur
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J, . domicile mais un assez grand nombre possèdent un champ, une. palmeraie

,. ~(el:a:eis). ··Les bien.s meubles' sont assez rédui ts d~ns l' ensembJe ;

signalons surtout, parmi les produits manufacturés, le transi$~or,

très répandu, le réchaud à pétrole et la machine à coudre, et, parmi

les biens de transport, la bicyclette.~ que possèdent ·la majori té

, des 'tra~ai11eurs,et'le cyclomoteur~ quVont un certain nombre d'entre

eux. , -. . . ;'.

.'.

~'/

En ce qui concerne la vie sociale, le lieu de travail apparatt

comme le lieu où se créent les relations interethniques. L'appartenance

à une association est fréquente; notamment à une association d'"origi­

naires" (ethnico-géographique), à une 'association économique (tontine)

artistique~ culturelle, sportive. LVactivité religieuse fait ressortir

une grande majorité. de pr~tiquants ehez les chrétie~s.e~ chez les tenants

de la religion traditionnelle. Enfin la plupart des trayai~leurs.occupent

leurs loisirs aussi bien de façon traditionnelle (tam-tam) que moderne

',(football ~ cinéma notamment).

En ce qui concerne les attitudes à l'égard des cqutumes matri­

moniales ·et funér,aires, il estapparu que les trav~illeurs.favqrables

·"à la polygamie .sont no.mbreux mais minori taires, ceux favorables au

mariage intèrethnique largement majoritaires J la çlot suscite une

réprobation ou une réserve dans la majorité, le choix de la femme par

les parents est rejeté par une large majorité.; quant aux.funérailles,

la plupart des travailleurs en admettent la nécessité mais en faisant

des restrictions. Il se dégage une majorité de modernistes et une peti~e

minori té. d·e traditior.a 1utes.

Caractéristiques industrielles.

Les 4/5 des travailleurs ont appris. un métier au moi~s.avant

d'entrer. à l'entreprise, notamment ceiui de ~écanicien çité par plus

de 40 % 'de ces trav~illeurs, et environ' le 1/3 d'entre eux (moitié ..

moins dans l'échantillon) exèrcent f. é ·métier à 1-' entreprise actuelle.
1

:!

Il est à noter l'importance des ouvriers sp~ciali$és dans

l'ensemble de la population ouvrière: en représentant la moitié, ils

dépassent les manoeuvres ·(1/3.des.travailleurs)~.Or 60 % q~s travailleurs

ont été engagés à l'entreprise comme manoeuvres de la plus basse
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catégorie ; il Y a donc ~u \lne promotion de beaucoup de travailleurs,

ce: qu,~ confirme leur réponse au sujet de l'avancement. Beaucoup de

travailleurs aussi ont un certain nombre d'années de service à l'entre­

prise (m9ye~ne 6 ans 1/2). La promotion peut être due soit à l'ancien-

'neté,'soit, pour un petit nombre, a l'apprentissage d'un métier à

l'entreprise. Car si 70 %des travailleurs ont appris leur travail à

l'entreprise, 12 % seulementtYont appris un véritable métier. Cet

apprentissage ne s'est effectué au centre de formation professionnelle

de l'entreprise que pour moins de 8 % deê travailleurs, surtout en vue de

l'accès à des fonctions. d'agent de maîtrise: ceux-ci représentent 1 %

des travailleurs, les autres agents d'encadrement (chef d'équipe) 7 %.

Le ~~r~~~ion professionnelle antérieure à l'entrée ~ l'entreprise

peut contribuefndirectement à la formation professionnelle à l'entre­

prise ~ parmi les 12 %de travailleurs qui ont appris un métier à

l'entreprise figurent pour les 4/5 des travailleurs aya~t déjà appris

un autre métier auparavant.

Le salaire mensuel moyen (15.000 francs en 1969 ~·I6'.OOO·en 1970)

est relativement élevé pour le Togo, puisqu'il équivaut en 1970 au

salaire de base de 1969 et 1970 (pour 48 heures par semaine) d'un ouvrier

. '.' . professionnel de Sème catégorie (1er échelon). Il est un peu plus bas

à la mine (14.000 - 15.000), qui comprend plus de travailleurs des

basses catégories et moins. d'ouvriers professionnels et ~'agents de

maîtrise qu'au centre industriel (16.000 - 17.000).

La moitié des travailleurs (les 2/3 de ceux de la mine) se

rendent à leur travail à bicyclette, mais 40.% vont à pied (plus de la

moitié de ceux du cent~e industriel). 10 ~ des travai1leurs utilisent

un véhicule à 2 roues motorisé, 14 % de ceux de la.~ine où les

distances sont en général plus grandes du domicile au lieu de travail.

La durée du trajet est en moyenne d'I/2 heur~ .; ~eux qui ont

moins d i l/2 heure de durée du trajet sont en majorité des piétons;

ceux qui ont· 1/2 henre.et plus sont en ma~9ri~.é des cy<;listes ; ceux

qui. n'ont qu'un trajet de courte durée (10 minutes au plus) peuvent

être; aussi en.nombre relativement important d~s, ~yclomotoristes•. . "..

ue .les cyclistes:.met.t~n.ten gén~ral p.lus de temps que
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i~s' pi€ton~ à se re~re à leur 'travail est dû non seulement aux plus

8rarid~~ d{stance~ (ce qu'i pourraÜ' être compensé Jusqu'à un certaiii

point par 'la vitesse'de' la bicyclette) 'mais aussi à la façon d'utiiiser

l'~~gi~ : on pédale 'très lentement au Togo, même sur bonne route~"
. . ..

D'ailleurs le quart dés piétons ont une bicyclette qu'ils n'utilisent

pas pour se 'rendre à leur travail.

'Les quelques indications données sur le mouvement de là main

'd'oeuvre et' l'absp~téisme ~~ntrent que ces phénomènes ont peu d'ampleur

à 1 ientrep~ise étudiée. L"absentéisme y est comparable à ce que '

l'on trouve en 'général dans les entreprises industrielles d'Afrique et

même des pays développés. Mais ici les autorisations d'absence (non

t6utes payées) semblent ac~ordées assez 1ibéra1eoent, ce qui 'réduit

b~a~coùp"le tàux des:absences non autorisées; dans d'autres enquêtes

en Àf:dq~é c', est c~ dernier taux qui dépasse', de' beaucoup, celui des

abse~ces autorisées.

Analyse des caractéristiques générales et industrielles (population

ouvrière totale et échantillon)

. '

L'analyse des principales caractéristiques générales et

industr~e11es fait apparaître des proximités, c'est-à-dire des liaisons,

entre caractéristiques générales sur le premier axe: groupe ethnique,

religion, lieu de' naissance (urbàins - ruraux), âge, nombre de femmes,

d'enfants à charfie, instr'uction ; chacune'de ces variables ea;t -liée'

à l'ensemble des àutres. On a les oppositions suivantes:

- 'd'un côté des travailleurs Ouatchi,' de religion traditionnelle,

d'origine rurale, d'un certain âge, polygames, ayant une nombreuse

famille, illettrés;

-' d'un autre 'cSté d'es t'ravàilleurs de 1 fensemb1e des autres groupes

ethniques, plus christianisés, plus urbanisés, plus jeunes, plus

fréquemment monogames, avec moins cl' enf'ants à charge, plus "instruits.

'. Le 'prémier facteur 'expr'ime"do'nc le degré d'évolution culturelle,

avec d'~n-côté les 'caractéristiques de la modernité, de 'l'autre celles

de la traditio~àlit' • M~is 'il y a, bien entendù,des degrés intermé­

diaires, des illettrés et des tenants de la religion traditionnelle chez

1es'jetinea et chez ceux' d'autre origine ethnique que les Ouatchi.
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L'analyse fait apparaître sur le deuxième axe des proximités

entre car.actéristiques génér~les et industrielles concernant l'ensemble

suivant de variables: âge, n~mbre de femmes, ~' enfants à charge,

formation professionnelle (antérieure à l'entrep~ise), 'ancienneté,

qualification, stage au centre de formation professionnelle de

l'entreprise, apprentissage d'un métier à l'entreprise, fonction

d'encadrement.

- d'un-côté des travailleurs jeunes, célibataires ou monogames, avec peu

ou pas d'enfants, sans formation ni qualification professionnelle, ma­

noeuvres, avec peu d'ancienneté à l'entreprise, n'y ayant pas fait de

stage, ni appris de métier, ni exercé de fonction d'encadrement.

- d'un autre côté des travailleurs plus âgés, polygames, avec un nombre

important d'enfants, ayant eu un apprentissage au moins, ouvriers

professionnels ou spécialisés, ayant un certain nombre d'années ~e

'sérvice à l'entreprise, y ayant fait u~ stage, appris un métier, exerçant

une fonction d'encadrement.

Le deuxième facteur exprime donc le degré d'expérience profession­

nelle antérieure à l'entreprise et à l'entreprise.

Ce facteur ne prend pas en compte les principales variables de

culture générale, en particulier le niveau d'instruction et ne concerne

pas les manoeuvres âgés, dont l '.importance est donc moindre que celle

des jeunes manoeuvres dans la str,ucture de l'ensemble considéré.

Le troisième axe ne peut être interprété que pour la population

ouvrièr~ totale. Le troisième facteur exprime Ïes' ëonditions dé la

'formation professionnelle à l'ent~eprise ; les proximités concernent

un ensemb1e différent de variables selon que l'analyse es t glohale

ou qu'elle porte seulement sur l~ ceptre industriel ou la mine; mais on

a dans tous les cas une caractéristique génér~le (~nstruction ou'âge)

et les trois variables suivantes : ,a~prentissage d'un métier à l'entre­

prise, stage au centre de formation ,pr~fessionn~~lede l"entrepr~se,

fonction d'encadrement.

, "
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10 Analyse globale

a) caraètéristique générale : instruction

b) variables industrielles : ancienneté + les trois variables

permanentes.

L'instruction et l'ancienneté donnent accès à la formation

professionnelle à l'entreprise et aux fonctions d'encadrement.

'. 20 Analyse du centre industriel

a) caractéristique générale : instruction

b) variables industrielles : qualification + les trois variables

permanentes.

Instruction et qualification vont ensemble pour accéder à la

formation professionnelle à l'entreprise et aux fonctions d'encadrement

30 Aaalyse de la mine

a) caractéristique générale âge

b) variables industrielles : ancienneté + les trois variables

permanentes

Ceux qui accèdent à la formation professionnelle à l'entreprise

et aux fonctions d'encadrement ont de lVancienneté sans être âgés.

Histoire professionnelle

L'histoire professionnelle des travailleurs de l'échantillon

nous apprend qu'ils sont, dans l'ensemble, engagés dans la vie salariale,

qui a occupé environ 60 % de la vie active (1), soit en moyenne près

de 10 ans sur un·peu plus de 15). Le chômage:n'a pas atteint les 2/3

d'entre eux mais a touché les autres une fois dans 70 % des cas, et plus

de 2 ans en moyenne, ce qui est beaucoup.

A moins d'être venus très jeunes en ville, presque tous les

travailleurs d'origine rurale ont commencé leur vie active par une

(1) La durée de vie active est entendue ici au sens strict, non compris
les périodes de chômage, ni l'apprentissage.
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période d'agriculture non salariée. Mais tou~ ne le déclarent pas dans

·'leur histoire professionnelle, considérant sans doute qu'il ~'agissait

d'une activité annexe d'aide à la famille, mê~e lorsque c'était leur

seule occupation. Cependant 70 % des travailleurs d'origine rurale

déclarent une période d'agriculture au moins; les motivations des

migrations montrent qu'un certain nombre d'entre eux so~t retournés

au village d'origine pour quelques; temps ; que, .ce soit pour des raisons

familiales ou parce qu'ils étaient chômeurs, ils ont dû participer aux

cultures. Quelques autres déclarent s'être déplacés pour cultiver sans

'plus de précision.
'. ~ ..' :

En·milieu urbain l'activité non salariée occupe uoe moindre ,l~ce

dans les débuts de·la vie active; il s'agit d'aider éventuellement

un père, un frère, un oncle qui a une petite affaire personnelle,

commerciale, artisanale ou même industrielle (atelier, garage) ou de trans­

port. Mais un nombre non négligeable de travailleurs ont déclaré

des activités diverses à leur.compte 9 notamment commerciales(B %)

et artisanales (12 %) et il sàgit surtout ~'activités exerçées ultérieu­

rement au cours de la vie active.
: ~ .'

Quelques travailleurs ont commencé très jeunes leur apprentissage,

vers 10 ans, mais la moyenne est de 17 ans. Au Togo, comme dans

beaucoup de pays d'Afrique, le contrat d'apprentissage est l'exception

et l'apprenti est très rarement rémunéré c'est au contraire la

famille qui doit payer l'artisan (1).

Quelques travailleurs ont commencé leur vie ~alariale à l'âge

légal de 14 ans et même avant, mais la moyenne est de 22 ans •

.' .. : Le quart dos travailleurs déclarent un seul secteur professionnel

d'aëtivité, qui ne peut donc être que celui.dans lequel prennent place

"lèà':lndustries extractives, mais un certain nombre d'entre eux ont

dû:fai~e abstraction de leurs·débuts dans l'agriculture. Il en va

diffétemment pour ceux qui ont. déclaré deux' secteurs,. 1;'eprésentant

la moitié des travailleurs. L'histoire professionnelle:.montre :~u 'environ

1/5 des travailleurs ont appris un métier sans jamais .l'exercer~. Un

peu plus de la·moitié des travailleurs ont. exercé ou exercent un véritable

~~~!~!_~_!:~2~guede l'enquête; celui de mécanicien yient en tête,

(1) L'activité artisanale 'inclut chez les. Africains le bâtiment, les trans­
ports, et, presque toujours, la petite industrie.
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cité p~r pr~s de 30 % de ces travailleurs. La moitié seulement des

quelques 10.% de travailleurs ayant appris deux mé~ier-s~ti;:'plus eiit eu

l'occasion de lés: .exer(!er •

Environ le 1/3 des travailleurs n'en sont qu'à leur premier

emploi s&larié, à peu près autant à leur second. Pour beaucoup l'entreprise

actuelle est l'employeur chez lequel ils ont passé le plus long temps,

soit en moyenne 7 ans, ce qui est aussi la durée moyenne d'ancienneté

dans la profession actuelle, et pau au dessus de la durée moyenne de service

à l'entreprise actuelle (6 aas 1/2) mais la d~rée moyenne de service

chez ~n employeur n'est que de 5 ans. Le quart des travailleurs ont aussi

travaillé dans le commerce et les services comme salariés, en nombre

beaucoup plus faible dans les autres secteurs (entre 2 et 6 %).

Environ le tiers des travailleurs en sont à leur premier poste

à l'entreprise actuelle, à peu près autant à leur second; aussi la

durée moyenne par poste n'est-elle quoa de 3 ans 3/4, ce qui est bien

inférieur à l'ancienneté.

Les motifs de départ des emplois précédents les plus fréquemment

cités sont, chez les salariés :

a) pour la démission, le salaire insuffisant

q) pour le licenciement, la compression du personnel

Chez les non salariés on peut ~jter les motifs suivants

- l'agriculture (la pêche) ne marche pas

- manqué ~e (.] ients

- fin des travaux agricoles pour le compte de sa famille

Le temps relatif d'exercice de l'activité salariée (rapport entre

ancienneté du premier travail salarié (âge moins âge du début de

l'activité salariée) et temps 1ég. J~m€nt possible de travail (âge moins

14 ans» est en moyenne de 0,6 ; le rapport entre les durées moyennes

de vie salariale et de vie active lui est égal. C'est que dans l'ensemèle

le numérateur et le dénominateur de ce rapport sont tous deux

inférieurs à ceux du premier, qui représentent des maxima:

- la durée da travail salarié est inférieure à l'ancienneté du premier

travail salarié du fait de périodes de chômage et d'activités non

salariées postérieures au premier travail salarié.
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- la durée de la vie active telle que nous l'avons circonscri,te ne

comprend pas l'apprentissage ni les périodes de chômage et nous avons

vu que tous les travailleurs d'origine rurale ,~, )nt pas déclaré

d'activit€ agricole non salariée au début de leur vie active. Aussi

cette durée réelle de vie active est-elle en pratique inférieure à la

durée potentielle de vie active que représente en principe le

temps légalement possible de 'travail.

Au'cours de leur histoire professionnelle environ 7 % des

'travailleurs ont subi au moins' un déclassement d'une entreprise à

"1 "a~tre avant d'entrer à l'entreprise actuelle. Le déclassement a été

beaucoup plus fréquent à l'entrée à l'entreprise actuelle, où il a

concerné près du 1/5 des travailleurs; mais nous avons vu que

beaucoup de travailleurs engagés comme manoeuvres ont eu de l'avancement

ceux qui avaient une certaine qua1ificat~on prof~ssionnel1e anté­

rieùrement à l'entreprise ont donc eu,lloccasion de se requalifier dans

leur nouvel emploi ; et leur formation professionnelle antérieure à

l'entreprise leur a rermis beaucoup plus facilement d'en avoir une à

l'entréprise, comme nous l'avons vu.

Analyse de'l'histoire professionnelle.

L'analyse de l'histoire professionnelle permet de dégager les

principaux types de travailleurs.

-On a, par ordre d'importance décroissant, pour l'ensemble de

l'échantillon:

}o Situant l'histoire professionnelle salariée par rapport à la vie active:

A. Des travailleurs ayant une lco6ue histoire professic~nelle salariée,

di~8 ~n 8e~l secteur, ~ui coïncide plus ou moins avec leur vie aciive,

d'origine 'urbaine, d'âge moyen, avec un certain niveau,d'instruction,

de formation professionnelle et de qualification.

"B. 'Des trâv~illeurs ayant une courte histoire professionnelle salariée

"mais une vie active 'éventuellement longue, co~~ncée 'dans l'agriculture,

<l'origine rurale,' Ouatchi, jeunes ou vieux, il,lettrés ou peu

instruits, sans metier, sans qualification.
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2° Exprimant l~apport de l'ancienneté à l'entreprise actuelle dans

l'histoire professionnelle.

A. Des travailleurs ayant une longue histoire professionnelle salariée,

notamment à l'entreprise, et une longue vie active commencée dans

l'agriculture, d'origine rurale, Ouatchi, âgés, illettrés, sans

formation professionnelle avant d'entrer à l'entreprise.

B. Des travailleurs ayant une courte histoire professionnelle salariée,

notamment à l'entreprise p d'origine urbaine, plus jeunes, avec un minimum

d'instruction et de formation professionnelle avant d'entrer à l'entreprise.

3° Différenciant l'histoire professionnelle générale de celle à l'entreprise:

A. Des travailleurs ayant une histoire professionnelle relativement courte

en général, relativement longue à l'entreprise, assez jeunes, instruits,

qualifiés p formés à l'entreprise.

B. Des travailleurs ayant une histoire professionnelle relativement

longue en général, relativement courte à l'entreprise, plus âgés, Ouatchi,

pas ou peu instruits, sans formation ~r;~fessionnellevéritable à

l'entreprise.
. '\',

Pour l'échantillon du centre industriel on a des types de travail­

leurs proches du ]0 et du 3° et il se dégage une autre opposition, qui

vient èn'troisième position par ordre décroissant d'importance,

exprimant l'apport de la durée dans l'histoire professionnelle

A. Des travailleurs ayant une courte histoire professionnelle, assez

, jeunes', instruits.,

B.' Des ttsvailleürs 'ayant une longue histoire professionne~le, plus

âgés, illettrés. ._

. .. . Pour l'échantillon de la mine on a les mêmes types de travailleurs

'que le 1'0. En deuxième posi tion s'opposent comme ·en troisième position

pour le centre industriel des travailleurs à courte et longue histoire

professionnelle, mais les jeunes sont peu qualifiés, les vieux plus
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qualifiés, fo~és à l'entreprise.

En troisième pos1t1on apparaissent des types de travailleurs exprimant

le degré d~ stabilité dans le poste de travail à l'entreprise

A. Des travailleurs n'ayant occupé qu'un poste, pour une longue

durée, ouvriers spécialisés, ayant une instruction sommaire, exerçant

à l'entreprise un métier appris auparavant.

B. Des travailleurs ayant occupé plus j'un poste pour peu de temps.

Le premier regroupement correspond au personnel d'entretien,

le deuxi~me au pers6nnel de production.

: ATTITUDES AU TRAVAIL

Il n'est pas possible de résumer l'ensemble des résultats

et nousrtous limiterons à rappeler les principaux, en les .compa~ant

éventuellement.

Intégration industrielle.

Une bonne moitié des travailleurs préfèrent le travail salarié,

notamment ceux de la mine, à cause surtout du gain régulier qu'il

procure. Les autres recherchent avant tout leur liberté dans le travail.

Les travailleurs d'origine'ruralè, nombreux à'la mine, appréc~ent

un numéraire dont ils ne sauraient disposer comme cultivateurs, dans une

zone ·sans cultures industrielles riches. Les travailleurs d'origine

urbaine et ceux qui ont appris urt métier peuvent être plus hardis et désirer

se lancer, à'leur compte, dans 'le commerce ou une activité artisanale.

Quant à être salariés, 60 % préfèrent que ce soit dans l'indust~ie,

notamment parce que c'est un travail actif et parce qu'ils peuvent y

exercer leur métier. Le travail de bur'eau' est préféré par un peu plus

d'l/S:des travailleurs, à cause surtout des conditions de .travail ; le

reste préfèrent le travail sal~~ié dan~ le commerce, à cause du gain, de

. la liberté dans le travail et aussi de' l'occasion qu'il donne d'apprendre
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le commerce, pour s'établir à son compte.

Aspiratio~s•

Le niveau des aspirations des travailleurs correspond à leur niveau

général d'instruction: le tiers déclarent que le meilleur travail qu'ils....
voudraient avoir dans leur vie est celui de mécanicien, très peu citent

'." .
des métiers exigeant un niveau plus élevé. Pour leurs fils les travailleurs

ont de beaucoup plus hautes ambitions, correspondant à des études

supérieures, et,~8 % au total (y compris les cas de plusieurs réponses)

souhaitent qu'ils soient ingénieurs (ou assimilés), métier qu'ils

décl~rent qu'ils auraient choisi pour eux-mêmes dans ,la proportion du tiers

s'ils avaient été plus instruits; ces ,travailleurs sont influen~és

dans leurs réponses par le fait qu'ils sont employés dans l'industrie.

Les raisons des aspirations ne sont pas toutes les.wêmes ni données

dans le ~ême ordre d'importance par les travailleurs selon qu'il s'agit

d'eux ou de leurs fils (1)" Pour .,le ,métier de mécanicien, que voudraient

avoir les travailleurs (c~e salariés ou à leur compte) c'est la

vocation (choix dès l'enfance) qui vient en tête, suivie de l'intérêt

professionnel, :tes débouchés et d\. gain ; pour le métier d'ingénieur,

souhaité pourles fils, c'est le gain qui vient en tête et l'intérêt

professionnel vient loin derrière, après l'utilité p~ur le pays et le

pres~~ge, l'avenir, c'est-à-dire en partie les débouchés •
. ; ...

Parmi les mltres métiers souhaités poar 1es fils, celui de médecin

(au total 41 %) n'est guère motivé que par des considérations familiales

(aide à la famille) et nationa~es (utilité pour le pays)~ alors que celui

d'enseignant (au total 23 %) est,motivé autant par des considérations
: ':1 '.'

matérie~~es (gai~) ; il est,~rai que ce sont un peu les'mêmes : le gain

permet a~ssi d'aide~'la .fami~le,·~~lgré tout les métiers manuels ne sont

pas dédaignés (22 % au ~otal)· : .les travailleurs eri soùhaitent un pout leurs

fils, en songeant en premier lieu au travail assuré que cela leur

donnerait.

' .. '-,

Dans l'ensemble des métiers souhaités 'pour les fils le gaîn vient en

tê~e des. motivations " en deuxième lieu'l'aide à la famille (1er au centre
.' .

, (1) Pour les fils les ·'travailleurs souhaitent fréquemment plusieurs métiers
et nou~. ne prenons ici. en considération que les raisons correspondant à
des souhaits d'un seul métier.
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industriel), en troisième l'utilité pour le pays (2ème à la mine),

en quatrième le prestige, l'avenir (3ème au centre industriel), en

cinquième le travail 'assuré, an sixième seulement l'intérêt

.. professionnel.

En ce qui concerne les autres métiers que les travailleurs

souhaiteraient exercer, comme salariés ~u_à :eur compte, l'intérêt

professionnel ne vient en tête que pour le métier de menuisier ;

les métiers d'électricien et de soudeur sont motivés en pramier

lieu 'par les débouchés, ceux de commerçant, d'éleveur (volailles,

petit bétail), de chauffeur,'de tailleur par le gain, celui d'agent

d'encadrement par la responsabilité, le prestige, celui d'employé

de bureau par les conditions de travail. Dans l'ensemble des métiers

que les travailleurs souhaiteraient exercer un jour, 'le gain vient

en tête à la mine et au total, l'intérêt p~ofessionne1 au centre

industriel; la vocation vient en seconde position, l'intérêt profes­

sionnel en troisième, les débouchés en quatrième, la liberté dans le

travail (motivéesurtout pour commerce, élevage) en cinquième.

Il est à remarquer que les raisons données pour le métier que

les travailleurs aspirent à exercer et celles données pour le métier

que"les travailleurs souhaiteraient que leurs fils exercent ne sont

'pas" les mêmes, sauf le gain et l'intérêt professionnel. Le gain"vient

èn première position dans les deux cas mais l'intérêt 'professionne1

:n'est guère pris en considération' pour' les fils. Les tràvai11eurs vB~ent

avaht tout pour leurs fils la 8ituation matérielle et sociale à

." ""l~quèlle '-cè~x-ci peuvent parvenir et l'avantage "qu r elle peut prc..:;\,rer

à la famille et au pays. On peut d'ailleurs faire des réserves sur la

sincérité de la réponse lIuti.1ité pour le pays"."

76 % des travailleurs espèrent exercer un jour le métier considéré

comme le meilleur dans la vie mais pas tous à l'entreprise: le tiers

seulement mentionnent à l'entreprise un poste qu'ils considèrent comme

le meilleur qu'ils puissent y avoir et qui correspond au métier

considéré comme le meilleur dans 'la vie.

88 % des "travailleurs veulent que leurs filles aient un métier

Üs ont" 'présque' tous d"e moins hautes ambitions que pour": 'les garçons
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m~is. :cela correspond tout de !:l.ême fréquemment au niveau du brevet, c.omme

d 'être sag~7femme (90 % au total) ·ou institutrices (40 % au total).

La raisq~ de ces deux choix (lorsqu'il~ sont faits seuls) est d'abord

l'aide à la famille) ensuite l'utilité pour le pays, en troisième lieu

seulement le gain. Le choix de couturière (22 % au total) est d'abord

guidé pa~ des co~sidérations d'aide à la famille, ensuite du gain, celui

de secrétaire (12 % au total) par des considérations de gain, ensuite

~'autonqmie vis~à-vis du mari, en troisième lieu seulement d'aide à la

famille. Pour l'ensemble des métiers le gain vient en tête, suivi de

près par l'aide à la famille (1er au centre industriel), ensuite c'est

l'utilité pour le pays. Nous avons vu que cet ordre est le même pour les

garçons.

Poste de travail.

28 %des travailleurs trouvent quelque chose qui leur plaît dans

leur poste de travail, et c'est d'abord la façqn dont les machines

marchent 5 don~ le travail s'effectue: l'Africain est sensible. au rythme

du travail. Ensuite ce sont les :ncouragements donnés par le chef,

puis la responsabilité, le commandement chez les agEnts d'encadrement.

Mais environ les 4/5 des travailleurs (surtout à la mine) trouvent

quelque chose qui leur déplaît dans le poste. Il y.en a évidemment un

certain nombr~ qui ont à la fois des motifs de satisfaction et d'insatis-

.....,faction de leur .l?oste:. Ce qui déplaît 5 ce sont d'abord les conditions

phY6iques~ mises ~n avant, seules ou nqn, dans la moitié des cas

(davant~ge à,la·mine), ensuite ce sont les ~anctions prises par l'enca­

dreme.n~... (~otarnment à la mine) ; enfin c'est un certain nombre de choses

relatives surtout aux conditinns de travail 5 qui pourraient être

améliorées selon 68 % des travailleurs (89 % à la mine). Les conditions

physiques ne font p~s que déplaire, elles gênent pour travailler d'après

79 ~ des t~availleurs. Ce n'est pas cependant pour;cela que 84 %des

travai~~e~rs ~oudraient avoir un autre poste bi~n.dé~erminé (94 %

à la mine) mais surtout pour gagner davantage, exercer leu~ métier ou

en apprendre un, motivations qui ne. sont pas sans rapport eu égard au

gain; seul un petit nombre de travailleurs précisent qu'ils recher~)ent

l'intérêt professionnel en dés~rant cet autre poste. Et 78 % des

.travailleurs.qui vou~ra~ent obtenir un certain poste pensent avoir quelque
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cha~ce d'accéder à c~ poste, qui correspond au meilleur travail souhaité

dans l'entreprise dans 86 % des cas, avec la même motivation dans 79 %

des cas. Il est d~i11eurs normal que les travailleurs répondent de la

même façon à des questio~s très voisines, même si elles sont posées

.dalls des contey.tes différents (aspiratio~ - poste de travail). Cela

n'empêche pas 65 % des travailleurs (87 % à la mine) d~ désirer exercer

une activité bien déterminée ailleurs, comme salariés ou à leur compte.

Le métier le plus fréquecroent cité par ceux-ci est encore celui de

mécanicien (26 %) en premier lieu à cause du gain, ensuite à cause de

l'intérêt professionnel et du fait que ce métier a été appris, cette

dernière x~ison n'étant pas sans rapp~rt avec les deux précédentes, en
. .

quatrième lieu à cause de l'aptitude, c'est-à-dire des dispositions

naturelles : adresse, habileté manuelle; cette raison peut être r~pprochée

de la vocation. Parmi les principaux autres métiers cités (commerçant,

chauffeur, électricien, soudeur, menuisier, éleveur, cultivateur, employé

de bureau, conducteur d'équipement lourd) l~.gain vient aussi en tête,

sauf ce1ui.de commerçant où c'est la 1ibe~té dans le travail, et celui

de men_isier, où c'est le métier appris. P~ur l'ensemble des métiers

on a l'ordre suivant des raisons. principales. invoquées gain, liberté

dans le travail, intérêt p!ofessionne1, métier appris, aptitude.

75 % des travailleurs désirant exercer une activité bien déterminée

aill~t,1r$ penl?~n~.. avoir quelque chance d' exercer un jour cette activité,. .;..' .

qui correspond.au:me~lleurtravail souhaité dans la vie dans 86 %des cas

mai~ à un autre travail à l'entreprise dans 28 % seulement.

La comparaison des motivations relatives au changement de poste à

l'entreprise, au désir de changement d'emploi et au meilleur travail souhaité

~an~ la vie montre que le gain vient en tête dans les trois attitudes.

Mais ensuite les raisons ne sont pas toutes les mêmes ni surtout données

dans le même ordr~ : dans un avenir lointain, disons dans l'idéal,.... '

le travailleur ~~y~ 4'exercer.un jour dans sa vie un métier correspondant

à sa vocation, conpte tenu.de son niveau d'instruction; dans un avenir

proche, disons dans le réel, il voudrait surtout, en changeant d'emploi,

ê,t;r:e., plus libre dans son travail qu'il ne peut l'être à l'entreprise

actuelle; sans changer d'emploi, il voudrait au moins exercer à l'entre­

prise.1e métier qu'il a appris auparava~t. L'intérêt professio~ne1 vient

en troisième position dans tous les cas ; il peut cependant être considéré
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comme lié à ta vocation et à l'exercice du métier, de même que cette

dernière raison n'eg't pas indépendante du Bain.

En ce qui concerne le 'métier de mécanicien on constate une

différence dans les m~tivations et surtout leur ordre selon qu'il s'agit

de l'idéal et du réel: dans l'idéal le travailleur pense d'abord

à' sa ~ocation, puis à l'intérêt professionnel avant de penser aux

que~tions matérielles : débouchés puis gain. Dans le réel il pense

d'abord an gain, puis' à llintérêt professionnel, à l'exercice d'un métier

appris' '(cette dernière raison étant liée aux deux précédentes), à

l'aptitude (à rapprocher de la:vocat1on). Il y a~ en une certaine

mesure, inversion de la hiérarchie des motivations de l'intérêt porté

au travail ~ ,

On remarquera'que le meilleur travail dans la vie'n'est'pas

fréquemment le meilleur travail possible à l'entreprise mais assez

fréquemment un autre' travail souhaité ailleurs. Cet autre travail'

souha1té ailleurs correspond assez rarement à un autre travail souhaité

à l'entreprise. Le travailleur considère que le possible est

plus proche de l'idéal en dehors de t"entreprise qu'à son intérieur.

Autrement dit il a plus de chances de réaliser son rêve en s'évadant.

'A peu près les 3/4 des !.:ravailleurs désirant avoir un autre

poste bien'déterminé a'l'entrepriseou exercer une activité bien

déterminée'ailleurs espèrent obtenir ce qu'ils désirent; mais cela

fait un pourcentage différent par rapport à l'ensemble des travailleurs

les' 2/3 espèrent avoïr un poste à l' èntreprise, la moi tié espèrent

exercer ailleurs cette'autre activité. Mais nous avons vu que les 3/4

des 'travailleurs espèrent avoïr un jour ce qu'ils considèrent comme le

meilleur 'travail dans la vie ~ c'est qu'il ne s'agit pas des'mêmes

espérances : dans le lointain beaucoup de travailleurs sont optimistes

dans 1 v'irnÎriédiat moins de travailleurs espèrent un changement sur place,

encore moins espèrent un changement s'ils lâchent leur place.

'La moitié'des travaillèurs déclarent être fiers de leur travail

et en donnent surtout des raisons professionnelles'et'matérielles mais

ces raisons n'apparaissent'pas dans le même ordre 'au centre industriel
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- de niveau de qualification générale supérieure à la mine - où le

pro~essionnelvient en tête et à la mine, où,le matériel vient en

~ête.

Les:' travailleurs qui ne sont pas fiers de leur travail font

surtout allusion au salaire. Cependant à la mine, où beaucoup de'

travailleurs sont d'origine rurale, il s'en trouve trois seulement

pour déclarer leur travail i~férieur à celui de l'agriculture.

Le tiers des travailleurs déclarent ne pas utiliser tou~es leurs

connaissances, c'est-à-dire ne pas exercer leur métier, mais Cfi métier

n'est évidemment pas toujours praticable à l'entreprise actuelle.

Equipe.

Un 'peu moins d',' n tiers des travailleurs préfè'rent travailler

, "seuls ~pre8que tous 'le8 autres en équipe, en premier lieu pour des.
"f... ••

raisons professionnelles dans les deux cas ; la responsabilité ae

vient qu'ensuite pour ceux préférant travailler seuls.

La mésentente dans l'équipe n'est pas très fréquente: l/S

se~lement ,des travailleurs déclarent qu'il y a des gens qu'ils n'aiment

pas mais avec qui ils doivent travailler ils les trouvent d'abord

pare~~eux, ensuite rapporteurs.

Entr,!aprise •

.13 %' de,s travailleurs (20 % au centre industriel) ne voient que

çles, avantages à travailler à l'entreprise:, 16 % Y voient' des avantages
.,t'

et des inconvénients, 71 % n'y voient gue des inconvénients. Les

avantages ne sont pas en général précisés: il s'agit d'un bon travail

dans une bonne entreprise ; certains cependant insistent sur la

permanence du travail (sécurité de' l'emploi). 'Les principaux incon­

vén~e~ts mentionnés sont le travail pénible et le travail mal payé :

conditions physiques et matérielles.

56 % des travailleurs qui ont travaillé dans une autre entreprise

préfèrent la présente, à cause d'abord de la permanence du ·tr~vail

(sécurité de l'emploi), ensuite ,du salaire; les autres trouvent
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d'abord que le salaire est inférieur à ce qu'ils avaient pu

avoir dans une autre entreprise, ensuite que le travail y est plus

pénible. Et si 48 %des travailleurs voudraient changer d'entreprise,

c'est à cause du salaire essentiellement; ceux qui veulent rester

craignent d'abord le chômage, ensuite ne veulent pas perdre leur

ancienneté ;.

·Près·de·la moitié des travailleurs conseilleraient à leurs

csmar3des en quête d'emploi de s'engager dans leur entreprise plutôt

·que dans une autre eB estimant qu'ils y ont de l'avenir et tout

au moins la sécurité de l'emploi ~ à peu près autant le leur

déconseilleraient à cause des bas salaires 'et du travail pénible·

les quelques autres déclarent que c'est partout la même chose.

27 %des travailleurs pensent que l'entreprise fait un effort

en' faveur des travailleurs,' notamment en donnant des gratifications

et de's primes et en ayant créé le centroe: "d'e, format.içm pr.ofessionnelle.

Mais' tous les travailleurs énumèrent beaucoup d'autres choses que'

l'entreprise devrait faire en faveur des travailleurs, notamment··

les augmenter, les transporter (mine surtout), les loger.

·43 %des travailleurs déclarent que 1 1 entreprise leur a déjà

créé' des diff-icu1 tés' ; ils' agit ~ dans plus des 4/5 des cas de mise.

à pied. 77 % déclarent que l'entreprise a déjà créé des difficu1 tés

à d'autres travailleurs . il s'agit aussi dans plus de 4/5 des cas de,
mise à pied. On notera les pourcentages différents de réponse des

enquêtés lorsqu'il s·agit d'eux-mêmes et des autres. Bien qu'ils

acceptent de répondre au questionnaire, et même 5 des questions

confidentielles; 'i1s sont plus réservés 'lorsqu'i1 s'agit d'eux-mêmes.

Séparations •

. 59 %des travailleurs ont parfois' eu envie de quitter

'l'entreprise, en premier lieu à cause du salaire bas, en deuxième

lieu à cause du travail pénible. Et 69'% de ces travailleurs (environ

40 % de l'ensemble) en ont encore envie; s'ils ne la quittent pas

'c'est qu'ils craignent ·te chômage. Les 4/5 des ·autres. (ceux qui n'ent

j smé:i'ïs' "eu envie de;' partir e·t ceux qui n'en ont plus envie)

. !.: . \. : 1 • , "
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voudraient travailler. à l'entreprise jusqu'à la retraite.

Nous ,avons vu qu'il y a un autre travail que 65 % des travailleurs

voudraient faire ailleurs, que 48 % voudraient travailler dans une

autre entreprise et que.40 % ont parfois envie de quitter l'entreprise.

C'est que les questions sont de moins an moins pr~cises : beaucoup de

travailleurs ont en vue un certain travail, moins de travailleurs envisa­

gent de changer d'entreprise, d'autant moins qu'ils n'ont aucune autre

entreprise en vue et qu'ils envisagent éventuellement de travailler à

leur compte. Moins encore de travailleurs n'ont que des envies intermit­

tantes de s'en aller. Peu de travailleurs aiment d'ailleurs changer souvent

d'entreprise et ceux qui le font sont dans l'ensemble sévèrement jugés.

Absences.

Un peu plus de la moitié des travailleurs admettent qu'ils s'absen­

teraient sans permissio~ pour certaine~ raisons, ~n premier lieu la

maladie, ensuite l'accident et même le voyage, mais un peu plus de la

moitié désapprouvent l'absence sans permission chez les autres

travailleurs: 17 % déclarent qu'ils se sont déjà absentés sans permission

et le tiers ·seu1ement d~.ceux-ci disent que les autres travailleurs

'les'ont critiqués •.. Il:y a donc des tnavai11e~rs qui n'admettent pas

pour les autres ~e· qu'ils admettent pour eux-mêmes en pensant que

les'autres l'admetten~ aussi.

Un tiers des travailleurs déclarent être parfois en retard,

notamment à cause .~~~ pannes; c'est surtout le cas à la mine où nous

avon's vu que les t~avai11eurs sont les plus p~rtés à demander l'organi­

sation des transports.

Encadrement.

Le chef de l'enquêté est un agent de maîtrise ou assimilé,

africain dans 70 % des cas au centre industriel, toujours europ~en

à la mine. Les t~avai11eurs qui ont un chef africain ne

préfèrent un chef africain que dans la moitié des cas (davantage

à la mine, moins au. centre industriel). Mais tous les autres ne

préfèrent pas un chef européen: 7 % se déclarent sans préférence.
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Au centre industriel ceux qui préfèrent un chef :européen ont

un chef africain dans les 2/3 des cas. Tous les postes de chef de

quart à l'usine ont àchevé d'être africanisés quelques temps avant

l'èhquête,'ce qùi a créé une certaine tension entre les ouvriers et

- leurs' chefs africains.

'L~:raison donnée de préférer un Africain est dans la moitié

des cas une raison d'ambiance (bonne entente, pas de racisme) ; ceux

qui préfèrent un Européen donnent le plus fréquemment une raison

d'ordre morai, de car.actère (juste~ honnête, non rancunier).

En général, les travailleurs considèrent que le chef sait

les aider dans le travail (89 %), essaie d'améliorer les conditions

de travail (76 %) et fait son travail comme l'entreprise voudrait'

(90 %). La moitié seulement envircn déclarent qu'il leur laisse

de la liberté dans le travail, discute parfois avec eux' la façon

de faire ''le travail, a de bonnes relations humaines av:ec 88S hommes

(les 2/3 au centre industriel, le 1/3 à la min~). "', ,

27'% des travailfeurs déclarent que le chef leur créé quelquefois

d'e's difficultés (38 % au centre industriel) ': dans 4' cas sur 5 il s'agit

de sanction (mise à'pied; avertissemerit) mais'les 2/3 des travailleurs

(le's 4/5 'â la mine)' déclarent que të chef ctéé' quelquefois des difficultés

à d'autres travailleurs (les mêmes sanctions). Les'travai11eurs répondent

donc avec plus de réticence s'il s'agit d'eux-mêmes que des autres.

Nous avons déjà 'vu cela à propos des difficultés 'créées par l'entreprise.

Il 'est' à noter qu'en cas de sanction les concernant,:les travailleurs

déclarent le pius fréque!llI!lent (relativement) 'ne rien faire, 'alors qu'en

cas de sanction concernant les autres les travailleurs déclarent le

plus fréquemment (relativement) que ceux-ci demandent l'intervention

des délégués.

Re1ations'interethniques.

Les 415 des travailleurs ne manifèstent aucune préférence, aucun

rejet ethniquê dans le travail, que ce soit en ce 'qui 'concerne l'ethnie

des:'compagnon's ou celle dt.. chef :"'i18 déclarent qu'ils travaillerRitmt

ausii biéri avec des 'gens de toùtes les ethnies et accepteraient' le
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commandement de chefs de toutes les ethnies. Les autres travailleurs

m~ifestent à peu près également des préférences et des antagonismes

dans le travail à l'égard de l'ethnie des compagnons et semblent

manifester un peu plus de préférences que de rejets à l'égard de

l'ethnie du chef.

La comparaison des travailleurs manifestant des antagonismes

à l'égard de l'ethnie des compagnons avec ceux déclarant de la mésentente

dans leur équipe montre qu'au centre industriel il y a plus èe

travailleurs avec de la mésentente dans l'équipe qu'avec de l'anta­

~onisme inter-ethnique mais qu'au total et à la mine les travailleurs

ont à peu près également des antagonismes et de la mésentente.

La moitié des travailleurs exprimant des préférences à l'égard

de l'ethnie des compagnons de travail ne donnent pas de raison bien

précise de préférer des ethnies dans ,le travail: ils éprouvent seulement

de la sympathie vis-à-vis des gens des ethnies préférées. Pour les

antago»ismes ~es travailleurs déclarent dans près d'1/3 des cas que les

gens des ethnies avec qui ils n'aimeraie~~ pas travailler sont

rapporteurs, ensuite qu'i1~ sont paresseux. Les deux premières raisons

de ne pas aimer des compagnons de l'équipe sont les mêmes? mais dans

l'ordre inverse d'importance.

La qualité dominante des ethnies préférées pour: ~e co~ndement

est l'humanité, le défaut dominant des ethnies rejetées pour le comman­

dement est la sévérité. Il peut s'agir aussi bien d'ethnies européennes

(Français? Allemands, Italiens) que d1ethnies africaines. On remarquera

que la qualité citée ne ,correspond pas aux raisons de préférer un

chef africain. L'agent d'encadrement africain est avant tout apprécié

comme Africain.

Travail è.e nuit.

Les 4/5 desenquêtés travaillent de nuit, périodiquement ou

occasionnellement. 94 % de ceux qui travaillent la nuit y voient des

inconvénients, avant tout le m~nque de sommeil ; les quelques autres

déclarent avoir l'habitude, ce qui'n 7est pas une vraie raison, ou bien
) : .

donnent des réponses variées mais aucune ne Se réfère au gain
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supplémentaire '(I).:Dans d'autres enquêtes effectuées en Afrique de

. l'Ouest le gain supplémentaire est pourtant mentionné et c'est' l'une

des'principales ràisons qui font q'un pourcentage notable de

travailleurs acceptent plus facilement la nécessité de service qu'est le

travail de quart, incluant un quart de nuit.

Il semble que dans le Sud Togo on aime encore moins que dans

les pays où ont été effectuées ces enquêtes (Sénégal, Nigéria occidental)

le travail de nuit et les servitudes qui lui sont liées, en particulier

les déplacenents de nuit. Au dire de certains travailleurs c'est une

question de sécurité; il serait peu sûr de circuler la nuit, notamment

le long de la côte. Mais la situation actuelle ne justifie plus de

telles craintes, liées à des croyances traditionnelles.

85 %des travailleurs sont gênés pour dormir le jour chez eux,

surtout par le bruit et la chaleur.

'Les 2/3 arrivent seuls a 'l'établissement la nuit, presque autant

en repartent seuls ; aussi 90' '% donnent la priori té au transport organisé

'de nuit par l'entreprise dans leurs revendications relatives au

transport. Les 4/5 pensent que le travail de nuit incite les travailleurs

à chercher un autre emploi. Cependant les'2/3 ne pensent pas qu'il y

a plus d'accidents de nuit que de jour et 90 %ne pensent pas qu'il y

à plus de gens absents sans permission la nuit que le jour.

, ;'Promotion.

Les 4/5 des'travailleurs daclarent avoir eu de l'àvancement depuis

l'erigagenent à l'entreprise'et autànt en espèrent à l'avenir,les

3/4 d'entre eux sans complément de formation, les autres grâce à un stage

au centre de formation professionnelle de l'entreprise.

Les 4/5 des travailleurs estiment normal que les jeunes qui sortent

d'écoles professionnelles avancent plus facilèment que les aut-~s.

--------------~~
(l),Les heures de nuit sont payées à un taux de,50 % plus élevé. Aussi

le travail,par quart procure-t-il un salaire p~us élevé à égalité
de classification professionnelle. ' '
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Formation professionnelle à l'entreprise

Les 2/3 des travailleurs déclarent n'avoir pas eu de formation

professionnelle pour le poste qu'ils occupent, les autres ont eu une

formation sommaire ou ~lus approfondie sur le tas ou au ,centre de

formation de l'entreprise, de durée très variable selon le cas, jugée

suff~~a:ote dans les ,2/3 des cas.,

La moitié des travailleurs ayant eu une formation à l'entreprise

pensent qu'elle leur permettrait d'y occuper d'autres postes; la moitié

aussi des travailleurs ayant travaillé dans une autre entreprise p~nsent

que la formation acquise ainsi les aide dans leur travail actuel.

Conditions physiques de travail

Les travailleurs se plaignent surtout de la poussière, de la

c~a1eur, de l'humidité et de la station debout. Ils considèrent que ces

copditions de travail occasionnent des ma1?dies et des maux divers,

notamment des maux d'yeux, de reins, de tête, des rhumes, de la fièvre,

de la toux, du paludisme. Un peu plus de la moitié esti~ent que

l'entreprise ne prend aucune mesure pour améliorer les conditions

physiques de travail; les autres citent presque uniquement l'éclairage

comme mesure d'amélioration, et le 1/4 d'entre eux estiment que cela

a une certaine efficacité. Mais c'est une façon de parler car l'éclairage

n'est pas ce dont les travailleurs se plaignent et le problème ne se pose

que dans des locaux. Ceux qui y font référence et travaillent en plein

air veulent simplement dire qu'ils sont suffisamment bien éclairés peur

le travail de nuit.

fu~ALYSES FACTORIELLES

1° Satisfaction au travail

L~s at,~itudes ,au travail "traduisent un certain rapport, appelé

satisfacti6rl .~~ ~ravai1, entre ce que l'individu attend d'une situation

et ce qu '·rï en r.eçoit (1) •.,
---------.-----
(1) A. Touraine La conscience ouvrière. Paris, Seuil, 1966, p. la.
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Nous appelons satisfaction au travail un attribut défini par
. ..

la mesure de ce rapport, c'est-à-dire par une analyse factorielle

des .attitudes,au travail.

Cependant nous avons considéré comme des attitudes au travail

au sens ,large les ,différentes catégories dans lesquelles nous avons

pu ranger les r~ponses aux questions sur les problèmes du travail et

notre analyse ne porte que sur les attitudes relatives à la situation

des travailleurs.

Analyse globale (échantillon total)

Le preDier facteur reflète de façon générale, dans les réponses

des différentes catégories de travailleurs, le thème de la satisfaction

au travail. C'est le facteur d'adaptation au travail industriel.

Les travailleurs les mieux adaptés sont des travailleurs des ca­

tégortes supérieures (ouvriers professionnels et agents de maîtrise)

ayant peu ou beaucoup d'ancienneté, satisfaits du travail salarié,

du travail industriel, du pos~e de travail, de l'entreprise, des

compagnons de travail, réservés à l'égard du chef (questionstrop

confidentielles eu ég~rd ~ leur situation).

, ,Les travailleurs les moins bien adaptés sont des travailleurs

des basses catégories (ma?oeuvres et aides ouvriers), insatisfaits

du travail salarié, du t~pvail inçustriel, du poste de travail, de

l1entreprise,-,même's'ils n'ont plus envie de la quitter - des compagnons

de travail, du chef.

Entre les deux groupes se situent des trava~lleurs peu qualifiés

(ouvriers spécialisés) ayant de l'ancienneté, satisfaits du chef.

Le deuxiè~e facteur apparaît comme une échelle d'attitude en

fonction du niveau de? connaissa~ces générales ~t professionnelles et de

la qualification, où s'oppose une attitude ?ctive critique de

travailleurs partiellement satisfaits du poste et de l'entreprise,

insatisfaits du chéf ou réservés à'son égard, mais conservant une certaine

confiance dans l'avenir, à une attitude passive, conformiste, de travail-
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leurs ne montrant aucun·intérêt pour leur travail et se déclarant

plutôt satisfaits de l'entreprise et du chef.

La contribution la plus importante à un facteur provient des

attitudes envers l'encadrement.

Une opposition secondaire se dessine entre les travailleurs

qui préfèrent le commerce (actifs) et c~ux qui préfèrent le travail

de bureau (pasRifs).

Dans les deux premiers facteurs l'insatisfaction du poste de

travail est le moins élôignéede la satisfaction du poste, de l'entreprise

et du chef et semble être le point de passage de l'insatisfaction à

la s~tisfaction.

Le troisième et le quatrième facteur expriment les relations

sociales dans le·travail.

Le troisième facteur oppose un type de travailleur qui ne

s'entend pas avec certains de ses compagnons, ma.':feste des préférences

et des· rejets concernant l'ethnie des travailleurs et du chef, qui

est attaché à l'entreprise et au poste de travail et qui émet des

critiques ou des réserves sur son chef,

- à un type de travailleur sans mésentente, sans préférence ni rejet,

partiellement satisfait du chef et du travail, peu satisfait de

l'entreprise.

Le premier type de travailleur se sent plus ind~pendant du

chef que le second.

Le quatrième facteur sépare les deux'formes de rejet et de

préférence d'ethnie; il oppose g

- un type de travailleur qui ne s"entend pas avec certains compagnons,

manifeste des préférences et des rejets concernant l'ethnie des

compagnons sans ~~ manifester concernant l'ethnie du chef, s'abstient

de critiquer son chef et l'entreprise, ne montreaucun intérêt pour

son travail et a envie de quitter l'entreprise.
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- à un type de travailleur qui' manifeste des préférences et des rejets

concernant l'ethnie du chef sans en manifester concernant l'ethnie des

compagnons~ critique son chef, aime son travail et reste attaché à

l'entreprise ..

Le prem1er type exprime une apparente soumission, le deuxième

type apparaît comme plus volontaire et solidaire de ses compagnons.

Dans le troisième et quatrième facteur les attitudes de

préférences et de rejets sont proches ainsi que les attitudes opposées

celui qui rejette un groupe ethnique exprime en même temps une préfé­

rence pour un autre groupe, et inversement. De même celui qui'ue

rejette pas ne préfère pas non plus.

Analyse du centre industriel (échantillon des travailleurs)

Le premier facteur est un facteur général d'adaptation au travail

industriel comme le premier facteur de l'analyse globale, avec des

caractéristiques un peu·différentes ; en particulier les réserves sur

le chef sont à la. limite de l'adaptation et de la non adaptation et les

agents de maîtrise ne semblent pas tous entièrement satisfaits ; c'est

enre1ation avec la tension créée par l'africanisation des postes de chef

de quart.

Le deuxième facteur a des caractéristiques semblables à celui de

l'analyse globale: il oppose une attitude d'acceptation (de soumission)

non critique à une attitude réaliste critique en relation avec l'am­

bition dans le ,travail. Cependant 1a'satisfaction partielle du travail

et de l'entreprise et l'insatisfaction du chef ne s'expriment pas

tout-à-fait de la même façon. ""

Le troisième facteur exprime les relations sociales dans le

travail de la même façon que celui de l'analyse globale mais les réserves

sur le chef -qui accompagnent les préférences et les rejets ~ ne sont

pas assorties de critiques comme dans l'analyse"globale ; il s'agit

d'ailleurs, en partie, "de travailleurs avec des responsabilités

d'encadrement.
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Le quatriè~e facteur exprime aussi les relations sociales dans

le travail; mais de façon différente de celui de l'analyse globale

ce sont des travailleurs bien adaptés à l'entreprise (n'ayant plus

'envie' de la quitter), satisfaits de leur travail qui manifestent des

préfèrences et des rejets concernant l'ethnie des travailleurs et du

'chef et de l'animosité· à l'égard de certains compagnons alors que des

travailleurs mals adaptés à l'entreprise (ayant envie de la quitter),

insatisfaits du travàil et parfois réservés sur le chef s'avèrent

sans préférences, rejets ni mésentente. Il y a donc opposition: sa­

tisfaction au travail, mauvaises relations sociales - insatisfaction,

bonnes relations sociales.

Il a été possible d'interpréter le cinquième axe: le cinquième

factèur oppose les attitudes d'attachement à l'entreprise à celles

de séparation de l'entreprise.

A l'attachement est liée une satisfaction certaine du travail

mais 'aussi une certàine décéption~ eu égard,aux possibilités de

reconversion et aux conditions du marché du'travail.

Le travailleur qui veut quitter l'entreprise montre par son

indifférence et ses réserves le puu d'intérêt qu'il porte à l'ensemble

du tràvail' etexprime des griefs à l'égard du chef et des compagnons.

Analyse de la mine (échantillon des travailleurs)

Le premier facteur est le facteur général d'adaptation au travail

iridustriel des deux analyses précédentes ; il est proche de celui de

l'analyse globale. La réserve à l'égard' des questions sur le chef contribue

davantage au facteur, les critiques sur le chef, les préférences

'et rejets à l'égard de l'ethnie du chef y contribuant moins. C'est qu'à

la mine aucun poste de chef de quart n'était africanisé à l'époque

de l'enquête et aucun travailleur susceptible d'être promu à ce poste ne

voulait courir le moindre risque, malgré le caractère confidentiel de

l'enquête.

Le deuxième facteur a des caractéristiques semblables à celui

de l'analyse g'lobale et concerne aussi en grande'partie l'attitude envers

le chef; mais l'aspect critique des conâition's de travail disparaît.
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~a s~t~st~ctiqn du chef est accompagnée de la satisfaction de l'entreprise,

l'insatisfaction du chef du désir de quitter l'entreprise.

Le troisième façteur exprime la même opposition que le quatrième

~~cteur de.1'ana1yse globale: séparant les deux formes de rejet et de

préférence.d'ethnie, il oppose les travailleurs ayant des préférences

et des !ejets:à l'égard de l'ethnie de chef sans en avoir à l'égard de

l'ethnie des· compagnons et les travailleurs ayant des préférences et

des rejets à l'égard de l'ethnie des compagnons sans en avoir à l'égard

de l'ethnie du chef. On peut y voir une opposition entre les travailleurs

encore imprégnés de la culture traditionnelle, où les antagonismes

interethniques ont une place parfois importante, et les travailleurs

plus évolués, ~olidaires de leurs compagnons.de travail, n'acceptant

pas leurs chefs européens. ~ la mine, comme nous l'avons déjà dit, il

n'y avait pas de chef de quart africain lors de l'enquête. Cependant,

à la différence de l'analyse globale, il n'est pas possible d'associer

l'hostilité concernant l'ethnie du chef avec une satisfaction relative

du travail et.de l'entreprise et l'hostilité concernant l'ethnie des

compagnons avec unE re1ativ~ inadaptation au travail et à l'entreprise.

Le troisième facteur de l'analyse de la mine reflète plutôt une

opposition entre types de relations interethniques.

Le quatrième facteur exprime les relations socia~es de la même

façon que le troisième facteur de l'analyse glcba1e : relations inter­

ethniques auxquelles sont liées la bonne ou la mauvaise entente avec

les compagnons. De plus dans ce quatrième facteur une attitude générale

d'adaptation au travail et à l'entreprise accompagne les préférences

et rejets ethniques tandis que l'absence de préférence ou rejet est

associée à une certaine insatisfaction du ~ravai1 et de l'entreprise.

On observe les différences suivantes avec le troisième facteur

de l'analyse globale:

- Certaines attitudes d'.i.nsatisfaction du chef accompagnent les non

rejets à la mine 1 les rejets dans l'analyse globale

- La réserve et l'insatisfaction au sujet du chef sont manifestées

surtout, à la mine, par des travailleurs sans préférence ni rejet

eth.~ique dans l'ana1ys'e globa.1e, le. troisième facteur des relations

Bocia1~s est influencée par ~e troisième facteur de l'analyse du

centre industrie.l., qui .impo.se un groupe de travailleurs .des catégories



- 323 -

supérieures manifestant ges préférences et des. rejets ethniques et
.. ...

s'abstenant de critiquer leur chef.

20 Aspirations des travailleurs. Cette analyse concerne les attitudes en

relation avec les aspirations au changement de situation et leurs motiva­
tions. Les d~ux pr~iers facteurs révèlent les aspirations différentes

de deux groupes de travailleurs des catégories supérieures en opposition

avec des groupes de travailleurs désirant exercer ou apprendre un

métier, on a donc d'un côté des attitudes liées à une certaine qualifi­

cation, de l'autre des attitudes en relation avec la formation profes­

sionnelle.

Premier facteur

Analyse globale :

Un groupe de travailleurs des catégories supérieures n'aspirant

à rien d'autre ~ue c~ qu'ils ont? exerça~t un métier appris avant

d'entrer à l'entreprise. s'oppose ~ q~ groupe de

travailleurs aspirant à un changement d'entreprise plutôt que de

poste pour gagner davantage.

,~~~lyse du centre industriel :

" Parmi l~s travaill~urs aspirant au changem~nt se trouvent des

ouvriers, spécialisés .qui voudraient exercer un métier appris av~nt

d'entrer à l'entreprise.

Analyse de la mine

Le premier facteur est semblable à celui de l'analyse global

les travailleurs n'aspirant à aucun changement espèrent' cependant

une promotion; ils n'exercent pas tous un métier appris avant d'entrer

à l'entreprise.

Deuxième facteur

Analyse globale

Un groupe de travailleurs des catégories supérieure~? partiellement

satisfaits du poste (exerçant un métier appris avant d'entrer à l'entreprise

ou ayant appris un métier à l'entreprise, mais n'ayant ,pas de liberté
. ~

dans le travail), désirant changer d'entreprise mais pas de poste, s'oppose
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à un groupe de travailleurs assez âgés~ désira~t

changer de poste pour y exercer un métier appris auparavant, mais pas

,d'entreprise.

o' r~: ' . .,.
~n~lyse. du centre industriel. .... .',"

Le facteur eSt se~blable à celui de l'analyse globale
'.: .'

n'interv,ient pas.

l'âge

changean~ ?e ~oste~ que ~ans une autre

ce sont surtout des travailleurs .d'âge,

Analyse de la mine
, ..
Ceux qui aspirent auchangement d'entreprise exercent tous un

métier appris auparavant. Ceux qui aspirent au changement de poste

désirent connaître un métier ; ce sont surtout des travailleurs assez

âgés~ de religion traditionnelle~ Ouatchi, illettrés.

Trois~ème facteur

Le troisième facteur définit les aspirations des travailleurs en

relation avec leur forma~ion professionnelle.

Analyse globale :

Un groupe de travailleurs insatisfaits du poste, qui n'a, aucun

intérêt professionnel, parce qu'ils n'exercent pas un m~tier appris.. ". . . . . .

avant d'entrer à l'entreprise, et désirent changer d'entreprise plutôt. . -. . , .

que de poste s'oppose à un groupe de travailleurs insatisfaits du poste,

qui ont un pOJte de manoeuvre, et désirant changer de poste, pour

apprendre un métier, mais pas d'entreprise.

L'opposition porte surtout entre des travailleurs Mina, d'âge

.~oyen~ c~rétiens, i~struits~ ayant eu un apprentissage et des travailleurs

Ouatchi, de religion traditionnelle~ illettrés, sans formation

professionnelle.

Analyse du centre industriel :

Les travailleurs qui voudraient bien exercer leur métier le feraient

aussi bien à l'entreprise, en
• f',·,' • 1 ••

entreprise nu à. ,~~~r compte ;
.. ••• 1

moyen~ qui s'opposent à des travailleurs Ewé, sans formation professionnelle,
• • • • • •• '. - r- , - ~I': .

. deven~s ou~~i~r~sp~~i~li~és m~is es~imant q~~ leu~ travail ne correspond

pas à un vrai métier.
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Analyse de la mine :

La motivatio~'p~incip~le du changement d'entreprise ou de poste
.' .

est le gain chez ceux qui ont appris un métier. Ceux qui veulent en

apprendre un ~t changer de pObte mettent l'accent sur l'intérêt profes­

sionnel ; ce' sont':surtout, comme au centre industriel, des ouvriers

'~pécialisés qui c~nsîdè~ent que leur travail ne correspond pas à un

vrai métier.

Quatrième facteur

Lé quatrième axe donne lieu à des oppositions qu'il n'est

possible d'interpréter 'qû~ pour le centre industriel et la mine.

Analyse du centre industriel :

Des tra~aillcu~s 'd~s catégories supérieures exerçant à l'entreprise

un métier appris aueaarvant, d€sirant changer d'entreprise parce que

le poste est trop pénible, s'opposent à des travailleurs sans

formation professionnelle, désirant changer de poste, pour gagner

davantage.

Analyse de la mine

Des travailleur~, notamment des ouvrierà'spécialisés, désirant

changer d'entreprises ou de poste, par intérêt professionnel, pour

exercer éventuellement leur métier, s'opposent à d'autres travaillerrs

ne désirant aucun changement, notamment à des travailleurs âgés, illettrés,

sans formation professionnelle.

x

x x

Les analyses que nous avons effectuées permettent de privilégier

certains faits de structure que recèle l'ensemble des données relatives

à des variables ou à des attitudes choisies en fonction d'un thème.

L'analyse des données sur les variables de base permet de situer

les travailleurs par rapport au degré d'évolution culturelle, au degré

d'expérience professionnelle et par rapport à la formation professionnelle

à l'entreprise.
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.: '.L' 9t:la1yse des dOJlnées sur 1.'histoi~e.professic;mne,lle permet de

diffé~~ncier les travaH1e!-,lrs. de l' ansemb1e de ~ '~chantq1on par .1a

place",qu 'Ç>ccupe la vie sa1al;~ée .dans la vie active et par la 4urée de

se;rvice, à·.1'entreprise, s<;>it qu9~.lle aille,dans le .même sens que la
~'. .

dur~e~de vie salariée et la durée de vie active~ soit qu'elle ai~le

en sens contraire.

L'analyse de la satisfaction au travail montre l'importance de
. . .

la qualification, ce qui est bien connu, et aussi de l'encadrement,

des relations sociales dans le travail, notamment interethniques. L'esprit

cri~ique de cert~ins travailleurs apparaît en face de la passi~ité

d'autres travailleurs.

L~.a~a1yse des aspirations des travailleurs fait entrevoir une grande

. dive;rsité. de cas : en g,énéra1 les. travailleurs !=les basses catégories

aspirent à un changem~nt de poste plutôt que. d'entreprise et, s'ils sont

âgés, .i1s n'aspirent à au.cun ch~ngement de situation. Les travailleurs

des catégories supérieures et ceux qui ont appris un métier avant d'ent~er

à l'entreprise et ne l'exercent pas aspirent en général à un changement

d'entreprise plutôt que de poste, mais s'ils sont entièrement satisfaits

ils n'aspirent évidemment à aucun changement de situation •

,t .... ,
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